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AVERTISSEMENT. 


in A pläpart des Hiforiens qui ont porté leur Jugement 
MAMA fur le dixiéme Siecle, nous l'ont reprefenté comme un 
A ELA Siecle de tenébres, d'ignorance, d’obfcurité, de defor- 

“RPM dres, & de déreglemens. L'Auteur de la Perpetuité de 
des | = la Foi a entrepris de le juftifier de ces reproches ; & de 

dis Qt au contraire, Que c'eff un des plus heureux Siecles de l'Eglife, 
15 Der que cles defordres COMMUNS aux Siecles précedens » 4 des avan- 
à res-finguliers. Un troifiéme qui tiendroit un milieu entre ces 
ie ro » me fémbleroit avoir pris le meilleur parti : Car fi 
ie l'Auteur de la Perpetuité a fort bien montré qu'il y a eu 

‘nts Hommes , & quelques gens éclairez dans ce Siecle; on 
ii difconvenir de l'autre > que l'ignorance , les vices & les 
its blemens n'aient regné dans la plus grande partie du monde. 
+ Petit nombre d'Auteurs qui ont écrit dans ce Siecle , le peu 
à Fe Vrages qu'ils nous ont laiflez, la maniere dure & barbare dont 
Ju : e écrits , les chofes qu'ils contiennent , les plaintes que ces 
DR ESS font eux-mêmes fur les defordres qui regnoient de leurs 
ba » font des preuves évidentes que les reproches que l’on fait 
D Dares ne Siccle > ne font pas fans fondement ; & fi l'on veut com- 
k. cle Auteurs, les Ouvrages » les Matieres qu'ils ont traitées, les | 
CLS des Conciles , la Difcipline de l'Eglie , & les mœurs 
Le focus de ce Siecle, avec ceux des précedens ; il n'y a qui 
h Qui, Qt: qui n'avouë qu il leur eft beaucoup inferieur. ILeft vrai 
hide Ya eu des defordres dans tous les Siecles 3 mais qu'ils aient 
| de "TC à ceux qui ont regné dans le dixiéme Siecle , qu'ils aienc 
» 6, répandus & auff generaux, C'eft ce qu'on ne fcauroit di- 
| à © Vraifemblance. Car qui pourroit foûrenir ferieufement que 
En 


nor 


& 
CT 


le Le) 
nue ait cté aufh-bien partagé en fcience & en éloquence, auf 
. hHommesilluftres, aufli rempli d'Auteurs Ecclefiaftiques, 
| * 2 auffi 


AVERTISSEMENT: | 
auffi heureux en excellens Ouvrages, auffi fertile en Regleme 
les Siecles précedens ? Qui voudroit comparer les Papes Jean F 
XII. XIIL & les autres Evèques de Rome qui ont vecu dans ce 
cle; je ne dis pas aux Ss. Leons , aux Ss. Gregoires, mais 4 
des Papes qui ont le moins éclaté dans les Siecles précedens: les À 

therius, les Attons & les Flodoards, les Luitprands, les Metapsss 
tes, & les autres Auteurs, dont le nombre eft tres-petit; JE 
pas aux Saints Athanales, aux Ss. Bafiles, aux Ss. Ambroifes » : 
Ss. Auguftins, aux Eufebes, aux Theodorets, mais aux plus 2° 
diocres Auteurs des Siecles précedens ? Il doit donc demeurer Ps 
_conftant que ce n'eft pas fans raifon qu’en comparant ce Sie F0 
les précedens , 8: même avec ceux qui le fuivent : on lui 41 ce 
le nom de Siecle d'ignorance , de tenebres & d'obfcurité. il + 
toutefois avoüer qu'il n’a pas été tout-à-fait tenebreux , 8 
porté quelques lumieres qui ont percé les tenebres , & difipé, 
partie de l’obfcurité. C'eft en les fuivant & en les prenant pOur £ 
des que nous entreprenons d'écrire l'Hiftoire Ecdefaftique | 
Siecle, & de donner la connoiffance des Matieres qu'ils ont HA 
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: Rooë 
43 QI nous confiderons l’Eglife enelle-même, fon état € TEA 
14€ S jours heureux; elle ne perd jamais rien dela penis ans 
Le sus-Carisr luiacommuniquée : mais fi nous la rer niété pe. 
A. les Membres qui la compofent, ilfauravouër que fa fente 


45 que les tachesqui la noire fon 
ibid. 
ibid, 
« 1 ontr0T 
attentivement le Livre,’ qui a pour titre : Rs n We 0 
werfes dr des Matieres Ecclefiaffiques traitées dans le e ue VE“ 
|aiéme, & douxiéme Siecles, Cequ’il ÿa de ppN st on DER 
glife, paroît dans les hommes , quien s RO NCA ES qui fous 
gnitez, l'ont deshonorée par leurs dérepieire k Se rom" 
prétexte de faire triompher la verité , ont tâch Kravans GE*. 
pre par leurs erreurs: mais fa beauté éclate dans Fes ontPE 
nies ; qui malgré l'ignorance du tems où ils Vi oe - L al 4 
laifféde nous donner plufñeurs Monumens de Tr nement d 
&cdans ces Ameséluës, qui aiant fçù éviterle re pi. CDD 
mœurs , ontédifié par la fainteté de leur vie. Épr à cet EX 
Pin ne peut être aflez loié de l'application qu’ildon ‘ne. 


Rd 45e 
3 SEE 
cellent Ouvrage , dans lequel nousn’avons rien trouvé?» 2 DEA 


‘cce ze Es, LA 
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101d, 


de Saint Mederic, des Saints 42 # 
————— ———" ——" — d 

AVERTISSEMENT: prie 

CE vf gw'avec répngnance que P Auteur à été obligé NT DE neles 


doit avoir pour loi, non fenlement de ne rien dire que de Re 


2 


er 


BIR 


PAG: x 


PS 
SA Sn D ne ce 


DO AENV PELLE 


LIOTHEQUE 


DES A U-TE U R-S 


DECCLESITASTIQUES. 


TOME HUITIE ME, 


SE me ete per 


DUR OLIR C L'E 


Vi CHAPITRE PREMIER. 

HAUIAT | | 

PRE STOIRE DE CE QUI S'EST PASSE 

*e blus confiderable dans l’'Eglife d'Orient 
bendant le dixiéme Siecle. 


si EMPIRE d'Orient étoit gou- 
li! verné au commencement de ce 
Al Siecle par Leon le Philofophe, 


al Point 
Quatre fils qui pôt lui fucceder, en époufaune 
CAR Me appellée Zoë , dont il avoit déja eu 

San A VNt fon mariage. Les troifiémes nôces 
Yant fa: Enduës en Orient , & Leon lui-même 


> dépofa le Prêtre Thomas , qui eut la 
me de le faire , & fepara l'Empereur de la 
Pour One Ce Prince eut recours au Pape 
Ur, a € approuver fon mariage ; &c comme 
D OI point de défenfe dans l'Occident de 
07, VIII. - 


DES AUTEURS 


DH I LG LT .S08 


contracter plufñeurs mariages de fuite ; il n’eut Troubles 
pas de peine d’obtenir du Pape Serge cequ’ilde: de l'Eglife 
mandoit. Ce Pape envoya des Legats en Orient, d'Orient 
qui confirmerent le mariage de Leon ; mais le < l'occa- 
Patriarche de Conftantinople ne voulut jamais fel°" des 
rendre , ni reconnoître le mariage de l’Empe- 7*#/7<- 
reur , ni fon fils Conftantin Porphyro enneten nn 
pour legitime heritier. L'Empereur fit fon pof- 35. 
fible pour le fléchir , en l’invirant même à unp,,,;,. 
feftin qu’il donnoit; mais n’en aiant pû venir à} de 
bout , il l’envoia én exil au commencement de Cofanti- 
l’an gor. & fit mettre en fa place Euthymius; mople 
qui fut affis fur le Siege Patriarchal de Conftan- café. 
tinople jufques vers la fin de fon Empire ; car 
Nicolas nous affre lui-même que ce Prince tou- 
ché de regret de-ce qu’il avoit fait, le fit revenir 
de fon exil , & le rétablit peu de temps avant fa 
mort ; en quoy il eft plus croyable que quelques 
Auteurs, qui ont écrit qu’il ne fut rappellé que 
par Alexandre frere de Leon , lequel aprés la 
mort de ce Prince , arrivée l’an orr. fut décla- 
ré Tuteur de Conftantin Porphyrogennete. 
Quoiqu'il en foit , Euthymius fut chaffé hon- Micolas 
teufement, & envoié en exil , où il mourut peu rétabli, 
de temps aprés : & Nicolas devint fi puifant, 
qu’aprés la mort d'Alexandre ; qui ne furvéquit 
{on frere Leon que detreize mois, il fut élû Tu- 
F: A teur - 


Le 


2 NOUVELLE BIBLIOTHEQUE. ir 
Éctires de teur du jeune Empereur. Ce fut alors qu’il SERA Theophilacte ; mais l'Empereur fe fervit du ce 6 
Nicolas vit une grande Lettreau Pape, par laquelle il lui | niftered’anhomme, quitira de lui paf adret nv 
pare manda tout ce qui s’étoit paflé touchant fa con- | blanc figné qu’il remplit de la démifio 
& é qe ee teftation avec l'Empereur Leon fur fon dernier |triarchat, commes’enreconnoiffanti un 
onffanti- mariage , & foücint fortement contre l’ufage & | forte qu’il fut dépofé en confequence dan 
le fentiment de l’Eglife de Rome ,, que lescroi- | Synode tenu à Conftantinople l’an 947 e= 
fiémes x quatriémes nôces étoient abfolument | Theophilacte ordonnéen fa place. Celui cl nr. 
défenduës.. Nicolas n’ziant point eu de réponfe | naune vie bien éloignéede celle que devoit cu #ri 
de Rome , écrivit l’an 916. une autre Lettre au | ner un Patriarche , & s’appliqua plus ss 
Pape Jean > par laquelle il lui offre de vivre en | des chevaux , à aller à la chafle & à fe div 
bonne intelligence & en unionavecleSaint Sie- | qu’à remplir les devoirs de fa dignité D 
ge, pourvü qu’il reconnoiffe que lesquatriémes | rut l’an 956. d’une hydropifie , qui. fat la eur # 
nôces n'ont été permifes à l'Empereur , qu'en | d’une chûte de cheval qu’il avoit faite conti LR 
confideration de fa perfonne & par indulgence, | mur. L'Empereur mit en fa placeun MointE es pt 
& qu'elles font en elles-mêmes défenduës. Ce |vre & de bonnes mœurs appellé Polÿet se, ch 
même Patriarche écrivit encore quelques autres | qui fut ordonné par Bañle Evèque de Celar® ? co 
Lettres ; fçavoir à Simeon Prince de Bulgarie, | & non pas par Nicephore d'Heraclée à 
pour lui recommander les Legats qué le Pape lui | cette Ordination appartenoit de droit. ens. 
envoyoit;une au Prince d’Armenie furlaconver- | berté avec laquelle ce Pariarche reprit Jes ui 
fion de quelques Armeniens , qui avoient quitté | de la Cour, lui attira bien-tôt des ennemis ? of: 
leurs erreurs ; au Prince des Sarrazins , pour | mirent dans l’efprit de l'Empereur de le dép A 
lexhorter à ceffer la perfecution contre les Chré. | feder : il fut confirmé dans cette refolutioP er Pan 
tiens : une Lettre écrite du lieu de fon exil aux| Theodore de Cizique; mais quelque envie En 
Evêques qui avoient reconnu Euthymius ; & | eût de l'executer, ilmourut fans l'avoir fait” ja 
deux autres Lettres de compliment , dont l’ane | fils Romain quel’onfoupçonne d’avoiravane de 
eft au Prince de Eombardie, & l’autreau Prin- | mort de fon pere ; lui fucceda lan 960 &e? 
.  Sedes Amalphitains.. "+ : auffi couronner fon fils Bafile par Polÿeue in. 
Ra L Imperatrice Zoë quiavoit pris l’autoritéen | mais ce jeune Prince & fon frere Con ua d 
CE main ; & chaffé Nicolas de la Cour l’an 914. | n’étant pas en âge de gouvernerl'Empired ess 
ES Le en fut elle-même dépouillée l’an 919.& renfer- | leur pere mourut lan 963. Nicephore uro9 
PP mée dans le Monaftere de Sainte Éuphemie par | fut proclamé Empereur par l’armée ; 6 C0 u dE 
le Patrice Romain aflocié à l'Empire par Confe | né par Polyeute. Ce Patriarche fe fit P£, cet 
tantin. Jufqu’à ce temps-là leClergé de Conf- | temps aprésune affaire avec l'Empereur > pos 
| tantinople avoit été divifé en deux Partis, dont | Prince aiant époufé Theophane veuve CE jef 
Jun tenoit pour Nicolas, & l’autre pour Euthy- Imain , Polyeuéte le menaça de l'excoml, it 


nople, au 


Pape. 


té d’union dans une Affemblée Eccleñaftique ,|le fecond mariage de Nicephore > qu pe des 
par lequel, fans annuller ce qui s’étoit paffé, on | contracté fans fe foûmettre à la Penite7 por M 
défendit abfolument à l’avenir les quatriémes Bigames. 2. Parce que l’on difoit que NIC 0e NON 
nôces. se RSR Ion contré |re avoit tenu fur les fonts un Sr Sal 508 
Ceux qui lés Contraéteroient , tant que leurma- | Theophane. L’Empereur ofa 14 do 
tiage fubBfteroit. On impoñfa une A ent aux Éyéques gui fe OUVRE À  onpantine Au 
cinq ans à ceux qui en contracteroient de troi- | ple , &aux principaux de fon Confeil » qu A 
fémes aprés l’âge de quarante ans ; & une de |ferent à fa liberté de garder TheoPha ef à 
trois ans à Ceux qui fe remarieroient aprés l’âge | Polyeutte même n’infift plus fur due pd 

de trente ans, s ils avoient déja des enfams de | de ce mariage, aprés que l'Empereur 7 dé 
ee leurs premiers mariages. te ré avec ferment qu’il n’avoit tenu aù qui FX ne 
= era | Ce Reglement remit la. paix dans l’Eglife de |enfans de Theophane fur les fonts 5 € fcé dë 
Conflanti. Conftantinople, dont Nicolas demeura paifible | confirmé par Stylien , le premier dés Cie "TJ 
maple fie. POEEUT juiqu'à famort qui artiva l'an 930. Ii | Palais , qui fe dédit de ce qu’il avoit 272 ed 
ccffure dé PO fuccefleur Eftienne Archevêque d’A. l'cela étoit. Les commencemens de ERP té 
Micolas, MA » Qui gouverna cette Eglife prés de trois | Nicephore fürent heureux, & il reprit mais à 
ans. Aprés fa mort le Patriarchat de Conftanti- | de Provinces de l’Afie fur les SarraZin5? biens 
pspis fut deftiné à Theophilaéte filsde l’Empe. | chargea fon peuple d'impofts , Se prit gs 
Re an SLoit pas encore en âge, on |:de l’Églife pour donner à fes Soldats: fe pe "1 

d'unMoineapoae ee cn dépôtentreles mains | mort des Évêques il envoyoit un EOME d'en 
Éd a Tiyphon.; celui-ci en étant Fsemparer de leurs biens , & ft dé nent 
FR poËeMon, refufa de ceder fa place à | élire d’autres en leur place, que de fon % nent 


k es mme tr 


Mesh + DES AUTEURSE 
d as daté Par fes ordres ; ce qu’il fit confirmer 
‘tr Ver cer Jnode. {1 voulut auff y faire approu- 
 frojest P'opoñition , que tous les Soldats qui 
te S ns fuez portant Les armes, feroient décla- 
Ques ES Comme les Martyrs ; mais les. Evé- 
. Moins Ÿ Oppoférenc : ils me.purent pas nean- 
: freres a ir à bout d’obliger deux de leurs con- 
barre ML AVOient porté les armes , & s’étoient 

ions S°ntreles ennemis, de s’abftenir des fonc- 
D'ou cerdotales ; quelques-uns d’entre eux 
Yane . IENt l’efprit plus martial , ne defaprou- 
.  Cph Pas cette conduite. Les exactions de Ni- 
LE & le mauvais fuccés de fes armes en 


| Map l'aiant rendu odieux au peuple de Conf- 
ù de. lire PIE > il fut tué dans une ph popu- 
à © 


LA Jean furnommé Zemifces , fut mis en 
1 nee “lan 969. Polyeucte refufade le couron: 
_‘ Ni Hiln’eûc envoyé en exilles meurtriersde 
| roms. Te; éloigné de la Cour Theophane > & 
ou, cp donner aux pauvres, pour reparation 
me lier. aute , les biens qu’il avoit étant particu- 
| de mo se NS la dernere action de Polyeuéte ; qui 
LT tonné 
"ble RE ce P 
Es Voir 2 . - 
it Eté quatorze ans fur le Siege Patriar 
Ar de Conftantino le. Il eur pour fucceffeur 
LR pr in lé Babe » qui gouverna cette 
Lan qu'à la mort de Jean Zemifces arrivée 
1. lEno75- QU 976. aprés laquelle les deux fils de 
br a ajpereur Romain étant montez fur le Trône, 
| du Triarche rappelé leur mere Theophane ; le Pa- 
dt Antoie Bañle fut dépofé dans un Concile , ê& 
a de Studite mis en fa place. Le Pontif- 
(y née fe -Ci fut de peu de durée ; car l’an- 
nt naVante Bardas , furnommé le Dur , s’é- 


Fe pd Empereur, Antoine quitta lui-même fon 
LA Siege Pat » & fe retira volontairement. Le 
NL dur 


a, 8 que Ÿ Mit Nicolas , furnommé Chryfober- 
Un Lgsui Eut Sifinnius pour fucceffeur l’an 993. 
dy de Cire demeura entre les mains de Bafle & 
fon. prentin > qui avoient mis Bardas à la rai- 

fière C vécut jufqu’à l’année 1025. & fon 
ds, “nfantin lui furvéquit encore trois 


pe | 
| Commit tout ce Siecle l’Eglife Grecque qui 
L Brange ASC à être fur fon declin ; futdansune 
Auteur érilité d' Hommes illuftres & de bons 
bre Qui & On n’en trouve qu’un trés- petit nom- 
Ouv, ! Le foient appliquez à compoler , &r leurs 
Le gp 8° font affez peu eftimables , foit pour 

its, SS > foit pour Ra maniere dont ils font 


Li Rome a qui a le plus écrit , eft ER 
LL. « aphrafte ; parce qu'il a mis des 
“iéanes Vies de Saints en autre yle, Hétoit 


CCLESIASTIQUES. 3 


Officier du Palais & Logothete , & il a: fleuri Simeon 
dans le dixiéme Siecle , principalement fous Aeta- 
l’Empire de Conftantin Porphyrogennere ; car phraft. 
quoiqu’ilait été employé fous l’Empire de Leon, 
il n’a écrit que fous l’Empire de Conftantin , 
comme il paroît par la Vie de Saint Thec@ifte, 
qui eft fon premier Ouvrage, aiof qu’il eft re- 
marqué dans fon Panegyrique écrit par P{ellus, 
different de celuy qui a furvécu fous Conftan- 
tin Brife-Image, dont nous avons parlé ailleurs. 
IL s’appliqua à l'étude & à la recherche des Vies | 
desSaints ; & aprés en avoir fait un grand Re- 
cueil , il entreprit de refaire celles qui ne lui 
plurent pas, non feulementen les mettant dans 
un autre ftyle ; mais en y ajoütant, ou en y ré- 
tranchant ce qu’il jugeoit à propos , & les met- 
tant plûtôt en forme de Panegyrique qued’Hit 
toire. IL eft certain que nous en avons un tres- 
grand nombre de fa façon , dont la plüpare 
portent fon nom, tant dans les Recueils impri- 
mez que dans les Manufcrite ; mais elles font 
mêlées avec plufieurs autres qui font de diffe- 
rens Auteurs. [Il y en a entre les Anonymes qui 
lui peuvent être attribuées. Il feroit difficile de 
lesdiftinguer ; G le fcavant Allatius ne fe fût 
donné la peine de le faire avec exactitude dans 
fa Diatribe des Ecrits des Simeons ; où il fait 
le Catalogue des Vies des Saints manufcrites & 
imprimées ; qui font veritablement de Meta- 
phrafte & de celles qui font d’autres Auteurs. 
Les veritables font au nombre de plus de cent; 
& il y en a prefque autant de faufles, dont on 
ne fçait point les Auteurs , & prés de quatre 
cens cinquante ; dont il découvre les veritables 
Auteurs. Ceux qui feront curieux de cette re- 
cherche , peuvent confuiter l'Ouvrage d’Alla- 


tius ; pour nous ; nous ne croions pas devoir 


charger. nôtre Ouvrage de ce Catalogue en- 
nuieux ; qui ne paroît pas d’ailleurs d’une gran- 
de utilité. Outre ces Vies de Saints, Metaphraf. 
te à encore faits plufeurs Sermons fur les gran - 
des Fêtes de l’année ;, que l’on trouve dans des 
Manufcrits ; & il eft encore Auteur de quantité 
d'Hymnes & de Prieres qui font dans les Livres 
Ecclefiaftiques des Grecs. C’eft auffi lui qui a 
rédigé par écrit vingt-quatre Difcours moraux 
tirez des Oeuvres de Saint Bafile , imprimez 
avec elles, On a dans les Bibliotheques quanti- 
té de Recueils de Sentences morales tirées de 
Saint Macaire ; faits par Metaphrafte , & cent 
trente-une Sentences ou Regles de fa façon. 
Enfin Leon Allatius nous a donné neuf Lettres 
& ues Poëfies de cer Auteur ;avec un Dif 
cours de Lamentation de la Vierge fur la Paf- 
fon de nôtre Seigneur. 

Dans le même temps vivoit Jean Cameniate Jean Ca- 
Leëteur del'Eglife de Fheffalonique , qui a écrit meniate. 
PHiftoire de la prife ee Pillage de cette Ville 

2 par 


4 NOUVELLE BIB 
HeanCa- Par Les Sarrazins ; arrivez l’an 904. Elle a été 
meniate, 

uteurs Grecs. 
Conffan.  Conftantin Porphyrogennete tient auf rang 
tin Por. Parmi les Auteurs de ceSiecle. I étoit habile, 


phyrogen. aimoit les gens de Lettres , & s’adonna à l’étu- 1 


+ 
ñefe, 


de des fciences. Nous avons de lui une Hiftoi- 


re de l'Image de nôtre Seigneur ; envoiée au | 


Roi Abgar Roi d'Edeffe, & apportée d'Edeffe 
à Conftantinople l'an 944. Cette Piece a été 
donnée par le Pere Combeñs dans fon Recueil 
d’Auteurs fur l’'Hiftoire de Conftantinople, im- 
primé à Parisen 1664. [l à fait auffi la Vie de 
l'Empereur Bañle le Macedonien fonayeul ; 
fe trouve dans le Recueil d’Aïlatius. Meu 
avoit déja donné en 1617. quelques Traitez Po- 
litiques de cet Empereur ; fçavoir un Traité de 
l’'Adminiftration de lEmpire , adreffé à {on fils 
Romain; un Livre de Taétiques , deux Livres 
des Dignitez de l'Empire d'Orient , & dix-fept 
Novelles. Il avoit auffi fait des Pandectes Hi 
toriques & Politiques tirées de tous les Hifto- 
riens, & divifées en cinquante-trois Titres, dont 
à ne nous refte que deux ; fçavoir le vingt-fe- 
ptiéme ; qui contient les Extraits des Ambaffa- 
des , donné en Grec par Hoëfchelius , impri- 
méà Ausbourg en 1603. & en Latin à Paris en 
1609. & le cinquantiéme fur les Vertus & les Vi- 
ces, dünné par M. Henri de Valois , & impri- 
mé à Paris en 1634. 


Hippolite  Hippolite le Thebain eft du même Siecle. 1] 
: The- avoit compofé une Chronique ; dont on a quel- 
4h. 


ques Fragmens dans le troifiéme Tome des An- 
tiquitez de Canifius , & dans les Notes de M. 
Gotelier. Cet à cet Hippolite qu'il faut attri- 
buer le petit Ecrit des douze Apôtres , donné 
par le P.Combefs dans le-2. Tome de fon Ad- 
dition à la Bibliotheque des Peres. AE at 
Eutichins  Butichius Egyptien de Nation appellé Saïd 
Pairiar- €n Egyptien né vers l’an 836. Medecin de profef. 
che d'.4-fion & Patriarche d’Alexandrie depuis l’an 933: 
lexandrie. jufqu’à lan 940. eompofa pluñeurs Ecrits en 
Arabe ; ceux dont il nous eft refté quelque Me- 

moire ;, font un Traité de Medecine , une Dif- 

ute entre un EHleretique & un Chrétien , une 

Éifoire de Sicile depuis 4 prife de cette Ifle 

par les Sarrazins, 8 des Annales depuis le com. 
mencement du monde jufqu’à l’an 937.contenans 
quelques faits remarquables de l’Hiftoire Eccle- 
fiaftique & Prophane , & qu’il a intituléz D;[- 

Poftion par ordre | ou Tiffu de chofès précieufes, 

où Sxbffance ; où Moëlle Hiflorique. Selden fit 
imprimer à Londres l’an 1642. un Fragment de 

ce Traitétouchant l’Ele&tion & l’Ordination des 

premiers Patriarches d’Alexandrie qu’Eutichius 
prétend'avoir été faite jufqu’au tems d'Alexandre 
par douze Prêtres de cette Eglife qui choififfoient 
Fund’entreeux pour Patriarche,& luiimpofoient 


donnée par Leon Allatius dans fon Recueil d 


LIOTHEQUE 


umes in 49, l’an 1658. Il eft plein de Fa 
d'Hiftoires fort communes. algré NM 
Nicon d’Armenie fe retira tout jeune 4 fruéd' 
| fes parens dans le Monaftere de Pierre-d’of me" 
 entrele Pont &la Paphlagonie.Aprésy avo nvoié 
| né long-temps une vie fort auftere, il Fut CLEchs 
| Pan 96r1.en Miffion par fon Superieur. pre, u 
| dans l’Armenie & dans lesautres Province ere. 
rient, & de là vint dans l’Ifle de Crere noUŸ ébr 


= 


: À ‘ de € 
retira enfuite à Lacedemone, d’où il fut 2PP 


On peut mettre entre les Auteurs a ns T 
Nicephorele Philofophe, qui a fair des ganti 
funebres d'Antoine Patriarche de Conit#® 

le. £Y 

Enfin l’on peut y joindreMoïfe Bar-Cep* aité 
que de Syrie, quiacompefé en Syriaque un E 
du Paradis divifé'en trois Livres, donné er go: 
par Mafus, imprimé d’abord à Anvers Î ve 
&c enfuite dans les Bibliotheques des Mo ditd 
un aflez gros Commentaire fur ce qui € Live} 
Paradis dans la Genefe. Dans le premier # 
traite du Paradis terreftre : dans le sy à 
Paradis myftique, c’eft-à-dire, desfigni eftre 
myftiques de ce qui eft dit du Paradis terr es fur L 
dansle dernier, des erreurs des Heretigé ee cc il 
Paradis, & des objections que l’on peut ü Ad 
tre. Il foûtient dans ce dernier Livre Qt ren ; 
avoit été créé mortel, & que Dieu FAUtCs Hé 
immortel par grace , s’il n’eût point Pis Fi 
refute neanmoins Theodore & Neftors it | 
avoient avancé que le peché d’AdamP 
la caufe de la mort de l'homme. HP 


F 


CHAPITRE Il #2 


RO 
HISTOIRE DE L'EGLISE DE Gel pt 
G* des autres Eglifes d'Isalie dans le #7 on v 
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| 1 depito : edixiéme Siecle; ils conviennenttous du obligé de prêter. Celui-ci ne perdit pas le Ordinez 
ne font le pétatde l'Eglife de Rome,& ceux quilui | deflein qu’il avoit conçu de s’élever au Sou- tion de 
nos Plusfavorables, avouënt qu’elle aété dans | verain Pontificat ; il fit fa brigue pour enve- Formofe. 


) “ 

“ Re Olable defordre. Que de PEglifede 

is ee alors défigurée !'$’écrie le Cardinal 

» ge de ‘ Qu'elle étoit horrible ! le Saint Sie- 

» ferarn IL tombé fous la domination de deux 

a $ déreglées , qui y mettoient des Evé- 
les changeoient comme il leur plaifoir; 


7e CE qui fait horreur à dire & à penfer , elles. 


noien feoir fur la Chaire de Saint Pierre leurs 
: > 
) 

| ; ip ROains ; car qui pourroit dire que ces 
ON ét È rs SR fans aucune forme de juftice, 
» Qu'ils Ê es Papes legitimes ? onne voit point 
» Même lentété élüs par le Clergé ;.ou qu’il ait 
des ce ienti à leur éleétion ; tous les Canons 
» Papes nciles ont été violez ; les Decrets des 

»ti a 
» qu MéPrifécs, les Ufages & les Ceremonies 
tion ot coûtume d’obferver dans l’élec- 
| nétoit ee apes negligez ; & le Saint Siege 
sbitign nu la proye de la cupidité & de l’am- 
on ne eft en ces termes que ce Cardinal, 
Été dan € peut pas foubçonner de n’avoir pas 
S les interêts de l’Eglife de Rome , dé- 


“hôte pe 9 U 
We. fes pitoyable où elle fe trouva dans le 


1 Que 05 &tlong-tempsavantlui, Arnoul Evé- 
ad Orleans , qui avoit pù voir une partie de, 


NE 
pop elheurs > fait la même plainte. © dé- 
sois à Rome! dit-il, toi qui as fourniautre- 
pt es os Anceftres tant de grandes lumieres, 
Monge DÉC de nos temps dans des tenebres 
1 TUeUfes , qui feront fameufes dans les 
€s à venir. ps 


IE à la promotion de Formofe au Ponti- 
. lent, Te fut l’origine des divifions qui fuivi- 
2 tant Evêque de Porto , il avoit été dé- 
omPat Jean VIII. dans un Synode tenu à 
que ue Contraintde prêter ferment qu’il de- 
nion + tout le refte de fa vie dans la Com- 
trois + ? aique. Sa dépofñtion étoit fondée fur 
Bu ti Ons. 1. Parce qu'aiant été envoyé en 
$ par le Pape Nicolas L. il avoit fait 


Pré 


£ qi avoit dé- 

LR de pañler de lEglife de Porto à celle 
nt à 

&q re les Loix prefcrites paies Canons. 3. Par- 

uitté fon 


Ts 
Rurgutre l'Eg 
Venir pauée par fon fuccefleur Marin, qui fitre- 


K dé 


qui ne meritent pas le nom de Pon- | 
couronna Empereur Guy Duc de Spolette, & 


foulez aux pieds , les anciennes Tradi- 
trancher la tête aux principaux ennemis de For- 


Peut rapporter le commencement de ce 


| nir à bout , de forte qu’aprés la mort d’Eftien- 
ne V. il eut un parti affez puiffant pour l’em- 
porter contre Serge Diacrede l’Eglife de Rome, 
| qui avoit étéélû par une grande partie du Cler- 
gé ; il empêcha fon Ordination , le chafla de 


l’Eglife & le contraignit de.fe retirer en Tofca- 
ne auprés du Marquis Adalbert , qui fe déclara 
fon protecteur. . L’Ordination de Formofe fut 
faite Pan 891.le27.de May. L’année fuivante il 


11 donna peu de temps aprés, la même qualité à. 
Lambert , fils de ce Prince ; Mais Arnoul Roi 
de Germanie, étant defcenduen Italie, Formo- 
fe l’invira de venir à Rome, afin de fe fervir de 
lui pour fe vanger des Romains qui-le maltrai- 
toient. Arnoul força la Ville de Rome , fit 


mofe, & futenrécompenfe couronné Empereur 
par ce Pape l’an 896. Arnoul ne fe fut pas plü- 
tôt retiré que les Romains confpirerent denou- 
veau contre Formofe , qui mourut vers la fin 
de cètte année. 


Bonitace que le peuple mit en fa place , Condam- 
ui avoit été dé- ration de 
pofé du Soûdiaconat & de l'Ordre de Prê- Formofe 
par Par EJ- 
 Adalbert , & Eftienne VI. fut élevé fur le‘{°#e PT. 


étoit un homme indigne , 
trife. Il fut chaflé peu de jours aprés 


Saint Siege. Celui-ci fe déclara. aufi-tôt con- 
tre la memoire de Formofe ; aflembla un 
Concile dans lequel il fit déclarer nulles tou- 
tes les Ordinations faites par le Pape Formo- 
fe ; fit déterrer fon corps , & l’aiant revêtu 
de fes habits pontificaux ; le condamna com- 
me s’il eût été vivant : & lui aiant reproché 
que par fon ambition il avoit violé les re- 
gles de l’Eglife en quittant l'Evêché de Porto 
pour ufurper le Saint Siege ; il le ft dépouil- 
ler de fes ornemens , lui coupa les trois doigts, 
dont il: donnoit la benediétion , & le fit jet- 
ter dans le Tibre. Traitement indigne & 
barbare ; qui a fait horreur à tous ceux qui 
en ont écrit ; car quoi que la promotion de 
Formofe ne fût pas des plus canoniques , &c 
qu’il eût donné un tres mauvais exemple ; ce- 
pendant une cruauté fi inouie exercée inutile- 
ment contre un cadavre , eft une marque cer- 
taine de la haine & de la pafñon ;, ou plûtôt de 
la fureur dont fes ennemis éroient pofledez. Et 
en effet , toute cette-tragedie étoit fufcitée par’ 
Serge, & foûtenuë par l'autorité d’Adalbert; qui 
étoitalorsle plus puiffänt dans Rome. Mais fon 
parti étantenfuite devenu le plus foible ; Eftien» 
ne fut maltraité par les Romains , & mis en pri- 
fon ; où il fut Ur fur la fin de l’an 900 fi 
l’on en croit fon Epitaphe. 

de À 3 Les 


.…# 


6 NOUVELLE BIBLIOTHEQUE A acte per: D 
Romain Les Romäins éleverenten fa placeun nommé |mofe, étant revenu à Rome, fe ae & dem- fl " 
€ Theo Romain, qui ne futque peu de mois fur le Saint| fonnede Chriftophle, lemiten pri ni A qu'il fic Se 
dore. Siege; il ne lailfa pas neanmoins de condam-| para du Saine Siege. La premiere : me he 

ner & de déclarer nul ce qui avoit été fait par| fut de condam la memoire de ré de cafe” 

fon prédecefeur contre Formofe. Celui qui| déclarer fes Ordinations nulles ; fa faveuts 
lui fucceda nommé Theodore, fut du même| tour ce que Jean IX. avoit fait en e Formo- 
fentiment; mais il mourut au bout de vingt| En confequence il dégrada ceux qu ou en of“ 
jours. feavoitordonnez, & les nana a conf | 
fean TX. Aprés fa mort les Romains choifrent un fannadanres sieur nacre ones 
Guerres Moine Diacre de la Ville de Tivoli fils de Ram- | deré commeun monitre, non feulem Lac 
entre Be- poalde, qui fut appellé Jean IX. Celui-ci voyant fe de fon ambition & des violences ee este 7 
727827 O l’ [calie divifée par les factions de ceux quipréten-|cées ; mais encore par le dép ne Theo 1120 
Lambert, Goient à l'Empire, fe ménagea dans les com- | mœurs; il eut un fils de Marofie fille es HN 
mencemens de fon Pontificat, L'Empereur Ar-| dore, laquelle étant bien avant sv: nel 
noul étoit mort {ur la fin de l’an 899. & Guy|nes graces d’Adalbert, étoit fort pui Pontifci 
de Spoleteétoit auffi mort peu de temps aprés,| Rome. Ce fils fur depuis élevé au mé Jeso 
en forte que l'Italie étoit difputée entre Be-| par les brigues de cettefemme, & no c. Serge 

renget, Louis fils de Bofon, & Lambert fils de) XI. comme nous dirons dans la fuit e 
Guy. Les Princes d’Iralieennuiez du gouverne-| ne jouit que trois ans du Pontificat q pe 
ment de Berenger ; principalement Adalbert|ufurpé; il mourut l'an 910. COR af, 
Marquis d’Yvrée pere d’un autre Bexenger, quil en fa place , dont l’Hiftoire ne re vsabi} 
fut enfuite Roi d'Italie, avoientappellé Louis; | rien. En ce temps-là Lambert fut tué te de: 
mais Berenger affifté par Adalbert Marquis de | {on comme il étoit àla chañle, parun ic PS 
Fofcane; l'aianc envelopé, l’obligea de s’en re-| Milan. Par fa mort Adalbert qu’il pe AT 
tourner, & le fit renoncer au Roïaume. Peu de prifonnier peu de temps auparavant» r la 
temps aprés le même Adalbert qui avoit foûte: | vré 
nu les affaires de Berenger, &t revenir Louis, 
qui reprit une partie de l’Icalie ; mais ceux qui 


LA a 7 de 

vré , & Berenger fe trouva feul prétenes gs 
qualité de Roi d'Italie & d’Empereur. LE P 

lavoient appellé , le trahirent bien-tôt; & le 

livrerent à Berenger, qui lui ft perdre la vüe. 


uel 

tificat d’Anaftafe ne dura que deux ans &4 LT Lo 
Berenger enfléde cefuccésvinrà Rome, &for- 
Sale PapeJean IX. de le couronner Empereur; 


n # is en ' 1 
ques mois; aprés fa mort Landon fut D do ; 
place, apparemment par le credit de Th ae 

maisauffi-tôt qu’il fut forti de Rome, le Pape 
manda Lambert, qui fubfftoitencore dans quel- 
quecoin del’Ttalie, &le déclara Empereur. 


re; car cette méchante femme fe ferv 
Conciles Comme il fe vit engagé par à de reconnoi- 
de Rome tre Formofe pour Pape legitime, parceque c’é- 


15# 
, ñ 7 

pour élever un de fes favoris, appellé JE de 

la dignité d’Archevêque de Ravenne. V' cholé: 

quelle maniere Luitprand rapporte la equede 

» En cetemps-lä$dit-il, Pierre Archev Arche 

» Ravenne (quelon croit êtrele premier 12 
©'de  toitlui qui avoit couronné Lambert; il tint un 
Raverre Concile dans lequel il cafla tout ce qui avoit été 

pour For- fair contre ce Pape : aprés une entreprife fi har- 

Me, die, iin’ofa demeurer dans Rome > Oùle parti de 
Berenger étoitle plus fort, & fe retira à Ra 
venne, oùil confirmadansun autre Concile de 
74. Evêques ce qui avoit été fait à Rome. Les 
Italiens: qui aimoient à avoir plufieurs maîtres, 
& à changer dedomination, reconnurent Lam- 
bert; & fes forces devinrent f confiderables, que 
Berenger n’ofa l’attaquer , & fe retira à Verone. 
Toutcecifepaffalango4. 

Bewit17. L'année fuivante Jean IX. mourut » € eut 
pour fucceffeur Benoît IV. qui ne fut qu’une an- 
née ou environ fur le Saint Siege, & ne ftrien 

Chriflo. de remarquable. Celui qui fut mis en fa place 

phle, appellé Leon V. fut chaflé quarante jours aprés 

* Par un de (es domeftiques , qui porta le nom 
de Chriftophle. Celui-cine jouit Pas longtemps 
de cetre dignité; car ce Se dont nous avons 
déja parlé, & qui avoit été lAntagonifte de For- 


» Jean fut élû en fa place. Mais avant” 
»confacré , lArchevéque de Ravenne dei 
»auff, & Theodore miten tête à Jea” een. if 
srter PEvêché de Boulogne, pour pren. 


2h» 2 | £ = {o 14 À 1 ( 
> Pas éloignée de plufieurslicuës de 100 enne 
é lui fit encore quitter l Archevêché de Enoigue ÿ 
» Pour s’emparer de Eglife de Rome: emaiée 
Jean X, eûtété élevé au Pontificat d’un 


bros ES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 5 
am 80) il en jouit neanmoins long-temps| mere , les follicita de fecouër le joug du Roi. yg.,; 
| gt Pifblemenr, & futreconnu pour Papele-| Hupues ; leur reprefentant qu’il ter indigné ee 
1e kif joutes les Eglifes ; mais comme Dieul| des Romains &’obeïr à des Bourguignons; ils Maitre de 
temps 68 crimes” impunis pendant quelque| quitterent auff tôt fon parti, aiant choifi Al: Rome. 
ce, la fn lire faire éclater davantagefa jufti !beric pour leur Chef; ils attaquerent fi prom- 
re par € fon Pontificat fut tragique, &ilpe. | ptement le Château Saint Ange ; que Hugues 
& $ Voyes femblables à celles qui l’avoient|n’aïant pas eu le loifir d’y faire entrer destrou- 
Parle étte Theodore dont nous venons de pes, fut contraint de fe fauver, Marofie fut 
& plus voit deux filles encore plus méchantes {arrêtée par ordre d’Alberic, quis’aflüra auffi de. 
&' Reog auchées qu’elle, appellées Marofe |la perfonne du Pape Jean fon frere, & le tint 
agp, 0Ore : la premiere aprés s’être proftituée/renfermé pendant le refte du tempsde fon Pon- 
M ne Serge, époufa Guy fils d’Adalbert, | tificat qui finit l’an 935. La Ville de Rome de- 
mois ue L'OfCane » lequel nevoulant pas être | meura fong-temps fous la domination de cet A- 
é, À oludans Rome, que fon pere l’avoit|beric, quichanpea laforme du Gouvernement;. 
Voir £ Vint jaloux de ce que le Pape Jean éle- | & fe fit Conful pour commander en chef avecun 
d'autor: frere Pierre, &lui donnoit beaucoup | Prefet & des Tribuns. 
aix. Et il refolut donc de s’en défaire, &| Pendant ce temps-là l’Italie étoit conteftée Guerres 
frere Pris le temps que le Pape étoit avec fon | par plufieurs Princes qui en prétendoient tous pour le 
x n$ le Palais de Latran, accompagné de |la fouveraineté ; les Italiens s'étant laffez du Royaume 
Q'ila 208 > il le fit attaquer par des Soldats gouvernement de Berenger, défererent l’an 924. 4 Jialie. 
fn, Oit athaflez, qui mirent le Pape en pri- |la fouveraineté à Raoul II. Roi dela Bourgogne 
| mou. PTS AVoir tué fon frere à fes yeux. Il y! Transjurane, petit fils de Conrad & d’Ade- 
| tp Plôté genelque ternps aprés, ou dechagrin, ou | laïde fille de Louïs le Debonnaire. Berenger 
L 7 je Mort violente. Ceci arriva l'an 928. [fe voyant dépoñfedé, attira les Hongrois en Ita- 
flo I. qui fut mis en fa place, avoit deflein, |lie, qui ravagerent toute la Lombardie; mais 
leg la Ve CT OÏt les Hiftoriens, de pacifier l’Ita- |aïant pañlé les monts, ils furent défaits dans le 
En Sp ille de Rome; mais il n’en eut pas le | Languedoc par Raoul. Dans le même temps Be 
Del Mois & A'aiant été fur le Saint Siege que fix | renger tâchant de fe rétablir dans le Roiïaume 
ARC pdtinze jours. On dit qu’il mourut auffi | d’Iralic, fut tué par fes gens mêmes à Verone. 
| We Comme fon prédecefleur. Eftienne | Aprés fa mort le titre d’Empereur en Occident 
ne fut déferé à perfonne , au moins par le Pa- 
pe & par les Italiens, jufqu’à Othon I. l’an 962. 
Par fa mort le Roïaume demeura entierement à. 
Raoul; mas l’inconftance des Italiens, quiles 
portoit toûjours 4 chafferun Seigfieur par un: 
autre, fit qu’ils fe donnerent à Hugues Comte 
d'Arles fils de Berthe fille de Lotbaire H. & du: 
Comte Thibaud. Raoul afant appris qu'ils 
avoienttué en trahifon Burchard Duc de Sueve 
fon beaupere ; féretira-en fon Roïaume de 
Bourgogne ,» & laiffa Hugues paifble Roi d’I- 
talie. Nous venons de voir de quelle maniere 
il fe rendit maître de Rome par le moyen de 
Maroûe, & de quelle maniere il en fut chañlé 
ar Alberic. 11 fe vangea fur Lambert frere de- 
uÿ , de l’affront qu’il avoit reçu de fa belle: 
fœur, & l’aiant Fait arrêter , il lui ft perdre la: 
vûe, & donna la Tofcane à fon frere Bofon:. 
ui ne lui füt pas plus fidele que Lambert. Les. 
taliens rappellerent bien-tôt le Roi Raoul, le- 
uel fe mit en devoir de rentrer en Italie, & 
*y faire une nouvelle guerre au Roi Hugues; 
mais ces deux Princes trouverent plus à propos 
de s’accothmoder, à condition que Raoulre- 
nonceroit au Roiaume d'Italie, à Condition que 
UT FE étoit auffi fils de Marofie , s’étant | Hugueslui cederoitrout le païs qu’ilavoitaudeça 
| © Cum AVet fon beaupere qui l’avoit fit] des monts. Nonobitant cetaccommodement les. 


Sl lui verfoit à boire par l’ordre de fa Lise dans leur refolution de pes 


| lui 
À duyan VCCEdas dont le Pontificat ne fut que de 
| ne Manon mois & quelques jours. 
1 ; tofie . C.: : n 
Lx Welle Voiant le Saint Siege vacant, crüt 
Li ADR ne oit mieux faire pour établir fa 
Mile, *0/bluë dans Rome, &c élever fa fa- 
Sel d'y mettrele fils qu’elle avoit eu du 
Bee > quelque indigne qu’il fût par fa 
“tpli, - >. Par fon âpe êc par fa conduire , de 
Life Cêtte place. porta lenom de Jean XI. 
mg ONE l'an 931. Quelque temps aprés 
Con füecsrut> & fon frere Lambert fut déclaré 
ia Ge. Mais Marofe appella Hugues 
Roi gagne Thibaud, Duc de Provence & 
Nr & lui promit de le rendre maître 
lan #il la vouloit époufer. Celui-ci ne 
, PS laiffer échaper une f beile occa- 
pi Kine (At auf rôt la trouver danse Château 
A AUTRE & l’époufa, quoiqu’elle fûtla veu- 
1 de, Qui TC > Car Hagues étoit fils de Ber- 
Gb d aVoit été mariée en premieres nôces à 
RULES En fecondes nôces à Adalbert pere de 
lu ler. Romainsreçurent Hugues tres-apréa. 
| Rerenr 5 Mais fe voyant méprilez, ils ne cher- 
NOT üe Poccañon de fe tirer de fa domi- 
bee ele fe prefenta bien-tôtaprés, car Al- 
x 


t 


Guerres f tuer Hugues ; convierent Arnoul Duc de Ba- 
pour le viere, fils baftard de l'Empereur Arnoul, deve- 
Roïaume nir prendre la Couronne ; ee Prince entre en 
d'lralie. [talie avec une armée & vient jufqu’à Verone, 
-oùil fut reçu par le Comte Milon &c par Ra- 
therius Evêquede cette Ville. Hugues vient auff- 

tôt avec une armée devant la piace , & aiant 

défait un parti -confiderable des troupes d’Ar- 

noul , il lui fit prendre réfolution de s’en re- 

tourner & d’emmeneravec foi leComteMilon. 

Celui-ci Paiant appris, vinttrouver le Roi Hu- 

gues ; & Arnoulfe voyantabandonné de lui, fe! 

retira promptement en Baviere. La Ville de Ve- 

rone fe rendit auffi tôt au Roi Hugues, qui 

envoya Ratherius Evêque de cette Ville, pri- 

fonnier à Pavie. Huguesenfléde ce fuccés, aprés | 

avoir fait déclarer Roi fon fils Lothaire, tâcha | 

de furprendre la Ville de Rome, & l’affiegea; | 

mais Voyant qu’il n’en pouvoit venir à bout, il 

traita avec Alberic, & lui donna fa fille Alde 

en mariage ,; dans l’efperance qu’enfuite il fe! 
pourroit rendre maître de Rome; mais Alberic! 

qui étoit auffi fn que lui, nes’endéfaifit point, 


& ne fe mit pointentre les mains de fon beau- 
pere. 


Manaffs. En ce temp 
les parent du 
fortune fous] 
ta fon Eglife 


| 


n 


s-là Manañles Archevêque d’Ar- 
Roi Hugues, croyant faire plus de 
a domination de fon parent, quit- 
d'Arles pour pañler en Italie, & 
obtint contre toutes fortes de regles, les Évé- 
chez de Verone, de Trente, 
auxquels il joignit le Marquifat de Trente. 
Pendant legouvernement d’Alberic dansRo- 
me » le Saint Siege fut rempli par des Papes 
d’une vie innocente; maisilsfe trouverent plü- 
tôt en état de fouhaiter le bien, que de lefaire | 
executer. Leon VII. qui fucceda lan 936. à. 


Jean XL. eft qualifié par Flodoard de Serviteur 
de Dieu : fon in 


| 


| 


Leon V1, 


Effienne 
W1IL. 


qu’il en de- 
n'ofa plus 
en France 
rinces des 
e, pourles 
de Charles 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 
le/Simple pour leur Roilegitime, 
d’Anathême s'ils ne le faifoient. 


|dans cette Ville. Il eft encoreraporté qu'il! 


& de Mantouë, | dedonner à u 


 ceda lan 946. à Marin, fut au 


| lan 948. couchant les conteftations qui 


les menagañ 
_ Il fit encof 
venir Odon en Italie pour moienner la Paix Fa 
tre Hugues & Alberic, mais ce fut inutile 2h 
car Odon & le Pape moururent avant qu à js 
fût conclus. | FR 3 

Marin IL. fucceda au Pape Eftienne l'2 
il étoit en réputation de Sainteté, & il € Aus. 
porté dans la Vie de Saint Ulric Evêque d fon 
bourg» qu'ilavoit prédit à ce Saintlamortef ss 
Prédeceffeur Adalberon, & l’avoitaffüré qu füc (4 
fuccederoit,ceci étoit arrivé 30.ansavant ae Fr 
Pape. [1 s’emploia utilement dansle temps 6/4 
Pontificat pour le bien de l’Eglife de Rome ss re 
réformant le Clergé & les Moines, en faifant js 
parer les Eglifes, & en prenantun foin partie® es : 
des Pauvres. Il ftauffi ce qu’il pût pour proc dut à 
la Paix entreles Princes Chrétiens. Il la COR 
entre Alberic& Hugues, & écrivit des L fi es 
pour la faire entre Othon Roi de Germe 
qui vouloit entrer en Italie, & Lothaire "5e 
Hugues, qui s’oppofoit àfon pañlage. LÉ 
à Rome le Prieur du Mont-Caffin; 


Pa) 
AR 
5, 

} 


fi 


& 
na le Gouvernement du Monaftere de Sai Bcti- 
vit à Sicon EvêquedeCapouë, une Lefress FA 
laquelle il reprochoit à cet Evêque qu’ilign ré 
les Canons : qu’il n’avoit point de Hess es 
qu’il avoit trop de liaifon avec des pe OpS 
feculieres; & qu’il avoit entrepris mal-à-P 4 
n de fes Diacres une Egliféq 
partenoit à un Monaftere. Il accorda 
SA RIeREe aux Moines Benediétins qu? Fig 
4 F et 
gea en beaucoup d’occafñons. À ape int 19 
me, quigouvyerna l’Eglife de Rome ave 
coup de fagefle. Il envoia en France UA 
que d'Italie, appellé Marin, pour affifter® 
lité de Legat au Concile qui fe tint à [08° 


lufié 
f pr 


nuré : 
di 


| 


n 
|a ls ; Berenger de Gilles. 
renger Roi d'Italie, & Anfchaired pur ace 
fille du Marquis de Tofcane, Ces deux." sian 


| 


| 


me tnen… DÉS AUTEURS ECCLESIASTIQUES. .$ 
l fre herité de Ja puiffance de leur pere & de! poifon ; il tomba en frenefie, & mourut fans Crren 
Hi pari AN ds-peres maternels, gouvernoient une| enfans, vers la fin de l’année 949. Bcrenger cite 
Oliti : lsalie : le premier étoit fage, adroit & | fe ficauffi-tôt proclamer Roi, & couronner avec e er 
oi que; Je fecond étoir vaillant-& hardi. Le | fon fils aîné Adalbert; & pour affermir davan & —. 
ü niéc ones avoit donné en mariage à Berenger | tage {a nouvelle puiflance , il fit Leon uen. en ”* 
déces à. Villa, fille de Bofon; mais la puiflance | mariage pour fon fils, Adelaide veuve deL o- 
_Téfolue Eux freres lui étant devenuë fufpeéte, il | chaire, fille de Raoul LL. & fœuyr de Monpads de 
Chaire $s en défaire : il commença par Anf | de Bourgogne. Cette Princetie l aiant refufé, i 
aianr 62. QU il Gt attaquer par Sarlion , lequel | Pafñegea dans Pavie ; la prit, & l’envoia pri- 
déf FE révolter les Spoletins & les Camerins, fonniere dans le Château de Garde : elle s’en 
défend froupes qu’il avoit ramaffées pour fe fauva neanmoins par le moien d'un Prêtre, &c 
he & le tua dans la mêlée. Berenger | fe retira Vers Athon fon parent; Qui ct priE 
tà ont Vanger la mort de fon frere , confpi- | de la défendre dans la Forterefle de anofte, 
avi, ele Roi Hugues; ce Princeen aiant eu | où elles’enferma. Auffi tôt Berenger l’affiegea de 
Venir avoit rélolu dans fon confeil de le faire | toutes fes forces. La feconde année du Siége) 
faire | ous prétexte de réconciliation, &dele cette Reine fe voiant réduite à l’extremité, elle 
4Voit FLE mais fon jeune fils Lothaire qui envoia impiorer le fecours du Roi Othon, êt 
Cher LE Prefent au Confeil, ne pût s’empé- | lui offcit avec elle]e Roiaume d Italie. L'amour 
Cet Fa avertir Berenger; lequel aianc receu | delagloire plûrôt que l’iatereft attira ce Prince 
Man poele: {e fauva promptement vers Her- | de-là les Monts. Ii délivra Adelaide , l’époufa, 
Othon UcdeSousbe , qui le prefenta au Roi | & la mena en Germanie, laiflant fon armée à 
2e vou Hugues lefirredemander; mais Otbon | Conrad Duc de Lorraine, pour sance cetie 
P tea Point le rendre , & lui accorda fa | guerre. Conrad pourfuivit fi vivement Beren- 
Vinen [ui Quelque temps aprés Berenger re- | ger & fon fils, qu’ils furent obligez de-mertre 
Mepé talie avec quelques troupes ; & aiant (les armes bas, &c defe foumettre à Orhon qu’ils 
JP Le Fort qui étoit gardé par Adelard allerent trouver en Germanie , lequel en aan 
Promere Manaffes , il s’en rendit maître ; en | receu d'eux le ferment & hommage, leur nie 
Que : tant à cet Evêque de le faire Archevé. | leur Roiaume, à l’exception du Veronois u 
Véch Milan, & au Clerc de lui donner l'E- Frioul, qu’il donna à fon frere Duc de Baviere. 
lie, M eCumes, s’il devenoit Maître de l’Ita- | Pendant toutes ces révolutions de 1 [ralie, la 
_lp"Pafles, dans cette efperance, follicita | ville de Rome étoit en repos fous la domina- 
de QT ces d'Italie en fa faveur. Milon Comte | tion d’Alberic, qui ne voulut pas y laiffer en- 
st ke re 0efe déclarale premierpourBerenger, & |trer Gthon, quoi-que le Pape Agapet l’eùtin- 
pa vip dans fa Ville. L’Evêque de Modene | vité d’y venir. La mort d’Alberic arrivée en Jean XX. 
Ville 4 °2:t0R fon exemple , aufi-bien que la |954. n’apporta aucun changement dans Rome, 
tony. Milan, où les Princes d'Italie vinrenc | car fon fils Oétavien , qui n’avoit aise que 16. 
Fa le 3 Sténger abandonnant leRoi Hugues |ans, ajant pris fa place ; confus eme 
Lohan tira à Pavie , d’où il envoia fon fils gouvernement; &: non content Éd 
“tince à Milan, conjurant Berenger & les | voir temporel , il voulut y join Ê US 
Drit Hd Italie de le reconnoître; pour lui, il |fpirituelle en fe faifant élever furle Saint icges 
… Pa Olution de fe retirer en Provence. Le aprés la mort du Pape Agapet, arrivée en 955. 
 Mavos touché de pitié pour Lothaire., qui 1l n’avoit aiors que 18. ans au plus, & il fut 
Roi qe alors que 14. Ou 15.ans, lereconnut pour ile premier des Papes, qut changea fon nom, 
Vic} H°nfentement de Berenger ; &l’on écri-|en prenant celui de Jean, qui fe trouve être 
que FE qu’il pouvoit demeureren Italie, | veritablement le XIL. de ce Nom, quobANe 
Pare | enger fit faire dans le deffein de s’em- |plufeurs l’appellent le XIIL. trompez par la 
Up, © fes tréfors qu'il vouloit emporter Fable de la Papeffe Jeanne. Cet homme bien 
D 0, Me le "Ence: car Hugues & Lothaire n’eurent loin d’avoir aucune des qualitez requifes Pau 
LT Featre 00 de Rois, & toute l'autorité demeu- cette dignité ; étoit un monftre en Le ‘ 
EU EE SS mains de Berenger; ce que Hugues &en déreglemens. D commença pa Nes 
10Ven ant fouffrir, il fe retiraadroitement en guerre à Pendule Prince de Capou£ ; FO 
| FA Ranr © > Où il mourut peu de temps aprés,  dépoüiller de fes Etats : mais fon SAUSREE k 
h 14 Len Rs tréfors à fa niéce Berthe » veuve de réüffic pas, & il fut obligé de fe retirer de k 
… “rp? Comte d'Arles. Ce changementarriva demander la Paix. La puiffance de Berenger Guerres de 
At RS: dE Lothaire retint coûjours le nom d’Adalbert s’étoit tellementaccrué, qu Li me as 
qu ' env talie, mais il n’en jouïcpaslong-temps; mençoient à être incommodes & au APE “nt 
MAT yon Quatre ans aprés, foit de douleur aux Romains. Depuis qu’Othon les avoit r es 
Eds De pr nr Pré > foit par l'effet de quelque Le dans le Roiaume d fie , ils n’avoient ce 5 


là 


€ 


‘to 


“@nerres dede-confpirercontre lui, & devexer cruellement 


Berenger 
g'd'O- 
thon. 


Otbou 
couronn é 
Empereur 
par Tean 
XII, 


Tnfidelité 
de Fear 


XII 


‘faifoit fous main folliciterle Pa 


leurs Sujets. Othon voulant les mettre à la rai- 


‘fon, avoit envoyé en Italie fon fils Luitolfe pour 


les châtier, ce jeune Prince les avoit prefque 
chaflez de tout le Roiaume d’Italie, quand il 
mourut l’an 958. non fans foupçon de poifon, 
& ainf il laifla & conquête imparfaite. Aprés 
fa mort ,; Berenger & Adalbert fe rétablirent 
dans leur Roiaume, & continuerent d’exercer 
leur tyrannie non feulement contre les autres 
Peuples d'Italie ; mais encore contre les Ro- 
mains. Ce fut ce qui obligea Jean XII. d’en- 
voier deux Légats vers Orhon, pour le prier 
avec inftance pour l’amour de Dieu & des 


Apôtres Saint Pierre & Saint Paul ( ce font | ,, changement de la main du Tres 


les paroles de Luitprand ) de venir délivrer 
l’Eglife de Rome de fes tyrans, & de lui ren- 
dre fon faluc & fa liberté. Walbert Archevêque 
de Mälan chaffé de fon Eglife par ce Manañles, 


dont nous avons parlé, & Waldon Evêque de| Demetrius l’un des principaux Seigneurs À folies 
Cumes, auffi dépouïllé de fon Evêché, & plu-| me, pour s’excufer s’il étoit tombé dans il Ve 
fieurs Seigneurs dépofledez , vinrent auffi en | delajeunefle, lui promettant qu’à l’aven# 
même temps porter leurs plaintes à Othon, le-| 


quel touché du malheur de l’Iralie, 
y pañler , aprés avoir fait couronner fon fils 
Otchon à Aix-la-Chapelle, quoiqu'il ne fût âgé 
que de fept ans. A fon arrivée, Berenger, fa 
femme & fon fils abandonnez par leurs gens, 
quitterent la Campagne & les Villes, & fe reti- 
rerent chacun dans quelque Forterefle.  Othon 
fut receu par toutavec applaudiflement, recou- 
vra Pavie, fut couronné Roi de Lombardie à 
Milan par l’Archevêque, & de-là marcha vers 
Rome, où il receut la Couronne Imperiale au 
commencement de l’an 962. par les mains de 


Jean XII. avec les acclamations du Clergé & du 
Peuple. Il y pafla quelque temps avec le Pape; 


& aiant rendu à l’Eglife de Rome ce qui lui ap- 


partenoïit, ainf qu’il s’y étoitengagé, il fit pré: | 


ter ferment au Pape Jean, & aux Principaux de 
la Ville fur le corps de Saint Pierre, qu’ils lui 
feroient fideles, & qu’ils ne donneroient jamais 
aucun fecours à Berenger ni à Adalbert. I] revint 
enfuite à Pavie dans la réfolution de finir cette 
guerre ; en prenant les Châteaux qui tenoient 
encore pour Berenger. Il commença par pren- 
dre l’Ifle de Saint Jule, où la femmede Beren- 
ger s’étoit retirée, & la rendit à Eglifede No- 
vare. Cependant Adalbert cherchant par tout 
du fecours, s’étoit retiré chez les Sarrazins, & 
i pe Jean de pren- 

dre fon parti; celui-ci, dont les inclinations & 
es intentions ne s’accordoient pas avec celles 
de l'Empereur Othon, étant autant plongé dans 
le vice & dansla débauche > que ce Prince aimoit 
le bien & 12 vertu : Ce Pape ; dis-je ; pour 
avoir lieu de vivre avec plus de licencé , e li. 
gua fecretementavec Adalbert, & l’invita de ve- 
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É : À ; A & 
partit pour | plaindre de cequ’ilretenoit Leon Evéque" 


M 
nir à Rome, lui promettant avec ferment 
le fecourroit contre Othon. :Ce 3 RO. 
appris cette nouvelle , envoia des BE avoit ! 
me pour fçavoir quelles raifons pouvo 8 250 
porté le Pape à fe lier avec Adaïbert ;. autre 
me les Romains neluien pûrent donner rre les 
que celle de l’oppoñtion qu’il y avoit de EM 
mœurs & la conduitede Jean, & celles L Papé 
pereur ,. ce Prince répondit fagement; hange” 
» n’eft encore qu’un enfant, il pourra € tefairé 
»»par l'exemple des gens de bien, j pes rép 
» revenir de fes égaremens par une sonne 
5 mande,. & par uneexhortarion perfua ra , lé 
»aälors nous dirons avec le Prop 4 di AinË 
0 sie e F 
fans s’étonner des menées du Pape, il ET 
Château de Leon en Umbrie;, où Bereng® oi 
femme s’étoient retirez. Là le Pape ER ç 
Leon premier Secretaire de l’Eglife de ROM Re 


è 1 er Lies 
vroit autrement: il leur donna auff ordf Jes 


Cardinal Diacrequiluiavoient manque Lui VOS. 
té, & de ce qu’il n’obfervoit pas cequ'i me VUS 
promis, parce qu’il fe faifoit prêter fermées 
non pas au Pape, par ceux qu’il prenoit: = ne dé. 
pereur fit réponfe, qu’il congratuloitle "ge 
la promefle qu’il faifoit de fe- corrige 2 aoit # 
changer à l'avenir ; que pour lui il 8? de re 
dellement fa parole; qu’il avoit prom! sq at 
dre à l’Eglife de Rome toutes les terres 4 fat 4 
appartenoient : mais que pour le faire > jai 


. : A € k eo 
loit auparavant qu’illes prit, & s’en reRAIS Le î 
tre : qu’il n’avoit vû ni l’Evêque; mn que. 
nal qu’on l’accufoit d’avoir receu ; du 


: part 

avoit oui dire qu’étant envoyez ea por U 
Pape vers PEmpereur de Conftantin 4 C2 

négocier contre lui , ils avoient êté Pi je au 

pouë , avec d’autres qué le Pape ci x a, 

fi aux Hongrois our les cngse ge 

ë TE ez P° gel 4 


Je of 
Cardinil Di 
énésti ur Adalbe”;, fut R° 
pour négocier. Avant leurretou ie 
n 
trés-bien receu du Pape. L'Enpre ave no. 
pas plûtôr appris ; qu'il vint à Ro! arts 
troupes au mois d’Aoûr 963. invité P ais 


dernier aiant = 


Bimp.my. DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. “ 
NE Ans mêmes. dont une partie s’étoit faife du | du vin à la fanté du Diable, .& jurer par les De- Concile de 
F NN Te de Saint Paul contre Adalbert. A fon :monsen joüant aux jeux de hazard: qu’il ne te- Pomecon- 
“édéto.p VEe Jean XIT. & Adalbert fe fauvent ; les noit compte de direfon Office, nidefairele figne rre Jean 


! x ans reçoivent Othon » & lui prêtent de de la Croix, Sur ces accufations, l'Empereur fit-XI1. 
d'élrore ferment de fidelité, lui promettant qu’ils dire en latin au Synode par Luitprand Evêque 
ER A : & n’ordonneroient aucun Pape fans de Cremone ( parce qu ils n auroient pas enten- 
Ê | apréa éntement &c fans fon aveu. Trois jours | du la Langue Saxone qu il parloit ) qu il les 
Qu, deRe à priere des Evêques d'Italie & du Peuple conjuroit au nom de Dieu, de la Vierge & 
do de plie 6 ilfe Brune grandeaffemblée dansl’E- |des Apôtres qu'on n avançt rien contre le Pa- 
co: ë de Saint Pierre > Où fe trouverent avec | pe quine fût certain & bien prouvé, ils répon- 


Reg ne 
À" eg PeTeur ; pour l’Archevêque d’Aquilée, qui |dirent tous qu’ilsétoient prêts d’étreanathêmes, 
AE N "ombé malade dans la Ville, Roul Diacre, |fi le Pape Jean n'avoit pas commis les crimes 
nn Archevêque de Milan, Pierre de Ra-|dent on le venoit d accufer, .& encore de plus 
Oro, + Un Archeyvêque & un Evëéque de Saxe, 'honteux & de plus-énormes; que fi on ne vou- 
r'étrEvêque de Spire & Bubtus Evêque de Par-|loit pasles en croire, on ne pouvoit pasrévoquer 
Quatons 20 33-autres Evêques d’Italieouenviron;{en doute ce que route l’armée de l'Empereur 
ce Ze ou quinze Cardinaux, & plufieurs Of. lavoit vu : qu il avoit paru armé de pied en cap 
Aéradel Eplife deRome, quelques Seigneurs & | à Ja tête de fes troupes ; & que fi le Tibre 
A Éputé du Peuple. L'Empereurdemanda aux n'eût été entre lui & l'armée de l'Empereur, il 
; Onip Pourquoi le Pape Jean n’étoit point à ce |auroitété pris prifonnieren cet équipage. L’Em- : 
€ TE ils répondirent qu’ils s’étonnoient de pereur reconnut que cela Étoit Vrai » & que tous 
can leur demandoit une chofe qui étoit fes foldats en étoient témoins. Le Synode fut 
du no de toute la terre ; que Jean n'étoit pas| d’avis qu’il falloit écrire au Pape qu'il vint fe 
Dre Ombre de ceux qui couverts de la.peau de purger des crimes dontilétoit accufé. La Lettre 
en. > font des loups ravifleurs : qu’il faifoit | fut écrite au nom del'Empereur Orhon, des Evé- 
Er lic & à découvert desaélions diaboliques;! ques de Ligurie; de Tofcane , de Saxe & de 
Pete É Mettre en peine de les cacher. 1 Em-| France qui étoient à Rome. Ils mandoient à 
Gui ditqu’il étoit jufte qu onexprimât en par- Jean, à qui ils donnent la qualité de Souverain 
dé er les chefs d’accufation , .& qu’enfuite on Pontife & de Pape univerfel, qu’aiant demandé 
bi. 'eroit fur ce qu’il y avoit à faire. Alors au Clergé & au Peuple de Rome pourquoi il : 
rdinal Prêtre dit qu’il l’avoit và céle-| étoit abfent, ils avoient dit des chofes fhorri- 
Nam: ” effe fans communier ; Jean Evêque de bles de lui, qu’elles feroient honte aux plus in- 
déchar > & un Cardinal Diacre du même nom fames : qu’il étoit accufé d’homicide , de par-: 
Die étent qu’ils lui avoient vê ordonner un jure, defacrilege, & d’incefte avec deux de fes 
el, < € dans une écurie en un autre temps que \parentes : qu’on difoit auffi qu’il avoit bû à la 
Cr de l'Ordination ; Benoît & les autres Dia- |fanté du Diable, & invoqué Jupiter, Venus, & 
ui Pe êtres de Rome dirent qu’ils fçavoient les autres Demons en joüant aux jeux de ha- 
& toit des Ordinations pour de l'argent, |zard: qu’ils le prient inftamment de venir pour 
Eve ! AVoit ordonnéun enfant âgé de dix ans fe purger de ces accufations , Fl'afsûärant avec 
den de T'odi. Qu'il n’étoit pas neceflaire ferment qu’il ne lui fera rien fait que fuivantla 
qu étCher des témoins de ces Sacrileges, parce  difpoñtion des Canons : cette Lettre eft du fix 
Pour gioient fi vifibles , que tout ce qu’on en Novembre de l'an 963. Le Pape Jean XII. 
<a A dire ne feroit pas comparable à ce qui. » l’atant receuë, y fit réponfe en es termes: Nous 
Accufe Moi. Touchant l’adaltere dont il étoit}»avonsoui dire que vous voulez faire un autre 
quil Ë ils dirent qu'ils n’avoient pas vû, mais!» Pape; mais fivous le faites, je vousexcommu- 
de la Ve VOient certainement qu’il avoit abufé }», nie de par Dieu Tout puiflant, afin que vous 
def, tUve de Ranier, de Stephanie, concubine » n'aiez plus la permiffion d’ordonner perfonne, 
Qu Per; & dela veuve Anne & de fa niece, & | ,, ni de célebrer la Meffe: Nos audivimus dicere, | 
Che: it fait de fon Palais un lieu de débau-|god vos vultis alium Papam facere; fi hoc fa- 
: citis , excommunico vos de Deo Omnipotente ; ut 


voi: il alloit publiquement à la chaffe: qu’il 

étoir AVeuplé fon Pere fpirituel Benoît qui en|70# habeatis licentiam ullum ordinare ; & Mif- 
Que 1, TT: qu’il avoit fait couper les parties | fam celebrare. Cette Lettre aiant été renduë au 
Jeune Pudeur ne permet pas de nommer, à |Synode ; où l’Archevêque de Treves & trois 
qu’ Ardinal Soudiacre, quien étoit auffi mort: | Evêques d Emilie & de Ligurie étoient encore 
. Mois lt Caufé plufeursincendies ;& qu’on l’a- furvenus;, on fit réponfe au Pape, que la Let- 
| Rome pe Méavecuncépée, lecafqueen tête & la |tre qu'il avoit écrite, étoit une marque de fa 
esp armes fur le corps; les Clercs & les Laï- |legereté & de fon peu de fagefle : qu’il devoit 


Vrer LS 


lfns s’écrierent qu’ils J’avoient vû boire | apporter quelque ae Ve EL de cn 4 q 
7. s'+ cnce) 


12 
Concile defence, & envoicer des Députez pour en rendre 
Rome con- comnteau Synode: qu’ils lui feroient foûmis, 
tre Tean s’il ne differoit pasdevenir pour fe purger des 
ÆTIL, crimes dont iléroit accufé ; mais que s’il ne le 
faifoit pas, ils fe mettroient peu en peine de 
fon excommunication, qu’ils la retorqueroient 
contrelui, le pouvantfaireavec juftice. Cette 
feconde Lettre du Concileau Pape eft datée du 
20. Novembre, & fut mife entre les mains 
d’Adrien Cardinal Prêtre, &cde Benoît Cardi- 
nal Diacre pour la lui porter : ils allerent juf. 
qu’au Tibre pour la lui rendre, mais ils ne le 
trouverent plus, parce qu’il étoit déja monté à. 
cheval pour aller en campagne; & n’aiant trou- 
vé perfonne qui pût leur indiquer où il étoir, 
ils rapporterent la Lettre au Concile, qui s’affern- 
bla pour la troifiéme fois. L'Empereur y préfenta 
la plainte qu’il avoit à faire en particulier contre 
Jean, de ce que ce Pape l’aiant appellé pour 
venir à fon fécours contre Adalbert, & Jui aiant 
enfuite prêté ferment de fidélité, il avoit de- 
puis fait venir ce même Adalbert à Rome, & 
s’éroit mis à latéte des Révoltez. Alors les Evé- 
ques, le Clergé & le Peuple dirent qu’il falloit 
guerir cette playe extraordinaire par un remede 
inoûi; que files mœurs corrompuës de Jean XII. 
nefaifoient tortqu’à luifeul, on pourroit avoir 
quelque tolerance pour lui; mais qu’étant caufe 
de la perte de plufieurs par le fcandale & le 
mauvaisexemple qu’il donnoit, ils demandoient 
à l'Empereur que ce montre qu’il étoit impof- 
fible de retirer du. vice, fût chaffé de l’Eglife 
deRome, & que l’on mît un autre Papeenfa 
place dont la vie fût exemplaire. L'Empereur 
approuva cette réfolution, & témoigna qu’il 
fouhaitoit que l’on choisit une perfonne digne 
Ordina. de remplir le Saint Siege. Il n'eut pas plûtôt 
on de ni, que ceuxquiétoient prefens, dirent tous 
Zeon pti. d'une voix, qu’ils élifoient le venerable Leon 
premier Secretaire de la Sainte Eglife Romaine, 
pour être leur Pafteur, & le Souverain & Uni- 
verfel Pâpe de l’Eglife Romaine, rejettant Jean 
Apoîtat à caufede fesmœursdéreglées. Aijant 
repeté ce fuffrage partrois fois, ils conduifrent 
Leon fuivant la coùtume au Palais de Eatran, 
le confacrerent enfuite dans l’Eolife de Saint 
Pierre, & lui prérerent ferment de fidelité. 
Aprés cela l'Empereur Othon croiant qu’il n°y 
avoit plus rien à craindre dans Rome, renvoia 
une partie de fes gens pour ne pas fouler ie 
Peuple + mais les Romains gagnez par les pro- 
meffes de Jean, fe fouleverent Bien-tôt aprés, 
& firentdes barricades pour enfermer & faire 
Perir Othon; il futtiré d’affaires par la valeur de 
fes gens: il défit les féditieux, en tua une par- 
=; @& obligea le Peuple de lui donner des 
Stages. Le Pape Leon, qui eft le VII. de ce 
Nom; voulant s’attirer la bienveillance du Peu- 
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: : : n 
tieux avoient deffein de faire mourir LEON», 


ple, fit tant par fes prieres » qu'il perfusé F 
l'Empereur de lui rendre ces Ôtages 2 ve pa 
départ. Maisce Prince ne fut pas plüto i ét 
pour aller donner la chaffe à Adalbert Le av 
vers Camerin & Spolete, quedes femmes 
lefquelles le Pape Jean avoit commerce 25 féc 
révolter le Peupletout de nouveau. Le 


derecevoir Jean; mais lepremier crouvé FA 
defe fauver vers l'Empereur; pour le fe exer 
ne fut pas plütôt entré dans Rome; de ÿ con? 
Ga d’atroces vengeances contre les amis d€ à qui: 
entr’autres contre Jean Cardinal Diacre emiet 
ft couper la main droite; contre Afon Pr, 
Secretaire, à qui il fic couper la langué» dé 
doigts'& le nez; & contre Orger EVÉT HE 
Spire, qu’il ft cruellement fouetter; Te ob 
laiffa aller que dans l’efperance qu’il pourf Jean 
tenir pat fon moien le pardon de l’Empe 
pour autorifer fa conduite par un Aét gyn0c 
quelque apparence de juftice, tint Un ntfs 
le 26. Février de l’an 964. auquel afifere 
Evêques d'Italie & quelques Cardinau nel [3 
Prélats dévoüez à fes volontez, conéets pl 
le Synode qui l’avoit dépofé & élû Leon € dépof 
ce; ils prononcerent une Sentence de Lceut jo) 
tion contre Leon: anathematiferent FOU core 
quile favoriferoient: déclarerent nulles re 
digations : firent venir au Concile oblige 
avoit ordonnez; & aprés les avoir 0 ord00" 
déclarer par écrit, queceluiqui les avOl” cons 
nez n’aiant aucun pouvoir, il ne leur AV jeuts 
feré aucun Ordre, ils les dépoüillerent © sque 
ornemens : ils contraignirent Benoit x | 
de Porto, & Grezoire Evéque d’AIbare 
connoître qu’ilsavoient eu tort d’ordon"; 
& les'fufpendirent pour un temps; de c£t 
de Sicon Evêque d’Oftie , qui étroit Me ompil 
qui l’avoient ordonné, comme il pos du 
pas au Sÿnode, ils le déclarerent PF ! 
cerdoce ; fans efperance de rétabli 


DER eus 
= ï à " 0 5 Ris à 3 
déclarerent dépofez ou excommuniéz Fi Leone 
quiavoient contribué à l’'Ordination noinoie 


dans la fuite. RE 
L'Empereur Othon aiant appris CE AFP OÙ 3 
paffé à Rome, fe preparoit à y TCVE ue Die j 
punir Jean comme il le meritoit; D recut " 
prévint fa vengeance, car cet infeme se an 1 
coup mortel comme il fe divertifoit Pop Gme2, 
nuit avec une Dame hors de la Ville ip 
| dontil mourut huitjours aprés ; 
fans avoir reçu fes Sacremens. Les. 
perfiftant dans leur révolte, prévinté Car 
nue de l'Empereur, en élifant Bent à e 497. 
Diacre, & le mettant furle Saint 518 JÈD d 
promeffe de ne le jamais abandonne fespro, ù 
pereur furvint peu de temps aprés 267 pe 


y DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES # 

pue pi tai le fiege devant Rome ; &c fans crain- | tion aux Députez des Romaïns : il fut doncélü Fran 

(4 | Contre °MMuUnicarion fulminée par Benoît, il | & mis fur le Saint Siege ; c’eft le XIIL. Pape XY1r. 
Ti IBnit les Romains par la faim & par la | de ce nom. Comme il étoit foûtenu par l’'Em- 
HE de lui ouvrir les portes de la Ville le| pereur & dans fes interêts , il traita avec hau- 


2 
me JUN Auf tôt qu’il fur entré dans Ro- | teur les principaux Seigneurs de la Ville de Ro- 
Ce ne rien faire que dans l’ordre , iltint| me ; qui affectoient de retenir la liberté dont ils 

! b. à fes habae € ; où il ft amener Benoît revêtu de avoient joui fous Alberic ; c’eft ce qui fit qu'ils 
ï na NS Pontificaux ; lui ft demander par Be-|fe déclarerent contre ce Pape , & réfolurent 
LC & fuiy À »|de s'en défaire ; ils le firent arrêter par Ro- 
1e Bniré Fi quelles Loix il avoit ufurpé cette di- ger Préfet de Rome ; avec le fecours de Jofroy 
4 ; Même event du Pape Leon , qu’il avoit lui- | Comte de Campanie, où Jean fut relegué. Ce. 
die MS ù, & pourquoi ilavoit violé le ferment Jofroy aiant été tué quelque temps aprés : 6s- 
MIE ie RE prêté avec les autres Romains , de! Rogerétant mort; les Romains craignant l’'Em- 
PR," 2Ucun Pape que du confentement de | pereur Oxthon qui fe préparoit à venir en Ita- 
an CUT: Benoît reconnut fa faute , & de- lie, remirent ce Pape en liberté & le laifferens 
labs, Pardon , fe dépoüilla lui même de fes revenir à Rome. Cela n’empêcha pas neanmoins 
de Leo Ptifcaux » qu’il remit entre les mains | Empereur de venir 2 grandes journées à Ro- 
“auf prove la baguette : Leon le dépoüilla/me : y étant arrivé il Étarrêter les Confuls , le: 
Die. Chafuble, & le déclara privé de tou- | Préfet & les Dearques , ( c’étoient dix perfon- 
MUiL AS nue Sacerdotale & Presbyierale , lui laif- nes qui tenoient lieu de Senat , & qui étoient le: 
tin patent l'Ordre de Diacre en confdera- | Confeil dela Ville; ) ilen fitune punition exem- 
_ à Empereur Othon ; mais il lui défendit| plaire , car il envoya prifonniers en Allemagne: 
CR Eürer dans Rome , & l’envoya en exil. | les Confuls& le Préfet ; & aprés avoir fait traî- 
teppone € accorda par un Decret folemnel | ner & fouëêter ignominieufement celui-ci par 
à{o ° Par Gratien , à l'Empereur Othon, & | la Ville de Rome , il fit pendre les Dearques. 
On dit qu’il fit auf déterrer les corpsde Jofroy 


atdinal Archidiacre , par quelle autorité, 


& 4, “CCefleurs , le droit de choifir le Pape , 


LC les Archevêques & les Evêques , & 
og." d'élire un Pape fans fon confentement, 


l Un 9rdonner un Evêque élàä, qu’il n’eûtreçu 
1 à AUaUTe de l'Empereur. Il y aun autre De- 
L don Leon , par lequel il cede à l'Empereur 
| Moi out ce que Pepin & Charlemagne 
Une t donné à l’Eglife de Rome ; maisc’eft 
Fée. fuppofée ,. qui ne merite aucune 
© , 
tn nn aiant ainfi pacifié la Ville de Rome , 
! aprés la Fête de Saint Pierre pour s’en 


Leur en Lombardie , emmenant avec foi 
Dufour, ape Benoît prifonnier , & emportant 


fiers -0rps Saints. Il perdit en chemin plu- 
Noël és gens par la maladie , paffa la Fête 
tn "1 à Pavie , & retourna l’année fuivante 


3 Valise pePrés avoir donné ordre aux affaires! 
; lite Enoît mourut à Hambourg au mois de 
man l’année 965. aprés avoir édifié les Ai-| 
Pat fa pieté, & fair connoître qu’ilétoit| 
: étre Evêque de Rome, s’il eût été élevé! 
ee EN à cette dignité. Leon mourut, 
RC PS année là. Aprés fa mort les Romains! 
ie Pour n res Députez versl'Empereur Othon;| 
on d Oir de lui fa volonté touchant l’élec-| 
LERE eno! Pape. Quelques Auteurs ont écrit] 
A : tu ti étant pas encore mort quand Leon| 
| Rblir 2 Empereur Othon avoit deflein deleré- 
LS gli, ne fût mort fur ces entrefaites.Quoiqu’il 
créant fur Jean Evêque de Narni, qui étoit 


0e jte, > Aw’il jetta les yeux pour l’élever à cette 
: 2% il yaapparence qu’il dit {on inten- 


& de Roger ;, & qu’aprés les avoir fait traîner 
par la Ville , il les fit jetter à la voirie. Aiant 
mis la terreur dans l’efprit des Romains par ces 
actions de feverité ; aprés avoir paflé la Fête de 
Noël de l’an 966. à Rome, il vint à Ravenne 


avec le Pape Jean ; où fe tint un Synode vers Concile de 
Pâques de l’an 967. dans lequel on fit quelques R avemne: 


Reglemens fur la difcipline Eccieñaftique ; & de l'an- 
PEmpeteur rendit à l’Eglife de Rome les Villes 967-- 
& les Terres qui lui avoient été autrefois don- 
nées par Pepin & Charlemagne. On y excom- 
munia Herolde Archevêque de Salzbourg , par 
ce qu’il vouloitcelebrer , & porter le Pallium ;, 
quoiqu'il eût perdu la vûé , & que d’ailleurs. 
étant accufé de pluñeurs crimes, il lui avoit été: 
défendu par les Papes de faire aucune fonétion: 
Epifcopale, & Frederic mis en fa place ; celui-- 
ci fut confirmé: On érigea auf l’Archevéché: 
de Magdeboug du confentement d'Hatton Ar- 
chevêque de Mayence, & d'Hildevarde Evêque: 
d’Halberftat , de l’Evêché duquel dépendoit la: 
Ville de Magdebourg. De Ravenne l'Empereur’ 
fe retira en Tofcane, & manda fon fils Othon, 
afin de le faire couronner Empereur par le Pa-- 
: cette ceremonie fe fit à Rome aux Fêtes de: 
Noël de l’an 967: Depuis ce voyage d’Orthon: 
le Pape Jean demeure en paix jufqu’à fa mort ;; 
il érigea en Archevêché l'Evêché dé Capouë ; 
en reconnoiffance de ce qu’il y avoit été bien 
traité pendant fa prifon. 1] envoya un Légaten» 
Pologne ; pour inftruire les Polonois qui de- 
mandoient à feconvertir ; ilenenvyoyaaufl:vers: 
nd dé 


k4 IN OUVELILIE BIBLIOTHEQUE ; 
“Concile de les Vandäles., &e il écrivit quelques Lettres ;. nier du confentement du Pape Benoît » 
Raveme dans lefquelles il recommanda aux ,Evêques 


ne furvécut que de fix mois à Othon Il. ace 4 
del'an  d'obferver ladifcipline. On remarque qu'ilbe-| Pierre Evêque de Pavie fut mis en fa P chi 
#67. nit avec ceremonieune nouvelle cloche de L’E- | & prit le nom dé.Jean XIV. Il.étoit dep 

glife de Saint Jean.de Latran , & que c’eft. le | Chancelier de PEmpereur Othon , &CE Nr êe 


premier exemple que nous aions de:ces fortes 

de benedictions ; aufquelles on a depuis.donné 
-improprement le nom de Baptême. Ce Pape 
“mourut l’an 972. le 6. de Septembre. .Il.eut 

Donus, £7 pour fuccefleur Donus où Domnus qui mourut 
Benoit VI. au bout de trois mois , fans avoir rien fait di- 
* gne d’être remarqué. Aprés lui Benoît VL.tint 

‘le Pontificat ; quelques-uns même prétendent 

.qu’il en avoit été en poffeffion avant la mort de 
‘Donus ; quoiqu'il en foit..il lui furvécut, mais 

fa fin fur tragique ;: car Othon étant. venu à 
«mourir le 7..de May de l’an 973. un Seigneur: 
-Romain fort puiflant, nommé Cincius , fit ar- 

-sêcès le Pape, & le mit prifonnier dans leChä.. 

teau Saint Ange, où il fut étranglé quelques 

Jours aprés. RIRREE 

Boniface Cette entreprife avoit été faite à la ollicita- 
antrus, tion de Francon, furnommé Boniface Cardinal 
«chaffé par Diacre que Gerbert appelle un monftre le plus 
Benoit. 
tôt d'être appellé Maleface ; queBoniface. Cet 
“homme tout couvert encore du fang de Benoît, 
s’empara du Saint Siege l’an 974. mais les Ro- 

mains ne le fouffrirent paslong-temps; &aiant 

trouvé un Evêque nommé Benoît de la famille 

des Âlberics ; ils l’oppoferent à Boniface, qui-fut 

-Obligé de s'enfuir l’an:975. à Conftantinople, 

où:il emporta les dépouilles de l'Eglife du Vati- 

can, qu'il pilla avant-que de s’en äller. Ce Be- 

noît fut mis en fa place , & jouir paiGblement 

du Pontificat jufqu’au dixiéme de Juillet de l'an 

#84. jour de fa mort. Pendant ces révolutions» 

Othon IL. Empereur avoit affez d'affaires en 

Guerres Âllemagne contre.les Bohemiens & contre Lo- 
Æ7 mort thaire Roi de France ; & il n’en fut pas plûütôt 
:& Othon forti , qu’il fe vit engagé d’éntreprendre une 
EL, nouvelle guerre en Italie contre les Grecs;.qui 
avec le fecours des Sarrazins-vouloient repren- 
dre la Pouille & la Calabre. Il eut d'äbord quel- 

que avantage fur fes ennemis ; mais énfuite il 

fut entierement défait & pris prifonnier : il 

ærouva nesnmoins moyen de fe fauver, & aiant 
raffemblé quelques troupes ; il attaqua & pritla 
Ville de Benevent , parce que ceux de ce païs 

l’avoient trahi ; d’où étant revenu à Romeäily 

mourut de chagrin le 6. de-Decembre de l’an 

983 Aprés-fa mort ondélibera {ur le choix d’un 
Æmpereur ; quelques-uns vouloient que l’on 
<ouronnât- Henri Duc deBaviereneveu d’Orhon 

leGrand : les Italiens demandoient .pour-Em- 
Pereuruntalien , nommé Crefcentius; maisles 
Allemans qui fe trouverent les plus forts à Ro- 

4e firent couronner Othon III. fils du der- 


À mourirde faim au bout de quatre mois 


méchant de fous les hommes; qui meritoit pl 


inc 
paremment à la recommandation de C£ Pres 
qu'il fut élevé à cette dignité, mais il n en 
pas long-temps ; car Boniface revint « defon 
tantinople l’an.985. &aiant réveillé. ceux char 
parti ; & gagné le peupleen lui diftribHalee se, 
gent qu’il avoit fait-de la vente .des OFR* Le, 
précieux qu’il avoit emportez de BODE del 
rendit le plus fort dans Rome, fe fain _j'es 
perfonne de Jean , le chargea de.chainé® efit 
ferma dans le Château Saint Ange 3,98 aisd 
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. , . n e e m0” à 
ne lui furvécutauff lui-même que de quatr e cer 


êt mourut-haï de tout le monde > méme s digne” D) 
qui étoient de fon parti, qui traiterent ee Grant 
ment fon.cadavre aptés famort. Ce: Furent ; 
mort , le.Clergé& le Peuple de Rome €, qu 
liberté d’élire un Pape-; le choix ns om À 
un Prêtre nommé Jean , XV. Pape de 
Le commencement de fon -Pontifice® ends 
verfé par la crainte qu’il eut que Creic « faif 
qui aiant pris le nom de Conul » 
on avoit fait fon prédeceffeur : dans a ie” 
prehenfion il fe retira en Tofcane p ouf 
of 
les Romains, qui fçavoient par espere CA 
bien ils avoient.à craindre ces fortes 4 
des Empereurs , d'envoyer au Pape UP 


de revenir, en lui donnant route forte ein 
es 


gralie R 


une armée ; & demeura quelque terme 
venne ; pendant fon fejour-en cette en 9 
Jean XV. mourut au mois de May € 

Les Romains furent obligez par un à 
l'Empereur d’élire en fa place Bruno; 
fin germain , qui prit le nom de! prés.” 
mais Crefcentius le chaffa bien-tôt 4, ;fan 


mit fur le Saint Siege Jean Evêque de UN 
Cette ation ne demeura pas Long be 
punie : carOthon vint aufñ-rôt aVEC °° p on 


& s’étant rendu facilement maitre 2 de 
rétablit Gregoire ; Jean fe fauva se VEmpé 
tius dans le Château Saint Ange * 

l'affiegea, Crefcentius le défendit 4 


LPS  … DES AUTEURS ECCILESIASITIQUIES., 4$ | 
re, si mer Oit eu bien de la peine à le forcer ;|de condefcendance. ‘Que cependant s’il y Rene 
fur ie Sté tué par trahifon- L/Antipape Jean | quelques-uns qui veulent fe foûmertre à toutes fran LK.. 
Oreilles « eut les yeux arrachez , le nez & les | les rigueurs de la pénitence» il doit les juger ca- 

ki Ville j Oupez, & fut promené en cet état par | noniquement. En confequence de cette Lettre, cu 
tête tou € Rome, monté fur un âne , aiant la | Hervée adreffa à Guy Archevêquede Roüen, un Pre 
crier 2'NÉé vers la es 2 étant obligé de | Memoire contenant des Reglemens des Conciles<4rc & 
Lee ? ape” Uiconque entreprendra de dépoffederun |& des Papes , des autoritez des Peres , & des vèque 
AL > AOit ainfi traité. exemples des Saints, couchant la mifericorde & Rbeims- 
jee itque Gregoire V. pour prévenir lestrou- |la condefcendance avec laquelle on doit en agir 

lé ja Pourroient arriver dans la fuite pour |envers les grands pecheursqui fe convertifient 

Nr elle È d’un Empereur » ordonna qu’à l’ave- | fincerement. ER Pa | 

| Prince éroit faite par un certain nombre de La feconde Lettre de Jean eftadreflée à Stilien can IX, 
| Qi: llemans qu’il défigna ; ce qu'il fit à ÉrEque de Neocefarée : Ille congratule de ceque 

| Oth NS ët par l’autorité de l'Empereur | rien ne l'a pà feparer de l’Eglife de Rome, & lui 

| APpare à pour favorifer ceux de fa nation, & témoigne qu’il efpere que par fes prieres il ob: 

| Cp. MMent du confentement des Romains. tiendra de Dieu la fin du Schifme qui dure de- 

| 


WW, ao PÈ NE vécut que deux ans & huit ou neuf, puis 40. ans. lidéclare que fon intention eftque 


né place #Prés fon élection. Othon fit élire en fa les Decrets de fes Prédecefeurs contre Photius 
| lg L avo: Erbert > qui prit le nom de Silveftre IL. & fes Adhérans , demeurent dans leur vigueur, 
ME Par êté autrefois Archevêque de Reims , &l’exhortedenepasy contrevenir. 
| Comme alors de Ravenne , aiant été obligé | Latroïfiéme Lettre de Jean eftadreflée au GR 
Premie. nous le dirons enfuite » de quitter ce} gé & au Peuple de Langres, qui avoit RE on 
Qi étoi rchevêché : c’étoirun homme fçavant |autoritépourle rétablifiement d Argrin leur ÉvE- 
M t dans les bonnes graces d'Ochon > Ce que, qui avoit été dépoüillé de fon Evêché par 
Ver à: Qu'il le préfera à tout autre, pour l’éle- Sentence d’Eftienne Prédeceffeur de Jean. Ce- 
üver qe Dignité » ne croyant pas en pouvoir lui-ci bien informé que cet Evêque avoit été 
di en qe plus digne de remplir cette place, élà canoniquement, qu il n avoit été chaffé que 
“ürons}s il pût avoir plus de confiance. Nous, fur un faux expofé, &x qu il n’y en avoit po eu 
à Avant SU de parler des avantures de ce Prélar, d’autre mis en faplace, le rétablit par Te 
| pl il fût Pape , dans l’Hiftoire des Eglifes tre, nonobftant le jugement d Eftienne:, qu'i qe” 
Écrire € de ce Siecle , & de ce qu’il fit ou reprend pas, dit-il, mais qu’il change en mieux >< 
NE pendant fon Pontificat dans l’Hiftoire du | pour le bien de l’Eglife, & par neceffité, com-* 
leve grivant » auquel il appartient, n’aiant été. me fes Prédeceffeurs ont fait en plufieurs ren-* 
kel Ur le Saint Siege que vers le mois de Mars! contres. Il écrivit en même temps les mêmes <® 
Are 92” chofes à Charles le Simple ; & le pria de remet- 
FH Ce que nous venons de rapporter de | tre Argrin en poffeffion de fon Evêché ; c’eft la , 
Siecle € l’Eglife de Rome pendant le dixiéme| quatriéme Lettre de ce Pape. Il yen a deux du Lettres dé 
Verné & des qualitez de ceux qui l’ont gou-| Pape Benoift fon fuccefleur fur le même fujet ; Benoiff. 
du Va il n’eft pas étonnant que nous n’aions | par lefquelles écrivant aux Evêques de France, au1P.. 
un rêlife Té$-petit nombre de monumens de cette | Clergé & à l'Evéquede Langres , il confirme le 
ty Lee” foit de Conciles tenus à Rome, foit de | jugement de fon Prédeceffeur en faveur d'Ar- 
Lin ea : Papes. ? grin, & prefle vivement fa reftitution. | | 
‘Ag IX. nous a laidfé quatre Lettres & les |. Nous avons deux Lettres des Evêques d’Alle- Lertre- 
Lettre € deux Conciles. La premiere de ces | magne adreflées à ce Pape. La premiere eftd rose 
Re S ef ad ée à Hervée Archevêque de |écriteaunom d’Hatton ArchevéquedeMayence, côr 4 | 
Sie > Qui l’avoit confulté , pour fçavoir de} & de fes Suffragans : Aprés lui avoir protefté nique 2e 
Qui ie Aniere il devoit traiter les Normans ; | qu’il n'ya point d’Eglifes plus foûmifes au Saint ae 
Vie 4 8 Avoir été baptifez , avoient menéune/} Siége que les leurs, ni d’Evêques qui lui foient, 
Ses (ice Payenne , & s’étoient portez jufqu’à | plusdévoüez qu'eux, ils lui mandent que | Em 
Lino de tuer des Chrétiens & des Prêtres, | pereur Arnoul étant mort , fon fils Louis a été 
des qui ler aux Idoles , & de manger les vian- | élû en fa place par l’avis des Princes & du confen- 
àvoit leur avoient été ufferres. Jean IX.aprés|rement du peuple , fuivant la coùtume ancien- 
Nation Sratulé Hervée de la Converfon dela | ne que les Rois des François foient toujours de” 
Tone il, mande , lui fait réponfe ; que ceux | la même Race. Ils s’excufent de ceque cela s’eft 
: Ui parle étant nouvellement convertis ;| fait fans la permiffion du Pape ; fur ce que les 
sn Le à tuits de la Réligion ; il ne faut pas| chemins d'Allemagne en Italie , étant occupez: 
tons Vec eux fuivant toute la rigueur des| par des Barbares > ilsm’avoient pas pu be a 
? Mais avec quelque force de douceur &| des Députezà Rome, ni le Pspeleur dir - 
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Eeitre 
d'Hatton 
<Arche- 
“vêque .de 
Mayence 
à Tean 


LE, 


Æeitre des 


Ævèques 


de Bavie- far le même fajet 
re 4 fran eft écrite non feulement au nom des 


Lx 


TR © 


Is lui parlent enfuite de la 


Jurifdiction , & d’avoirun 
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Légats: qu’aiant enfin trouvé l’occañon de lui 
faire renir cette Lettres ilsle prient de confirmer | 
par fa benediétion , l'élection qu'ils ont faite. 
plainte des Evêques 


de Biviere , fur ce que les Sclavons qui avoient 


occupé la Moravie 
François ; fe vantoient d’être fouftraits à leur 
Metropolitain feparé; 
& accufoient les Bavarois d’avoir fait alliance 
avec des. Payens , & de participer aux defordres 
qu’ils commettoient. Îls aRürent le Pape que 
cette acCufation eft une.calomnie atroce  & l’a- 
vertiflent que s’il donne un Metropolitain aux 
Moraves, & qu’il leur permette de fe fouftraire 


à la Jurifdiétion des Evêques de Bivicre il fera | 


Caufe d’un étrange delordre ; 


; parceque cela leur 
donnera occalion de s'élever contre les Puiffan- 


ces aufquelles ils doivent écrefoûmis à & defaire 
la guerre tout de nouveau. Lis ajoûtent qu’ils lui 
donnent cet avertiffement avec d’aurant plus de 
liberté , qu’ils croient être ob'igez de lui faire fça- 
-Voir quand il échape quelque chofe à l'Eglife de 
2ome qui merite d’être corrigé, afin qu’il yap- 
porteleremedenecefliire. 

La Lettre de‘Theotmar Metropolitain de Ba- 
vicre & des autres Evêques de cette Province 
> N'eft pas moins forte : fille 
Evêques, 
P215 encore au nom du Clergé & du peuple de 
Baviere. Ils témoignent au Pape qu’aiant appris 
de fes Prédeceffeurs & des Saints Peres de l'E. 
glife ; que l’'Evêque de Rome a toüjours eu foin 
d’entretenirla Paix, PUnion, & la Difcipline de 
Chaque Eglife, ils ne peuvent pas croire ce qu’ils 
entendent dire tous les jours , qu’il eft forti du 
3. Siege Apoftolique , qui eft l'origine de la Re- 
ligion Chrétienne , & la fource de leur dignité 


Sacerdotale , un Decret injufte & contraire à la 
<oétrine & à l'autorité de l’Eglife ; mais qu’un 


Archevêque appellé Jean, & deux Evêques qui fe 
difoient envoiez de fa part vers les Moraves, 
voient donné lieu à ce bruit. Que ces Peuples 


dépendoient autrefois de leur Prince & de leurs 


Evêques quiles avoient convertis: Quel’Evêaue 
de Paffau y avoit toûjours entré librement > & 
y avoit tenu des Synodes , jufques au temps 
qu’ils fe font foûlevez & ont abandonné le 
Chriftianifme. Que depuis peu ils fe vantent 
d’avoir obtenu du Pape , à force d’argent , 
qu’il envoiât trois Evêques , qui ont entrepris 
dans l’Evêché de Paflau , de faire une chofe 
qu'on ne fçauroit croire venir du Saint Siege 
Apoñtolique, & qui eft directement contraire à 
da difpofition des Canons ; fçavoir , dedivifer 
cet Evéché en cinq , & de mettre un Archevé- 
ue & trois Evêques dans ce Diocefe » fans le 
-Confentement de lPArchevêque & de PEvèque. 
ls citent deux Canons d'Afrique & des endroits 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 


» & qui étoient rebelles aux | 


| d’un Ordre inferieur , fans avoir été 


jeftin » 
Célefti LR. 


ans 
le Duché de Paflau. À oi aux Relitio 
ce que les Lé so tant foi ho 
PAST : ÉL: fuient de plufieur 
fes fauffes. Ils remarquent que leur gift 
forti de la Maifon des Rois de France » 9 gs 
des Chrériens , au lieu que les Morse enne | à 
Sclavons font originairement PS euf 1 
mis de la Religion Chrétienne. Ils Iole cour 
Roi Louis , & marquent l’attache qu erentles 

la Religion & pour le S.Siege. Ils me qui 
bruits que les Sclavons failoient cour! k phan 

avoient fait alliance d’une maniere D on 

avec les Hongrois, & qu'ils leur ess di 
né de l'argent pour palier en Italie. ui fe 
que ce font les Sclayvons eux-MÊmMES dé 3 
joints avec les Hongrois, qui ont Pi contraité 
& faccagé le païs. Que pour eux au genuéf 
ils avoienc eu deffein de les empêcher ombai 

en Italie , & d’aller au fecours de ie AU 1 
die ; & que-pour <, mais 


A 
ÿn 


être en état de ie De né 
avoient demandé une Tréve aux Scers flent 6 
qu’ils ne l’avoient pû obtenir. Ils ee caloi 
conjurant le Papedene point croire ô Su 
nies que les Sclavons répandent contr Eolife., 
de ne pas fouffrir la divifion de leur fx. 
Des deux Conciles tenus fous Jean ve 
fut affemblé à Rome , & l’autre À El 
Les Reglemens du premier font IP: 
douze Articles. JC 
Le premier condamne ce qui so re 
dans le Synode tenu fous Eftienne : ". 1 
le Corps de Formofe que lon avoi 
pour le trainer & pour le juger en Pr 
node , ce qui ne s’étoit jamais Sr TT 
fend d’entreprendre rien de fembla apple 
nir , parce qu'un mort ne peut UE PAT rÉporr Pi 
Jugement , puifqu’il eft impoffble ; + 77 MANU 
de aux accufations intentées contre lu EquEss 
Le fecond accorde le pardon aux ! at ani 
aux Prêtres & aux auties Cle cs qui DiteZ 5. d. 
à ce Synode , de crainte d'êtfe malt” 
ordonne qu’à l'avenir on n’ufera à USM 
fortes de violences , & qu’on laifler “HE ‘ 
ciere liberté aux Evêques affemblez- p'aisnte, 
Le troifiéme porte que Formofe deR°® 
transferé de l’Evêché de Porto à gelé dre e 
que par neceffité, perfonne ne pour 0 
exemple à confequence , & qu’il 
permis de promouvoir à un degr 


417 * e A LA ré 
plus élévé ; celui qui aura été décla 


Mile de 1 | 


tea Cie. lat 


po 
LE 
Ü 


‘& enfuite de l'Ordre de Prétrife. 

riéme rétablit dans leurs Ordres les 

| #oicn Ordonnez par le Pape Formofe , qui 

IT F été dépofez par paffion. 

CR gagduiéme renouvelle le Canon du Con- 
PR \frique contre les Réordinations 2 les 
ge Ptifations & les Tranflations ; & défend 

PES là Aner des Evêques dans des Eglifes qui | 

moe Pourvuës , fi ceux qui les pofledent 

1 Le ge, Canoniquement dépofez. .. : | 

DE pour priéme confirme l’Onétion de Lambert. 

1400 AN 1e Empire, &t condamne celle de Berenger. 
ù COS. fEPtiéme condamne au feu les Actes du 

file de Rome contre Formufe. 

note 2 Uitiéme déclare les Prêtres Serge , Be- 
gr % Marin, & les Diacres Leon, Pafchal 

es Jean juftement condamnez & feparez de la 
np trio de l'Eglife, & prononceanathéme 
] £ Ceux qui lesreconnoîtroient pour Clercs, 

| FS Voudroient rétablir. 

| ne MEuviéme excommunie- ceux qui ont dé- 

PME SE le Corps de Formofe & l'ont jetté dans 

 STibre. 


terr 


NES fe dixiéme, pour prévenir les violences & 
Mb indale qui arrive quelquefois dans l’élec- 
Len É Papes , ordonne qu’à Pavenir on 
… bi"? aucun qui ne foir élà par l’Aflem- 
LS f gs piques & par le Clergé , fuivant 
$ | prgothaits u Senat & du Peuple , & en 
_ Ce des Députez de l'Empereur. Ce 
L ds. défend auffi d'exiger des fermens & 
ua LPromefes extraordinaires. 
_ ge 0Ziéme eft contre l'abus qui étoit en ufa- 
_Qe Piller aprés la mort du Pape , non 
ds toutes je fa Maifon Patriarchale , mais auffi 
# Re où $S autres qui lui appartenoient dans Ro- 
ÈTe 1 environs. 
0m. °UZiéme eft contre un autre abus qui fe 
Préngie Ci dans Rome. Les Juges Seculiers 
Mauvaire les femmes foupçonnées d’être de 
nu ten Vie , & obligeoient par les mauvais 
* Kurs ns qu’ils leur faifoient , leurs maîtres ou 
fe QiEns de les racheter bien cher ; &en- 
} Gt Le Qui les avoient rachetées >; foit Clercs, 
ane JUS > croioient en pouvoir joüir fans 
dique d'être repris , parce que la cénfure pu- 
tes) AVoit pallé ; ce qui étoit caufe d’un | 
| der, Ad defordre. Le Concile pour y remé- 
WW cimer da connoiffance & le Jugement de 
LA etes CS AUX Evêques , avec pouvoir de citer 
hote Qué étaires pardevant les Juges Civils. 
| temps aprés le Pape étant venu 
Mpereur Lambert à Ravenne , ils 
rent un Concile de ÉPRUEE 
… nes Merent ce qui avoit été fait dans le 
Ki Lena de Rome, Ac as prauvéreit les dix Ré- 
L  Hthivens 


L mPremier il eft ordonné qu’on ober- 
Tom, VU, 4 . nr q b 


jé int 5e 
= 


SRE 


bl 
Ù 
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vera les Canons des SS. Peres & ce qui eftcon- Concile de 


tenu dans les Capitulaires de Charlemagne & Ravenne 
de fes Succefeurs touchant les Dixmes. : 

Enfuite l'Empereur propofa deux Articles. 
Par le premier , il eft fait défenfe à qui que ce 
foit d’arrêter , ni de faire aucun tort à ceux qui 
auroient recours à Sa Majefté Imperiale. 

… Par le fecond , l'Empereur confirme les an- 
ciens Privileges accordez ou confirmez à l'Egli- 
fe de Rome par fes Prédeceffeurs. 

Le Pape propofa enfuite les Articles fuivans. 

remierement, la confirmation de ce qui ve- 
noit d’être ordonné dans le Concile de Rome 
touchant l’affaire de Formofe. 

Secondement, la punition des violences exer- 
cées fur le Territoire de l’Eglife de Rome, qui 
l'avoient obligé d’avoir recours à l'Empereur. 

Troifiémement , le renouvellement du Trai- 
té fait entre le Saint Siege & l'Empereur Guy; 
pere de Lambert. 

Quatriémement , Que les Edits qui fe trou- 
voient n'être pas conformesaux conditions de ce 
Traité fuffent révoquez. 

Cinquiémement ; Que les biens donnez pat 
des Lettres du Prince au préjudice de ce même 
Traité , fetoient rendus à l’Églife. 

Sixiémement, Quel’Empereur empêchera les 
Ligues que les Romains , les Lombards & les 
François ont fait enfemble contre les interêts 
du S. Siege & de l’Empire. 

En dernier lieu ; Que l'Empereur prote- 

era l’Eglife de Rome ; qu’il empêchera qu’el- 
e ne foit moleftée , & qu’il emploiera fes 
foins pour lui faire avoir fes revenus ordinai- 
res qui font difipez. 

Ces Articles aiant été approuvez par les Evé- 
ques , le Pape leur recommanda d’indiquer un 


IX, 


Jeûne & des Litanies folemnelles, quand ilsfe- 


roient de retour dans leurs Diocéfes. 
Nous avons trois Lettres de Jean X, qui restres de 
regardent les affaires de France. Les deux pre- Jean X. 
mieres concernent l'affaire d'Hilduin ; que 
Charlesle Simple avoit fait chaffer del'Evêché de 
Liege. Cet homme appuié par Gifelbert , qui 
tenoit une partie de la Lorraine contre Char- 
les le Simple , & par Henri l’Oifeleur Roi de 
Germanie , s'étant fait ordonner Evêque de 
Tongres ou de Liege par Herman Archevêque 
de Cologne ; s’étoit mis en poñieflion de cet 
Evêché, & en avoit pillé les biens. Charles le 
Simple nomma à cer Evêché Richer, & le fit 
élire par une partie du Clergé & du Peuple de 
Liege; qui l'étoit venu trouver pour fe plaindre 
des violences d'Hilduin. Ce Prince écrivit là- 
deffus une Lettre à tous les Evêques de fon 
Roiaume ; dans laquelle il fait voir par les Ca- Simple 
pitulaires & pt les Canons, qu'Hilduin eft in- suchans 
digne d’êtreËvêque. vo. FA qu’il eft Ni à Hilduin. 


Lettre de 


fous Fean 


Charles le 
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Letirede &infidéle à fon Prince. 20. Parce qu’il s’eft fait 
Charles leordonner par brigue & par violence. 30. Parce 
Simple qu’il a pillé les tréfors de l’Eglife de Liege, pour 


: : É ; es- 
touchant les donner à ceux qui l’avoient fait ordonner. | nement , & fait là-deflus une morale tré5,, 


Hilduin, 40. Parce qu’il a fuppofé que le Roi lui avoit 
donné l’Evêché de Liege. 5°. Parce qu’aiant 


été cité par trois fois par Herman pour compa- | 


roître à fon Synode , il n’y 2 point fatisfait. 


- Aprés cet Expofé Charles exhorte les Evêques | ques de France & d'Allemagne. te 
de fon Roiaume de fe joindreavec lui pourchaf. | de ces queftions eft couchant les Devi 


fer cet Intrus , de PEglife de Liege. 
Il y a apparence qu’il écrivit auffi au Pape 
Jean X.fur cette affaire, & que ce fut encon- 
fequence que ce Pape écrivit à Herman de ci- 
ter à Rome Hilduin & Richer, & d’y venirlui- | 
même , afin qu'il jugeâc ce différend ; ce qu’il 
fit fçavoir à Charles le fimple par une autre 
Lettres de Lettre. Les deux Contendans obeïrent & alle- 
Tean X._ rent tous deux à Rome , où la caufe fut jugée | 
en faveur de Richer ; qui fut ordonné Evêque 


de Liege par le Pape, & Hilduin excommunié. 
Cette querelle commença l’an 920. & finit l’an 
922. 
La troifiéme Lettre du Pape Jean X. eft 
adreffée aux Evêques de la Premiere Narbon- 
noife. .L’Eglife de Narbonne qui en ef la ca- 
pitale , étant vacante , Agius avoir été élû ca. 
noniquement ; maisun homme puiffant appel- 
lé Gerard , s’étoit emparé de cet Archevêché , 
aiant fuppofé de fauffes Lettres du Pape. Jean 
X. les defavouë dans cette Lettre , & déclare 
qu’il ne lui en a point voulu donner quand il 
eft venu à Rome , quoi qu’il ne fçût pas fa ma- 
lice & fes fourberies : mais que depuis enaiant 
été informé pleinement , il leur ordonne de ne 
plus le recannoître pour Evêque , puifqu’il 
’a été niélà par le Clergé & le peuple de 
B Ville, ni ordonné par les Evêques de la 
Ptovince. Il donne par la même Lettre le 
Paällium à Agius. 
Lettres de . H nous eît auff refté trois Lettres de Leon 
Leon VII. VI. - 
La premiere eft adreflée à Hugues Duc de 
France’, & Abbé de S. Martin de Tours. Il y 
ordonne, fous peined’excommunication, qu’on 
ne laiffera point demeurer ni même entrer de 
femmes dans l'enceinte de ce Monaftere. 
. La feconde eft adreffée à Gerard Arche- 
vêque de Lorch en Allemagne. Il lui accor- 
de le Pallium , & lui permet de s’en fervir 
non feulement aux jours de la Confecration du 
faint Chrême & de la Refurréétion de Nôtre 
Seigneur , mais encore aux jours des Fêres de 
Noël , de la Vierge , des Apôtres , de S. Jean- 
Bapuifte , de S. Laurent , de S. Eftienne; & des 
Saints dont les corps réfident dans fon Eglife , 
& au jour de fon Sacre 
YEglif ; pendant la co 


& de la Dédicace de | le jugement que Flodoard a porté de. 52 
nfecration des Evêques | qu’il étoit un grand Serviteur de 


LIOTHEQUE 


hi- 
& des Prêtres , & les Sermons aux D 1ÿe 
tes. 11 exhorte de faire en forte QU cet OT 
té de fes mœurs réponde à la dignité CLR 


fante. - 
Ce Gerard étant enfuite venu à ROSE | 
falta le Pape touchant plufeurs quete Evé- 
lefquelles il ft une Réponfe os Pr mieré 
’aut 
Enchanteuts & les Malfaiéteurs ; S'il ls te. : 10 
recevoir à la pénitence : le Pape répon de DE 
Evêques doivent les attirer à la pénitetes M à 
leurs exhortations , afin qu’ils vivent plu 49 Dos 
pénitens , que de mourir COMME ce cle- 
ajoûte que s’ils méprifent les juge pas Bt, 
fiaftiques , ils doivent être punis re 2 0 
gueur des Loix civiles. La feconde QUE us |M 
fi les Evêques doivent dire Pax vobis, Où Ce 
nus vobifum ; le Pape répond qu'il Fa quelr 
la coûtume de l’Eglife de Rome; She pr 


con" 


re. T'emps LA A 
de Luca 
Table ; lé Pape répond que non» PC he 


er A 
La quatres 


La cinquiémeregardeles Prêtres qui fe Fe feront # 
publiquement ; le Pape ordonne qi ne en. 
privez de leur dignité ; mais ges G ofetes : 

oO 
défense} 


des. Prêtres , ou confirmer ; le Pape € Anti0" 
fuivant le Canon dixiéme du Concl'E 2 épo” 
che. La fepriéme eft couchant ceux d enluit 
fent leurs parentes fans le fçavoir » Pap£ 


APICE , 
l'aiant fçû , s’en confeffent au Prêtre ? pénis 


ordonne qu’ils feront feparez & mis en je 
tence. La derniere regarde ceux que Paques, Vu 
Eglifes ; le Pape déclare que Îles d'auto és si, 
doivent fervir contre eux de cons 28e en: 
ue Dieu leur a mifeenmain. Il pe PAR 
e certe Lettre , qu’il fair Gerard 10 
en Allemagne ; & exhorte les HAss 
joindre avec lui pour réformer Îles 4 n des 
incurfions des Payens & la perfecuti0" » | 
vais Chrétiens ont introduits. bien cri 
Ces Lettres de Leon font affez confie 
& pleines de bonnes maximes » ! 


Dieu 
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“Et eft RS Agapet IL. régla parune Lettre; qui |ce femme de Robert Roi de France 3 qu’il Lettres de 

" étoir  Julques à nous ; le differend qui | exhorte de faire punir ceux qui’ avoient pillé Gregoire 

panntre PEglife de Lorch , & celle de | & brûlé les terres d’un Evêque de France ap- 7. 

€n ue > touchant le droit de Metropole, | pelle Julien. 

Lorc Ordant Ja préféance à PArchevêque de | Voilà tout ce qui nous refte des Ecrits des 

tropole” dont le Siege eft la plus ancienne Me- | Papes qui ont tenu le S. Siege pendant le dixié- 

Oriental: avec la Jurifdiction fur la Pannonie | me Siecle. 

| raves EE fur le Païs des Avarois, des Mo-| Entre les Hommes illuftres qui ont fleuri Ratherius 
hevé des Sclavons , & en laiant à lAr- |dans l'Italie en ce Siecle , il n’y en a point de Evêque de 

| érigé aie de Salzbourg dont le Siege avoit été | plus celebre que Ratherius Evêque de Verone. Perone. 

La vie de cet hommeeft finguliere par le grand 


té 
ue 


eût quelque autre engagement ;, il fuivit la for- 
tune de cet Hilduin qui s’étoit emparé de l’E- 
vêché de Liege > & qui en avoit été dépoüillé. 
ee D s es pts _ Italie, & aprés la mort 
€ Notger Evêque de Verone, il avoit été mis 
Use pour leur Metropolitan. ps à en pofleffion de cet Evêché par le Roi Hugues; 
“terre Conde eft adrefée à Etgar Roi d’Angle- | qui lui promit de l'élever à un Siege plus con- 
Tegite Par laquelle il lui promet de chafler de fiderable quand loccañon s’en prelenteroit , & 
Roienr e Winchefter les Chanoines qui me-|de donner alors celui de Verone à Ratherius. 

î Moi FD FRE > & de mettre des ae Se DS re ce Prince ajant réfolu de 
: EX troifié place. . [transferer Hilduin à Milan, envoia Ratherius à 

V Héme & la quatriéme font deux Pri-| Rome pour faire approuver cette tranflation 
: Beres qu il accorda > l’un au Monaftere bâti par}, au Pape Jean XI. Pendant que Ratherius fai- 
y, tre ES Evêque de Verdun ; Pautre au Monaf-| foit cette négociation à Rome , le Roi Hugues 
et FRE Remy de Reims. Se de volonté , & deftina l’Archevêché 
die &ux E äpe Benoît VIL. confirma par fa Lettre! de Milan pour quelque autre, Cependant Ra- 
Bleme AUES de France & d'Allemagne , le Ré.| therius ne laifla pas de rapporter de Rome une 
as t fait en faveur de PEglife de Lorch par! Lettre par laquelle le Pape approuvoit l’Intro- 
y, | à] lédeceffeur Agapet , & envoia le Pallium| nifation d’Hilduin dans l’Archeyêché de Milan, 
| tu xt | QE" qui en étoit Archevêque. & lui accordoit le Pallium ; & une autre par 
FTralonne le nom de Lettres de Jean KV.àun| laquelle il demandoit en fon nom & au nom 
Occide aix entre Ethelrede Roi des Saxons | de l'Eglife de Rome ; que Ratherius fût fait 

à Une Ntaux , & Richard Duc de Normandie :| Evêque de Verone. Cela déplut au Roi Hugues, 
Bay 4 Monition que ce Pape fait à Arnoul &t à! qui avoit alors d’autres deffeins : cependant il 
biens Un Comtes de Flandres , de rendre les! ne put pas le refufer aux prieres du S. Siege 
PPartenans à l’Abbaye de S. Riquier ; & | 8 des Seigneurs qui étoient auprés de lui. Il 


| id Archevêché par Leon III. la Pannonie 
AT Ales | nombre d’accidens qui l’ont traverfée. Ii étoit 
de Un Prjye C0re une Lettre de ce Pape , qui eft | Moine de l’Abbaye de Lobbes , où il fe rendit 
tort On lege en faveur de l’Abbaïe de Cluny. |recommandable par l’étude des belles Lettres. 
ÿ à, Quelle " deux Lettres de Jean XII. l’une par la-| Heureux, s’il fût demeuréen repos dans ce Port 
| ÿ ll accorde le Pallium à Dunftan Archevé- |falutaire, fans s’expoler, comme il fit auxtem- 
k one éntorbie 5 & l’autre par laquelle il! pêtes du monde : mais foit qu’il fût appellé à 
1 tbient Munie Ifuard & fes Adherans , qui s’é-| un autre état , à caufe de fa capacité, foit qu’il 

y bâie deg Parez des terres & des biens quel’Ab- 

1, ° Simphorienavoit en Provence. 


*%y LL 4 Quatre Lettres de Jean XILL. 
t ePremiere eft adreflée aux Evêques de Bre- 
? Qu'ilexhorte à reconnoître l’Archeyêque 


| à 
l'E un SEE 
REA P Avertifement femblable aux Evêques de} l’accorda d’autant plus facilement , que Rathe- 
"de ‘a d’ se Ds q 
pre Greg? {€ procurer la reftitution. ; rius étant alors malade , il crût qu’il mourroit 
LA te mere V: reftitua à Jean Archevêque de} bien-tôt : mais il revint de fa maladie, & fut 
érigé ©; PEglife de Plaifance, qui avoit été} ordonné Evêque l’an 931. Hugues fort en co- 
ui fn Par fon Prédeceffeur en Archevêché, & | lere contre lui , jura qu’il n’auroit pas lieu d 
là  Ümit celle d ferrat ; c’eft le fujet de| fe réjouï  Ordinati be l'obliger 
Premier elle de Monferrat ; c’eft le fujet de | fe réjouïr de fon Ordination > & voulut l’obliger 
à Par fa e Lettre de ce Pape. [de fe contenter d’une certaine portion du re- 
Archey féconde il donne le Pallium à Gerbert | venu de fon Eglife , & lui faire prêter ferment 
de guy que de Ravenne, & cohfirme &t accor- w’il n’en demanderoit pas davantage pendant 
ie re. Privileges à cette Eglife. fon Regne & pendant celui de fon fils. Ra- 
NS qu éme Lettre de ce Pape eft un Privi- | therius f’aiant point voulu confentir àunecon- 
il ilaccorde à PAbbaye de 5. Ambroife de! dition fi déraifonnable , ce Prince le fit perfe- 
il cutér ; & chercha des prétextes pour le chafler. 


MTS 
sn ’ atriéme eft adreflée à la Reine Conftan.| La guërre d’Arnoullui en or une occafion 
| 2 fa- 


20 
Ratherius favorable; car ce Prince s’érant rendu maître de 
Evêque de Verone ; Ratherius fut accufé d’avoir été de 
Verone. fon parti; & quand Hugues.eut repris cette Vil. 

le il le fit mettre dans la Tour de Pavie , où il 

fur deux ans & demi prifonnier. En étantdé- 

livré il.fut obligé d’aller en exil ;, où il paña 
cinq années , aprés lefquelles il revint en Italie, 
dans l'efperance de rentrer dans fon Egjile. 

En revenant il tomba entre les mains de Be. 

renger ; qui le tint trois mois & demi en pri- 

fon par les Confeils de Manaffes : enfuite ilfut 
mené à Verone & receu par Milon Comte de 
cette Ville. Il y demeura deux ans fous la do- 


mination de ce Comte, qui ne lui laiffa aucune, 


liberté. - Pendant ce temps Manafñles Archevé. 
que d’Arles, transferé à Milan, s’avifa d’ordon- 
ner un homme pour l’Eglife de Verone , & 
quelque temps aprés Ratherius receut un or- 
dre de l'Empereur Lothaire de fe retirer. IL 
ft volontiers , dit-il ; pour obeïr à cet or- 
dre ; ce qu’il auroit fait de lui-même , s’ilne 
lui eût été défendu par l'Evangile , de quit- 
ter fon Troupeau. I ne marque point où il fe 
retira cette fois-là : mais l’Abbé Fulcuin nous 
apprend qu’il demeura quelque temps en Pro- 
vence auprés du fils d’un homme puiffant nom- 
mé Roëlteing ; qu’enfuite il retourna à Lobes, 
où il fut bien receu de Riquier qui vivoit enco- 
re ;. & qu’enfin il fat appellé par l'Empereur 
Othon , qui le mit auprés de fon frere Brunon. 
Celui ci aiant été fait Archevêque de Cologne 
Van 953: fit donner à Ratherius PEvêché de 
Liege , vacant par la mort de Farabert , qui 
ayoit fuccedé à Hugues , fucceffeur de Riquier: 
mais comme le malheur le fuivoit par tout, il 
eut un parti puiffant contre lui, qui le dépoffe- 
da deux ans aprés , & mit en fa place un hom- 
me de qualité de cg païs , nommé Baudry. Mal- 
gré ces traverfes , il voulut rentrer dans fon 
Evêché de Verone ; & il le tenta quand 
Othon vint en Italie la feconde fois. Il y 
trouva d’abord de la difficulté , parce que I4 
place étoit remplie par le petit fils de Milon, 
dont l’Ordination avoit été confirmée par le 
S. Siege : Cependant il infifta , écrivit for- 
tement au Pape Jean XIL & aux Evêques 
de France & d’Allemague , en appella rmé- 
me à.un, Concile , & fit tant, qu’il fut réta- 
bli dans un Synode tenu à Pavie, Mais il ne 
fut pas plürôt remis fur fon Siege, qu’il eut de 
nouvelles querelles à démêler avec fes Clercs; 
de forte qu’il prit refolution de fe retirer. Vers 
Pan 966. il vint en France, où il acheta des 
têrrés ; & trouva moien d’avoir les Abbayes de 
S. Amand d’Aumont , & d’Alne. Il mourut. 
dans, cette derniere l’an 972. - 
FRS Evêque a compofé plufieurs Traitez , 
S9RE Une grande partie a été recouvrée , & 
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‘divifé en deux parties. Dans la premigre” les” 


gardent pour eux ; fans en faire part aux À 


donnée au Public par le Pere Dachery 
cond Tome de fon Spicilege. Left a- F0" 
Le premier a un titre aflez bizarre : 1° Eas 
iitulé Livre des Perpendicules de Rathet entré” 
Verone , ou la Vifion d'un voleur perd êque Sal 
blufieurs autres. Il eft adreffé à Hubert Fi és A 
de Parme , & il y réprend le mépris ie 2 140 
Clercs faifoient des Canons. L’Ouvréé ne | 


plaint de ce qu’il a été chañé autrefois ge dir 
Clercs de fon Eglife , qui ne pouvoient nie 
qu’il fe mélât de la diftribution des 1€ a 
Ecclefaftiques de fon Diocefe , quoique uses AL 
une partie du devoir des Pafteurs , 6 qu n406 
loient qu’il n’exerçât aucuneautre fonts su 
celle de confacrer le Chrême & de. con nt 
Fatigué par leur rebellion continuelle; il F7 1 
prend dans cet Ecrit de montrer que msn 
treprife eft un mépris formel des en ue 
pour le prouver , il commence par Hs SEXE 
cueil de ceux qui concernent l'autorité ei ds 
ques ; & qui leur donnent l’adminiftran®" pa 
biens de leurs Eglifes. Il fait voir enfui cop 
un raifonnement que les Evêques n ur | on 
feulement obligez de nourrir fpirituellenn tt 
mais encore corporellement leurs Troupét sn 
c’eftà eux à connoître de l’érac & de la € af 
bution des biens Ecclefaftiques ; pour Gien 1 
tager entre les Clercs felon l'équité &la Êe ap CN 
Il montre que cette équité eft violée 0064 20 
partage qui s’en fait dans l’Eglife de ve ei. 
parce que les plus puiffans en prennent PU A 
leure partie ; & s’enrichiflent aux déperes Nour 
autres , & que les Prêtres & les Diac utféRs 
ie 
Clercs. Il ajoûte que ces derniers: » pou, | 
quels il parle ; s’en foucient peu. ; Pope en 
raifons : La premiere ; parce qu’ils fon 
aifes d’avoir ce prétexte pour ne rendre : 
fervice à l’Eglife : la feconde, parce Ce avsl 
rent que dans la fuite ils auront le a jfede 
tage. Comme on lui oppofoit que L î foi” 
Verone étoit dans. un ufage contraire » : vale 
tient qu’on ne doit pas préferer une M 8e a 
coûtume à la difpoftion des Canons equ'i LM 
Loix de l'Eglife. On lui objeétoitencue à 
étoit indigne d’un Evêque de fe rabalë® "qu 
qu’à partager entre des Clercs, du nee ; 
vin & de l'argent , & de donner à chaC}} fe 
portion. Il répond à cet inconvenient 4" à 6. 
pas necefläire que l’Evêque-le fafle Po êtres ln 
me mais qu’il peut le faire par {es P “les PL 
par fes Diacres , s’il en trouve de dent qui 
qu’il autorife par l'exemple des Apot des 
fe font fervis de Diacres pour ladi LL 
Aumônes qui fe faifoient par leur Of dr auré 
la conduite de S. Sixte , qui chargez S 474 fur 
de La diftribution É 


es Tréfors de L'EBIIE ‘quoi 


ri Quoi 
Prune. de Jixte 


{ah 
. ble | 


| Ge 
P 
êne 


| font | 


Je 


il temarque que S. Laurent parlant à faint 
» lui dit qu’il a dépenfé fes Trefors , ap- 
PR ant les Trefors de l'Eglife, les Trefors de 
ane ; parce que-l’Evêque eft comme le 
ds y de l'Eglife. Il prouve la même chofe par 
poyser* Civiles » qui donnent aux Evéques le\ 
ras detraiter des immunitez de l’Eglife. Il! 
âme enfuite contre le mépris general que) 
At tous les Chrétiens , depuis le dernier des | 
Gus > jufques au Souverain Pontife , des 
#nons & des Loix de l’Eglife; & il s’empor- 


ec chaleur contre la vie déreglée des Ec- 


Cefiaftiques de fon temps, qui ne faifoient, 


ps difficulté de violer ouvertement les Ca- 
petie dans les grandes chofes comme dans les 
Cul, tes. Il les reprend avec aigreur, & les ac- 
€ de plufeurs defordres, qu’il décrit d’une 

; Anlere naïve. Il parle contre lesgensde qualiéé, 
di Fe deftineaux dignitez Ecclefaftiques, & 
: On y éleve par toutes fortes de voyes, 


Melqueindignes qu’ils en foient : Il les appelle 


des Voleurs, de faux Pafteurs, dont la benediction 
» “ange en malediétion ; des gens mille foisex- 
Muniez par les Canons, qui rendent mépri- 


n € l'autorité des Evêques, & qui font caufe 
ti On ne fait aucun cas de leurs excommunica- 


RS nideleursabfolutions. 


ans la feconde Partiede ce Traité, Rathe- 
S attaque en particulier l'impudicité des 
TGS; qui étoit fi grande defon temps, que l’on 
9Uvoit, dit-il, trouver prefque perfonne di- 
étre ordonné Evêque, ni d’Evêque digne 
le, Nner les autres. Il remarque que de toutes 
bus ations , les Italiens font ceux qui ont le 
Ge mépris pour les Canons, & le moins 

ren “rt pour les Clercs.: la raifon qu’il en 
3 C'eft que les Ecclefaftiques de leur pais 

<$ plus déreglez dans leur conduite , les 
per modeftes dansleurexterieur, &x les moins 
tes ie à leur devoir. Îl en conte des hiftoi- 
fm ribles, & les accufe principalement d’in- 
€ Commerce avec les femmes. Sur la fin il 
béni entendre qu’il y a encore lieu de faire 
Comp > les y exhorte. Cet Ouvrage a été 
qui POLE par Ratherius quelque temps aprés 
é M rétabli pour la derniere fois dans l’Evé- 


l 
Fe € Verone par l'Empereur Qthon vers l’an 
bp lEcond Traité eftinritulé: Conclufion déli- 
ns IVe faite à Liege. Ily apporte quarante rai- 
np” Pur lefquelles il fe croitobligé de ne pas 
Ver Er Ou formellement outacitementau gou- 
don. Ent de fon Troupeau , &.dene pasl'aban- 
Vives." à Ceux qui le lui ont ravi. Ces raifons font 
fur 1, + Courtes, en forme d’Aphorifmes: Il dit 
ché fin qu’il s’en eft ferviautrefois pour l’Evé- 
lège; mais que les feize premieres peu- 
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par une imprécation contre ceux qui continue- R atherius 
ront de le fatiguer & de l’inquieter. Cet Ouvrage Evèque de 
eft écrit dans letemps, qu’il follicitoit fonréta- Ferone. 


24. 


bliffement dans l’Evêché de Verone. 

Le troifiéme Traité eft intitulé : Qualitaris 
conjecura cujufdam. 1] y expofe, fous un nom 
inconnu, tout ce que fes ennemis difoient de 
lui, & commentilscournoient toutes fes actions 
en mal. C’eft une raillerie continuelle de leur 
malignité; ileftécrit fur la fin de fa vie quand 
il eut pris réfolution de fe retirer : car il y re- 
marque qu’il y a quarante ans qu’il a commen- 
cé à rechercher d’être puiffant & d’avoir de 
l'autorité , fans qu’il ait pu y réüffir. Il fe 
plaintenfin que l’Empereur même l’avoit aban- 
donné 

Le Traité fuivant eft compoféfur la difcorde 
qui s’éleva entre lus & le Clergé de Verone 
aprés fon rérabliflement: Il dit qu’elle n’eft pas 
nouvelle, & qu’elle a commencé dés le temps 
de fon Ordination ; qu’elle eft venuë. 1°. De 
ce que fes mœurs & celles de fes Clercs font 
fort oppolées. 2°. De ce qu’il a voulu préferer 
l’obfervation des Canons aux ufages introduits 
par le Diable. 3°. De ce qu’il leur a défendu 
d’avoir chez eux des femmes, fuivant l’Ordon- 
nance du Concile de Nicée. 40. De ce qu’il 
n’a pas voulu fouffrirle partage inégal des biens. 
Eccleñaftiquesentre les Clercs. Que c’eft cette: 
derniere raifon qui a donné occañon à la dif- 
corde qui eft entre lui & eux, comme il la 
déja expliqué dans la Lettre écrite à Hubert, 
(c’eft fon premier Traité.) Il crie fortement 
contre le déréglement general de tousles Clercs;. 
qu’il décrit avec trop peu de précaution. Il dit 
qu’il eft entré dans cette difcuflion du partage 
des biens de fon Eglife ;. parce que les Clercs 
qui avoient receu ordre de l'Empereur dequit- 
ter le commercequ’ils avoient avec les femmes, 
s’en étoient excufez fous prétexte de leur pau- 
vreté: que c’eft la raifon pour laquelle il avoit 
voulu entrer dans ce détail., afin qu’ils pûflenc 
tous avoir dequoi vivre. 

Le Traité Apologetique de Ratherius, n’eft 
pas une Apologie de toute fa vie; mais il y 
rend feulement raifon de l’emploi qu’il avoit 
fait d’une fomme que l'Empereur lui avoit mife 
entre les mains pour rétablir l’Eglife de faint 
Zenon. Un de fes ennemis, appellé Marcien, 
y trouvoit à redire ,. & eût voulu qu’il l’eût 
diftribuée aux pauvres. Ratherius fait voir qu'il 
ne le devoit pas. 10. Parce qu’elle étoit defti- 
née pour le rétabliffement de l’Eglife. 20. Par- 
ce qu’il n’y avoit pas un grand nombre de pau- 
vres dans fon Diocefe , & que plufieurs per- 
fonnes contribuoient à leur affiftance ; au lieu 
qu’il ÿ avoit plufñeurs Eglifes détruites , ou en 


"AU s'appliquer à celui de Verone. Il finit |tres-mauvais état ;- pour le CR def- 


3 que 
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Ratherius quelles on ne donnoit rien ; qu’ainf il avoit 
Evêque de Crù y pouvoir même employer une partie de la 


Yerone. 


portion des biens Ecclefaftiques deftinez pour 
les pauvres. Il rapporte que fon ennemi avoit 
ofé aller à Rome fans fa permifion, & qu’il y 
avoit obtenu par argent des Lettres du Pape, 
qui l’excommunioient & les Evêques fes fuccef- 
feurs , s'ils fe méloient de la diftribution des 
biens Eccleñaftiques. Il ditqu’il nefepeutfaire 
que cette excommunication ne caufe du trou- 
ble; parceque s’il méprife l’anathême du Saint 
Siege , c'eft un mauvais exemple qu’il donrie: 
mais auffi que s’il y obéit, il ne fera plus Evé- 
que; parce que qui dit un Evêque, dit un fur- 
vaillant, non feulement fur les chofes fpirituel- 
les, mais auf fur les biens temporels de fon 
Eglife , aiañ qu’il eft ordonné par une infnité 
de Canons. Ce Traité a été compofé par Ra- 
therius aprés fon dernier rétabliflement. 

Le fuivanteft du mêmetemps. C’eftun Dif- 
cours à fes Clercs » dans lequel il leur repro- 
che leurrebellion. Il y dit qu’il avoit réfolu de 
les excommunier ,; Comme ils le meritoient; 
mais qu’il avoit différé de le faire, dans Pefpe- 
rance qu'il avoit qu'ils fe corrigeroient ; qu’il 
attendoit un Commiffaire de la part de l’'Ém- 
pereur, qui feroit rapport à Sa Majefté des rai- 
fons des uns & desautres, fur lefquelles Empe- 
reur ordonneroit cequ'il lui plairoit, & qu’il fe 
vroit fes ordres. 

Ce Traité eft fuivi d’une Chartre, par la- 
quelle Ratherius inftituë des Clercs feculiers 
dans un Monaftere, à la place de l’Abbé & des 
Moines, qu’il avoit été obligé de chafler à caufe 
de leur déreglement. Il y ordonne qu’ils chan- 
teront l'Office, & qu’on leur diftribueraà chacun 
une certaine quantité de bled , de vin, de legumes 
& d'argent, fans qu’ils partagent lesterres & les 
vignes, 

L’Ouvrage fuivant eft une Ordonnance de Ra- 
therius, contreun Mariage du fils d’un Clerc de 
l'Eglife de Verone, fait un Dimaachede Carême. 
Ii déclare que c’eft contrel’ordre, & qu’il ne faut 
point celebrer le Marge ni pendant le Carême 
niles jours de jeüne, ni les Dimanches & les F6. 
tes; &enjoint à tous ceux qui font tombez dans 
cette faute, de jeüner pendant quarante jours;c’eft 
à dire, que fi les autres Fidéles mangent à neuf 
heures, d’attendre à manger à midi : s’ils ne man- 
gent qu’à midi, d’attendre jufqu’à troisheures: & 
s’ils ne mangent pas avant trois heures, d’attendre 
jufqu’au foir. Il les exhorte auf de faire des 
aumônes pendantcetemps. Il protefte qu’il fe- 
ra la même pénitence pour avoir été fi long- 
temps à s’oppofer à cedéreglement. Il excom- 
munie les coupables qui ne voudront pas faire 
cette pénitence, & déclare que Dieu les damne- 
Fa pour toujours, St 
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On trouve aprés ce Traité cinq Lettres LA 
Ratherius. La premiere eft adreflée à Marti 
Evêque de Ferrare, à qui il mande 
Clercs l’accufent de plufieurs fautes; part 0 
culierement d’ordonner des enfans pour de /* ml 
gent: Il l’exhorte à fe reconnoître» &achan 
ger de conduite. 


per ae CT CNE 
La feconde eft écrite au nom de tout 


Clergé de Verone, &c adrefñéé à celui quié 
fur le Saint Siége Apoftolique, au Senal? 
à tous les Fidéles de l’Eglife de Rome -elle 4 
compofée par Ratherius quelque temps FR 
fon rétabliflement, c’eft à dire, vers l’an2 
pendant la querelle de Jean XIL. avec | 
reur: C’eft pourquoi il ne nomme pas 
l’adreffe de fa Lettre , mais feulement en Be 
neral , l’Evêque qui eft fur le Saint Siege ” 
tolique, quel qu’il foit. Dowino fanétæ 
Sedis ; quicumque eff, Apoflolico. Il 


prient inftamment de vouloir les fecourl Pr 


EM 


fion. 1e doff 
La Lettre qui fuit précede en date celle Pape 
nous venons de parler, aiant été écrire 40 me 
Jean XIL. par Ratherius en fonnom > Pepype 
mander fon rétabliffement. Il appelle à 20 
VPEvêque du premierSiege, c’eftàdires » eU- 
me, Archevêquedes Archevêques, &t Pre à 
niverfel, fil’on peut donner juftement cen eufs 
aucun homme mortel. Ilydécrit fes mr doit 
sr 


| à fuit 
La quatriéme Lettre écrite fur le méme | 


Lettre Synodique, que Ratherius PU ré oit 
fement, pour inftruire fon Clergé decon 


Le D'E S AUTENVRSIECGCE ESIASIEFI QUES. 23 
Cane à communier les Fêtes & Dimanches; &}qu'ils ne fçavent pas le fujet de foñ voyage: Ratherius 
| Pitore, AVertit ceux qui veulent être Prêtres dece qu’ils qu’i) n ÿ Va point pour y faire fes prieres , aiant Evèque de 
Vent fcavoir & pratiquer , pour recevoir | là dans l'Evangile, que le rempseft venu qu’on pérone. 
rdination ; ce qui fe reduit à apporter leur n’adorera plus Dieu fur cette Montagne , ni à 
Xtrait Baptiffaire, s’ils font libres & du Dio-{Jerufalem ; & que Dieu étant un Efprir, il le 
fe : s’ils font nés Efclaves, leurs Lettres deli- |fautadorer en efprit & en verité, ce que-cha- 
té; &s’ilsfont d’unautre Diocefe, des Lettres |cun peut faire chez foi. Qu’il n'y va point non 
“€ recommandation de leur Evêque , qu’on plus par ordre de l'Empereur, parce qu’iln’en 
Ppelle Lettres formées” à fçavoir par cœur & à |a pointreceu d’y aller, mais feulement d’y en- 
Pouvoir expliquer le Symbole, l’Oraifon Domi- | Voier fes Soldats : qu’il n’ÿ va point encore 
MiCale, lire diftinétement & expliquer l’'Epitre & | pour apprendre quelque chofe, puifque l’Ecriture 
Vanpile : à fçavoir adminiftrer les Sacremens |lui enfeigne cequ’il doit faire; mais qu’il yvaau 
U Baptême, de la Pénitence & de l'Onction | Synodedes Évêques qui doivent venir au Saint 
6 malades, & pratiquer les Ceremoniespour | Siege par ordre de l'Empereur, pour fçavoir 
épulture des morts pour la benediétion du d’eux ce qui concerne ladifcipline de fon Egli- 
KI & de Peau ; à ne pas ignorer le Chant & fe, & particulierement s’il peut fouffrir que fes 
p, Calendrier, & àavoirun Martyrologe & un  Cleres aient des femmes avec eux: 11 remar- 
Shltentiel. Il ajoûte qu'il n’en ordonnera Que qu’il ne peut pas mieux s’adreffer qu’à 
Un; qui n'ait pañlé quelque temps dans Rome, pour être inftruitde ce qu’il doit faire: 
R Ville, ou dans quelque Monaftere, ou fous la |» Car, dit-il, fçait-on queique chofe touchant la 
Conduite de quelque homme fçavant , & qu'il » difcipline de l’Eglife, qui foit ignoré à Rome ? 
ait quelque peu de Lettres. Ilavertirfes Clercs » Là fe trouvent les plus excellens Docteurs du 
€ les biens Ecclefñaftiques étant partagez en |» monde ; c’eft là qu'ont fleuri les Princes de 
j'atre portions, dont il n’y en a qu’une qui »l'Eglife Univerfelle; c’eft là où l’on examine 
FUT appartienne, ils ne doivent pas entrepren- »les Conftitutions des Evêques & les Replemens- 
peiur celles de la Fabrique ; de l’Evêque, & des » des Ecclefiaftiques ; où l’on approuve ceux qui 
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CNE TT D molle 


a otre ut re te ce pemoë 7 


g | . ñn s 17 ë 
“res, Il ordonne qu’on obfervera reguliere- |» doivent être receus , & où l’on rejette ceux: 


Mit @ les jours de Dimanches ; que l’on ritoit gueres cet éloge) & il efpere qu’ils con- 
ne jafqu’à None pendant toute la Semaine | voqueront un Synode univerfel , qu'il foubaite 


È û - . . ? 
Pub C5. Enfin il veut qu’on remette les Fêtes qui continuellement; mais qu’ilmepourre pas s em- 


TBE; des A pô des Saints donrles corps dernier Synode qu’il a tenu, dans lequel il ne 
Xpo ent dans PEU. On a inferé dans Su) lui a pas été libre de: réformer fon Clergé & 
Here Synodique un Difcours contenant auffi OV lonn’a eu même aucun égard à fa Lettre 
Mieurs Avis & fnitructions pour les Eccle-| Synodique. 11 s’érend beaucoup fur la neceflité 
&Ques, lequel eft attribué au Pape Leon IV. Qu'il y a d'obferver les Canons, &eft fortem- 
HS Uhic. Il eft affez vifible , qu'ileft ici baraflé fur ce que ces Canons défendent aux 

AS d'œuvre ; mais il n’eft pas facile de dire Clercs> Qui ont commisdes crimes ; de celebrer 
*Auiil doit appartenir. |& de faire les fonétions de leur Miniftere : 
V Le True de Ratherius, intitulé Itineraire du | » Car» dit-il, s’ils neconfeffent pas leurs crimes, 
78e de Rome, eft une menace qu’il fait à »ils Ont à craindre d’être damnez 5. & s'ils 

8 Clercs d’aller à ROME: & de les y accufer, nles éonfeffent, il leur eft défendu par les 
fa de les retenir dans leur devoir. H dit qu’ils |» Canons de celebrer. Si cela eft , l’Eglife 
Gavent bien qu’ila deffein d’aller à Rome , mais} » fe trouvera dépourvûëé de Miniftres ». ue 
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Ratberius» le nombre des méchans eft grand. Il les Pâques, & trois fur celle de l’Afcenfon » Css 
Evèque de EXhOTrte à la pénitence, à reciter une priere | contiennent auf des Inftructions moralestrés, 
Prrone. qu il dit avoir trouvée dans les Pfeautiers , |utiles, tirées la plufpart de l’Ecriture & des 

où l’on demande à Dieu fon falut & fa con- |Peres. “ra 

verfion, par l’interceffion de la Vierge & de| Voila toutes les œuvres de Ratherius » dur 

tous les Saints. Cependant la difficulté ref- | font dans le fecond Tome du Spicilege- D: #0) 

tant toüjours, il conclut qu’il va à Rome pour |a encore dans le douziéme une Lettre du Li Lisé 


la faire lever. me Auteur fur l’Euchariftie : Il l'écrivit 20 
Ces Traitez de Ratherius font fuivis de quel- Evêque, qui l’aiant rencontré dans une ANT 
ques Sermons : Le premier & le plus confide- | blée d’Evêques tenuë par Conrad, lui avOi£ En 2H 
rable eft une longue Inftruction fur le Carême. | mandé s’il avoit chanté la Mefle pendant # Li: THE 
J1 y condamne ceux qui ne l’obfervoient pas Semaine. Il fe plaint de ce qu’il lui avoit ss 
régulierement , foit en ne jeünant qu’une par-| cette demande plûrôc pour l’éprouver » a4É F, mi 
tie de ce faint temps, foit en faifant des ex- charité; & lui répond qu’il eût peut- érre été * de 
cés, foit en le rompant le Jeudi & le Samedi [fouhaiter qu’ils n’euffent celebréni Pun 2! re 5 
Saints. Il remarque que de fon temps on ne tre le jour de Noël , lui témoignant qui ph re 
jeünoit en Carême que jufqu’à l'heure de None: | ras bonne opinion de lui. Illaifle à juge” 
que le Samedi Saint on ne celebroit la Meffe quelle des deux perfonnes quireçoiventl pese ; 
chez les Latins, que fur le {oir , & qu’on jeû- |riftie indignement eft le plus en dangeï de for 
noit ce jour-là *jufqu’aprés la Meffe : mais que |falut, ou de celle qui la reçoit rarementr 2e 
chez les Grecs on commençoit la joie de lalde celle qui la reçoit fouvent. {1 ajoûte me à 
Fête de Pafques à neuf heures du matin; que|s’ils lifoient les Homelies de S. Chryfofto® di L 
leur Carême étoit plus long. Il recommande |fur PEpitre aux Hebreux , peut-être que ABS }! 
At TeaL AUMONE Se laPénitence, & | s’abftiendroit entierement de celebrer, &l4 à 
Vies dans quel efprit & de quelle maniere | tre de le faire tous les jours. De cette queñt je se 
EN ons Lee Enfin il ajoûte à ces [nf |de morale Ratherius pañle à une autre de da HS 
AFS 2iHertation contre l'erreur des ne, & demande à celui à qui il écrits Sn. 
pomorphites, dans laguelleilavoittrouvé |tend figurément ces paroles qu’il profere® Fr 
que quelques-uns de fes Prêtres étoient enga- | donnant l’Euchariftie : Que le Corps de À ser 
BEZ Par ignorance, ne pouvant s’imaginerun CHRIST vous Jerve pour la vie éternelle 
Dieu qui ne füt corporel. Il fait voir par plu- lui dit que s’il lesentend ainfi , fon aVEbE | 
fieurs raifons , que Dieu eft un pur Efprit : il| ment eft déplorable ; & il l’affüre qu'il 6 SV 
réfute auf une opinion folle & fuperftitieufe, | croire que comme dans les Nôces de Cane 
que S. Michel chantoit tous les Lundis la Meffe| Galilée , le changement de l’eau en vin fs 
dans le Ciel. {1 finit en exhortant fon Clergé à | veritable & non pas figuratif; de même lee 
vivre replément. eft fait , par la benediction , le vrai Sa0B Re 
eux dont il avoiteombattules erreurs dans J£sus Christ, & le pain, fa vraie Cha Qt 
ceSermon, l’accuferent malicieufement ou par |non pas feulement en figure: Que file & ‘ei HE | 
ignorance, d’avoir nié que Jesus-CHrisT eût | & la couleur femblent perfuader du conti” FR 
un Corps, & d’avoir condamné la devotion de |il ne faut pas s’y arrêter 3 & que comme à ph 
Ceux qui alloient tous les Lundis entendre la | mon dont l’homme a été formé , a chan A 
Mefe dans l’Eglife de Saint Michel : de forte figure , quoique fa fubftance foit demeur. ur 
qu’il fut obligé de s’expliquer, en déclarant! de même il faut croire que quoique la cou Fi 
qu’il n avoit point dit que Jesus-CnRrisr, c’eft | & le goût du pain & du vin demeurent? PA } 
à dire > la Sagefle Incarnée ; n’avoit point d’yeux, | reçoit la vraie Chair, &le vrai Sang de de 1 
de mains ; ni de Corps; mais que la Subftance| CHR 15 T : Que fi l’on demande ce qu'ef 
Divine n’en avoit point : & qu’il n’avoit pas | venuë la fubftance du pain & du vin» on p 
dit que ce fût mal fait d’aller à PEglife de répondre que le pain a peut-être été 1 
S. Michel, & d’y entendre la Meffe ; mais qu’il | d’une maniere invifbl " ’il a été changs où 
avoit dit & qu’il foù i ’étoi : AAAASS QU AUEE pren 
\ : % qu 1! loUtenoit que cétoit une fo-| en chair 3 mais que l'Evangile nous app, je 
lie de dire que S. Michel chantoit la Mefle, que cette Chair & ce Sang, font la Chaif Éd e 
ë& une fuperftition de croire qu’il valoit mieux TR? 711 9 


RE :  - & Te qui be UE 
aller à l’Eglife deS. Michel le Lundi, & le prier Sang du Corps de Jesus CHRIST: 2 ifque 
ch ce jour, qu’en tout autre jour de la Se. 


faut point fe mettre en peinedu refte» P# en, 
maine. ss Je Néshere de.nôtre Foy : POP en" 
a Ÿ qualité de Myftere, on ne fçauroit le pas 
Forge np ions fr le Carêrse, ne sé PTE Fe BE faut É croire » p w ÿ 
3 vice. chercher à l’expliquer. rave 
ae à à! EXPIIQUE que 
#4 FRS quatre Sermons fur la Fête de]. Foulcuin Abbé de Lobes parle de PI si 


® 
# 


FR 
N tite tot 
*AVOns 
tres 
ul 


es Ouvrages ‘de Ratherius ; que nous 
? lait encore mention de quelques au- 


1 RCbar > 04 Meditations du Cœur d ‘4H cer- 
Lobe, Le. Evèque de Verone , € Mine de 
qu age Vi RER premier exil , 
Temps: aux plus habiles Prélats de fon 
._  Ypangr 7 Lraité intitulé Frérefe ; parce qu'il 
Serre €n frénetique , contre Baudry : Des 
le Pent ns pour le Jeudi Saint , pour la Fête de 
ee. éCOte, & pour quelques Fêtes de la Vier- 
Auteur Plufieurs autres Ouvrages. Le même 
eu: #JOUte que Ratherius étant à Cumes en 
Vie de s } so rencontré un Exemplaire de la 
 Ciines Mar » il en avoit corrigé les fole 
2 l'avoit envoiée à Lobes ; & qu’en- 
‘ant en Provence , il avoit compoie un 
* Grammaire , qu’il avoit dédié au fils 
8 » fous le titre de Spera. dorfum ; ou 
Lits ga etrde du dos. 
tige 1e de Racherius eft obfcur & embar- 
Preions ei affez pur dans les termes : fes ex- 
az à S font vives & picquantes ; il raifonne 
ne le) &C. Il avoit les Canons , avoit bien 
dejes *Cres Latins , & fe fert fort à propos 
… Preng * AUtoritez & de leurs principes. Ilre- 
dep VE aigreur les vices & les déreglemens 
Rage MP , fans épargner perfonne ; & at- 
dep Particulierement les mœurs corrompuës 
curé © éhaftiques , qu’il ne fait point de dif- 
_ tait. découvrir , & de décrire avec des 
; TC vifs , & d’une maniere peut-être un 


Evêque de Verceil ( différent de l’E- 
€ Bille , de même nom , dont nous 


Q 


depui Baire, &cil a gouverné l’Eglife de Verceil 
Vapes, 20 945. jufques vers l’an 960. Ses Ou- 


Bab Otheque du Vatican , Ont été donnez au 
Mege Par le P. Dachery dans le huitiéme To- 
Pat Ne Spicilege. 

d Gn “Hier eft un Capitulaire pour le Clergé 


Vice, à Urez & copiez des Conciles de Lao- 


Der e Carthage ; de T'olede, & d’autres ; des 
UNS $ des Papes , tant vrai 
FA tr rulire de 
teur 
ue: 
\ qu don 
Le " € fçavoir par cœur la Foi Catholi 
Gnquié. -dire , le Symbole de S. Athanafe. 
Lux pee qui eft un Avertiflement gene- 
Vive 


k ei XeMplairement. Le dixié 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 
le Corps de Jesus-Carisr, qu'avec un€<Atton 
ue Oblarion entiere ; c’eft à dire , un pain qui n€ ÆEvêque de 
Qui font perdus ; fçavoir un Traité inti- | foit point rompu ; & que les Prêtres ne cele- /trccil. 
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breront point la Mefle qu’ils ne foient à jeûn. 
Le dix huitiéme, touchant l’inititution des Ca- 
téchumenes , le Baptème des Muets , & l’obli- 
gation des Parrains d’inftruire ceux qu’ils ont 
tenus fur les Fonts. Le vingtiéme , par lequel 
il eft ordonné que dans toutes les Eglifes où 
l’on adminiftre le Baptême , il y aura un Dia- 
cre avec le Prêtre ; & enjoint aux Prêtres qui 
n’en ont point , de choilir au plûtôc une pcr- 
{onne capable , &c de le faire ordonner Diacre. 
Le vingt neuviéme, qui ordonneles Con eren 
ces des Prêtres aux Calendes , coûtume établie 
dés le neuviéme Siecle ; comme il paroît par 
les Capitulaires d'Hincmar & de Riculphe. Le 
trente-neuviéme, qui porte qu’à l’avenir on en- 
joindra à tous les Evêques de ne plus ordonner 
de Diacres qu’ils ne s’obligent à garder le Cé- 
libat. Le foixante-quinziéme , par lequel on 
impofe une pénitence à ceux qui par negligen- 
ce vomiront aprés avoir receu l’'Euchariftie; & 
ordonne qu’on brülera tout ce qui fera rejetté. 
Le foixante-dix-feptiéme , qui porte que ceux 
qui auront receu le Baptème ou la Confirma. 
tion ; s’abftiendront pendant le temps qui fe- 
ra marqué par l’Evêque de manger de la vian- 
de ; & pendant huit jours de l’ufage du Ma. 
riage ; & que l’on n’ordonnera aucun Clerc 
qu’il n’ait receu ces deux Sacremens. Et je 
quatre- vingt-dixiéme ,; qui concerne les Pé- 
nitences que les Prêtres doivent impofer aux 
pécheurs publics, & de quelle maniere ilsdoi- 
vent déferer à l’Evêque ceux qui ne veulent pas 
{e foûmettre à la Pénirence. 

Le Traité fuivant eît fur les perfecutions & 
les vexations que l’on faifoit aux Ecclefiafti. 
ques. Il eft divifé en trois parties. La premiere 


8 : p : : : ë 
Qui aveient été long-temps cachez dans !eft des vexations qu’on leur fait dans le juge- 


ment de leurs perfonnes. La feconde;, de celles 
qu’on leur fait dans les Ordinations : & la troi- 
fiéme de celles qu’on leur fait dans leurs biens. 
Il remarque dans le commencement ;, que l’E- 


Que tou lOcefe , contenant cent Articles, pref-| glife aura toûjours des Perfecuteurs ; maisqu’ils 


n’auront jamais le deflus ; & qu’étant fondée 


| fur la pierre {olide de la Foy Apoñtolique , el- 
es que faufles ,|le fubfflera toûjours par la Foy , par l’amour 
Theodulphe, à l’exceprion! de Jisus-CaR1sT, par la perception des Sacre- 
SPetit nombre , dont il eft peut-être! mens , & par l’obfervation des Commande. 
Ceux-ci font le quatriéme , dans le-! mens de Dieu. Heureufe Maifon ! dit-il, el-< 
ne à fes Prêtres , Diacres & Soû-|le n’eft point renverfée par les orages , arra-<€ 


chée par les inondations , ni abattuë par leste 
vents; contre laquelle les portes de l'Enfer n’au- € 
ront aucun pouvoir ; quoiqu’elle en foit con-«€ 


lefiaftiques de faire leur devoir , & |tinuellementattaquée ; qui ne cede niauxten- (€ 
me > par le-|tations fecrettes , ni aux perfecutions ouver-‘£ 


ANA Dome pro nné que l’on ne confacrera point | tes , ni aux attaques + malins efprits ; ni à lac 
Ver 6 On ne COmACTEr ù | 
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» corruption desvices & descrimes. Aprésavoir. 


Evêque de ainf parlé en general des perfecutions de V’E- 


Fercal. 


glife , il dit qu'une des plus communes de fon 
temps , eft que les méchans fe voiant repris par 
leurs Supérieurs , ils perfecutent ceux qui les 
enfeignent , & ils les attaquent, pour éviter d’être 
foûmis aux peines Ecclefaftiques : que pour 
empêcher ce defordre , il étoit ordonné dans 
les Canons , que les Evêques ne pourroient 
être accufez que par des perfonnes irrepro- 
Chables ; ni jugez par d’autres Juges , que 
par ceux qu’ils choifiroient ; ni condamnez 
fans l’autorité du Saint Siege , quoiqu'il fût 
permis aux Metropolitains , &aux Evêques de 


la Province , d’entendre & de difcuter leurs | 


caufes. Aprés avoir établi cette Jurifprudence 
fur les fauffes Decretales des Papes , il dit que 
de fon temps non feulement on ne garde plus 
ces précautions dans l’accufation des Evêques; 
mais qu’on ne leur donne pas même lieu de 
fe défendre ; & qu’on les oblige ou de faire 
venir de leurs Confreres jurer qu'ils font inno= 
cens , ou de fournir un Champion pour com- 
battre pour eux. [1 fait voir que ces deux voies 
e juger du crime ou de l'innocence d’une per- 
fonne ;, qui étoient en ufage pour lors , font 
toutes deux injuftes & illicites > principalement 
à légard des Ecclefaftiques. La premiere , 
parce qu’il ne s'enfuit pas que tous ceux qui 
ne trouvent pas de témoins pour jurer de leur 
innocence ; {oient coupables ; & que l’ufage de 
l’Eglife a toûjours été d’abfoudre ceux qui n’é- 
toient point Convaincus de crimes , fans qu’ils 
fuffent obligez de faire prêter ferment de leur 
innocence par d’autres. La feconde voie. x°. 
Parce qu’elle n’a été en ufage que parmi les 
Laïques, qui ne Font pas même approuvée. 2e. 
Parce que fouvent il arrive que les innocens 
font vaincus , & les coupables viétorieux. 30. 
Parce que c’eft tenter Dieu. 4°. Parce qu’é- 
tant défendu aux Ecclefaftiques de fe battre , 
c'eft une chofe tout-à-fait injufte de les obliger 
de donner des Champions à leur place , afin 
d’être abfous par leur victoire : c’eft vouloir 
les obliger à ne fe pas pouvoir purger d’un cri- 
me, qu'en faifant un autre crime. Il s’objecte 
n à lui-même : Mais faut-il fouffririmpunément 
»tous les maux que les Ecclefiaftiques peuvent 
faire ? Il répand Gu’il y a des perfonnes qui 
les doivent fouffrir, & qu’il y en a d’autres qui 
les doivent reprendre & punir felon le pouvoir 
qu'ils en ont receu, 
ceffäires ; mais qu’ 
IMerairement de ceu 
de juger des Anges 
doivent point être 
par des Evêques ; 
vent point mêler 


x qui Gnt receu le pouvoir 
mêmes : que les Cleres ne 
Jugez par des Laïques, mais 


de punir leurs crimes , sis 
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& avec les précautions ne- 
on ne doit pas juger te- 


& que les Laïques ne fe doi. : 


n’en {ont priez par l’Evêque du Diocefe. PA, 
pendant , dit-il , il arrive tout au contr” ri «PE ; 
que l’Autorité Civile entreprend fur 1 ASE 
té Ecclefiaftique ; & que celle-ci eft affoi re 
par la premiere: qui devroit lafoûtenir; el cu 
te que comme dans l'élection des Prelats » 2e, M 
fuit plûcôt la volonté du Prince , que les Re 
crets des faints Peres; de mêmedans leur COS 4 


ignité >. & Que 
pables de demeurer dans leur dignité > on 
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Princes avoient fur les Elections &r les En A 
tions des Evêques : Il dit qu’elles con ; 
être faites par ceux à qui elles appart ie 
felon les Canons & l’ufage de PEglife : 
que les Princes veulent abfolument dos 
Edit emporte fur tout : que celui ae fois 
choifi, foit receu , quelque méchant qui (AE 
& que celui qui fera élù par les autre Eau 
rejetté , quelque merite qu’ilait : que and 
fauts de ceux qu’ils ont élùs, quelque Ben 3 je 
qu’ils foient ; ne font comptez. pour is : 
qu’ils n’ont aucun égard aux vertus Vis 
aux richefles , à la parenté, & aux fe at ent 
que plufeurs font ordonnez pour de pare 
les autres par recommandation » OÙ de 
qu’ils font parens ; ou pour recompe ess 
fervices : Qu'il y en a qui font fi ave Bb ont f 


tout un Diocefe. bus 
Dans la derniere Partie il reprend 5 « bi 
étoit en ufage de fon temps, de piller £# 
d’Eglife, quand le Siege Epifcopal Fun EVER 
ou par la mort, ou par l’expulfon d mL 
Il rapporte dans les trois parties pluf pers 
nons , &c quantité de beaux paffages 
pour établir ce qu’il avance. es d 
Ces Traitez font fuivis d’onze Lette 
ton. 


La premiere eft adreflée à l’'Evêque 


eft rapporté par Luitprand. ad f 
Les alertes tant d'Attonf GA Po 
(és aux Fidelles de fon Dioccfe 2165 2° sie 


‘4e 


pre de 


: La 
pellé Àf E 3 

fon; On. Il y fait voir 
qtiques & Civiles , que Es 


Mommé Th 


fair 


art 
dm; 
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DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 


Mie e : 
ner Se eu contre ceux qui fe mélerit de devi- 

co € prophetifer l'avenir : Et la derniere 
drone ceux qui vouloient fêter le Ven- 


Cinquiéme eft adreflée à un Evêque ap- 
es Here Eccle- 
iage cft défen- 
MT CEUX qui ont contra ne affinité fpi- 
que. Pt leBaptême, contre l’avisdecer Evé- 
? Qui l’avoit repris de cequ’il avoit feparéun 
En D lerry ; qui s’écoit marié avec la fille 
Qu c atrain , & l’avoit excommunié , juf- 
a. JUIL eût comparu en Jugement devant 


 TArchevé Fi 
évêque & les Evêques. 


de pr *iéme eft une Lettre de Gunzon Discre 
à At Blife de Novare ; par laquelle il envoie 
P,. "0 la copie d’une Lettre prétenduë du 


à > 

di Zacharie, à Theodore Evêque de Pavie ; 

Con! 
r'ratté une affinité fpirituelle. 


4 2 lCPtiéme eft une Lettred’Ambroife Prêtre 


lan , adreffée à Atton , par laquelle il lui 


que endus dans fon Eglife ; & lui demande ce 
& de Die. entendre par les noms de Prétreffes 
LP laconeffes, dont il eft parlé dans la Let- 
Ce Zacharie. | 


‘at por lui répond par la huitiéme Lettre, que 


létreffes, &: les Diaconeffes étoient des 
S8 choifies pour affifter les femmes dans 
kg Miftration du Baptême. Il n’approuvepas 
toner MEntde ceux qui prétendent que les Dia- 
Quep Étoient des Abbefes : & il remarque 
es 4” 2 P auffi donner ces noms aux fem- 
LS Prêtres & des Diacres. 
| Neuviéme & la dixiéme font adrefiées 
Qui a lefiaftiques de fon Diacefe:, contre ceux 
ee ent des femmes fufpeétes chez eux ; 
Efquelles ils avoient un honteux com- 
> qu'ils nourriffoient du bien de l'Eglife. 
COnfr derniere, il confulte les Evêques fes 
dira: "ES fur ce qu’il doit faire , fi les Rois 
LS Pa ( C’eft Berenger & Adalberwdont il par- 
hig pnant leurs ennemis , veulent l’engager 
les, £S autres Evêques , à leur demeurer fide- 
Ris en feulement par le ferment de fidelité , 
Otre > 
donne LU il n’eft pas d’avis qu’on doive leur en 
ete Gui 
ge 
de. 
d pire fon poffible pour conferver la paix 
Me &t procurer le falut de fon Roi. 


HS P : 
RON fee que c'eft une efpece de peirie que 
QE 


Ve 


Utre:: het aie 
qui eft contre la Juftice. 30. Par- 
ae Ceft expofer la vie d’un homme pour 


Cxigeantd’eux des ôtages. Il fait con- | 
| tin Porphyrogennete Empereur d'Orient. Quel- 


fouffrir à un innocent pour la faute fer 
! Allemagne ; où il compofa fon Hiftoire ;. à la 


! cêre de laquelle il ne prend que la qualité de 


27 


Eee 


la volonté des autres, qui peutchanger. 40. Par- <Atton 


ce que c’elt une nouveauté*qui feroit croire ou 
que les Evêques dont on exige ces ôtages; 


les Princes font plus haïs. C’eft pourquoi il 
exhorte fes Confreres à prier le Seigneur pour 
le falut de leurs Princes , & à lui demander qu’il 
leur donne bonne opinion de la fidelité des Pré- 
lats de leur Roiaume , & qu’il rende ceux-ci fer- 
mes & conftans dans cette fidelité. 

Il yavoitencore dans le Manufcrit de Rome 


um autre Ouvrage d’Atron , intitulé /e Poliptique 


* Prohibition du Mariage entre ceux qui ont | 
| par le 


AVOir que ces fortes de mariages font auf. 


ou le Perpendicule ; qui fert à reprendre les vices 
C à établir la vertu ; & dix-fept Sermons que 
l’on n'a pü tranfcrire , parce que le Manufcrit 
étoit tellement défcétueux & gaté en cet en- 
droit ; qu’il étoit impoñfble de lelire. Ilya 
même plufeurs lacunes dans les Ouvrages que 
l’on 2 copiez. Tout cela auroit pü être fuppleé 
anuf{crit qu’on dit être dans les Archi- 
ves de l’Eglife de Verceil ; mais jamais les Cha- 
noines de cette Eglife ne l'ont voulu commu- 
niquer, ni en laiffer tirer copie, quelque inftan- 
ce que leur en ait fait faire le Pere Dachery par 


_le Cardinal Bona & par l’Ambafladeur du Duc 
| de Savoye auprés du Roy ; foit qu’ils ne fceuf- 
| fent où étoit ce tréfor ; foit qu'ils vouluffent 


19. Parce qu’il ne voit pas que PEcri- 
ate &e les Peres aient commandé autre | 
que dêtre fidelle & foûmis à fon Prince, 


ES 
Wetemporel; & la faire dépendre de | Dincre. 1 


qu’il demeurât caché. 

Les Ouvrages de cet Auteur ne font prefque 
qu'un tiflu de citations de J’Ecriture , des Ca- 
nons & des Peres ; qui viennent:fort à propos à 
fon fujet. Ce qui eft de lui eft écrit. avec efprit, 
& d’une maniere vive & naturelle. 


Evêque de 
fonc ##rccile ° 


plus infidéles que leurs Prédeceffeurs ; ou que 


Luitprand ou Liutprand ; n’eft pas un des Luit= 
moindres ornemens de l'Italie. Tritheme nousPrané. 


afsûre qu’il étoit de ce païs , & d’une famille 
de Pavie : d’autres croient que fa famille venoit 
d’Efpagne. Quoi qu’il en foit ; fon pere avoit 
été envoié par Hugues Roi d’Iralie, vers l'Em- 
pereur de Conftantinople ; & étant revenu de 
cette Ambaffade , il avoit embrafé l’état Mo- 
naftique ;. laiffant Luitprand encore tout jeune. 
Celui-ci fut élevé à Pavie , & fait Diacre de 
cette Eglile : Ses Parens le donnerent à Beren- 
ger IL. pour être fon Secretaire. . Il le fervit af- 
fez long-temps , & fut envoié en Ambafade 
par ce Prince vers l’an 948. auprés de Conftan- 


ques-uns difent qu’aufñ tôt aprés fon retour ; il 
fut fait Evêque de Cremone : maisil y a plus 
d'apparence qu’il ne fut élevé à cette dignité >» 
que quand Othon I. fe fut rendu maître de l’Ita- 
lie ; car il tomba bien-tô1 dans la difgrace de 
Berenger » qui le perfecuta lui & toute fa fa- 
mille : en forte qu'il fut obligé de fe retirer en 


vint en Jtalie avec Othon ; & afifta 
+ ia cr 


2$ NOUVELLE BIB 
en qualité d’'Evêque de Cremone ;, au Concile 
tenu à Rome l’an 963. contre Jean XII. où il 
fervit d’Interprete à l'Empereur Othon. L’an 
9638. il fut envoié en Ambaffade par ce Prince 
vers Phocas Empereur d'Orient, & a écrit lui- 
même laRelarion de cette Ambaffide, qui con- 
tient des Remarques affez fingulieres fur les 
mœurs des Empereurs Grecs de ce temps-là. 
Son Hiftoire eît adreflée à Raimond Evêque 
d’Elvire en Efpagne : elle eft divifée en fix Li- 
vres , & commence aux Regnes de Leon Em: 
pereur d'Orient , & d’Arnoul Empereur d'Oc. 
cident , & finir à l’Ambaffide de Luitprand au 
nom deB:renger, vers l'Empereur Conftantin. 


Mais le dernier Livre eft imparfait ; & au lieu 
de la continuation de l'Hiftoire , on ya joint 


un Fragment , contenant l’Hiftoire de l’expul. 


fion de Berenger , de la condamnation du Pape j 
Jean XIL &c de tout ce qui fe pafla à Rome ; | dans les Etats ; leur qualité , leur credit? 
jufqu'à ce que le Pape Benoît fut cha, Fragment | leur merite perfonnel, les éleverentau pis 
qui me paroît être de Luitprand, fi l’on en juge point de puiflance & de dignité qu'un > 
par leftyle , & qui certainement eft d’un Auteur | puife e 
de cetemps-là. Le troifiéme Livre de cette Hif. |tez font tot 
toireeft intitulé ; Antidofe ; C'eft-à-dire, Revan- ardeur S si 
che ; parce qu’il prétend s’y vanger des Se [élevé > plusilya de perils & de dang£ 
ette 


traitemens qu’il a receus de Berenger. 
Hiftoire & la Relation de l'Ambaffade vers l’ 
pereur Phocas, 


| RE LA cell 
theme, Quelques-uns croient qu’il eft d’un Au-  Rheims , ont une grande liaifon a 


nit par un pañlage copié de l’Hiitoire de Luit- & du Gouvernement a auffi apporté peauc® ; 


rang des Romans faits en forme de Chroniques |riva l’an 888. fon fils Charles ;, fun f ” 
Simple, étant encore en enfance, les Ne y EY” 


lie ; & de ce qui regarde l’Empire d'Occident; 
il ÿ mêle auffi quelque chofe de l’Empire d’O. 


rient , & de l’Hiftoire des Papes. 
Son Hiftoire a été imprimée à 


anez in fol. à Anvers l'an 1640, 


LIOTHEQUE 


HISTOIRSE DES EGL15%8 
pr France, 4 
Egjlifes de France , & fes Archevêques eu!” 


srogati 
ment augmentez dans ce temps-là; la préroBs 


Em- pour parvenir à cet Archevêché , rant € 


| Archevêque de Sens. 


Bâle en 1532. 
La Relation de fon Ambaffade , à Ingolftad en 


1600. LeLivre des Vies des Papes, qui lui eft 
attribué , à Mayenceen 1602. & tous fes Ouvra- 
ges , ont été donnez avec la Chronique fuppo- 
féc, par Jerômedela Higuera Jefuite > &impri- 


” 


CHAPITRE II 


D) Ans le dixiéme Siecle , P'Eglife de RReEe 
fut confiderée comme la premier nt: 


la principale part'aux affaires Ecclefaftique?) 
Civiles du Roiaume. Les Privileges bi en 
Papes leur accorderent , & les grands b 

qu’ils poffédoient , & qui furent confidera” 
qu’ils avoient de facrer les Rois , le ranB po 
tenoient dans les Affemblées Ecclefaftique”, 


: Di 
fperer. Mais comme les grandes cs < 
t toüjours enviées & recherchée el 
& que: plus le pofte où l'on €7?, 


ne faut pas s’éconner s’il y a eu tant de brie 


Je 
Ro! 
(i) 


"Eglife 


Gras 2? g sé} 
rie? 


; Raoul! 
D'autre part » to" 
de Conrad , occupa le Païs d’entre le M onvofe 
& les Alpes Pennines ; c’eft-à-dire » la er. 0 
& le païs des Suifles ; &c fe fit couronP" es de 
de la Bourgogne Transjurane. Lou ion 
Bozon , s’empara du païs qui eft deP'i les à 
jufqu’à la Mer ; entre le Rhône & les entr 
fous le nom de Roi d'Arles ou de Peo? pot Fi 
fe fit déferer ce Royaume par un CO à Ja ET 
fe tint exprés à Valence l’an 890: Ain apte 


La Houi 


ce étoit divifée en trois Royaumes : #° 


Tr DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 3 
Cartes fu COMprenoit la Neuftrie, l’Aquitaine & la) à qui le jeune Roi donna les Duchez de Bour- 
dy, _R'UrBopne Duché ; le Roiaume d'Arles, & la| gogne&d’Aquitaine. Celui-ci mourut lan 956: 
| peNrBogne Transjurane. Eudes ne demeura pas | & laïfla quatre enfans , dont l’aîné nommé 
Nu long-temps paifble poffefleur d’un Royaume| Hugues Caper, fut déclaré Duc de France 4 an 
Qui ne lui appartenoïit pas. Charles le Simple! 959. par Lothaire, quiJui donna encore le Poi- 

eut Les partifans > qui le rappellerent d’Angle-}tou. Lothaire regna paifiblement pendant tren- 
terre, où fa Mere lavoit emmené, &le firent|ce-trois ans, aiant repris aprés la mort de Hu- 
uOnner à Rheirns l'an 893. Il rentradéslors |gues-le Blanc l'autorité Royale: Mais elle fe 
1 Polleion d’une partie du Roiaume, & il | perdit entre les mains de fon fils Louis ;  für- 
‘alluma une guerre civile entre les deux par-| nommé le Faineant , qui n’aiant furvêcu à fon 
US elle fut appaifée pendant quelque temps, | pere que feize mois , fous la tutelle de Hugues 
& finie €nticrement par la mort d’Eudes, qui | Capet, fut le dernier des Rois de la Race Car- 
4 le troifiéme de Janvier de l'an 898. Par | lienne ; Car aprés fa mort Hugues Capet fut 
EMort Charles le Simple entraen poffeffion | élû Roi par les Seigneurs à Noyon; vers la fin 
: ‘OÿYaume de France, non pas de celui d’Ar- du mois de May de l’an 987. x enfuite facré 
55 D de la Bourgogne Transjurane. [lajoûta à Rheims , fans que l’on eût égard à Charles 
0 918. la Lorraine à fes Etats, l’aiant con- Duc de Lorraine , frere de Lothaire » qu'ils 
QE fur Henri l’Oifeleur » aprés la mort de haifloient , parce qu’il avoit prêté ferment de 
Onrad. Mais les Seigneurs FranÇois mécon- fidelité de la Duché de Lorraine au Roi de 
l AS) prirent l’occafñon de cette guerre, pour Germanie. L'année fuivante Hugues Cape 
Re fufciter de nouvellesaffaires, & élürent Roi fit auf couronner fon fils Robert. Le Duc 
Obert frere d'Eudes » qui fut couronné à Charles ne perdit pas neanmoins l'efperance 
Rheims le 20. de Juin de l’an 922. en forte de rentrer dans les Etats de fes Ancêtres, ëc 
Qi fur obligé de quitter la Lorraine pour ve-\s'étant fai de Laon & de Rheims , il ft 
Vs SemMbettre Robert. Celui-ci fut tué dans quelque temps la guerre à Hugues; mais il 
 RBataille : mais fon parti élût en fa place fon fut pris l'an 991. dans la ville de Laon, menc 
k Au-frere Raoul 11. Ducde Bour ogne. Char- prifonnier à Senlis, & de là à Orleans, où il 
on à °imple fe ligua avec Henri l’Oifeleur ; à fut enfermé dans une Tour, dans laquelle il 
jui abandonna la Lorraine, à condition qu’il mourut trois ans aprés. Ainfi paffa le Roiau- 
ÿCourroit 5 mais il fut arrêté en trahifon me de France , de la Race des Carliens ; à: 
0 023: par Hebert Comte de Vermandois, celle de Hugues Capet, qui vêcut jufqu’à l'an 
su le tint en prifon à Château-Thierry : La 996. & laifla fon fils Robert paifible poffeffeur- 
pere fa femme fe retiraen Angleterre avecfon du Roiaume, que ce bon Roi gouverna juf- 
Petites Depuis ce remps-là Charles le Sim- qu’à la trente-troifiéme année du Siecle fui- 
u 


ONU 
Nic." Qett 


Uttoûjours en la puiffance d’Hebert, oude vant. En voila fufifamment pour ce qui re- 
LR HéBuesJe-Blanc GbERré de Paris, fils de Ro- garde l'Etat Politique du Roiaume de France; 
LEUR L Qui le tinrent en captivité jufqu’à fa mort, venons aux affaires Eccleliaftiques ; dans lef- 
vw ivée an 929. Par cette mort Raoul demeu- quelles les Archevêques de Rheims eurent la. 
ut Paifible poffeffeur du Roiaume;, jufqu’à Pan principale part. 2 : : 
reg Qu mourut fans enfans, laifflantie Com-| Foulques fucceda à Hincmar dans l’Archevé- 
la. Pourpogne à fon frere Hugues le Noir, & ché de Rheims l'an 882. C’éroit unhommede 
pP'incipale autorité en France à Hugues-le- qualité qui-avoit été long-temps à la Cour. 
pc Comte de Paris & d’Orleans, & Ducde Auff:tôt aprés fon Ordination , il envoia au 
ss C6; fon Beau.frere: Celui-ci n’ofa pourtant Pape Marin fa Profeffion de Foi > fuivant la 
“adre la Couronne , parce qu’il craignoit coûtume , & reçût de lui le Palium. Il lui 
Deert Comte de Vermandois, & Gifalbert demanda par une feconde Lettre, la confirma- 
Rire € Lorraine; & il trouva plusà propos de | tion des Privilèges accordez par les Papes à fes 
«Ter 
Lo Sple > qui fut à caufe de cela appellé Louis, bien legué par fon frere Rampon pour laconf- 
cute fac remer. 1] fut receu fans oppoñtion ; & |truction d un Monaftere, dont Ermenfroy, qui 
; RME té Laon Pan 936. Louïs eut pendant fon |avoitépoufé fa veuve, s’étoit emparé. Marin écri= 
di pete de grands démêlez avec les Comtes| vit furcedernier chef, à Gerard Archevêque de 
Re ae Hugues, & fut tantôt enjguerre, & | Sens,dans le Diocefe duquel étroit ce Monaftere; 
à: MR En paix avec Othon Roi de Germanie. | & à Jean Archevêque de Roüen, du Diocefe du- 
L'AR enfin s’étantaccommodé avec Hugues, il quelétoitErmenfroy;,luidonnantordredel aver- 
OT" purut €n paix lan 954. laiffant le nom deRoi| tir de quitter le bien dont il s’étoit injuftement- 
Hire ie S Lothaire, âgé de quatorze ou quinze| emparé; 2 pas re Le fer- 
07 la pui i ir des peines Canoniques contre lui, Foulques: 
-" “A Puiffance entre og eg vir.ces PERESANQRIQUE de ET 


[ 


Venir d'Angleterre le Fils de Charles le  Prédecefleurs, & lui fit fes plaintes touchant le- 


Louÿs le 
Faineant, 


Higues 
Capet © 


"Robert 


Foulques 
«Arche: 
Rheims... 
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Poulques écrivit auffi au Pape Adrien, fuccefleur de Ma:| Le Pape lui adrefla enfuite pluñeurs Let je 
eArchevé-rin ; pour le congratuler.de fon élevation au | La premiere eftune Lettre de confolation © ygfi 
que de  Pontificar, & lui envoia en même temps des |les maux qu’il fouffroit. dation V. 
Rheums. Copies des Privileges accordez par les Papes| Lafecondeeft une Lettrederecomman pa 2e 

Leon, Benoïft & Nicolas, à lEglife de Rheims | pourun hommetenu dans l’oppreffion par 2€5 Pan 

dont il lui demanda la confirmation. Il le pria | fans &c par fes parens. ; de 

par la même Lettre; d’envoierune Commifion | _ La troifiéme eft adreffée aux Evéquer, 

aux Archevêques de Sens & de Roüen, pour | France contreFrocarius, qui s’étoit A eux 
regler l'affaire du Monaftere, dont Ermenfroy | Siege de Bourges, aprés avoir été chaflé de mA 
s'etoit emparé ;, & écrivit en faveur de Frota- |de Bordeaux & de Poitiers. Illui a vi re 
zius Archevêque de Bourges ;. qui évoit accufé | peine d’anathême, de quitter Bourges & 06” 
par un Moine de fon Diocefe; affurant le Pape, | tourner à Bordeaux. boldés 

qu’il avoit été élù par les Evêques de fa Pro-| La quatriéme eft en faveur de Teuf [y 

vince ; par le Clergé & par le Peuple de fon | qu’il avoit ordonné Evêque de Langres: e de 

Diocele, & confirmé parle Pape Marin. Ilen-| rapporte qu’aprés la mort d’Ifaac Evequ 


, A . , ‘ A) à ‘ , yo À 
voia une autre Lettre fort foûmife au Pape | cette Eglife, Aurelien Archevêquede Lion ® 


Eftienne , dans laquelle il le remercie de ce | ordoné en fa place un Moine appelé Ego? 
qu’il lui a fait la grace de lui écrire , & de le 


fans qu’il eût été choif par le Clergé ni. pt dé: 
traiter de frere -& d'ami; qualitez qu’il ne pré- | Peuple, qui avoit élû T'eutbolde ; &t ap ah 
tend pas, faifant gloired’être fon Serviteur & |au Pape qu’il fût confacré: que voulant C0 cr 
fn Sujet. I lafsäreque s’il n’étoit entouré & | ver les Privileges de toutes les Eglifes; il fe ER 
comme affiegé par les Barbares, qui ne font | man léà Aurelien d’ordonner Teutbolde» “a its 
qu’à cinq lieuës de fa Ville, & qui affiegent |trouvoit qu’il eût été élû unanimement pe Cap 
celle de Paris; il auroit entrepris le Voyage de | Clergé & par le Peuple : qu’il avoit envoÿe "ti 
Rome. Il lui témoigne la part qu’il prend aux | Evêque fur les lieux pour faire executer 6, 
embüches qu’on lui dreffe, & la reconnoiffan- 


À ; Pen” 
C dre, mais qu’Aurelien l’avoit trompé €" 

ce qu'il a de ce que le Pape traite de fils Guy, 

qui étoit fon parent. Il promet obéïflance au 


es 20) 
voyant à Langres, avec promefle qu'il ie ; 

Pape, & exalte la Dignité de l’Eglife de Rheims, 

qu'il prétend avoir été établie par Saint Sixte, 


vroit; & qu’au lieu de le faire, il l’avoi 
attendre inutilement : que le Clergé ët dom 
ple avaient envoyéàäRome un Aéted’Ele” 1 
envoié par Saint Pierre, & être la premiere de T 
tout le Roïaume. Il ajoûte que le Pape Hor- 
mifdas à établi l’Archevêque de Rheims , fon 


& demandé que Teutbolde füt confacré * à FE 

avoit encore écrit à Aurelien de, lordo et 
Vicaire dans les Gaules ; & lui demande la 
confirmation des Privileges accordez par fes 


er? 
mais qu’au lieu d’obéir, il avoit tenté der. 
Prédeceffeurs. Il le prefle de faire excom- 


MOUTN 

tre l’autre en pofñfeffion : qu’enfin fur les se 
velles inftances du Clergé & du Peuple 463 

munier Ermenfroy par les Archevêques de 

Sens & de Roïüen , & le prie d’écrire au Roi 


1e OS 
gres, il avdit ordonné Teutbolde; il enj yes 
Charles , pour l’obliger à achever de reftituer 


Foulques de le mettre en pofleffion: ou De ne 
à l’Eglife de Rheims les biens qui lui appar- 


2 ; | es DR: 
lui fit réponfe qu’il avoit voulu executer a Fe ÉAD A 
dres touchant Teutbolde ; mais qu’il ah mnt 0 
obligé d’en fufpendre l’execution à la PE paf 


, Ë : Ë mb 
tiennent. | Roi Eudes, quidevoit lui envoyer de JL 
Lettre Le Pape fit réponfe à Foulques , qu’il étoit |fadeurs, pour fçavoir de lui fa refoluti®re is 
d'Eftien- *éjoui de le voir dans ces fentimens envers le 


ajoûte que les Evêques avoient été fort 1° Jes 
de ce qu’il avoit déclaré qu’il vouloit je con” 
Privileges & les Droits des Évêques Fuller; ef 
fervez dans leur entier. 11 lui deman e les 
permis à aucun de fes Suffragans d'EXe" à per 
ordres du Roiou de quelque autre; 1° © fes-dé 


an 
miffion, ouderienentreprendre contié ” 
fenfes. de / 


ie g RDA 
Le même Pape confirma les Privilege d'a Un 
l’Eglife de Rheims, & défendit fous pe oudé,, fr 
nathême à qui que ce fûr, de s’emP4l" { écti” ( 
retenir les biens qui. lui appartenoient® * : éroit 
vit encore à Foulques fur le differen@ 4 9 Al: à 


sep.à SaintSiege, l’afsûra qu’ilconfideroit Guy com- 

Foulques, me fon enfant ; qu’il étoit touché de la defola- 

tion de la France par les Barbares ; qu’il prioit 

le Seigneur de la délivrer ; & enfin il lavertit 

qu’il avoit adreflé aux Archevêques de Sens & 

de Roten, &auRoï, les Lettresqu’illui avoit 
demandées. 

Foulques r’écrivit une feconde Lettre à ce 

Pape, dans laquelle il renouvelle fes plaintes 

contre Ermenfroy ; lequel n’avoit pas voulu 

é obéir aux avertiflemens des deux Archevêqgues, 

x prie le Pape de le faire excommunier. Il le 

Confulte en même temps, fion peut faire legi- 


: ht entre Herman Archevêque de Cologne, fui” 
FRS Ordination des Evêques tousles jours degaire Evêque de Hambourg 8 de Bray Sie 


lequel ils avoient écrit tous deux #4?" #° 


| | 
(TN DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES  ‘% 

. 8e; Y aiant été citez en confequence de leurs couronné Empereur Lambert flsdeGuy. Il re- Lettre dé. 
apr “éttres; Aldegaire yétoir venu, mais Herman | prit au quelques Laïques du Diocefe de sl = 
FS Rheims, quine vouloient pas être foûmis à leur "7" 


 Épe Dan étoit pas trouvé. Neanmoins le Pape 
Le ( tu fant pas voulu terminemune affaire de cette 
AE nfequence, fans que les deux Parties fuffent en- 
“dués, il enjoignit à Foulques d’aflembier un 
ae SA ddea Wormes enfon nom, avecles Evêques 
_  : OUffrapans & voifins, & d'y mander Herman 
ess depaire, aveclArchevêquede Mayence ëc 
“pouf pour examiner exactement les 


M 4 db T a 


, “apans 
“Toitsdes Parties. Il linvitede venir à Rome 
É Pour cette affaire & pour d’autres, ou du moins 
4. Envoyer un homme habileavec les Parties in- 
t “éHécs ; afin qu’il foit pleinement inftruit de 
“Outes chofes. 
Pape étant mort avant que cette affaire 
x inée, Foulques en écrivit à fon fuccef- 
cor Pormofe > lepriantdelui continuer lamême 
ce eMifion. Il le remerciaen même temps de | 
p A il lui avoit fait faire des complimens par | 
L befle Berthe ; & le confülta fur ce qu'il 
It à faire contre une perfonne qui vouloit 
pe parer d’uneterre que le Comte Everard fon 
aponfrere avoit leguée à un Monaftere qu’il y 
Qt Conftruit en l’honneur de Saint Calixte, 
. #Pnt il avoit apporté le corpsde Rome. Il lui 
ee igna encore qu’il avoit de la douleur, de 
Ee il avoit oüi dire que quelques perfonnes 
L Rubloient l’Eglife de Rome, & qu'il étoit 
Fè de la défendre. Sur la fin il avertifloit le 
FU Que quelques Evêques de France deman- 
Ph fnt le Pallium, qu’ils ne devoient pas avoir; 
v* Do! leur donnoit du mépris pour leurs Metro- 
“tains, & qu’il devoit y prendregarde, parce 
: Cet abus pouvoit apporter bien du trouble 
1 pe & Le EBlife e France. 
| DCE à Mer Pape Formofe lui fit réponfe qu’il le re- 
D éta Goitde la partqu’il prenoit au malheureux 
| hd de l’Eplife de Rome: que celles d'Orient 
& nt auf troublées par d'anciennes herefes 
at de nouveaux Schifmes : que les Evêques 
pour mue avoient envoié des Députez à Rome >| 
tre 1 Être réglez fur un Schifme, qui étoit en-| 
plie Évêques de ce païs-là; & qu’il y avoit 
droits autres Dépurez à Rome de divers en- 
ftrens > Qui demandoient des réponfes fur dif- 
Snod, affaires: qu’ilavoit réfolu de tenir un 
N y. ele premier de Mars, qu’il l’ÿ invitoit.| 
Le. VOit déja invité à un autre Synode par une 
mé | Precedente, par laquelle il avoit confir- 
den, rivileges de l’Eglife de Rheims, & fait 
noi" d'attenter aux biens qui lui apparte- 
Cour ll lui mandoit par la même Lertre le 
année. ement de Guy, qu’il avoit fait Re) 
os Une autre Lettre de l’année fuivante, il| 
Rhei Moit les donations faites à l’Eglife de 
. “0 &faifoitfçavoir à Foulques qu’il avoir, 


Archevêque. 

Formoie écrivit encore plufeurs Lettres en 
faveur de Charles le Simple contre Eudes. 11 
manda Foulques à Rome pour ce fujet, vou- 


‘Jant que toutes les hoftilitez ceffaflent jufqu’à. 


fonretour. Foulques s’excufa de faire ce voia- 
ge, & manda au Pape qu’il devoit écrire à Ar- 
noul Roi d'Allemagne, d’afifter Charles, & 
menacer Eudes de l’excommunier, s’il conti- 
nuoit deravagerla France. Le Pape écrivitaux 
uns & aux autres 3 mais cela n’empêcha pas 
Eudes depouffer fa pointe: & Arnoul, loin de- 
favorifer Charles, entra dans le Royaume , af- 
fiegea la Ville de Rheims, ravagea le paie, ëc 
pilla particulierement les biens appartenans à 
lEglife. Foulques en fit fes plaintes au Pape. 
I! lui écrivit encore peu de temps aprés une 
autre Lettre, par laquelle il lui marquoit qu’il 
falloit que Lambert fit alliance avec le Roi 
Charles, & que le Pape écrivit à Eudes, qu’il 
éroit raifonnable que Charles eût au moins 
une partie des Etats de fon pere. Ille confuilta 
en même temps fur trois perfonnes frappées 
d’anathême pour toûjours , parce qu’elles avoienc 
maltraité Teutbolde Evêque de Langres, & 
Gautier Archevêque deSens; fçavoir s’il peut les: 
recevoir à lapenitence: fur Heriland Evêque de 
Teroüane chaflé de fon Diocefe par les Nor- 
mans; s’il peut lui donner un autre Evêché, 8z 
mettreen fa place uneperfonne qui füt plus agrea- 
ble au peuple du lieu, &quifçüt parler la Lan- 
guedupaïs. LePapeluifitréponfe, qu'illui é- 
toit obligé dela part qu’il prenoit à ce qe regar- 
doit Lambert: quelestroisperfonnes dont il lui 
parloit avoient été liées d’anathème pour toû- 
jours, pouravoir crevé les yeux à T'eutbolde, &c 
mis Gautier en prifon, & qu’il falloit qu’elles fui- 
viflent ce jugement. 

La derniere Lettre quele Pape Formofe écri- 
vit à Foulques, concernoïit Berchaire , que le- 
Peuple & le Clergé de Châlons avoient choi- 
fi pour Evêque du confentement du Roi Eu- 
des. Il fe plaignoit de ce qu’il ne l’avoit pas 
voulu facrer; mais qu’aprés la mort du dernier 
Evêque , il avoit par provifon fait gouverner: 
cet Evêché par Heriland Evêque de Teroua- 
ne, qui avoit été chaflé de fon Diocefe : qu’il 
avoit enfuite ordonné Mancion, qui étoit un: 
homme accufé de crime, &t que Berchaire vou- 
lant aller à Rome, avoit été arrêté par Con- 
rad vaflal de Foulques, & envoié en exil. 11 
cite pour celacet Archevêque àRomeavec Man- 
cion; Conrad, &quelques autres Evéques. Zee dé 

Foulques ne fit point de réponfe à ormofe, foulques 3 
mais il écrivit une Lettre de compliment à Ef- Efemner 

tien W44- 


Lettre dée 
Foulques 
au Pape’ 
Formofs. 


Leilre de 
Formofe à: 
Foulquess. 
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Æettres detienne VI. {on fuccefleur.: Celan’empêcha pas 
Foulques. ce Pape de le citerau Synode qu’il devoit tenir 
 Ejliexneau mois de Septembre; il s’excula d’y aller, 
FL &t envoia quelques-uns de fes Ciercs en fa place. 
T1 lui témoigna qu’il avoitéié choqué des termes 
durs de fa Lettre, d’autant plus qu’il avoit toùû- 
Jours été tres foûmis au Saint Siege, & qu’il 
n’en avoit reçû que des douceurs & des hon- 
nêretez. Îl rejette cette dureté du Pape furles 
faux rapports qu’on luiavoit faits. Pour fe juf- 
tifier ; il expofe de quelle maniere il, avoit 
été inftruit dés fon enfance, de ce qu’il faut 
qu'un Ecclefiaftique fçache ; commentenfuite 
il avoit été appellé à la Cour parle Roi Charles 
fs de Louis, & y étoit demeuré jufqu’au temps 
de Carloman ; qu’il avoit été élû Archevêque 
de Rheims par les Evêques de la Province & 
parle Clergé & le Peuple de la Ville ; combien 
il avoit travaillé pourlebiende cette Eglife. Il 
ajoûte enfin que fi le Roi Eudes lui vouloit 
donnerpermifäon, iliroit à Rome quand le che- 
min feroitlibre, car il luiétoitalors fermé par 
Zuentibolde, fils d’Arnoul, qui avoit maltraité 
& pilléfonEglife. Ilprioit enfinle Pape de le 
délivrer de cette tyrannie, & de ne pas l’obliger 
de quitter fon Eglife dans un temps où fa pre- 
fence lui étoitfineceffaire. VoilalesLettres de 
Foulques aux Papes & cellesdes Papesà cet Ar- 
Chevêque, dont Flodoardfait lExtrait dans les 
quatre premiers Chapitres du quatriéme Livre de 
fon Hiftoire. 

Le même Auteur rapporte dans le cinquiéme 

Leitres deles Lettres de cet Archevêque , addreffées aux 

Foulques Rois &aux Princes. 

eux Rois  Lapremiereeft à Charlesle Gras, fils de Louïs 

aux de Germanie, à qui il écrit aprés la mort de 

Princes, Charles le Chauve, pour le prier de donner fa 
protection àla Francecontreles Normans qui ra- 
vageoientle Pais, &avoient mis lefiége devant 
les principales Villes. 

Par la feconde il prioit le même Empereur 
d'obtenir pour lui du Pape le Pa/lum & la con- 
firmation des Priviléges accordez à l’Eglife de 
Rheims. 

La troifiéme étoit adreffee à Arnoul Roi de 
Germanie; illuirendoitraifon de ceqw’i! avoit 
facré Roi Charles le Simple : il lui marquoit 
qu’aprés la mort de Charlesle Chauve, les Fran- 
Gois s’étoient d’abord adreflez à lui pour fe met- 
tre fous fon obéiffance; mais que n’aiant receu 
aucune protection, niaucune confolation de fa 
part, ils avoient été obligez de choifir pour Roi 


celui feul qui reftoit aprés lui de la Race Roiale, | 


dont les freres & les Predecelfeurs avoient été 
Rois: Qu'ils ne lavoient pas fait plûtôt > parce 
qu'étant encore trop jeune ; il n’auroit pas été 
propre à gouverner le Roiaume, particuliere- 
sent dans un temps où les Normans étoient 
4 
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: HP | 

prêts de piller tout le Roiaume; &qu is F 
voient fait fans en demander confeil à AUS 
fuivantla Coûtumedes François, qui avoit 20 
jourséié, quand un Roi éroit mort, de metlf À 
fa place une perfonfe de la Race Roïale >» d 
confüulter aucune autre Puiflance. Il répon eat 
encore à ce qu’on l’accufoitde n’avoir Fait Ci Fa 
ronner Charles le Simple, que pour avoir Fe: 
de facilité de donnerle Roaïaume à Guy: CRC 
foit voir que c’étoit une calomnie inventée jent 
fesennemis; & fur ce que quelques unss CRE 
avifez de faire courir le bruit que Charles, à 
toit point fils de Louïs le Begue, il ditqu aire 
faut que levoir pour être perfuadé du confr LE 
parce qu’il n’y a perfonne qui nereconnO een 


luilestraitsdefon pere. Il RE L 


de rendrejuftice à ce Roi innocent; 
rent: de confiderer quele Roiaume e Frans 
toûjours eu fes Rois par fucceffion; ec 
perfuadé que le deffein des François Los 
Charles fe conduisit par fes confeils ; 
d’amitié avec lui. fe 

Par la quatriéme qui eftencore adreffée R 
noui, il l’afsûüroir de la fidelité avec laquelle !€ Re 
Charles & lui obferveroient les Traitez Én | 
cePrince. illuimandoit que ceRoi vou/iie 
taquer Eudes, avoitécrit à Guy & au Pape B 
les mettre dans {0m Parti. 

La cinquiéme étoit écrite au Roi Eudes: 
prioit delaifler à l’Eglife de Laon la liberté 
un Evêque à la place de Didon qui VE 
mourir. œil! 

La fixiéme étoit adreffée à Charles de p 
prenoit fortement de ce qu’il vouloit Fe 
lance avec les Normans, & s’en férvn itQ 
recouvrer fon Roiaume. Il lui remontie à 
c’étoit une efpece d’Idolatrie, ue LES 
d'amitié & d'interêt avec des Payens : drain 
Rois fes Prédeceffeurs s’étoient foùmis na0 
Dieu, & qu’il abandonnoit, en fe je d 
des impies: que ce n’étoit pas là le Me cgers 
remonter fur le Trône, mais plütôt de A 
dre en attirant fur lui la colere de Die ati 
ceux qui lui donnoient ces confeils, EPA 
ennemis : que s’il les fuivoit, il n€ P#09q 
pas lui demeurer fidele , ni s'empêcher. p 
tourner de fon obéïffance tous ceux qu! 
roit ; ni de l’excommunier, &dele © 
ner par un anathéme éternel. Il ajoûtc 
écrivoit ces chofes avec gemiflements Snoté, 
larmes, parcequ’il fouhaitoir qu’il fut d'il LE 
& felon Dieu, & felon le mondes & Au SEAT 
montât fur {on Thrône avec le fecour parce 
gneur, & non pas par l’aide de Sathan Pres AA 
les Roiïaumes que Dieu donne font "qi 
ftables; au lieu que ceux qu’on acquiert nn" 
juftice & par les rapines font incertains © » à 
de durée, peer 


LUS PS 
LU D Lafptiéme étoit adreffée à l'Empereur Lam- 
M avoÿ” 1M'il congratuloit fur ce que le Pape lui 
ne fl, m'a qu’il le confideroit comme fon 
| toûjour éxhortoit d’honorer & de refpecter 
FN u0e $ Je Saint Siege , parce que c’étoit le 
ï: pe obrenir le fecours du Ciel , qui le 
Yeti Uperieur à tous fes ennemis. Il l’a- 
Nr ie de fe fouvenir que fon oncle Lam- 
étoi 2! AVoit été ennemi du Saint Siege ; 
dites malheureufement ; & il le prioit 
rent Re êr: auprés du Pape » pour Jeur pa- 
“RSR pur Pon qu'il avoit excommunié.. 
_ Afrege ltiéme étoit adreffée à Albrade ( c'eft 
DRE OI de la Grande Bretagne , qu'il 
one. tuloit du choix qu’il avoit fait d’une per- 
torb; ‘€ Mérite pour remplir le Siege de Can- 
éleyg > Parce qu’il avoit ouï dire qu’il s’étoit 
Metro É ce Païs une Seéte de gens ; qui per- 
fm aux Evêques & aux Prêtres d’avoir des 
_ ke vec eux , & aux Laïques d’époufer 
_ és entes , auffi-bien que des filles confa- 
Rameau » & d’avoir tout enfemble une 
LteR LÀ une concubine. | 
M ul Uviéme éroit adreffée à Richilde Reine 
4 bryir, Pratrice > qu’il avertifloit des mauvais 
_ ia 


D 


Qui couroient de fa conduite , & l’exhor- 
Sfr Mener une vie plus chrétienne & plus 
Din à la condition d'une veuve confacrée 


NRC sl le Chapitre fixiéme ; Flodoard raporte 
May Les, res de Foulques adreflées à divers Evé- 
ï Frog l* Premiere adreffée à Frotherus , ( c’eft 
Gta, 8 Archeyêque de Bordeaux ) il prioit 
ble {Chevêque de conferver les biens de l’E- 
| Ré Meims, qui étoit dans fon Diocefe , 
La Frs MmMunier ceux qui s’en emparoient. 
V6ue pende étoit adreflée à Roftaing Arche- 
Dans Ales pour le même fujet. 

Yêque à 2 troifiéme adreffée à Herman Arche- 
lu ité Cologne, il lui témoignoitqu’ilauroit 
dy ne d 


+ 


5 ER avoir une Conference avec lui & 
: Nol ég -èques de fa Province ; mais qu’il en 
S il 1 “Mpéché par les courfes des Normans; 
lens ge PriOit de lui rendre juftice fur quelques 
EUPatée On Eplife, dont des perfonness’étoient 
&; Yo? Connoiffance de cette affaire aiant 
“bare Qée à fon Prédeceffeur Wilbert, & lui 
LOT Aqua à prefent. 
À Cote | iréme écrite au même, regardoit en- 
1 Us preTÈts de l’Eglife de Rheims ; pour 
| pMcingr rs Qu'on lui avoit ufurpezs. 
| : Sue de néme étoit adreffée à Gontier Arche- 
ns. , fur l’affaire de l’Abbefle Hil- 
Îl prioit cet Archevêque de ne pas 
Lt oi ME il avoit faitaux affignations 
RENE Re st données pour cette affaire, & d'y 
> Tom, rl Abbeñfe, 
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de Senlis& de Chälons ee lui faifoit fçavoir 
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Par la fixiéme il congratuloit Pleonique getiyes de 
Evêque d'Angleterre , de ce qu’il travailloit Foulques 
à extirper les defordres dont il avoit parlé aux Evê- 
dans fa Lettre à Albrade , & l’exhortoit à con- ques. 


tinuer. 

La feptiéme étoit adreffée à Jean Prélat Ro- 
main ; qu’il faifoit fouvenir des anciennes mar 
ques d’amitié qu’il lui avoit données, & le prioit 
d’affürer le Pape Eftienne de’ fa foëmiffion , & 
de le fervir auprés de lui. 

Les huitiéme , neuviéme & dixiéme étoient 
adreffées à Dodilon Evêque de Cambrai. Parles 
deux premieres , il l’invitoit à l’Affemblée qui 
fe devoit tenir pour juger l’affaire d'Hildegarde 
& d'Hermingarde ; & par la derniere écrite en 
fon nom, & à celui des Evêques fes Suffragans, 
il lui ordonnoit d’obliger le Comte Baudoüin 
de reftituer les biens d’Eglife dont il s’étoitem- 
paré , de lui faire tenirla Lettre qu’ils lui écri- 
voient fur ce fujet , & d’aller joindre l’'Evêque 
Hetilon à Arras. 

L’onziéme étoit écrite à cet Hetilon , fur ce 
ue Dodilon avoit fait enlever le corps deSaint 
alixte ; qui avoit été legué par Roul à l’Egli- 

fe de Rheims où l’on l’apportoit. 

La douziéme étoit adreflée à Didon Evé- 
que de Laon, qu'il reprenoït de ce qu’il avoit 
refufé les Sacremens de Penitence & de Com- 
munion à l’article de la mort à Walcher , que 
l’on executoit pour crime de Leze- Majef- 
té ; & de ce qu’il ne lui avoit pas voulu accor- 
der la Sepulture ; &avoit défendu qu’on fitdes 
prieres pour lui. 

Par la treiziéme ; il prioit Pierre Prélat Ro: 
main d'obtenir du Pape Formofe qu’il pût met- 
tre Heriland Evêque de Teroüane chañé de fon 
Diocefe ; en pofleffionde l'Evêché de Châlons; 
le faifant: fouvenir de ce qui s’étoit pañlé rou- 
chant Actardus Evêque de Nantes , qui avoit 


été transferé à Tours. 


La quatorziémeétoit adreffée à Honorat Evé- 
ue de Beauvais : il fe: plaignoir de ce que cet 
vêque s’étoit déclaré ouverrement fon ennemi, 

l’exhortoit à la réconciliation ; & l’avertifloit 
qu’il étoit accufé de rapines : il lui marquoit 
touchant l’excommunication d’un nommé Al- 
drame ; que l’Evêque de Beauvais avoit fulmi- 
née ; & qu’ildifoitquel’Archevêque de Rheims 
étoit obligé d’executer , qu’il étoit toûjours fort 
difpofé à fuivre les. avis & les jugemens .des 
autres Evêques ; mais que l’Eglife de Beauvais 
n’avoit rien à commander à celle de Rheims»; 
& que cette excommunication n’avoit pointété 
faitepour une caufelegitime 8&:canonique , mais 
parceque cet homme avoit quitté le parti d’Eu- 
des: pour prendre celui de Charles. Il linvitoit 
aufñ de fe trouver à 'Ordination des Evêques 


que 
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+ Foulques yoier à Ravenne. On:lui donna pour fuccefleur Hervé Fu due 
aux Evê- La quinziéme étoit une Lettre.de compli: | toit un jeune Seigneur de la Cour > Ney muo 
7%+.. ment à Teutbolde Evêque de Langres. Comte Hugbaud:. Il fut ordonné du CO Pro 


- La feiziéme étoit adreflée à Roul Succeffeur | confentement de tous les Evêques de 
de Didon Evêque de Laon ; qu’il congratuloit | vince. Auffi-tôt aprés fon Ordination ! +2 
de fon élevation à cette dignité , & l'avertiffoit | dit en peu de temps tres-capable de Bou rout rl 
qu’il avoit excommunié trop legerement un de | fon Diocefe , & fe fic eftimer &c aimé ga 
fes Diocefains ; marquant qu'il lui donnoit cet | le monde par fa charité envers les pauvres Aa. 
avertiffement comme un ami à fon ami , fans | fa douceur , par fa bonté , & par fon Z EG 
vouloir fe fervir. de l'autorité & du privilege | le bien de l’Eglife, & pour la Difcipline cg 


que l’Eglife de Rheims avoit de toute antiquité, 
de fecourir rous ceux qui avait recours à elle , 
fe croiant lefez par leurs Evêques, 

Nous pouvons joindre à çes Lettres celle 
de Mancion Evêque de. Châlons ; adreflée 
à Foulques ; donnée par le P. Mabillon ;, 
dans le troiiéme Tome de fes Analeétes , 
dans laquelle il.le confulte-fur:ce qu’il devoit 
faire à l'égard. d’un Prêtre qui s’étoir accordé 
folemnellement avec une femmes, & vouloit 
lépoufer publiquement. - - 

Lettres de Dans le fepriéme Chapitre Flodoard parle de 

Foulques Quelques Lertres de Foulques ;adreflées à des 

aux. 4b. Abbez & à des perfannes-de remarque. 

bex. La premiere étoit adreffée à un Abbé appellé 
Eftienne , pour le confoler-de ce qu'ibavoit-été 
privé d’un Evêché auquel on l'avoir élû. 

Par la feconde ; il reprenoit Baudoüin 
Comte de Flandres ; de quantité de vexations 
qu’il avoit exercées contre les Eglifes de fon 
pais ; & entr'autres de ce qu’il avoit fait fouet- 
ter un Prêtre ; de ce qu’il avoir chaffé des 
Prêtres de quelques Eglifes pour y en:shet- 
tre d’autres ; de ce qu’il avoit ufurpé un bien 
que le Roi avoit donné à l’Eglife de Noyan; 
de ce qu’ik s’étoit emparé d'un: Monañtere , 
&c. Ille menaçoit de lexcommunier , s’il 
ne reftituoit au plütôr, & ne cefloit d’exer- 
cer fes vexations. 

La troifñiéme étoit adreffée au Clergé & au 
peuple de Senlis , fur l'élection d’un Evé- 

. que. 

La quatriéme au Clergé de Laon fur le 
même fujet. 

La cinquiéme aux Moines de Corbie ;, qu’il 
reprenoit fortement de ce qu’ils avoient chaflé 
cruellement leur Abbé. | 

Voilatoutes les Lettres de Foulques , dont 
ik efr parlé dans Flodoard , & dont les Extraits 
nous font connoître que. cet Archevêque écri- 
voit.avec beaucoup de force &e d'autorité ; qu’il 
étoit zelé pour le bien de PEglife , pour la di- 
gnité des Evêques ; & particulierement pour 
les droits & les prérogatives de lEglife de 
Rheims. Il fut affaffiné l’an 900. par Wincmare, 
& par d’autres gens du Comte Baudoüin ; qui 
So contre lui ; de ce qu'il lui avoit ôté 
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Littres de que le Pape Eftienne lui avoit mandé. de l’en-| l’Abbaye de 5, Wait & le Château d'A; | 


fiaftique. Il tint plufieurs Conciles Provi® 
dans lefquels il traita utilement de la 
& de la paix de PEglife & sd 
France, & de la converfon des Normal mt té 
embrafferent en ce temps-là la Religio® G y 3 
tienne. Ce fut pour eux qu’il adrefla à f ( 
Archevêque de Roüen , une Lettre 
23. Chapitres, tirez desCanons & des 
Papes, fur la maniere dont on doit t sp 
qui aprés avoir été baprifez , avoient “tint 
fiés, & revenoient enfuite à V'Eglife: 
Pan 909. un Concile à Trosly 
Soiflons } où j’Archevêque 
lavec les hou 

Noyon ;, de Châlons , ane À 
bray ; de Meaux ; de Senlis, de Tero 1 


difcours fur les fleaux dont la France 4° 


‘eft ordonné que 


LÉ 


noiaus 
du Royale 


Ù 
Lens dr 
Faite ae 


( Village prés 
de Roüen 74 
de Beauvals A 


de" , & 


ües de Laon ; 
de Soiflons » 


fait un 


d'Amiens ; dans lequel aprés avoir voit 


affigée , qu’il rejette fur les pechez LE 
ass re, Pafteurs , il dopne de bell 
ues inftruétions , appuiées des Pa 
5 & des Canons des Conciles. ? 
culte & le refpeét deu aux Eglifes € ë 
fonnes Ecclefaftiques. 2°. Sur la fdellee | 
beïflance que les Evêques & les Ecclen” & 
doivent à leur Roi ; & fur les qualit me 4 
devoirs d’un Prince. 3°. Sur la refo Mo ni) 
abus qui s’étoient gliflez dans l'été: AD 
que ; & particulierement fur ce que LT ik 
bayes étoient poffedées par des La19° pee, Ê 
les Abbez feront des regu 
nes Religieufes fçachant la dipl yigié 
re ; & que les Moines & les 
wvivront felon leur profeffion & © paix 
priant pour le falut des Rois » POU “gl 
Royaume , & pour la tranquillité de Et OR 
fans {e mêler des affaires feculieres 2 entty Fa 
chercher les pompes du monde » ©: es sé Au 
prendre fur les droits des Ecclefaftiq pété as LA 


At 
qui font charger, du foin des Monafeiee ce pi 
$ 1e A 


ne mt 
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on Ma Qui nè paienrpaslesdixmes, 8 les autres tre infidelles à Robert; & ceux-ci ne s'étant Seulfe 
", Venus de lEglife. La redevance des dixmes point juftifiez , furent dépoüillez de: tous les rs. 
4 Ÿ R étenduë non feulement aux fruits de la Ter- biens de l’Eglife de Rheims qu'ils poffedoient : de 
Her ®& au produit des Troupeaux, mais auffi |& mis en piifon: le premier à la garde d’'He- Reims 
x Chofes que l’on gagne par fon induftrie & |bert Comtede Vermandois; & le fecond à Pa- 
"On travail. 7. Sur les rapines & fur lesiris. Ilimpofadans un Conciledefa Province, 


à triées fort communes en ce remps-là. On|tenuël’an 923. une péniteñce à ceux quiavoient 
9 fit voir l’énormité & Vobligation de refti-|porté les armesdans la guerre de Robert &t de 
| e f> Pour recevoir l’abfolution. 8. Contre}Charles; & dans un autre Concile tenu Jan 
ki. à n Enlevemens des filles , & contre les Maria-|924 à Trosiy , il jugea le differend qui étoit 
AS “Clandéftins, où ilegitimes. 9. Sur les dé- |entre le Comte Ifaac , &c Eftienne Evêque de 
11 aux S 'énouvellées tantde fois par les Canons, | Cambrai ; le premier aiant donné cent livres 
1 1j Tétres d’avoir des femmesavec eux. «o. Sur|d’argent au dernier ; pour le tort qu il avoit 
LR Aftété que rous les Chrétiens font obligez |fait à fon Eglife. Ondit que Seulfe étoit con- 
ENS roy" der dans leurs adtions & dans leurs pa- |venu avec Hebert de faire mettre en fa place 
À qua Lt. Sur l'obligation d’obferverlesfermens|le filsde ce Comte.  Quoy qu'il enfoit, Seulfe 
mi tre pee Faits, &c de ne pas étreparjure. 12. Con-|nejoüit Dm re rer dignité, étant moft 
1 AT $S perfonnes coleres qui fe plaifent à faire|l’an 925.depoifon, qu'on croit qui lui fut donné 
L' mi uerelles & des procez. 13: Contrelesho- | par l’ordre d’Hebert. tes 
Là Cides & les menteurs. 14. Contre l’abus quil  Auffi:tôt aprés fa mort ce Comte vint à Hugues 
act ©n ufage de piller les biens des Evêques Rheims, & y aiant appellé Abbon Evêque de 43% 4r 
és leur mort. On ÿ avertit les deux ou trois Soiflons ; & Bauvon Évêque de Châlons; il fit chevèque 
| pes les plus voifins, quand ils ont appris|élire par le Clergé ëc le peuple de Rheims ; fon deRheims 
ren" de leur Confrere, de venir pour lui fils Hugues, qui n’avoit alors quecing ans. Il 
hor 1e les derniers devoirs. Sur la fin onyex-|fit enfuite confirmer cette éleétion par le Roi 
ti, é les Evêqués de refuter l'erreur de Pho-|Raoul, qui commit le temporel de ce Diocele 
Ha nfin on reprend en peu de mots ce que|à Hebert , jufqu’à ce que fon fils fût en âge 
LE ON Chrétiens doivent croire & pratiquer ; & |d’en prendre le gouvernement. À Pégard du 
dde Exhorte à s'acquitter fidellement de leurs fpirituel, Abbon Evêque de Soiffons ; fe le ft 
date Voir. donner parle Pape feah X. en forte que Hebert 
Hervé tint Lan 921. un autre Concile au | devint le maître abfolu de certe Eglife, &en 
À Re endroit, dans lequel il leva l’excom-|chafla tous les Clercs qu'il ne crût pas être dans 
qui get tion portée contre le Comte rt ke see Al Flodoard, comme il 
toi ë ?E-Hle rapportelui-même. ñ 
en SUR ME e omsis re mi. le Roi Raoul & le Comte Hebert Guerres 
"A StArchevêque affifta Charles le Simple dans fe broüillerent au fujet de la Comté de Laon, ere He: 


Xpé : ? à bert 
&x . XPédition contre les Hongres, qui rava-|qu'Hebert vouloit que Von donnât à fon fils Ent 
elle à 
Rue 


la Lorraine; & fut le feul qui fut fr Odon, & que le Roi defiroit garder pour lui- 

€ Prince, quand il fut abandonné par|même. Hebert voulant s appuier d’une puiflan- 
neiBneurs François. Il le retira lan 920:}ce qui pôt le foûtenir, eut une entrevue avec 
k, la ville de Rheits , & trouva moïen de| Henri Roïde Germanie, & firalliance avec lui. 
tét OMmoder avec fes Seigneurs, & de le|lt fit aflembler ka même année un Concile de 
#4 dans fon Royaume. Mais peu de remps fx Evêqués de la Province de Rheimsà Frosly, 
Fe les Seigneurs du Royaume fe revolterent|malgré les défenfes du Roi Raoul: enfuite il 
élûre Veau, & s'étant aflemblezà Rheims; ils|tira de prifont Charles le Simple ; le mens à 
Rest Roi Robert, & Hervé fut obligé de le|Saint Quentin, & lui fitavoir une éntrevbé avec 
Cre: FI ne furvécut que quatre jours à ce Sa- !Roul Dac des Normans: delàil le conduifit 
2 € mourut Pan 922. ayant gouverné PE-|à Rheims, & écrivit au Pape Jean X. pour le 
{y Jos Rheims vingt-deux ans moins quatre rétabliflement de ce Prince. Cette tentative 
k Ml R° obligea Raoul d'abandonner la Ville de Laon à 
\ “als Per fit élire en fa place Seulfe, qui éto|Hcbrrt; 8 dé fe raccommoder avec lui : mais 
*%, dif Archidiacre de cette Eglife. IE avoit été| Roul Duc des Normans, ne voulut pointren- 
T iPle de Remy d’ Auxerre, qui l’avoit inftruir|dre à Hebert fon fils Odon ; qu il n'eût mis 
fur à ®SSciences Ecclefaftiques & profanes. H|Charlesemliberté, & promis de luiobetr- Dans 
1 «Pr par ABbon Evêque de Soiffons, & |le même temps Hebert fre venir à Rheims Odat- 
AU lesautres Evêques de la Province de Rheims. | ric Archevêque d'Aix , qui avoit été chaffé de 
NE devant lui Endes; frere d'Hervé, & fon Eglife par les Sarrafins, afin qu’il y fift vo 
Neveu, qui portoit fon nom, accufez d'é- [fonctions Epiféopales ; & 7 récompen | : 
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venud’une Prébende. : 

Etat de ls La France étoit alors comme partagéeentre 

Frañce. les grands Seigneurs, & l’autorité Roïiale étoit 
dans une extrême foiblefle. Hugues le Blanc, 
Comte de Paris, & Hebert, étoient les deux 


plus puiffans : Raoul avoit la qualité de Roi, 


8 le peu qui reftoir d’autorité Roiale. Le pau- 
vre Charles étroit le joüet de tous les trois. 
Hebert s'étant raccommodéavec Raoul, l’avoit 


FArchevêché de Rheims. Artolde lexcom- | d'Outremer s'étant fait la guerre» © 
munia pour ce fujet. Le RoïiLouïs pourlere- H 
compenfer des, pertes qu’il faifoit, lui accorda feconde fois aiant chaflé Hugues AfC srablit 


toute la Comté de Rheims, & le droit de Ja 
Monnoye, & l’aida à prendre plufeurs Chàâ- 


teaux occupez per les gens d'Hebert. La for- : 


tune ne fut pas long-temps favorable à Artolde; 
car Hugues s'étant réüni avec Hebert contre 
Louïs d’Outremer, ils vinrent avec Guillaume 
Ducde Normandie, affiegerlavillede-Rheims, 
& s’en étant rendu les maîtres au bout de-fix 
jours, ils firent venir Artolde dans lEglife de 
S.-Remy, en prefence des Seigneurs & des Evé- 
ques ; & lobligerent de donner la démiffion 


de fon Archevêché, & defe contenter des Ab. : 


bayes de S. Bazol & d’Avenay , 
miere defquelles il fe retira , aprés avoir gou- 


BLIOTHEQUE 00 
| hui ans À 04 
| fept mois. Hugués fils. d'Hebert » HER Guy Ph 

ee 


TILL 


di 


en poffefion, & fut ordonné Prêtre pat 2 Re 


He 


fes étu Key j1 avoit 
| Ville, qui l’avoit ordonné Diacre; car ë main 
receu les autres Ordres à Rheims de a 


ues 
Let firent 


Des 
du Clergé & du peuple de Rheims s’y tr ouyé?, At- ro 
| & demanderentqu’il fût ordonné; di antqu 


Ü ja 
l'Ordin® 


ut bien de à 
Aro 
inde 


| dé par Hugues le Blanc de recevoir lE5 poË 


? . 
u La 4 À 
urs. fer 


du 
fiegea par deux fois la Ville de Rheim£ À EQUE 


. de Rheims, il entra dans la Ville» 
| Artolde , qui fut remis fur fon Siege 
par les Archevêques de Treves & de "#7: 
L’Eglife d'Amiens étant venuë à vacqu® rer 
 néefuivante, Hugues en ordonna E 
baud Archidiacre de Soiffons, C€ 
procés qui fut porté à une affemblée 
& de Seigneurs, tenuë proche la # 
Cher : on n’y décida rien, & l'afatnt 
. mife au mois de Novembre. ps ché dé 
: laiffa Artolde en pofieffion de l'Arche meute) 


d ÿer” 
Ü à "y y s 


F0 
"AE 
LS 
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LT de Trèves, d’Artolde Archevêque de Rheims, |me année de fon Pontificat , du poifon qui lui Concile 

QE d Odalric Archevêque d'Aix, d’Adaiberon Evé. | avoit été donné, à ce que plufeurs afsûrent, d'Angel- 
…_ de Mers, de Gozclin Evêque de Tulle, | par les amis d'Hebert, ce Comte s’étoit em- beim, en | 
ARS d Hildeboide Evêque d’au-delà du Rhin , en | paré de l’Eglife de Rheims , & en avoit joui faveur 

| Préfence del Abbé Brunon, frere du Roi Othon, | pendant fix années , avec la permiffon du Roi ‘ cArtol- 


4 


2 6 Abbez Agenolde & Odilon. Hugues y Raoul: mais qu’enfin ce Roi couché par les re- “* 
Sant appellé par deux Evêques , ne voulut} montrances des Evêques, qui fe plaignoient de 

: one ÿ comparoître : Le Synode adjugeal’Ar- | ce qu'il avoit laiffé fi long-temps cette Eglife - 
.  "YEché de Rheims à Artolde. Onenindi- 


fans Pafteur , aprés s’être rendu maître de la 
1 HE Un autre au mois de Janvier fuivant pour | ville de Rheims, l’en avoir fait ordonner Ar- 
ue DE Même affaire , dans l’Eglife de Saint Pierre, | chevêque par dix-huit Evêques: qu’il y avoit fait 
7 Proche de Mouzon; il y fut tenu dansletemps les fonctions Epifcopales pendant neuf années, 


 " Marqué : ordonné huit Evêques.& plufeurs Clercs , & 
\ facré le Roi Louis & la Reine Gerberge;mais que 
le Comte Hugues irrité de ce qu’il n’avoit pas 
voulu fe revolter avec lui contre fon Roi, l’a- 
voit contraint , aprés avoir pris la ville de 


LI , & Hugues s’y rendit : mai _ aprés 
_ … M parlé à Robert Archevêque de Preves , 
pi frs} Voulut point comparoître , & ÿ fit pre- 
Un vid feulement par un de fes Clercs , une 
_  p- "€ apportée de Rome, écrite au nom du 6 OiT. 
H $Apapet, par laquelle il étoit ordonné que | Rheims ) de donner une démifion de fon Ar- 
RESUSS feroit récabli dans l’Archevêché de chevêché, avoit relegué dans le Mornaftere de 
Ms. Les Evêques l’aiant lûe, dirent qu’il S. Bazol, & avoit mis en fa place Hugues, fils 
de Toit pas raifonnable de furfeoir l’execution du Comte Hebert, qui avoit été ordonné Dia- 
f $ Ordres qu’ils avoient receus du Saint Siege, | Cre à Auxerre : Qu'il avoit enfuire affemblé un 
. Re Lettre prefentée par l'ennemi d’Artolde, | Synode à Soiflons, dans. lequel on lui avoit 
8Ptés avoir lû le dix-neuviéme Chapitre du | propofé de fouffrir que l’on ordonnât Hugues: 
_ fncile de Carthage, couchant l’Accufateur & | qu’il avoit reffté d’abord, & avoit déclaré ex- 
n HU, ils jugerent qu'Artolde étoit demeu- | Communiez ceux qui ordonneroient un autre Ar- 


€ dans la Communion-de l’Eglife, & en pof- | chevêque de Rheims de fon vivant, & celui 


Ces, jufqu’à ce qu'il fe fût purgé dans un, faire, & qu’ils envoiaffent quelqu’un pour fça- 


Ment à | 
as ny obéïroit pas. Cependant Artolde aiant | ce dela Reine, qu’il excommunioit les Evêques 
vo. Dé l’autoriré du S.Siege, le Pape Agapeten- | quientreprendroient d’ordonner quelqu'un en fa 
RES vêque Marin fon Vicaire vers le Roi | place; reïterantla proteftation qu’il avoit faite 


Le ù , nus JUger définitivement cettea 
de Ki ngelheim le feptiéme Juin de l’an 948. Ma- | de ces Evêques étoient allez à Rheims ordon- 
L % bla Rat du Pape Agaper, y avoit la premiere | ner Hugues ; que depuis ce temps-là le Rot 


Rime » de la caufe duquel il s’agifloit. Les le Blanc & Hebert, qui l’aiant entre leurs: 
| pre Othon & Louis d'Outremer y furent auff | mains , Pavoient obligé de renoncer aux biens 


ju uielle il expofoit toute fon affaire; fça-|le Roi Orthon étant venu au fecours du Roi 


Laprés la mort d'Hervé, Seulfe quiavoit Louis » avoit chaffé Hugues de l’Archevêché 
Parent” en fa place, s’étoit déclaré contre les, de Rheims, & l’y avoit rétabli : que Hugues 
Voir Sde fon Prédecefleur : & qu’afin d’en pou- | s’étoit retiré au Château de Mouzon ; que dans 
_ Venir à bout, il s’étoit lié avec le Comte la Conference qui s'étoit tenuë fur le Cher, 
LE iL > qui les avoit fait mettre en prifon;| où il s’étoit trouvé avec Hugues 2 fon affaire y 
i Lo R0ient demeurez jufqu’à la mort du) avoit été agitée devant les Evèques qui s’y 

‘ès bert : que Seulfe étant mort la troiñé-| étoient (IOUVEZ ; que Nc avoit ROBE 


Concile une Lettre écrite ay Pape en fon nom, 


| communication de ceux que Hugues 4V9lr 

# Ingel- quelle il demandoir d’être -déchargé de fon Ar- | donnez, s’ils ne venoient è prefenter au Synoe 
beim,en  Cheyèché, qu’il avoit foûtenu être faufle : que | qui fe devoit tenir le 13. de Septembre à T ef 
fs de les partifans de Hugues aiant allegué que l’on | ves, pour y faire farisfiétion;, & yrecevoirlaP | 
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per la- 


oit o!- 


‘ ne pouvoit pas juger une affaire de cetteim- | nitence. MOTO - 
portance dans cette Affemblée , parce que ce| Le troifiéme porte la même peine contrée ea pl 
n’étoit pas un Synode convoqué dans toutes | Comte Hugues le-Blanc, pour avoir chatlé rs 
les formes, on l’avoit remife à celuiqui devoit Evêque de Laon. 
fe tenir au mois de Novembre à Verdun ; &| Le quatriéme défend aux Laïques de donner 
que cependant on avoit ordonné qu’il auroit le | des Eglifes aux Prêtres, ou de les en chaffér fans 
gouvernement de l'Eglife de Rheims, & per- | l’aveu de PEvêque. é 
mis à Hugues de demeurer à Mouzon : que | Lecinquiéme eftcontre ceux qui mal 
Hugues étoit venu dans le temps de la Ven- | les Prét s, ou qui leur font quelquetort: ’ ea 
dange, avec le Comte Thibaud , enlever tout Dalletuisne. ileft ordonné que lonf , Je 
le vin d’autour de la ville de Rheims : qu’on | toute la Semaine de Pâques, & le Lundi 7 
avoit tenu le Synode indiqué à Verdun, au- | Mardi & le Mercredi d’aprés la Pentecôte» 0 
quel Hugues avoit été appellé, & n’avoir point | mele jour du Dimanche. : ni LA 
voulu comparoître, non plus qu’à celui quifut| Dansie {eptiéme, que dans la grande Lité 0 
tenu enfuite proche de Mouzon, qui avoit ju- |{ c’eft celle du jour de faint Marc) on jeune f: 
gé entierement en fa faveur : maisque Hugues |commeaux Rogationsavantl’Afcenfion-, 
aiant déclaré qu’il n’obéïroit pas à ce Jugement, | Le huitiéme porte que les Laïques ñ au ré 
& retenant toûjours Mouzon , il avoit envoié | aucune part aux Offrandes que les Fidelles P 
à Rome par les Ambafladeurs du Roi Othon |fentent à l’Autel. 


craitent 


x ? con 
une Requête contenant fes plaintes ; qu’il at-| Le neuviéme , que la connoiffance des É gé 
tendoit là-deflus les ordres du S. Siege & le | teftations fur les Dixmes, fera déferécau* "on 


jugement du Concile. Cette Requête d’Artolde 


ZT que . . ques: 
aiant été lüé en Latin & en Tudefque, Sige- 


bolde Clerc de Huguesentra, prefenta au Con- 
cile la Lettrequ’il avoit apportée de Rome, qu’il 


Le dernier Canon eft imparfait, f | 
fçauroit bien comprendre le fens; il y € En 
des Veuves confacrées à Dieu. 

Aprés ce Concile, Louïs d'Outremef 


avoit déja produite à celui de Mouzon, & foù- cn fe 
tint qu’elle lui avoit été donnée par Marin Le- | de Conrad Duc de Lorraine , reprit D éran 4 
gat prefent. Elle étoit écrite au nom de Guy | Montaigu & Laon , & les Evêques 5°: 
Evêque de Soiffons , d’Hildegaire Evêque de |aflemblez dans cette derniere Ville ? C4 7 DE 
Beauvais, & de rous les autres Evêques de la |munierent le Comte Thibaud , & citer egoit Ü 
Province de Rheims, qui demandoient le ré- | Comte Hugues-le- Blanc au Synode qu'en 
tabliflement de Hugues, & l’expulfion d’Artol- |fe tenir à Tréves. Dans cette Aflemblé£ Eu 
de. Certe Lettre aiant étélûe, les Evêques qui | Evêque de Soiffons , qui avoit ordonne ge 5 
y étoient nommez déclarerent qu’elle étoit |gues, vint trouver le Roy Louïs, & Jui 
faufle, & qu'ils n’avoient jamais entendu parler |1isfaction. ; rev 
decela, niconfenti qu’on fift cette demande en | : Artoide au fortir de Laon fe rendit à Evé 1 | 
leur nom. Sur leur déclaration on dépofa ce | avec Guy Evêque de Soiflons, Rodulphe où 
Diacre, comme fauffaire & calomniateur; & l’on | que de Laon ; & Wicfroy de Teroüane pos 
confirma dans la même Séance Artolde dans ils trouverent Marin Legat du Pape» entr 
PArchevêché deRheims. Danslafeconde Séan- |bert Archevêque de Tréves, quiles arrendo Ale 
ce Robert Archevêque de Freves, foütint qu’2- | fans qu’il y eût aucun autre des Evêques ref Br. 
prés avoir rétabli Artolde comme legitime Évê- | mans où Lorrains. Marin demanda à Rae Pr 
que de Rheims, il faloitcondamnerl’Intrus. Ma- | & auxautres Evêquesde quelle manier He 7) & 
rin dit qu’il faloitque le Concile prononçât un |le-Blanc s’étoir conduit depuis le den. ph. 
jugement Canonique ; & aprés la leéture des |node, & fi on lui avoit rendu les Leg f- 
Decrets des Papes fur ce fujet , les Evêques dé- lefquelles il étoit appellé au Synode ; Lee AT. 20 
clarerent Hugues excommunié & chaflé de l'E |rent réponfe qu’il avoit continué fà rebelli®s m4 
glife, jufqu’à ce qu’il eût fait pénitence. Dans | fes brigandages : qu’une de leurs er res % 
les autres Séances on traita de quelques Points javoit étérendué; & que l’autre avoit €t fs PA 
dediftipline; & l’on redigeatousles Aétes dece ceptée par fes gens. Sur cette répon ge 
Concile endixCanons. 


i É tri: arts Cpjée 
i s He quit fi quelqu'un étoit venu de fa PE mb: 
ee contient PExcommunication de |s’étant Puvs perfonne, on remit PAGE ur | 


au lendemain. Il n’y vint point n0n P € 


_ Le fecond, JaReftitutiond'Artolde, &l'ex- |le premiere aucun Deputé de la-part © “Rs 


à _Cria entqu’il le falloit excommunier, on rémit 
l'Eau troifiémejour. Cependant on trai- 
au $ Aire des Evêques qui avoient été citez 
Pur €» Ou qui avoient été participans de 
He on de Hugues. L’Evêque de Soiffons 
fetr nda Pardon & l’obtint; celuide Terouane 
tie V2 M'avoir eu aucune part à cette Ordina- 
tal & celui de Noyon futexcufé à caufede fa 
de le, Le troifiéme jour Hugues-le-Blanc fut 
don a Uni jufqu’àce qu’il vint demander par- 
qu'il Évant Marin & les Evêques, des maux 
Aire SVoit commis ; & en.cas qu’il tardr à le 
faire ” lui étoit enjoint d’aller à Rome pour fe 
€ abfoudre. On excommunia auffi deux E- 
je Ordonnez par Hugues, l’un à Amiens & 
dérni. à Senlis; & un Clerc, quiavoit misce 
Beauv. en pofleffion. Hildegaire Evèque de 
| pour fut cité pardevant Marin, ou à Rome 
_ Al AVoiraffftéàleur Ordination; & enfin le 
71 Comte Hebert frere de Hugues, fut auf-, 
à gone lé pour donner fatisfaétion du tort qu’il 
| 't fait aux Evêques. Toutes ces chofes fe 
enr ent l’an 948. & depuis Artolde demeura 
lg efion de P'Archevéché de Rhcims, quilui 
tres Sûré par la Paix concluë entre Louis d'Ou- 
| ännée. Hugues-le-Blanc lan 953. La même 
Rya Cet Archevêque tint un Concile de cinq 
au res à Saine Thierry, dans lequel il excom- 
à biens le Comte Rainolde qui s’éroit emparé des 
Un a de l'Eplife. 
QU line dé étant mort le dernier jourd’Aouftde 
Rhé L aprés avoir été trenteans Archevêque de 
br be > quelques Evêques propoferent de réta- 
deten 80e 5 l'affaire fur agitée dansun Syno- 
la Mar dans un Village du Diocéfede Meaux fur | 
Vies > compofé de 13. Evêquesdes Pro- 
_ &c deRheims& de Sens. Ceuxde Laon & 
ol tu hâlon 
1° IBE 
Are 
Tejeype 
n 
à 


pese 


t 


Par |, Rai étoit foûtenu parle Roi Lothaire, 


ee 0 TT se RE PP ee 


44, Qt tannées, &tétant mort lan 968. il 
qe de. Mfucceffeur Adalberon ou Alberon frere 
{\ PSrdane Henri,quigouvernal’Eglife de Rheims 
ITR (19. ans avecbeaucoup de fagefle & de 
TT RI Sous fon Epifcopat il fe tint un Con- 
Pre heims l'an 975. auquel 


a Eftienne, 

* du Pape Benoë VI. dans lequel Thi- 
… Koart Excommunié pour avoir ufurpé l'Egli- 
© Mens, & Pan 972, ibem tint un autre au 


, 


| per 
bien fondé, &r qu’il étoit d’intelligence avec fon 
‘frere, écrivit contre lui au Pape Jean XV.& 


DES AUTEUR S' ECCLÆE SLIAIST I QUES. 
6s; & quoi que le Clergé&lesSeigneurs | Mont de fainte Marie, dähs lequel il fit con- 


firmer le Reglement qu’il avoit fait , de mettre 
des Moines au Monaftere de Mouzon à la pla- 

ce des Chanoines qui y étoient. Aprésla mort 

de cet Archevêque ,; Hugues Capet fefervit de 

cette occafron pourmettre dans fon parti Arnoul, 

frere bâtard de Charles Duc de Lorraine, le der- 

nier dela race des Carliens, Clerc de l'Eglife de 
Laon, enlé faifant élire Archevêque de Rheims 
l’an 9 89.quilui prêta auf. tôt ferment de fidélité : 
mais fix mois aprésqu’il fut en pofleon de l’Ar- 
chevêché de Rheims, Charles fon frere fut intro- 
duit dans la Ville, &s’en rendit maître par le 
moien d’un Prêtre nommé Adalger; ce qu’il fit, à 
ce qu’on croit, d’intelligenceavec F Archevêque 
quifut emmené à Läon par fon frere, & mis en 
prifon pourla forme. Arnoul publia neanmoins 
une Sentence d’'Excommunication contre ceux 


eArnouT 
CArchevb. 
ue de 


Rbheims, 


qui s’étoient emparez des biens de l’Eglife de 


Rheims; & les Evêques de la Province affem- 
blez à Senlis ffrentun Decret contre Adalger, par 
lequel ils l’excommunierent & rous ceux qui a- 
voient eu partà l’invañon des Eglifes de Rheims 
& de Laon. Cette Excommunication fut en- 
voyéeàtousles Evêques, & on porta desplains 
tesau S.Siege.. qui prit le partid’Arnoul; mais 
Hugues Caper qui l’avoit toùjours foupçonné de 
ie, aiant découvert que fon foupçon étoit 


lui fit auf écrire par les Evêques de la Provin- 
cede Rheims, qui accuferent Arnoul, & de- 
manderent au Pape fa condamnation. Hugues 
s'étant enfuiterendu maître dela Ville de Laon, 
& de la perfonne de Charles, il prit Arnoul, 


& l’emmena à Rheims, où ilaffemblaun Con- Concile dé 


cile pour lui faire fon procés. 


Iétoit compofé Rheims 


de fix Suffragans de l’Archevêché de Rheims; contre 
fçavoir, Guyde Soiffons, Adalberon de Laon, -4rnoul. 


Hervé de Beauvais, Gotefman d'Amiens, Rat- 
bode de Noyon, Eudes de Senlis, de Hebert 
Archevêque de Bourges, de Siguin Archevé- 
que de Sens, de Gautier Evêque d’Autun , de 
Brunonde Langres , de Milon de Mafcon, d’Ar- 


‘noulEvêqued’Orleans, & d'Hebert d'Auxerre; 


& de plufieurs Abbez dedifferens Diocéfes. Si- 
guin y préfida, & Arnoul d'Orleans portala pa- 
role. Dansla premiere Séance tenuë le feiziéme 


de Juin dans} Eglife de faint Bazol, ilaccufa Ar- * 


noul Arche de Rheims , d’avoir manqué 
de fidelité au Roi Hugues, & d’avoir été au- 
teur de la prife de cétte Ville. Siguin Arche 
vêque de Sens, dit qw'il ne fouffriroit pas que: 


Ton procedät au jugement de ce procés , qu’il 


nefütafsüré quel’on neferoit pasmourir Arnoul 
en cas qu’il fût convaincu de crime de Leze- 


Majefté, & cita là-deffus le 3». Chapitre d’un- 
Concile de Folede, qui parte que-les. Evêques: 
ne 
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contre ferment de remettre la peine du fupplicecontre| 
<Arnoul. les coupables. Hervé remontra qu’il feroit en- 
core plus fâcheux fi le Prince prenoit connoif- 
fance de cette affaire , & l’ôroit aux Evêques. 
Brunon déclara qu’il étoit le plus intereffé dans 
cette affaire ; qu’en confderation de ce qu’il 
étoit au Roi Lothaire fon oncle, ilavoitrépondu 
de la fidelité d’Arnoul ; pour lui faire donner l’Ar- 
chevêché de Rheims ; dans l’efperance qu’il fe 
Jaifferoit gagner par ce bienfait ; qu’Arnoul bien 
loin de le reconnoître , avoit commencé de 
_perfecuter fes amis , & lui avoit fait courir rif- 
que de fa vie : Qu’il avoit beau nier qu’il eût 
violé le ferment de fidelité qu’il avoit prêté à 
Hugues ; qu’il étoit convaincu de fa perfdie , 
parce que les Auteurs de cette rebellion étoient 
{es plus intimes amis, & ceux qu’il confderoit 
le plus. Sur ce qu’on lui remontra qu’il faloit 
prévoir que le fang du coupable ne fût pas ré- 
pandu , il répondit que cela n’étoit pas à crain- 
dre fous des Princes auffi clemens que ceux qu’ils 
avoient ; mais qu’il étoit plus à craindre qu’en 
voulant fauver une feule perfonne ;, on ne miît 
tout l'Ordre Ecclefaftique en danger. On con- 
clut qu’il faloit faire entrer lePrêtre qui avoit 
ouvert les Portes au Duc Charles. On lût en 
l’attendant le ferment de fidelité qu’Arnoul avoit 
prêté aux Rois Hugues & Robert. Enfuitece 
Prêtre nommé Adalger , étant comparu ; dé- 
Clara que c’étoit Arnoul qui lui avoit donné les 
Clefs de la Porte de la Ville, avec ordre de les 
ouvrirau DucCharles. Aprésce témoignage on 
lût le Decret qu’Arnoul avoit porté contre ceux 
qui s’étoient emparez des biens de l’Eglife de 
Rheims, qui faifoit voir qu’il s’étoit excommu- 
nié lui-même , parce qu’il étoit auteur de cette 
dépredation , & qu’il communiquoit avec ceux 
qui l’avoient faite. On y joignit la Sentence des 
Évêques de la Province de Rheims , renduë à 
Senlis dans le temps que l’on commençoit à 
foupçonner Arnoul de trahifon. Apréslaleéture 
de ces pieces & des Canons du Concile de Car- 
æhage contre les Excommuniez qui participent 
aux Sacremens , & contre les Evêques qui font 
quelque chofe contre le ferment qu’ils ont por- 
té dans leur Ordination , on donna permiffion 
à tous ceux qui voudroient défendre Arnoul, de 
dire avec liberté tout ce qu’ils pourroient en fa 
faveur. Les Clercs de fon Eglife ne voulurent 
ni l’accufer , ni le défendre ; mais Jean Scolafti- 
que d'Auxerre, Ranulfe Abbé de Sens , & Ab- 
bon Superieur du Monaftere de Fleury , entre- 
purent fa défenfe , & produifirent un grand 
nombre despaffages tirez des faufles Decretales 
des Anciens Papes, pour prouver qu’il faloit ré- 
tablir Arnoul avant que de proçeder à fon juge- 


Ps 


2NOU VELLE BIBLIOTHEQUE | 
Concile dene procederont poïfit au jugement de ces fortes, ment; &qu’on ne le pouvoitjugers q 
Rheims d’affaires , qu’ils n’aient engagé les Princes par | été cité par plufeurs fois 


v’il n’eb 
, &que le 
ne fût intormé de fon affaire. On leur pa 
qu’il avoit été fufffamment appellé ; 9° M 
devoit pas le rétablir qu’il n’y et un Je dé 
qui portât fon abfolurion , puifqu il a. Beau- 
été condamné: qu'Hitdemare Evêèque 0% aCCU* 
vais, & Ebbon Archevêque-de Rheïms été ju- 
fez de pareil crime qu’Arnoul, avoienE Fe 
gez par des Synodes de la Province 5 cIfaire 
Saint Siege avoit déja été informé de CE ques 
par les Lettres du Roi Hugues & des: 

dela Province deRheims, qui av avoit 
téesà Rome par des Députez que le PaP depuis 
d’abord aflez bien receus : mais que 
donné un 
cheval blanc au Pape , avec d’autres pe 
on ne les avoit plus voulu écouter: 


pris oit È 
: : > clu Ag 
livrât, fi bon lui fembloit : d’oul'oncon® os | 
A , : ette que 1 
cedât fur les lieux au jugement de cett YÉQUE 
Mais l’on alla plus loin ; ë Arnoul me: Eé 
d’Orleans, remontra ; que l’on pouv Rome. 
… dé’ 
ñ 6 064 
uel or, 
à ons? 4 | 


préjudice des Canons des Conciles ; : 2 
qu’il y avoit deux chofes aufquelles " foufs 
bien prendre garde, qui étoient de nE Fe gite, 
frir que le filence, ou les nouvelles 7": nes, 
tions des Papes préjudiciaffent [aux 47° erfe 
Loix de l’Eglife ; parce que ce eroitT js té 
l’ordre, & faire tout dépendre de la # pouf 
d’un feul homme; qu’on ne dérogelpo pair 
cela aux Privileges du Souverain Pont sde 


, A Le 
ce que fi l’'Evêque de Rome eft A 50 nt 
filence " 
ftirution és Fe | 


a} } COM 


2200 0 
contre les Loix, ne peut pas préfue orer Le ., 
Loix. 1l prend de là occafñon € 54 d 

malheureux état de l’Eglife de Bose Fi 
enabregé l’Hiftoire des Papes » dep fordres"; sf 
jufqu’à Boniface & déteite leurs fainteté vf 
demande fi les Evêques pleins de creavet 19e 
de pieté font obligez de fe foûmettr#"" mel: 


A fe HT 
oient:été PEN 


(ob 


fe k ces monftres infames , qui n’ont aucu- 
de ce nce Ecclefaftique ni profane. Il feplaint 
M elite ja On éleve à la premiere dignité de l’'E- 
és derniers & les plus méprifables fujers 

es Pare ; des Idoles de Pafteurs , plûtôt que 

éclaire teurs. Il veut qu’au défaut de Papes 
temar 2 on confülte les Metropolitains ; & il 
loi que qu'il y en a plufieurs dans la Gaule 
ne & dans la Germanie tres-habiles dans 
RE Aiites de Religion ; & qu’il feroit plus à 
HR te que de demander leur jugement , fi la guer- 
LE qUs d. €ft entre les Princes n’en empêchoit, 
pa Drefene l'aller chercher dans cette Ville , qui eft 
1 SET hi tement à qui plus lui donne , & qui pefe 
fi fou ecnens par le nombre des écus qu’on lui 
Ru ape 6 Il ajoûte que fi quelqu’un dit avec le 
| Hbite re » que l’Eglife de Rome juge de 
Er : esEplifes , & ne peut être jugée de per- 
due c'elt une propoñtion dont les Evêques 
ne. due ne veulent pas convenir ; & qui 
LE Re être veritable en ce temps ; où il 
À HS. Prefque perfonne à Rome qui ait étu- 

id “Comm, Humanitez fi l’on en croit le bruit 
 Pus re : que cependant l'ignorance feroit 
1 Celui à, érable dans les autres Evêques que dans 
ALMA € Rome , qui doit juger de la Foy , de 
Re des mœurs & de la difcipline de toute 
Hal * Que fuivant Saint Gregoire ; tous 


. 


| jêufe 
Ê à Véques en faute font foûmis à la correction 
Chb] lége ; mais que quand ils font irrepro- 
… ns, 2 l'humilité les rend tous égaux, en un 
| ten. enfin quand les Evêques de Romede ce 
Loi a feroient femblables à Damafe; onn’au- 
1 lp fait davantage qu’on a fait , puifque 


EL sd 


Ex 


nue) Vêques & le Roi ont écrit de cette affaire 
| gag, 8 & que l'on n’a entrepris de la ju- 
… he, la Province, que quand il n’y a pluseu 
{  c«,° ‘fperer qu’elle pût être jugée à Rome ; 

hr L Cf conforme aux Canons du Concile de 
LA Ge Que. Il rapporte pluñeurs paflages de S. 
. objéie ; pour montrer que les Evêques font 
.  dé2 de punir les crimes , & qu’ils peuvent 
k Uajoÿr es Evêques qui en font convaincus. 
tres te que quand on pourroit diffimuler les 
M poemes ; on ne peut pas en faire de mé- 
de Ur le crime de leze-Majefté : qu’il y a 


D:E-SSAIUAT EU RS" ÆICICIL EST AS TI QUES. 


47 
| ce : qu’il veut bien que l’on donne à l’Eplife de Cencile de 
Rome plus que les Evêques d'Afrique n’ont pré- Rheims 

tendu lui accorder : qu’on la confulte quand lescorire 
affaires du Royaume le permettent , & qu’on #r"0#l. 
fuive fes Jugemens , s’ils ne font pas contraires 
à l’équité : mais que fi elle demeure dans le fi- 
lence ; il faut confulter les Loix Ecciefñaftiques; 
d’autant plus que l’Eglife de Rome fe trouve à 
prefent deftituée de toutes fortes de fecours & 
d’appui ; parce que depuis la chûte de l’Empire 
elle a perdu les Églifes d'Alexandrie & d’Antie- 
che , auffi bien que celles d'Afrique & d’Afe, 
& que toute l'Europe commence à l’abandon- 
ner : que l’Eplife de Conftantinople s’eft retirée 
de fon obeïflance : que les Eglifes d’Efpagneles 
plus reculées nereconnoifent plus fes Jugemens, 
& que Rome même femble s’abandonner ; puif- 
qu’elle ne fe donne plus à elle-même, ni auxau- 
tres , de confeils falutaires. Il conclut , que fui- 
vant les exemples & les Canons , ils devoient 
proceder au Jugement de l’Archevêque de 
iRheims, La refolution en aiant été prife par 
le Synode, on fit venir l’Accufé, qui pritrang 
parmi les Evêques : Celui d’Orleans lui repro- 
cha les bienfaits qu’il avoit receus du Roi, &c 
qu’il avoit payez d’infidelité. L’Accuféfoûtinc 
qu’il n’avoit rien fait contre le Roi ; qu’il lui 
étoit toûjours demeuré fidelle ; qu’il avoit été 
pris de force dans fa Ville par les Ennemis ;, 
fans que le Roi l’eût fecouru. L’Evéque d’Or- 
leans lui oppofa le témoignage du Prêtre Adal- 
ge > qui difoit avoir ouvert les portes de la 
ille par fon ordre ; l'Accufé répondit que 
c'étoit un faux témoin : le Prêtre foûtint en fa 
prefence , que fon témoignage étoit vrai. Ar- 
noul de Rheims fe plaignit des mauvais traite- 
mens qu’on lui failoit fouffrir ; l’Evêque de 
|Soiffons lui demanda pourquoi il n’étoit pas 
venu quand il avoit été appellé par le Roi & 
| par les Evêques ? & fur ce qu’il répondit qu’il 
ne l’avoit pû , parce qu’il étoit retenu de force; 
| cet Evêque lui repartit , qu’il lui avoit offert de 
| l'emmener , & apporta plufeurs circonftances 
pour montrer qu'il y avoit eu de la mauvaife 
foi de fa part. On fit venir enfuite un témoin, 
| qui lui foûtint qu’il lui avoit dit qu’il préferoit 


BURN ame CMples d’Archevêques de Rheims con- le Prince Charles à tout autre ; & que s’il vou- 
1 Sn €Z par les Evêques de la Province pour ce, loit lui faire plaifir , il falloit qu’il fongeût 
0 Mag, sivoir Gilles Archevêque de Rheims, à le fervir. Sur ce que quelques Abbez remon- 
.. PE is à Childebert , & Ebbon dépofé à| trerent qu’il falloit permettre à Arnoul de fe re- 
| ALT nes : que le Decret de Damafe qui por-| tirer ; & de prendre confeil fur ce qu’il avoit à 
| 1. Rome es caufes des Evêques feront portées à| répondre ; on le lui permit ; & il s’en alla 
.. fi, ? 2€ fe doit entendre que des caufes dif-| dans un Coin de la Salle avec l’Archevêque de 
: 100 Ccrim € non pas des caufes dans lefquelles| Sens & les Evêques d’Orleans , de Langres & 
% dont cf évident : que les Evêques d’Afri-| d'Amiens. Pendant qu'ils confultoient enfem- 
Du Nque ù même contefté le droit d'appellation, | ble, on lt dans le Synode les Canons des Con- 
Fes Vibue es Conciles de Nicée & d’Antioche at-| ciles de T'olede contre ceux qui font infidelles 
VA e M JU EemEns au Synodede la Provin-|à leur Prince, oi gg Arnoul de Rhcims 
II, Sir 
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Concile de reconnut & confeffa fon crime devant les Evêé-, Evêque dit donc ,, qu’Arnoul: de Rheims étant “ 


Rheims 


contre 


eArnoul, 


ques qui s'étaient retirez à l'écart avec.lui, qui 
appellerent les autres pour être prefens à fa dé- 
claration. Il-la fit en. leur prefence:, & devant 
trente Abbez ou Clercs, que l’on fir entrer pour 


. en être témoins. Cet aveu levoit l’obftaclequ’il 


pouvoit y avoir de la part du S. Siege ; parce 
qu’'Arnoul n’yaient point appellé, s'étant choïi- 
fi des Juges ». &-aiant reconnu. fa faute , il n’y 
avoit-plus de difäcuké. ; qu’on pouvoit le.con- 
damner fans donner atteinte aux droits du Saint 
Siege. Mais.pour fçavoir quelle devoit être la 


ceremonie dé fa-dépoñtion , on confuitadivers | 


Canons » &on apporta plufeurs exemples ;. ce’ 
qui-emploia le refte de: cette Séance. 


Le lendemain les Evêques affemblez dans le 


même lieu. , aprés avoir traité d’affaires Eccle- 
faftiques &. civiles , reprirent celie de l’Arche- 
vêque de Rheims : & comme ils déliberoient 
fur la maniere dont on le devoir traiter , les 
Rois Hugues & Robert entrerent avec les Sei- 
gneurs , & remercierent les Evêques du zele 
qu’ils avoient témoigné pour ce qui les regar- 
doit , & leur demanderent en quel état etoir 
cette affaire. L’Evêque d'Orleans leur fit ré. 
ponfe , qu’il n’étoit point neceffaire de les re- 
mercier d’une chofe dans laquelle ils n’avoient 
fait que leur devoir : qu’ils n’avoient point agi 
par motif d'affection pour eux , ni de haine 
contre Arnoul : qu’ils euffent fouhaité qu’ileût 
pû fe juftifier ; mais qu’il avoit enfin , aprés 
plufieurs diffimulations, avoüé fon crime ; & 
confenti. qu’on le privât du Sacerdoce, en-pre- 
fence de plufeurs Abbez. &.de pluñeurs Clercs, 
qui feroient témoins de cette déclaration : qu’il 
groioit qu’il étoit à propos dele faire venirpre- 


fentement ; afin qu’il füt lui-même fon té- | 


moin 6 fon Juge ; & que par ce moien fes 
accufateurs. , les témoins qui avoient dépofé 
contre! lui ; & les Juges ; fuflent décharger. 
On le fit entrer auffi-tôt ; & l’Evêque d’Or- 
leans lui aiant demandé s’il éteit toüjours dans 
le même fentiment, il répondit qu’oui. Ileon- 
tinua de lui demander s’il vouloit fe dépouil- 
ler de la dignité Sacerdorale ; dont il avoit 
abufé jufqu’alors : I repartit , Comme vous le 
dites. Le Comte Brochard prenant la parole , 
dit ; qu’il ne s’expliquoit pas afflez , & qu’il 
devoit avoüer publiquement fon crime , afin 
qui ne pûc pas dire dans la fuite 
Évêques lui en avoient impofé , & qu’il n’a- 
voit fait aucun aveu de cette nature. Il répon- 
dit ; qu’il difoit & faifoit hautement prefeflion 
d'être en faute , & de s’être écarté de la fidec 
lité qu'il devoit à fon Prince : qu'il vouloit 
qu'on ajoûrât foi à ce que l’Evêque d’Orleans 
diroit de lui, & qu’il le prioit de vouloir bien 
Tapporier fon affaire comme il la fçavoit. Cet 


> que les! 


à 4 >aVOUET 
naturellement taciturne, & aiant honte d'avoir 


en public ce qu’il.leur avoir centeflé, en paie 
culier ;. il devoir fuffire qu’il avouât en 8£ 
qu’il n’avoit pas. gardé le ferment de 
qu'il devoic à fes Princes. Le Comte 
infifta ; qu’il devoit le déclarer publigt nl 
l’Evêque d’Orleans lui ferma la bouches 
difant qu’il n’yavoir.que tes Evêques qu” ne 
{ent exiger une confeffion de cette ne 
qu’il fufifoit que l’Archevêque de Bip dé: 
eût fair fa confeffion en fecrer » & Le heZ:» 
fes pe de 
ère + fai Ecrit ui fut Han 
comme il l’avoit fait par Ecrit q pass efio 


vêque en fa place ;. fansiqu'il pûc jamais ue 
A contre He déclaration. Enfuire le Pie, 
Adalger fit une confeffion publique de 4 0, 
:On lui demanda s’il aimoit mieux ETC re L 
que lié d’anathême à perpetuité. Îl pe cf 
-dépofñition ; qui fut faite avec Ceremoni He 
on le dépouïlla de tous fes habits de Cle os 
re l’un aprés l’autre ;, depuis la Prétrife } don 
Soûdiaconat ; & à chaque fois on Ie era 
de ceffer de faire les fonctions de PO yoi 
Phabit duquel on le dépouïlloit : ape Ejurio® 
Jemitempenitence, & on lui donna l'4?, on Pi: 
avec la Communion Laïque Enfin Les qui 
.nonça anathême contre les autres Rebe, 
n’étoient point venus faire farisfaétion 
fut envaoié. en prifon. à Orleans. Ale) 
.  Arnoul aiant été ainfi dépofé & dépou” t 
PArchevêché de Rheims, les Evéques él" ei 6 
‘fa place Gerbert ou Gilbert. Héroit d'urie, 

Le confiderable d'Auvergne; &s'éranteri Cp 
l'étude, il fitde grands progrés danses be dan 
‘tres &c dans la Philofophie. Ji fut élets dele 
Monaîtere d’Aurillac , oùil fr profetite If 
vie Monaftique.; & étantpafléen Efpe col 
appritles Mathematiques : Il fat enfuité”"; cpl 
de l'Eglife de Reims ; où il eut pour, 
le Prince Robert , fils de Hugues Cap£° 
teric Archevêque de Sens ; &e Fulber, me 
Chartres ; & eut enfuite l'honneur © gun 
Othon HI. Auff-têt aprés fonéleétion ” 6 
profeffion de Foi , & fut enfuite 07 
mis en pofleffon de |’ Archevêché. 
L’an 993. il tint un Concile, 


Cpe 


glife de Rheims: MH écrivit en M 
Foulques Evêque d'Amiens ; qui 58%: 
prié quelques biens de fon Eglifé 


Sn DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 4 
NULS ire RS Hugues & les Evêques envoierent | Luitolfe Archevêque de Treves , Aimon Evê- Concile de 
| 4 l'A Fe de ce Concile au Pape Jean XV. par | que de Verdun , & Notger de Liege , avec Si- ÆMouxon. 
Es Re de PEglife deRheims , & leprie- gerog -Eveque de Munfter. Leon Legat de 
| approuver lélection de Gerbert : mais | Jean V. y préfenta une Lettre de ce Pape ; 
ape perfuadé qu’Arnoul n’avoit pû être dé- | & aprés qu’elle eutété IÜE , Gerbert y ft un 


Pofe + AME CRI Ne E à > 2 
Fe fans fon autorité , témoigna beaucoup de | Difcours éloquent pour fa défenfe , dans lequel 
aprés avoir rendu railon de fa conduite , il re- 


COntentement deceque les Evêques de Fran- 
montrequ’il n’a pointenlevé l’Eglife de Kheims 


€ avo: | CL EE 

RU fait. Le Roi Hugues lui écrivit 

4 LS n’avoientrien fait dans cette affaire qui | à fon legitime pofñleffeur ; mais qu’Arnoul] qui 
en étoit indigne , s’érant lui-même condamné, 


4 û LE , . . 
1 Püt porter préjudice au S. Siege ; & que s'il 
il avoit été éiù & ordonné canoniquement en 


Ro venir à Grenoble ou en France, il le 

Dümif. avec toutes les marques poffibles de fa place. Il donna ce Difcours par écrit au 

ri on & de refpeét ; & que s'il vouloit Legat, qui lui remit en main la Lettre du Pape. 

fa …..0n jugeroit de nouveau cette affaire en | Enfuite l’Aflemblée fe fepara, aprés avoir indi- 

| qué un Concile à Rheims pour le premier 
jour de Juillet, & députa vers le Roi Hugues, 


, Prefence. Le Pape envoia en France l’Abbé 
#00, avec Ordre d’affembler un Concile ; &c 

Jean Moine de l’Abbé Leon, Legat du Pape. 
Maïs comme Gerbert fe retiroit , Leon lui fit 


FA cependant les Evêques qui avoient af- 

p. au Concile de Rheims. Grerbert voiant 
dénoncer par deux Evêques, qu’il eût à s’abfte- 
nir de celebrer l'Office Divin, jufqu’à la tenuë 


Tape qui alloit fondre fur lui , en écrivit à 
ru & à l’Archevêque Siguin , & râcha de 
rer ce dernier contre la frayeur qu’il avoit |du Synode. Celui-ci aiant déclaré qu'il n’en 
feroit-rien , vint lui-même trouver Leon , & 

lui dit qu’il n’étoit pas au pouvoir d'aucun 


des 
] foudres de Rome , en lui difant , que le 
Evêque , nid’aucun Patriarche , ni même du 


u 
Pape, de-feparer aucun des Fidelles de la Com- 


fément du Pape n’étoit pas au deflus de 
munion, qu’iln’eût été ou convaincu de crime, 


<Celu: À | L : 

k ie de Dieu : que s’il tomboit en faute il pou- 

de 1, Te repris : qu’ils ne pouvoit pas feparer 
ou qu’il ne l’eûtavoüé, ou qu’il. n’eût réfufé de 
fe trouver à un Synode , y étant cité juridi- 


Ti Communion de JEsus-CHR1ST des 

a tra ie parce qu’ils ne vouloient pas confen- 
Vans TES chofe qu’ils croioient être contre l’E- 

Melle : qu’on n’avoit pas pû le fufpendre.de | quement : que n’étant dans aucun de ces cas, 

il ne.fe cr TC pas lui-même. Cepen- 

dant Liutolfe Archevêque de Treves ;, l’aiant 

averti doucement & fraternellement de ne pas 

caufer de fcandale , il obtint que pour le bien 


OMmmunion, ni comme coupable , puifqu’il 
de la paix , il s’abftiendroit feulement de cele- 


. S Ah “ $- 
Ne étoit point ; ni comme rebelle, puifqu’il 
O1 pas refufé d’aller à aucun Concile : que 
brer la Mefle jufqu’au premier de Juillet pro- 
chain , qui étoit le temps du Synode indiqué 


M Conf J entence étant injuite , ne devoit pas être ! 
crée comme venant du S. Siege, fuivant 

à Rheims. La Reine Adelaide écrivit à Gerbert 

de s’y trouver , le menaçant que s’il y man- 


fi Qi de S. Leon. Que les rie fur let- 
L  Hnpeor conduit dans l’Eglife Carholique, 
ls Evangile , les Apôtres , les Prophetes ;. 

quoit,-on y prendroit les refolutions qu’on ju- 

geroit à propos. Getbertaiant appris que l'on 

vouloit abfoudre Arnoul , &c le rétablir, pour 


Li DT établis par l’efprit de Dieu , & 
fatisfaire l'Abbé Leon , quiavoit promis que 


Dotte tez par le refpect que toute la terre leur, 

qui >. & les Decrets du $. Siege Apoftolique 
le Pape confrmeroit le nouveau Mariage du 
Roi Robert ,-& que fon Clergé & fon .Peu- 


ri À font conformes. Que ceux qui par mé- 
plers’étoient déclarez contre lui ; fit réponfe à 
ette Princefle., qu’il.ne s’y trouveroit, point; 


Jupe Sécartent de ces Regles ; doivent être 
big, Condamnez par ces mêmes Regles : 
doux, € quiconque les garde & les fuit ; doit, 

&.déclara qu’il attendroit avec patience le Ju- 

gement du Synode : .qu’aiant receu le ,gouver- 

nement de l’Eglife de Rheims de la main des 


une paix éternelle, fans pouvoir jamais 
Evêques ; il ne vouloir pas le quitter , s’il. n’é- 


Etr 
déc) Leparé de la Communion. En finiffantil 
ty tee à Siguin, qu’il ne doit point fufpendre 
toit.ainf ordonné-par les Evêques, : mais qu’il 
métoit «en aucune «maniere dans, la difpoftion 


& que ions à caufe de la défenfe de Rome ; 
den. doit méprifer ce Jugement irregulier 
kde Mr qu’en voulant paroître innocent, .il ne 
de.s’oppofer au Jugement qui interviendroit ; 
ni.de retenir fon Diocelespar force : qu'en at- 
tendant le Jugement...il.fouffroit avec.douleur 5,4 qe 


éclare coupable. 
“Pendant le Pape faifoit. pourfuivre vive- 

un<exil.queplufieurs.croioient être fort heUrEUX K heims 

our.lui. contre 


Me 
è Fr fon Legat le rétablifiement d’Arnoul;, 
Le Savoir indiqué des Conciles ;pour «Ce 

Le Synode indiqué à Rheïms y fut tenu ; on Gerberr, 
F 2 n'en 


à rie Aix.la-Chapelle ; &à-Rome , où les 
iLen page France ne voulurent point.aller 
‘Xéme de fin afembler un à Mouzon le deu- | p 
ë € Juin de lan 995. auquel affifterent 


Rheims 
contre 


Gerbert, 
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eft que l’on y refolut qu’Arnoul feroit rétabli , 
& que Gerbert fe retireroit. Ce dernier fuivant 
la refolution qu’il avoir prile , obeït, & de- 
meura prés d'Orhon Il. qui lui donna peu de | 
temps aprés l’Archevêché de Ravenne , d’oüil | 
monta l’an 999. au Souverain Pontificat. A 

l'égard d’Arnoul il ne fut délivré de prifon & 


Rétablif- rétabli (quoiqu’en difent quelques Auteurs } que 


fement 


trois ans aprés, à la follicitation du Pape Gregoi- 


d'Arnulre V. Succefleur de Jean XV. Son rérabliffe- 


dans 


l'eArche- 


vêché de 
Rheims.. 


. défend à qui que ce foit de lui reprocher fa dé- 


Ecrits de 
Gerbert. 


ment fut même enfuite confirmé par Gerbert 
même ; quand il fut élevé fur le S. Siege : Car 
ce Pape oubliant genereufement tout ce qui 
s’étoit paflé » lui écrivit , que comme il étoit 
du devoir du S. Siege Apoftolique de relever 
ceux qui étoient tombez , & de leur rendre la 
dignité dont ‘ils avoient été privez , il jugeoit 
à propos de le fecourir , lui qui avoit été privé 
de l’Archevêché deRheims pour quelque faute: 
parce que fa dépofition n’aiant point été con- 
firmée par le Pape , on croioit qu’il pouvoit 
être rétabli par la maifericorde du Saint Siege , 
S. Pierre aiant une puiflance Souveraine à la- 
quelle aucune autre n’eft comparable : qu’ainf 
€n lui rendant le Bâton Paftoral & l’Anneau , 
il lui accorde le pouvoir de faire toutes les fonc. 
tions Archiepifcopales ; d’en retenir la di- 
gnité » de jouir de tous les biens de l’Eglile 
de Rheims , & de porter le Pallium : Qu'il 


poñtion ; voulant que l'autorité Apoftolique 
le mette à couvert, quoique fa confcience l’ac- 
cufe : Qu’enfin il lui confirme & lui accorde 
de nouveau l’Archevêché de Rheims en fon en- 
tier. Voila quel a été le langage de Gerbert , 
quand il a été élevé au Souverain Pontificat , 
qui paroît un peu different de celui qu’il tenoit 
auparavant. 


Gérbert étoit fans contredit le plus fça- 


vant homme de fon temps , particulierement | 


dans les Sciences profanes ; car il avoit joint 
à l’étude des belles Lettres & de la Philofo- 
phie celle des Mathematiques ; dans lefquel- 
les il avoit fait de grands progrés. Il nous 
apprend lui-même qu’ilavoit compofé des T'rai- 
tez de Rhetorique , d’Arithmetique, & de Geo- 
metrie.  Îl parle d’une Sphere qu’il fabriquoit, 
& il a fait.un petit Traité de la maniere de la 
conftruire. Il inventa les Horloges, & en fit 
une à Magdebourg , qu’il regla fur le cours de 
l'Etoile Polaire, 
tuyau. On lui atribuë auffi un Traité de l’Af. 


trolabe ; écrit en forme de Dialogue , entre lui 
& Leon Legat du Pape. cie 


‘able ; qu’il s’étoit élevé 
VEGAT par un paëte qu’il avoit fait avec le Dia- 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 


Syrode den’en a point les AËtes : Tout ce qu’on en fçait | ble. 


les de l’Eglife de Rheims ; & un grand credit 


qu’il confideroit à travers un | b] 


| Cette Science le fit 
paffer pour un Magicien , & donna lieu à la 


au Souverain Pon- |4 À 


es At 
1 eut beaucoup de part dans toutes ÉG 
affaires de l'Etat , & particulierement dans ©, 


auprés des Empereurs & des Rois de F rs ja &E 
fe menagea fi bien dans ces temps dificle > … 
qu'il n’encourut la difgrace de perfonne: EF À 
chevêque Adalberon , auffi bien que les Éeurs ti 
ces & les Princeffes de fon temps , & plute es 
autres ; fe fervirent de fa plume pour écr men 
Lettres. Il en a auffi écrit plufieurs en fon TE. 1 
à differentes perfonnes fur les affrires de en AE 
glife & de l’État , ou fur des affaires parue Pin) 
lieres ; ou fur des matieres d’érudition: don- fHtte 
en a recueilli cent foixante , qui ont Ele ble 4 
nées au public , fur un Manufcrit de la Bi HAgne 
theque de Papyre Mañlon , & imprimées ps 1 
les foins de fon frere l’an 1611. à Paris » 


ris » de 
celles de Jean de Sarisbery & d'Efienrass 
Tournay. Elles font écrites tres- purement dé 


ftile vraiment Epiftolaire , avec beaucoir 
grace & d’efprit ; mais elles ne contiennent 
beaucoup de matieres Ecclefaftiques- cé i 
core lui qui eft Auteur de l’Hiftoire des À ave 
Concile de Rheims contre Arnoul, écrifé Ÿ 
beaucoup d’élegance & de force ; qui ff 
qu’il n’avoit pas moins de fcience Ecclé oufs 
que , que d’érudition profane. Son Die 
au Concile de Mouzon , eft encore une F D. 
de Pune & de l’autre, auffi bien que le Di 
qu'il fit, étant Pape , pour l'inftruétion 
Evêques , donné par le P. Mabillon da! der- 
fecond Tome de fes Analeétes. Dans CE ju 
nier Ouvrage il remontre aux Evêques ge 
leur dignité eft élevée, plus its font oblig ire à 
répondre par leur fainteté & par leur mé Jeut 
la grande élevation de leur état ; 8 SE 10 
chüte eft d’autant plus "ie ) qu Fr p 
bent de plus haut : que Dieu deman & : 
d’eux que des autres perfonnes du CIerg û é 
que leurs fautes feront plus feveremen Jiqu 
nies que celles des autres. Il leur pu 
les qualitez que S. Paul demande danse € 
ques dans fà premiere Epître à TimoOt éto 
déclame enfuite contre laSimonie } qui. 
commune de fon temps, que les Evégut % 
noient de l’argent aux Archevêques P0® 
Ordination ; les Prêtres , les Diacres © 
autres Clercs aux Evêques. Il crie fOr 
contre cet abus , & exhorte les Evéd Eire 
ce Difcours eft adrefé , de ne pas î oc 
honteux trafic, & de mener une vie irrep” HE 
ne | 
Flodoard ou Frodoard , n’eft 
moindres ornemens de l’Eglife de 
nâquit à Epernay l'an 8 4 Df 
de l'Eglife de Rheims , & difciple 
est 
goif 


PLEA 


“Auxerre ; que Foulques avoit 
Sims » pour préfider à l'Ecole € 


MAN 


Merenr la promotion de Hugues: Alors il fur excellent Mufcien. Il le fait} auteur d’un Traité 


e 
à jouiffoit, & onlui donna l'Eglife de Coroy, être un Volume fort remarquable intitulé, To- 


dhevêque de Rheims; & vécut dans lemon- | Regne d’Arnoul vers l’an 900. Nous n'avons 
“JufQqu’au temps d'Odalric ; entre les mains rien de ces Auteur. 


6. 


L Éet Auteur a écrit l’'Hiftoire de l’Eglife de l’ Moi établir la de 
ims. à glife de l'an 948. avec quelques Moines pour ré a ee 
( heims, divifée en 4. livres. Il yrapportelafuite difcipline Monaftique au Monaftere d’'Hum- Reims. 


&] 
in 


_*Lri n 

pracun d'eux dans cette Eglife. Le premier donnée par le Pere Mabillon dans le fecond 
AM des 
A EUR 
4 pe L 
au L'Ptême de Clovis en font la plus grande &| ce lieu, dontla vie n’étoit pas reglée. Il rappor- 
A lggeilleure partie. Le fecond Livre contient te dans l’Hiftoire de la Tranflation des Reliques 
… dt à l’Hiftoire des Archevêques de Rheims, de fainte Hunegonde, des Miracles faits jufqu’à 


Li tient D à Foulques & deceux qui, Eglifes de France. 


juquel il remit fon Benefice, & fe retira dans! Al faut encore mettre au rang de ceux qui Bernerus 
# Olitude d’un Monaftere, où il mourut Pan ont fait honneur à l’Eglife de Rheims Bernerus Moine de 


u’à Odalric. Cette Hiftoire, Celle de Sens eut pour Archevêque au cOm- Gautier 


Li é L 5; | sL* F: . “ 2 
& © donnée au public par le Pere Sirmond, mencement de ce Siécle Gautier, quiavoir été  4rche- 


1h pVenerius ui l’a fait imprimer à Doüay a fait des Conftitutionsquifontvenuës juiqu’à Sens. 


6 17 
ne petre Cet Ouvrage, Flodoard a encore com-| Le premier défend l’entrée de l’Eglife pour huit 


NE Monfeur Pithou a douté fi elle étoit de nefontpoint venus au Synode ;' & qui nefe font 
Se) Elle commençoit à l’année 877. mais les point fait excufer. dx 
Plus res années font perdués, & l’on n’a) Le fecond défend aux Relipieufes de recevoir 
qu’) ue l’année 919. & les fuivantes ; juf-| aucun dépôt dans leurs Maifons fans la permif- 
CT l'an 966. où elle finit. Bonderius remar-| fion del’Evêque. 
…_ tily a à Treves un Manufcrit qui con-| Le troifiéme leur ordonne de manger toutes 
ACTE Quelques Poëñes de Flodoard ; fçavoir dans le même Refeétoir, & de coucher dansle 
“He ue Livres des Triomphes des Martyrs &| même Dortoir. 
| LES! à fefleurs Italiens ; trois Livres des. Triom-| Le quatriéme porte que toutes les Chambres 
| be €Jesus.CHR1sT & des Saints de la| particulieres des Monafteres de Filles feront dé- 
—. Jupes & deux Livres des Triomphes de|truites, à l’exceprion de celles qui font neceflai- 
NE © CERisr à Antioche. Mais ces Ouvrages res pour recevoir l’Evêque, & pour! Infrmerie, 
OCT Point encore và le jour, & perfonne ne| ou pour quelque aatre caufe que | Evêque jugera 
Fa donn, AVOir vûs depuis. Cette Chronique a été| jufte & neceffaire. 
20e par Monfieur Pithou & par Monfieur|  Lecinquiéme, qu’on 7 permeifra point aux 
Mo r Pithou & par M & 


Lane] 


Rome, & aprés avoir fairdes prefens au Ge ji 
Jean, ilen revint avec Pierre Cardinal» re it 
luite dédia le Monaftere, commeaiant pui HR A 
delepuée du Pape. ‘Ce queles Evêques de rot Pa 
Ceaïantappris, ils connurent, dit Glaber » 4 ts 
« Ju cette entreprife ne procedoit que d’une CUP 
de porter des éxcommunications generales, nilté aveugle, laquelle aïant porté Foulques 4 Je“ 
d’excommunier tous ceuxqui communiqueront | vir le bien de l'Eglife, avoit encore porté 4 

avecquelqu'un, fice n’eft pour quelque fujet de | P £ 
grande importance & dans des cas forténormes. |F oulques s’étoit emparé, &cque c'étoit par fee 
Le huitiéme ordonne aux Chanoines de régler | moien qu’il avoit fait naître un nouveau iC mt 
leurs Offices, & des’enacquitter avec foin & avec | me dans EolifedeRome. Ils dérefterent (04 
exactitude. cet attentat, eftimant que c’étoit une cho 
Le neuviéme leurenjoint d’obferver les Regles | tout-à-faitindigne, que celui qui gouvernoit re“ 
prefcrites dans le Concile General. S. Siege Apoftolique violät le premier l'OT0e MM 
Le dixiéme & l’onziéme ordonnentquel’on létabli par les’ Apôtres & par les Canons, la CO M 
rétablira des Communautez de Moines ou de |rume de l’Eglife fondée fur uneinfinitéd ou ù 
Chanoines Repuliers dans les Prieurez où il y \ritez de l'Antiquité , défendant aux Eva ce pl 
avoit coûtume d’enavoir, s’ils ont affez de bien |de faireaucun Adtede Jurifdition dans le ei is 
pour y fubvenir. cefe d’un sutre, fi l'Evêque de ce Dioce PAL 
Le douziéme , que es Abbez & les Prieurs [l’enprie, ounele luipermet: carquoi que see 
46 


Conventuels aurontdans les Abbaïes & Prieu- | Pontife Romain foitle plusreveré de tous 4 


rez qui dépendent d'eux, un nombre fuffifant de | Evêques à caufe de la dignité du faint Siege de 
Religieux , & qu’ils n’exigeront d’eux aucune poftolique, il ne luieft pasneanmoins per DEEE 
penfon. violer en quoiquece foitles Regles prefcr de“ 

Le treiziéme, que les Clercs qui menent {parles Canons. Etcomme'chaque Evéquesxe 
üne vie libertine feront rafez par l’ordre des 


Evêques, des Archidiacres 
en fortequ’il ne leur refteaucun 
TonfureCiericale. 


Le ‘quarorziéme porte que quand quelque ique Foulques, nonobftant ces remont Gé 
Païs aura été mis en interdit pour la faure du laiantfait celebrer la Dédicace de cette Eg he 
Seigneur ou des Bailliftres , on ne levera n’y eut que les Evêques de fes Etatsquiy ® arôt 

Point cétinterdit, qu'on n'ait farisfait enticre- [rent malgré eux; & qu’elle ne fut pas Ptem 4 
ment aux dommages qu’auront fouffert les Egli- achevée, quel’Edifice fut renverfé pass cetté 
‘fes Parroiffiales à caufe de cetinterdit. pête; cequel’on attribua aggremerite Be 
Ondoute fi ces Conftitutions font dece Gau- lentreprife. 7. se Ab 
tier, ou d’unautreplus recent: en efferelles ont| L’an 989. il f tint un Concile dan : cle pl 
plusderaportà la Difciplinedes Siécles fuivans , |baye de S. Sauveur de Charroux ; au éque d° 
qu’à la Difcipline du dixiéme. de Poitiers, auquel affifterent PArchev te D 
Refolution … Les autres Evêques de France ne firént pas| Bordeaux, & les Evêques de Poitiers 2 Ang 
des Evè- MOins paroître de’zele pourconferver la Difci. | moges , de Perigueux, de Saintes & d 0008" 
ques de pline & pour maintenir leurs Droits, que ceux lême. On n’y fit autre chofe que de Proient | 
France dontnousvenonsdeparler. Nousen avons un ‘cer des anathêmes contre ceux qui ententes jen 
tonchant exemple fameux raporté par Gläber, Moine de |les biens des Eglifes , qui receleroient ee mi 
la Dédica- Cluny, qui vivoit dans leSiécle fuivanr. Foul- [tes Pauvres, ouqui prendroient deforce, rm $. 
ced'une ques Comte d’Anjowrétant de retour d’un voia- |traiteroientun Clerc, ne portant point d'a 
Eglife.  gede Jerufalem , & voulant s'acquitter d’un Vos avant qu’il fût jugé par fon Evéque. 
w’il avoit fait, ft bâtir un Moraftere dans le 


Re < : ix ans aprés il fe tint un autre =” qué » 
erritoirede Tours ; vis-à-vis le Château de Lo- |dans la Ville de Poitiers, qui fut con fe 


ches, qu’il dédia fuivantle confeil de fa femme à la |par Guillaume Comte de Poitiers, 8600 es 
Memoiredes Cherubins & desSeraphins > & non |de l’Archevêque de Bordeaux , & des Er de 
Pas à celle dequelque Martyr. Hugues Archevé- de Poitiers, de Limoges , d’Angoulém CE 
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Gantiér  Religieufes de fortir, ni de coucher dehors, fi 
eArchevê- ce n’eft fort rarement & pour des fujets legiti- 
que de mes. 

Jens. Lefixiéme, qu’on bouchera toutes les portes 
fufpeétes & inutiles de ces Monafteres. 
Le fepriéme défend aux Juges Ecclefaftiques 


4 . ” nil M0 1e } 
ape à recevoir des prefens des biens COS 


RE fut priéde fairela Dédicace de ce Saintes. On y confirma le Reglemert Ti 
onaftere; mais il lerefufa jufqu’à ce que Foul- | dans le Concile de Charroux contre le uliers2 
ques eùt reftirué à fon Eplife les heritages dontil | pateurs du bien des Eglifes & des patte CE UE) 
$ étoit emparé contre toute juftice. Foulquesne |& pour le faire executer, on ordonna à 0,6 
Pouvantfouffrir ce refus, entrepritle voisge de |les Seigneurs & les Juges feroient rene" acuf 


bn qu DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. #7 
D US ACUn ce qui lui avoit été pris; & que ceux | l’Archevêchéde Rheims.Cependant nonobftant 
9. Fe A Voudroient pas obéir à leurs Jugemens, | le Jugementrendu en. faveur de cet Archevêque, 
77 froient Contraints par force. On y défen-|lePape Gregoire V. tint à Rome-un Concile Concile de 
Pa SNCOre aux Evêques de rien exiger pour | l’an 98. en prefence de l'Empereur OthonJil. Rome de 
& Miniftration de la Pénitence & de la Con: |auguel affifta Gerberr, pour lors Archevêque l'an 998. 


. Mation | &on ÿ renouvella la défenfe tant | de Ravenne, & vingt-fepr Evêques d'Italie, fous Gre- 
Ed 


€ fois faire 
Mes Chez eux. 

de R ete Méttronsau rang des Conciles de France 

j'4 Ynode tenu à Ravenne fous Gerbert; parce 
Panons confderons cet Archevêque comme 

sos &x que c’eftlui feul qui fit les Reglemens 

Re dans une Affemblée de fon Clergé, qu’il 
nr < Premier de May de l’an 997. 

; Dratie Premier défend un grand abus qui fe 
los MOit dans l’Eglife de Ravenne , fuivant 
£ “on vendoït aux Evêques , dans le temps 

& eut Confecration;le Corps de Jis us-CHR IST 
:R aint Chrême aux Archi prêtres du Diocefe. 

Éoi ériftie dont il eft parlé en cet endroit, 

Fr Fi Pain confacré, que l’on donnoittouten- 

Voit 


"1 


Evêquele jour de fon Sacre, & qu’il refer- 
Con POUr en communier pendant 40. jours, 
| pe eft marqué dans l'Ordre Romain. 
feront aux Soûdiacres de Ravenne, en con- 
kg tion de cette Eglife, uneredevanceannuel- 
… Pdeuxols. | 
il LS troifiéme renouvelle les anciens Canons 
ÉTA trenp du les qualitez neceffaires à ceux qui en- 
AS Re dans le Clergé , & défend aux Fvéques 
GneMfacrer des Eglifes hors de leur Diocefe, 
F tete Permifion de l'Evêque du lieu ; ni de 
Li: tes ou de retenir les: Diucefains des au: 
. na Mide les promouvoir aux Ordres , qu’ils 
_ da tdes Lettres formées de leur Evêque, Ii 
ER des. 0 de rieñ recevoir pour la Sepulture 
L don. 715 > f ce n’eft cequeles amis &les parens 
(Ur AR nn 2 : 
.  F.: ntvoloncairement. , 


Dos mppolerone encore ici ce qui fe 
| ne En France & à Rome touchant le mariage 
SiéParation du Roi Robert avec Berthe, 

Uor la fin de ce Siecle, ce Prince veuf par la 
y, Me © de la Reine Lurgarde fa spremiese fem- 
Kn, LR avoit époufé 1 FR œur de Raoul 
| | dE, ant, Roi de Bourgogne, qui étoit veuve 
| de ell Premier, Comte de Chartres. Com- 
h | voi, © toit fa parente , & que d’ailleurs il 
_ y, PU unde fesenfans fur les Fonts, quoi- 
ÿ À t pris l’avis de quelques Evêques de fon 


| mn > le Pape s’oppofa à ce Mariage, 
‘te fe étant ères & eonveae entre des 
RDesqui ne pouvoient pas {e marierenfem- 
luivant Jes Loix. Robert ft ce qu’il pûr 
mer ce Mariage, & en parlaà Leon 

oire V. en France, qui lui 

: obtiendroit du Pape ce qu’il 
91 pourvû qu'il A rétablir Arnoul dans 


aux Ecclefaftiques d’avoir des fem: | dans lequel il 


VS lecond porte, que tous les Archiprêtres | 


teroit fa parente Berthe., qu’il avoit époufée 
contre les Loix, & qu’il feroit pénitence pen- 
dantfept ans, felon les degrez marquez. par les 
Canons ; que s’ilne le faifoit pas ; il feroit 
anathême : Que Berthe feroit foûmife à lamé- 
mepeine ; & il fepara de la Communion Ar. 
chembaud Archeyêque de Tours, qui avoit 
celebré ce Mariage , & les Evêques de France 
qui y avoient aflifté ou. confenti ; jufqu’à ce 
qu'ils fuflent venus faire fatisfaction au Saint 
Siege. Ce Jugement du Pape fit une telle 
impreffion fur lesefprits, fi l’on en croit Pierre: 
Damien. que tous les Domeftiques, du Roi, 
à la referve-de deux ou trois, l’abandonnerent oi 
& ne voulurent plus avoir de focieté avec lui; 
fufant même pañler par le feu les Vafes dans 
lefquels il avoit bû &. mangé. Quoi. qu’il en 
foit, le Rai Robert déferant-enfin aux avertif. 
temens de l’Abbé Abbon , quitta Berthe deux 
où trois ans aprés ;, & Leon 1X. rapporté par 
Yves, de Chartres , dit qu’ils allerent à Rome 
avec les Evêques, pour obtenir du Pape l’ab= 
folution, & faire moderer leur pénitence. L’Au-. 
teur de la vie d’Abbon ne dit pas que Ro- 
bert fit le voyage de Rome ; mais qu’il. con- 
feffa fa faute en fecret & en public : qu’il en: 
demanda pardon, & qu’il en fr pénitence. Ce 
qui eft de certain, c’eft que ce Mariage ne fub. 
fifta plus. ; 

Dans ce même Concile, le Pape rendit quel- 
ques. autres Jugemens. Le premier en faveur 
de l’Eglife de Mersbourg ; qui avoit été éri- 
gée en Evêché parleS. Siege, & par des Conciles 
tenus us Orhon I. & enfuire détruit fans 
Concile par, Othon IL. On lui rend {a dignité 
de Siege Epifcopal. 

Le fecond concerne la perfonne de l’Evêque 
de Morourg appellé Gifaire, qui avoit quite 
té cette Eglile pour être Archevêque de Mag- 
debourg. On ordonne que s’il a été, poftulé 
par le Clergé & par le peuple.-de Magdsbourg, 
il demeurera. dans cette Metropole : que s'il 
ne l’a point été , & qu’il puifle prouver que 
ce n’eft point un motif d’ambition ; ni d’ava- 
rice qui lui a fait rechercher cet Archevêché 
il retournera à fa premiere Epjife fans être dé- 
poié: & que s'ilne peur pas nier qu’il ne l'air 
fait par quelqu'un de ces motifs , il perdra 
l’une &r l’autre. Ce Giflaire n’obéït pas au Ju- 
gementds Gregoire, & retiot ces deux Egjifes, 
pourquoi ilfus açcufé dans un Concile dc Ro- 


me; 


prononcaquele Roi Roberrquit-. &oire F: 
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Concile dem» tenu fous Silveftre IL. Succefleur de Gre- 


temps. 

Fe troifiéme Concerne lEglife du Puy en 
Velay. Guy Evêque de cette Ville, avoit élû 
pour fon Succeffeur Eftienne fon neveu, fansie 
confentement du Clergé & du Peuple : cepen- 
dant aprés la mort de Guy, l’Archevêque de 
Bourges & l’Evêque de Nevers avoient ordon- 
né Eftienne. Le Concile déclare cette Ordina- 
tion nulle ; dépofe Eftienne ; fufpend de la 
Communion les Prelats qui l’avoient ordonné, 
jufqu’à ce qu’ils foient venus faire fatisfaction 
au S. Siege ; laiffe,la liberté au Clergé & au 
Peuple de Velay d’élire un Evêque ; veut que 
celui qu’ilsaurontélà, foit confacré parle Pape, 
& exhorte le Roi Robert de ne pas foûtenir 
Eftienne, & de favorifer celui qui fera élû par 
le Clergé & par le Peuple. Ce Jugement fut 
executé ; T'heodarde fut élû par le Clergé & 
par le Peuple , &t ordonné par Silveftre IL. 
Succefleur de Gregoire V. comme nous l’ap- 
prenons par le fragment d’une Lettre de ce 
Pape, rapporté par le P. Dachery dans l’Aver- 
tiflement au Lecteur fur le neuviéme Tome du 
Spicilege, dans lequel il nous a donné les Actes 
de ce Concile plus entiers qu’ils ne font dans 
lPEdition des Conciles du P. Labbe. [lremarque 
dans le même lieu que Gregoire V. tint un 
Concile à Rome , dans lequel Gualdalde , qui 
s’étoit emparé du Siege Epifcopal de ŸEglife 
d’Ofone ou de Vic, dans la Province Tarra- 
gonoïfe, avoit été dépofé, comme il paroît par 
une Lettre de Gregoire V. qu’il dit être entre 
les mains de Monfeur Balufe. Il y a de lappa- 
rence que cela fut fait dans le même Conci- 
le , où l'Empereur Othon IIL. publia une 
Conftitution, adreflée aux Archevêques, aux 
Abbez, aux Marquis, aux Comtes, & à tous 
les Juges d’italie ; par laquelle il déclare que 
tous les Traitez d’alienation des biens d’Eglife, 
même à titre d'Empitheofe , n’auront lieu que 
du vivant de celui qui les aura faits; & qu’il n’y 
aura que ceux quiferont à l'avantage des Egli- 
es qui fubffteront. Cette Conftitution eft dat- 
tée dU 17. d'Oétobre de l’an 998. & il eft remar- 
qué qu’elle a été publiée par Gerbert dans le Sy- 
mode quia Ôté à Arnoul l’Archevêché de Milan, 


» 


NAOEU VERRINE. B'LBETOTHE QUE 


» ce Siecle 
On n’eut pas moins de foin dans tique 


faints Abbez qui travaillerent mêémeavec plus C® 


fuccés à la reforme de l'Ordre Monaftiquee 

| un tres-pitoiable état. La plufpart des Mona Foi 
res aiant été ruinez par les Normans > AV0RS 
été 2bandonnez ; leurs biens étoient RCE : 
mains des Laïques, & les Abbez éroient ts Ki 
perfonnes feculieres. S'il y avoit encore 4 UE: 
ques Moines dans les Monafteres , ils € bis L 
doient aucuneregularité; & non feulemen : # 
ne pratiquoient pasleur Regle, mais MEME, 
nela fçavoient pas. 

L'Ordre Monaftique étoit dans 
ue Dieu fufcita Bernon, Moine 
| pour en être le Reftaurateur. Il commens se 
| établir fa Reforme dans les Monafteres d€ nee 

gny & de Baume, & dans quelques autres d 
il étoit Abbé ; car la coûtume s’étoit intro 
te, qu’un même Abbé avoit plufeurs AD #42 
ou du moins plufeurs Monafteres qui GéPS 
doient de lui. Îl eut pour Compagnons ®es 
difciples Odon & Adegrin. L’an 910: ain 
| laume Comte d'Auvergne, & Duc d'A LT 
aiant fondé l’Abbaye de Cluny, ilen do%y 
gouvernement à Bernon, qui y mit doute 
nes, & prit auffi foin des Monafteres de sf 
de Maflay;, & de Souvigny, qui furent tou & 
. mis à fa conduite, & embrafferent une 9 
| maniere de vivre. Bernon étant mort l'an 4 
eut pour fucceffeur Odon, fils d’Abbon ulq 
| Tours l’an 879. Il avoit été élevé par Fo al 
| Comte d'Anjou, & fait Chanoine des: el 
de Tours à l’âge de dix-neuf ans. + 
| temps aprés , étant venu à Paris , il ‘L fi 
| pour Maître Remy d’Auxerre; & aiant nb 
 réfolu de fe confacrer à Mieu, il avoit SE alt 
| la Vie Monaftique l’an 909. dansle Bern00 
re de Baume , fous la conduire de ant 
| Odon étendit la reforme de Cluny dan Tieme 
té d’autres Monafteres , & 1a ponte pe Ë 
|jufqu’à Rome , où il fit trois voyagef: nice, \ 
| mier l’an 936. le fecond l’an 938. &t Ie re M 
| l’an 942. invité par les Papes pour €t lie... 
| diateur de la Paix entre les Princes d'I2 ai 
| mourut 
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a 
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Il eut pour fuccefleur Ademar, ou AY 


Mo 


ie u 

en À Ly a dan 

ie À s la 
di pe de Paris 
où nu au Monaftere de S. Julien de Tours, 


ï ' À Û 
1 Monde 
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Ogre Proche d’Orleans. On attribüe encore à 


à te, > Occupations de l'Abbé Odon. Il ajoû- 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 
HROL s’appliqua davantage à l’établiflement : 
quai. are» qu'à l'étude : mais Odon s’appli- 
Vragc Un & à l’autre , & compofa plufeurs Ou- | 
à ss En différens remps, & dans tous les états 
des Me Etant Chanoine 
Orales de S. Gregoire 


n, $S Antiennes en 
‘ant en 


49 
Nalgodus ; qui vivoit environ deux cens ans 
aprés la mort de cet Abbé. 


» & des Hymnes à S. Fulbert Evêque de Chartres ; la Vie de 

l'honneur de S. Martin. fainte Adelaïde Impératrice , femme d’Othon 
Moine, il fit trois Livres | I. Quatorze Sermons fur les Fêtes de Jasus- 
> fur la Prophetie de Jeremie , CaRrisT & de la Vicrge ; un Statut touchant 
2 urpion Evêque de Limoges : Ils por- la Priere pour les Morts ; & trois Lettres rap- 
de Titre de Collations ou de Conferences ; & | portées par le P. Dom Luc Dachery dans lefe- 
Ebne leur donnent le nom d'Occupations. | cond Tome du Spicilege , avec une Lettre du 
| Pape Jean XIX. qui lui fait des reproches dece 


ù bbé il écrivit la Vie de faint SE 
fard , Comte d’Aurillac, en quatre Li- | qu’il n’a pas voulu accepter l’Archevêché de 


aint Martial de Limoges 
fanflation du Corps de 
UE fur ce queS. Martin eft égalé aux Apô- 


; une Relation les Saints , & de celle de la Commemoraifon 


e 
de 
ja Saint Martin ; des Morts. Il a vêcu jufqu’à l’an 1048. 


k He Ces Ouvrages font imprimez dans 
fur le lotheque de CHA avec des Hymnes 

te * Sacrement & la Madelaine. L'ancien 
je Ur de fa Vie remarque qu’étant à Rome , 
du 9 corrigé la Vie de S. Martin 3 & parle 
; lvre fur la venüe de S. Benoift dans un 


de Fleury, où il ft profeffion fous l’Abbé Wul- 
falde ; & eut pendant quelques années la con- 
duite des Ecoles de ce Monäftere. Al vint en- 
fuite à Paris & à Rheims, pour y étudier la Phi- 
lofophie & l’Aftronomie : Mais n’y aiant pas 
fait de grands progrés , il retourna à Orleans ; 
où il apprit la Mufique. De là il fut appelléen 
Angleterre , où il enfeigna pendant deux ans ; 
aprés lefquels il revint au Monaftere de Fleury, 
dont il fut fait Abbé ; ce qui ne l’empêcha 
pas de continuer fes études. Il eur quelques 
diffrens à déméler avec Arnoul Evêque d’Or- 
leans , à l’occafñon defquels il écrivit une 
Apologie adreflée aux Rois Hugues & Robert, 
dans laquelle il les exhorte de chaffer les He- 
retiques ; au nombre defquels il met ceux qui 
croient que les biens d’Eglife leur appartien- 
nent , & qui s’en emparent injuftement. Îlen 
veut même aux Evêques qui difent que les Egli- 


gr la Vie de S. Gregqire de Tours ; rap- 

i Le P. Mabillon remarque 
Bibliotheque dés Carmes Ré- 
> un Manufcrit qui a autrefois 


on 


intit , trouve un grand Ouvrage en Vers, 


Vre, dE cet Ouvrage eit divifé en quatre Li- 
ont le premier eft de la Creation du 
Mes © > le fecond de la Formation de l’'Hom- 
de y, S (roifiéme de fa Chûte ; & le quatriéme, 
je Lo Orruption de laNature. C’eft par erreur | 

D a attribué à cet Odon la Vie de Saint | 


lire adreflée à Aimon Abbé de Tulle, &cel- Lion. Il pafle pour Auteur de la Fête dr 5 


Pot? qui eft d'Odon Abbé de S. Maur des 
des: On lui ateribuë auffi fauflement quel. 
Pofée hroniques que Thomas de Luoque a com- 
re * fous le nom d'Odon ; comme il a été) 
dAn QUE par l’Auteur del'Hiftoire des Comtes | 
bic Ets , rapportée dans le dixiéme Tome du 
de Mi Sigebert donne à Odon la qualité 


fes & les Autels leur appartiennent. Il remar- 
que que Jesus CHR1sT ne dit pas que l’E- 
glife foit l’Eglife de S. Pierre ; mais que fon 
Eplife eft barie fur S. Pierre. D'où il conclut 
que fes Succefleurs ne peuvent pas dire que les 
Eglifes qu’ils gouvernent foient à eux , enco- 
re moins en faire trafic , comme il dit qu’on 
faic tous les jours. 11 rend auffi compte dans 


y R4PORr & à déclamer des Sermons , & à fai- 


fr ra] 


Comp. cien ; & dit qu’il a été fort propre à 
& H cette Apologie de ce qui s’étoit paflé dans un 
STE vymnes pour les Saints. 
fie d'Odon a été écrite par un de fes 
PS ; appellé Jean , qu’il avoit rencontré 
avoir. dans fon voyage de l'an 938. & qu’il 
fit irnené avec foi à Pavie ; où il lui avoit 
6 divifs Profeffion de la Vie Monaftique : elle 
l i \ ce en trois Livres , & imprimée dans 
Siec otheque de Cluny & dans le cinquiéme 
ar q done tin du P. Mabillon , qui nous : 


né une autre Vie d’Odon , écrite par 
Pur vie d'ONON écrite p 


Peuple s’étoit foulevé contre les Evêques ; qui 


chevêque de Sens , qui étoit à leur têre , avoit 
été bleflé ens’enfuiant. Abbon étoit accufé d’a- 
voir contribué à cette fedirion ; il s’en défend 
dans cette Apologie. Il écrivit une Lettre à Ber- 

Æ OR © DRE Se | 


——_— 


avoient été obligez de s'enfuir ; & que Siguin Ar-" 


Odilon ne nous a laiffé que peu d'Ouvrages: Odilon 
qui font ; la Vie de S. Maïol fon Prédeceffeur; Abbé de 
> il fit un Abregé quarre Hymnes à {à loüange ; quelques Lettres C7 


Abbon ou Albon ; Moine de Fleury ou de c#bbon 
$.p Vers Sermons & un Panegyrique de | S. Benoift fur Loire, nâquit à Orleans , &furc#bbé de 
| inftruit & élevé dans les Ecoles du Monaftere leur. 


Concile tenu à S. Denis vers l’an 995. où il Concile de 
s’étoit trouvé ; dans lequel aiant foûtenu con- S. Denis 
tre les Evêques , le droit des Moines & des de l'an 
Laïques qui poffedoienr quelques Dixmes , le 295 


so NOUVELLE BIBLIOTHEQUE mr ff 
<Abbon  nard Abbé de Beaulieu Diocefede Limoges,pour mes de ce pais-là fufciterent contre lui. «les jbl ; 
«Abbé de le détourner dedonnerunefommeque leComte Balufe a donné la Lettre circulaire écrite Päh ; Flu) 
Fleury. de Thouloufe & l’Archevêque de Bourges vou- 2 


Moines de Fleury fur fa mort. 
loient exiger de lui ; pour le faire Evêque de 
Cahors. Ce même Abbé aiant refolu de faire le 
voyage de Jerufalem , en fut détourné par Ab- 
bon, qui lui confeilla d’aller plûtô: à Rome, oùil 
fe retira fur le Mont Gargan ; & étant enfuite fol- 
licité de revenir dans le monde, pour fecourir 
fes parens, il confulta encore Abbon fur ce qu’il 


devoit faire , qui lui fit réponfe par une Lettre 
fort élegante, qu’il ne devoit point fonger à quit- 
ter fa folitude pour s’embarraffer des affaires du | 


monde; & fur ceque Bernard lui avoit demandé 
s’ildevoit garder ou quitter fon Abbaïe, il lui fait 
réponfe , que c’eft par les circonftances qu’il en 


faut juger ; & luirecommande d’emploïer toute | Viétorius. or Se 
fa difcretion pour examiner en fa confcience, le- | Vies des Papes , tiré de l’Hiftoire d’Ana 


A 


quel lui eft le plus honnête &le plusutile pourles | Bibliothecaire , imprimé à 


autres ; parce que d’un côté c’eft un grand bien 
de s’acguitter des fonétions d’Abbé , quandon 
peut conduire des ames à Dieu : mais que d’un 
autre côté quand on n’efpere pas y pouvoir fai- 
re du fruit , à caufe de la malice de ceux qu’on 
a à gouverner, il eft plus à propos de fe retirer, 
pour travailler à fon falut. Quelque temps 
aprés Abbon entreprit le voiage de Rome, pour 
obtenir la confirmation des Privileses de fon 
Eglife : Il y trouva furleS.Siege , dit Aimoin, 
Auteur de fa Vie, le Pape Jean XV. qui n’étoit 
pas tel qu’ileût voulu , ouqu’il devoit être ; mais 
un hommeavare, qui failoit trafic de tout : l’aiant 
eu en horreur, il revintaprés avoir fait fa priere 
dans les faints lieux. Au retour de ce voiage il 
écrivit une Lettre à l’Abbé de Fulde, donnée par 
Mr. Balufe dans le premier Tome de fa Collec- 
tion d'Ouvrages mélangez ; il fut enfuite en- 
voié une feconde fois à Rome par le Roi Robert 
vers le Pape Gregoire V. Succefleur de Jean , 


qui menaçoit de mettre le Roiaume en interdit | Abbé de S. Benoiïft fur Loire ; 8t il fleur 
pour l'affaire d’Arnoul Archevêque de Rheims. | fon fucceffeur Abbon , dont il 


" < 

Outre l’Apologie & les Lettres d ABURE 
dont nous venons de parler , l’Auteur ; dus 
Vie fait encore mention des Ouvrages (unes 
D'une Lettre en Vers Hexametres > à là lues 
ge de l'Empereur Ochon , dont les Vers, chone 
mençoient & finifloient par la meêm 
& fe pouvoient lire en fix differentes M 
qui faifoient differens fens. D'un Trait 
fé à Odilon Abbé de Cluny, für la Concoï 
ce de l'Evangile: & d’un autre Traité G® 
cles de toutes les années , depuis la 


é aûrei 
dan” 


i € Ê 
| de Jusus-CHR:ST jufqu’à fon temps» qi de 
; es 
On lui attribué encore | Abrepét CA 


'bert dit être un Commentaire fur le Ta! 


Hi % l'an 1003 


21 


Mayence 
La Vie de S. Edmond Roides Anglois 


Te fecont 


d 


de Canons compofez par Abbon ; 
Rois Hugues & Robert. <-éle” 

Le ftyle d’Abbon eft tres-pur & Us 
gant ; fes penfées font juftes : Il étroit | je 
inftruit des Regles de la Difcipline & gi 
Morale. Son attachement pour l'état Ft Gite 
que , & pour l’intereft des Moines » Jui {l 


atiré plufieurs ennemis : parce que » CO nt la. 


dit lui-même , il avoit toûjours eu à Cave 
défenfe des Moines, & avoit cherché leu  cous 
tage dans toutes les occafñons , & relifté | 
ceux qui les attaquoient. Aim 

La Vie d’Abbon a été écrite par 
Moine du même Monaftere. CeLee ; 
d'Aquitaine , fils d’Anentrude ;, PET fon 
raud , Seigneur d’Aubeterre. Il fit Ro e 
de la Vie Monaftique l’an 970. fous dir SOUS 
0 
fut intime ne? 


Il rencontra ce Pape àSpolete, en fut tres-bien | Il l’accompagna dans fon voyage de n freres 


recù, & obtint de lui un Privilege pour fon Ab- 
baie ; par lequel il eft défendu à l’Evêque d’Or- 
leans de venir dnsce Monaftere, s’il n’y eft invi- 
té, &t permis aux Religieux de celebrer toûjours 
POffce Divin chezeux, quand bien mêmetout 
le Roïaumeauroit été mis en interdit par le Pape. 
 Flaccommoda l’affaire d’Arnoul ; &aïant donné 
Q parole au Pape, que cet Archevêque feroit déli- 


| 


& revint aprés fa mort dans fon fe. 
Le principal Ouvrage de cet Aimoin Elle fu 
Hiftoire de France , dédiée à Abbon. Bar 
imprimée pour la premiere fois à Paris Flo, 
dius Afcenfius lan 1514. fous le DO pirhou 

nius ; cinquante ans aprés Monfieur #f 

fit imprimer de nouveau fur un Manulcr? 


e lettre? 
anierles» 


ji 
oif 0 oi 
&o gl)" 


[RIRE 


# 


le vrai nom d’Aimoin. Elle fortit l'an 15 °du 


À Qyré de prifon & rétabli , il fut chargé de lui | l’Imprimerie de Vekel. L’an 1603: Ja” ,, fit 
Pacs = porter le Pallium. À fon retour en France , ce Bret Moine de S. Germain des FTE Fe . 
5e 5 : qu il avoit promis fut execute 3 & ille fit fçavoir | imprimer ; & prétendit qu’elle étoit Freherus 
RES 1: ape. Sur la fin de fa vie il rétablit le Mo- | Moine de S. Germain. Dix ans BP toire de 
Fe FE e Set en Gafcogne ; qui fut appellé | lui donna place dans le Corps de CE nf 
À É aitere de la Regle, & enlangage du païs, | France ; qu’il fit imprimer à Hanovre: dans le 
“rLv la Reoule , où il fut tué l’an 1004. dans une Meffieurs Duchefne la firent entréf, pire ne) 
on fRoton populaire que les Moines ou des fem- | troifiéme Tome de leur Colleétion » PF jan 


S ; Mais il n’y 


a ition du Monaftere de Fleury. Le refte 
| n 
“M We Tecent 


yaimoin eftencore Auteur de deux Livresdes 
de “acles de S. Benoift ; qui font le fecend & 
de po iféme des quatre qui fe trouvent dans la 
© 4b lotheque de Fleury , & de la Vie de faint 
ga. 1 » dont nous venons de parler. D’un 
sion fur la Fête de S. Benoïft : & de quel- 
A Vers fur la premiere fondation du Mo: 
mor ce de Fleury , imprimez dans le troifiéme 
Û gone de la Colleion de Duchefne : avec un 
LUN de Avrage en Vers de la Tranflation des 
re fa aues de $. Benoift. 11 n’eft pas tout à fait 
ayant que fon Maître Abbon ; mais il écrit 
pue Nettcté, & fa narration eft fimple &c agrea- 
plu > "ans avoir rien de la baffeffe du ftyle de 
» 7; Urs autres Auteurs de ce temps-là. 
ALU à Abbaye de Lobes , dans le Diocefe de 
re du Pray » au Territoire de Liege , fondée 
le fptiéme Siecle par S. Urfmar, con- 
dixié, 4 Difcipline Monaftique jufques dans le 
de Me Siecle , où fa reputation fut encore 


Fa ten cntée par plufeurs Abbez , qui merite- 


LI 


il 


ble, 8€ > & qui fe rendirent recommanda: 
y Par leurs Ecrits. | 
pee Premier eft Eftienne , que Fulcuin ap- 
qu'il Un homme de Lettres , & dont il dit, 
Qui Obfervoit la Regle des Chanoines : Ce 
se mé Fait Le 


Si dit Encore qu’il avoit fait une Profe fur la 
mie" » & fur l’Invention de S. Eftienne pre- 
Of. artyr. D’autres difent que ce font des 
à éc  Pources Fêtes. La Vie de S. Lambert 
La Eve Onnée au, Public dans l’Hiftoire des 
AL À le giues de Liege, par Chapeaville. CetEftien- 
1 A! ordonné Evêque de Liege l'an 903 
com tés à mort l’Evêché de Liege fut difputé, 
‘Quier © POUS avons dit , entre Hilduin &Ri- 
* Grp. Ce dernier Abbé de Lobes, lemporta 

, kpare De fon temps les études des bel. 
Le Biye ge » dit Fulcuin , fleurirent dans PAB- 
…  Lobes; &'entre-ceux qui s'y appli- 


de Fu leur pieté d’être élevez à l’Evêché 
b 


: Il nous ac<4bbéde 
laiffé une Hiftoire affez bien écrire de certe Lobes. 
Abbaye ; depuis fa fondation par Landelin & 

S. Urfmar , jufqu’à fon temps , qui nous a 

été donnée par le, P. Dom Luc Dachery , 

dans le fixiéme Tome de fon Spicilege. Îl a 
encore compofé un ‘Traité des Miracles deS. 
Urfmar , rapporté par Henfchenius au 18. 
Avril: & la vie de S. Fulcuin Evêque , qui eft 
dans la premiere Partie du quatriéme Siecle Be- 
nedictin du P. Mabillon. Fulcuin a été élû Ab- 

bé en 975. & eft mort en 990. 

Il eut pour fuccefleur Hériger , ami de Not- Heriger 

ger, Evêque de Liege, dont voici le Catalogue AbEé de 
des Ouvrages , rapporté par le Continuateur Lobes. 
de l’'Hiftoire de Fulcuin. L'Hiftoire des Evé- 
ques de Liege ; la Vie de S. Urfmar en Vers. 
Une Lettre à Hugues fur diverfes queftions : 
& deux autres Traitez qui n’ont point paru. 
Un Traité en forme de Dialogue, entre lui & 
Adelbolde Clerc de PEglife de Liege , &de- 
puis Evêque d’'Utrechr, de la Difcorde de l'E- 
glife , & de l’Avenement du Seigneur : & un 
autre Traité dans lequel il a ramafté plufeurs 
paflages des Peres, rouchant le Corps & le Sang 
de Jesus-CHRisT , contre Pafchafe Ratbert. 
L’Hiftoire des Evêques de Liege a été donnée 
par Chapeaville ; & fon Traité du Corps & du 
Sang de Nôtre Seigneur , eft l’'Anonymedonné 
par le P. Cellot. La Vie de Saint Urfmar eft 
dans Henfchenius au 18. Avril. Les autres 
Ouvrages ne font que Manufcrits. On lui at- 
tribuë encore la Vie de Sainte Berlende, rappor- 
tée par Bollandus au troifiéme Février , & par 
le P. Mabillon au troifiéme Siecle Benediétin : 
& celle de S. Landoalde , qui eft fous le nom 
de Notger dans Surius , au 19. de Mars. Cet 
Abbé mourut l’an 1007. 

Adelbolde Clerc de l'Eglife de Liege , aprés. 4delbol- 
avoir quitté les emplois qu’il avoit à la Cour de de Evéqué 


Empereur Henry IL. du Nom;,dontilétoit Con- d'Utrechte 


feiller & General de fes Armées , fe fit Moine 
de Lobes,& enfuite fur élû Evéque d’Utrecht vers 
l'an 1009. Il a écrit l’'Hiftoire de cet Empereur, 
qui fe trouve dans les Vies des Saints de Suriusau 
quatorziéme Juillet ,& de Gretzer : & dans le 
cinquiéme Tome des Antiquitez de Cänifius. 
Tritheme fait encore ae d'un és a 

2 3 


52 
= Aelbel- la lotiange de la Croix ; d’une autre à la 
de Evèqueloüange de la Vierge , & de quelques autres 
d'Uirecht. Ouvrages du même , tant en Profe qu’en Vers. 

| Il mourut lan 1027. 
Albert Albert ou Olbert, Abbé de Gemblours, eft 
<Abbéde encore un des Auteurs fortis de l'Abbaye de 
Gem- ! Lobes. Sigebert dit qu’il a été illuftre par fa 
blours.  fcience dans les belles Lettres & dans les matie- 
res Ecclefaftiques ; & par fon zele pour la Re- 
ligion ; & qu’il a rendu fon nom immortel, en 
écrivant dés Vies des Peres » & en compofant 
des Hymnes en l’honneur des Saints , & parti- 
culierement parce qu’il a inftruit Burchard Evé- 
que de Wormes ; & a été caufe qu’il s’eft ap- 
pliqué à l’étude Ecclefaftique , & qu’il a don- 
né fon Volume de Canons , fi utile à tout le 
monde ; compolé par les foins de cet Albert, 
qu’il a écrit & dicté. Sigebert ne dit pas qu’il 
eût compolfé ces Vies des Peres, mais feulement 
qu'il les avoit écrites de fa main ; cependant 

Tritheme l’en fait Auteur. 
Odilon Odilon Moine de S. Medard de Soiflons , 
Moine de feurit vers l’an 920. Ila écrit un Livre de la 
S. Me-  Tranflation des Reliques de S. Sebaftien Mar- 
dard de tyr, & de S. Gregoire Pape , dans le Monafte- 
Sofens. re de S. Medard ; adreflé à Ingran Doyen de 

cette Abbaye, qui fut ordonné Evêque de Laon 

lan 932. Ainf l’Ouvrage d'Odilon précede 

cette année. Il fe trouve dans Bollandus au 20. 

Janvier : & dans le quatriéme Siecle Benedictin 

du Pere Mabillon ; qui nous a auffi donné 

dans le même Volume l’Hiftoire de la Tranfla- 
tion des Reliques de S. Tiburce, de S. Marcel- 
lin , de S. Pierre & de fes Compagnons , fai- 
te dans le même Monaftere l’an 828. écrite par 

le même Auteur. | 
Gerard Gerard Abbé , ou plûtôt Doyen de S. Me- 
<Abbéde dard de Soiffons , fleurit au milieu du dixiéme 
$. Me- Siecle. Aiant trouvé un ancien Manufcrit de 
dard de à Vie de S. Romain, il la mit en un ftyleplus 
Soifons. poli, &en fit une autre en Vers. Illes adreffa à 
Hugues Archevêque de Roüen, commeil paroît 
Fe l’Epître Dedicatoire qui a été donnée au Pu- 
lic par le P. Mabillon , dans le premier Tome 
de fes AnaleCtes. Nous n’avons plus ces Ou- 
vrages, mais feulement l’ancienne Vie de Saint 

Romain , qu'il avoit reformée , laquelle nous 

» 2 été donnée par Monfeur Rigaud. 
en. Ab- Jean Moine de Gorze , & enfuite Abbé de 
édes. S. Arnoul de Mets, fleurit dans cette Yille du 
<Arnoul temps d'Adalberon qui en étoit Evêque. Il a 
de Mais. écrit la Vie de faïnte Glodefinde Abbeffe de 

Mets, & l’Hiftoire de fa Tranfation, avec la 

Vie de S. Jean Abbé de Gorze , fon Maître, 
Helperic dédiée à Thierry Evêque de Mets. Le P. 

ex Chi. Mabillon à donné ces Ouvrages dans diffe- 

prie rens Tomes des Siecles Bencdiétins. 

EE de Helperic ou Chilperic , Moine de S, Gal, 
o Chi. pci pl 


s 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 


«6 du Calendriets# 


a compofé l’an 980. un Trai ans. 


dont le P. Mabillon a donné la Preface de fer 
le premier Tome de fes Analcctes » ES S. 
trouve Manufcrit dans la Bibliotheque €® % 
Germain des Prez. | + CT 
Berthier Prêtre de Verdun , a écrit UE w'il 
toire abregée des Evêques de cette Egliler k, ic PET 
dédia à Dadon , qui étoit celui qui la pour ; 
pour lors. Elle a été donnée par le Pere TITRE 
chery dans le douziéme Tome du SpicileB£:1 » 
a fleuri vers l’an 987. ; 
L’Ouvrage de Berthier a 
un Moine anonyme de S. Viton 
jufqu'à Thierry , quarantiéme Evèque | 
Ville. Depuis Laurent Moine de Licgé | 
enfuite du même Monaftere de S. Viton de nd 
dun , fit le Supplément & la Continu, ie 
cette Hiftoire jufqu’au temps d’Alberon Sie- 
à-dire , jufques vers le milieu du douzië avec l 
cle. Ces Ouvriges fe trouvent de fuité om 
une autre Continuation dans le même 
du Spicilege du Pere Dachery. sg sieclé” 
Il y a eu deux Moines dans le dixiéme (Hi 
qui ont porté le nom d’Adfon. Le premiers ie où 
bé de Luxeüil , a écrir vers lan 960. un Abbé ; 
des Miracles de S. Wandalbert, troifiéme e des 
de Luxeüil , qui eft dans le premier PRES eu. 
Siecles Benediétins.  Lefecond , Abbé CÉE ja, 
vres ; au Diocefe de Bourges , eft Au Cons : 
Vie de S. Bercaire ; de celle de faint Bafo nn 00 
feffeur ; de l’Hiftoire de la Tranflation pet 
Miracles de ce dernier, de la Vie de S. Frog 


of 
Abbé de Celles, de PHiftoire de la Tran 4 ty 


«nfuet’ 
de fes Reliques; & enfin dela ViedeS. fans AE 
premier Evêquede Toul. Tous cesCUVPÉE 4 
à l'exception du dernier , font dans 13 re ME 
& le quatriéme Siecles Benediétins du EE" ces 

billon : Le dernier a été donné par 

Bofquet. Cet Auteur a fleuri vers l’an 9°* 
eft mort en 992. oude 


Letaldus Moine de l'Abbaye de Mic On 


été continué pat Pr 
de VEtOHSEnES 
et (4 ; 1708 

ue .dé' HP 
É | Hand not A 


Memin , au Diocefe d’Orleans, a fleuri ; [ira 
du dixiéme Siecle. [Laécrit l'Hiftoire dE er Font 
clés de Saint Maximin ou Memin , premit abilr 
dateur de ce Monaftere, donnée par le B engdic" he 
lon dans le premier Tome de fes Siecles ERAE 0 
tins. Îl ya apparence que c’eftlemêmegqu" 
teur de la Vie de S. Julien Evêque du Man 
CHAPITRE IV ; 
sESIS 
HISTOIRE DES EGL} Me 


d'Allemagne. # 
… de la BE 
 F_/Empereur Arnoul , le dernier de f RTE 
(rar CR Htc, CARE" #2 70 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. N 
« Cul Germanie » ou l’Allemagne en partage,f Nous commencerons par faint Ulric Evêque $ ur 
“tant mort l’an 899. ne laiffa qu’un fils  d'Ausbourg Ii étoit d’une ancienne Mailon Ev£que 
. K® nommé Louis, lequel n’aiant encoreque | d'Allemagne , fils de Hugpauc & de Thetpirge. d’eAus= 
te ans ; fut commis aux foins & à la garde | I fit fes études dans le Monaftere de S. Gal , bourse. 
Othon Duc de Saxe , qui avoit époufé fa d’où il fut tiré pour être mis fous la conduite 
Me & de Hatton Archevêque de Mayence. | d’Adalberon Evêque d’Augsbourg. L’an 909. il 
fût bien-tôt heritier de la Lorraine , qui | fit un voiage à Rome. Pendant qu’il y étoit 
AYoitété donnée à Zuentibold fon frere Bâtard. | Adalberon mourut , & eut pour fucceffeur Hil- 
!S il ne pût fe rendre maître de l'Italie , nitin , aprés la mort duquel Ulric-fut nommé 
fe faire co S l A ; “ET P 
à. uronner Empereur. Sa vie ne fut pas  Evêque d’Augsbourg par le Roi Henry l'an 924 
Du prBue; il:mourut âgé de dix-huit à vingt ans, | Ii fut en grande eftime auprés de ce Prince, &t 
SN O1. & ne laifla que deux filles ; Placidie dans une confderation particuliere auprés de 
Mathilde. La premiere fut mariee à Conrad l’Empereur Othon fon fucceffeur. Il fit enco- 
| 2C de Franconie ; & l’autre à Henri l’Oife-|re deux voiages à Rome ; l’un vers l’an 956. & 
eu; Duc de Saxe, & fils du Duc Othon. Les l’autre vers la fin de fa vie. Il mourut | an 973- 
“igneurs du Roïaume aiant voulu déferer la âgé de 83. ans , aprés avoir gouverné PEglife 
d Ouronne à cer Othon , il s’en excufa à caufe d’Augsbourg pendant cinquante années. Sa Vie 
fa vicillefle , & leur confeilla d’élire Con- qui a été écrite par un Auteur du temps nommé 
uc de Franconie : Mais fon fils Henri, Gerard, qui avoit vécu avec lui, contient plu- 
picde Saxe, n’eut pas la même moderation; & fieurs chofes remarquables. Il y eft dit qu'outre 
ant qu’il devoitavoir partau Royaume, puis POffce divin qu’il chantoit tous les jours avec 
ss il avoit époufé l’une des Heritieres ; il fe! fes Chanoines dans le Chœur de fon Eglife ; ik 
“Volta contre Conrad, lui fit la guerre, & recitoit en particulier les Offices de la Vierge » 
FRA une Bataille : mais cela n’eut point de/de la fainte Croix , & de tous les Saints ; ë le 
RE le; & Conrad demeura toûjours en poñlef- Pfeautier entier, & qu’il avoit coùtume de dire 
MEN du Roiaume jufqu’à fa mort , qui arriva une , ou deux, outrois Mefles P felon le temps 
gros. En mourant il laiffa Henri Duc de qu’il avoit : Que le Carême aprés avoir dit les 
“+ qe fon Heritier, & ordonna aux Seigneurs Matines la nuit, il continuoit fes prieres jufqu’à 
( " Ne ui porter la Couronne & les ornemens l’heure que l’on fonnoit les Vigiles des Morts, 
t 


aux. Ils fuivirent fes dernieres volontez, & qu’il chantoit avec le Chœur , & Prime enfuite: 4 
MX ds Connurent Henri Duc de Saxe, furnommé Qu’il demeuroit dans l'Eglife en prieres ; jufqu’à 
‘és LOifeleur, pour Roi de Germanie. Ce Prince! ce que les Chanoines revinffent avec la Croix 
geillant 8 fage, retint Arnoul Duc de Baviere, pour celebrer la Meffe, à laquelle il afiftoit, ëc 
8 le devoir , défi les Hongres , qui rava- baifoit la main du Prêtre celebrant : qu'après: 
Kcoienr PAllemagne ; vainquit les Vandales, la Meffe il chantoit Tierce avec les Chanoines, 
. mit la Boheme à fon obéiflance; & aprés & qu'il demeuroit dans l’Eglife jufqu’à Sexte : 
ANR Si regné pendant dix-fept ans » il mourut qu’aprés Sexte il viftoit les Autels ;.& fe sel 
% F 936. Les Seigneurs mirent en fa place fon toit à genoux devant ; en chantant un Miferere: 
né Othon, depuis furnommé le Grand: & un De profundis : Qu enfuite ilrevenoit dans: 
A frere Henri lui fit la guerre , mais il fut fa Chambre pour fe javer le vifage êx fe prepa- 
Tit; & bleffé mortellement dansun combat. rer à dire la Mefle : que quand elle étoit dite 
5 Ducs Gilbert & Everard qui étoientauteurs & Vêpres enfuite : il vifitoit les Pauvres de 
Cette révolte , perirent dans un autre com- l'Hôpital , lavoit les pieds à douze d entre EUX; 
ai Prés d’Andernac ; & par ce moien Othon &donnoit à chacun un denier : Qu au fortir de- 
# Meura paifible pofleffeur de fes Etats, qu'il là il venoit fe mettre à table : qu’aprés avoir 
Ra ndit confiderablement, & y joignit enfuitele mangé , il difoit Complies & fe retiroir : Qu'il 
+ Maume d’[talie , & la Dignité d’Empereur, qui | paffoit ainfi tous les jours de Carême; jufqu’aur 
# 4à {on filsOthon, & à fon petit fils de même jour de l’Indulgence ; que l’on appelle la Pafque: 

Comme nous avons déja rapporté. |des Rameaux. Que ce jour-là il fe rendoit désæ 
QUs ces Empereurs qui ne furent pas moins le matin à l’'Eglife de S. Afre ; où il chantoit 
guliBieux que vaillans, les Eglifesd’Allemagne | une Mefle de la Trinité ; 8 faifoit la benedic- 
Si tent par la pieté d’un grand nombre de/tion des Rameaux, qu il portoit ; accompagne 
touts Evêques, par les Ecrits de plufeurs Au- | de fes Clercs & du Peuple ; avec l'Evangile », 
jets & par la ropagation delEvangile parmi la Croix , les Bannieres & une Image reprefen- 
| : Peuples du Nord. C’eft ce que nous allons/tant Nôtre Seigneur aflis fur un afne ; jufqu'au 
ee Voir en parlant des Hommes illuftres par | Mont Perleich, où ilétoit rencontrépar fes Cha- 
su fcience & par leur fainteté que l’Allemagne | noinesen Chœur ; & par une partie du Peuples, 
- F9Itez dans.ce Siecle.. ST qui couvroient le SVT ee Rameaux ; ou d y 
0: RS fe ti 3 B 


54. NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 
S. Ulric bits: Qu'il leur faifoit 1à une Exhortation {ur La |feulement prêter ferment de fidelité par le Cler 
Evèque  Paffion de Nôtre Seigneur, & qu’ils revenoient | gé & per le Peuplede la Ville , mais voulut 407 y 
4.Auf- enfemble chanter la Meffe dans l’Eglife Cathe- | porter le Bâton Epifcopal. Cette entreprl e dé", 
#u47g.  drale: Que pendant lestrois jours fuivans il tenoit plût aux Evêques d'Allemagne : en forte q 
une affemblée Synodale : Que le Jeudi Saint il | dans un Concile tenu l’an 972. à Jngelheinn 
-Celebroit l'Office Divin , & confacroit le faint en prefence de l'Empereur Orhon & de op 
Chrême & les faintes Huiles , & les diftribuoit | Fils, où S. Uiric & Adalberon furent inviter De 
<nfuite à fes Clercs : Qu'aprés cela il alloità | on fit une affaire à ce dernier , fur CE qu x 
fon ordinaire vifiter l'Hôpital , d’où il revenoit | portoit la marque de la dignité Epifcopale ; jé. 
à l’Eglife , habilloit douze pauvres dans la Sa- | on vouloit à caufe de cela le déclarer incapab 1 
criftie, & leur lavoit les pieds : Que le Vendre- |de fucceder à fon Oncle dans l’Evêché d'AUBF 
di Saint il affiftoit à tout l'Office : qu’aprés bourg. Ce bon homme ne pouvant s'expe 
avoir communié le Peuple , comme le jour pré- | quer affez haut à caufe de fon grand 8€ 2 
<edent, il ferroit le refte de l’Euchariftie, .com- |dire par un de fes Clercs , qu’il Fouloit fe re 
f ame pour lenfevelir ; fuivant la coûtume : &rer, & embrafler la Vie Monaltique » flo à 
que fur le foir il mangeoit fans fe mettre à ta- |Regle de S Benoift , dont il avoit pris “e 118 
ble, du pain, & beuvoit de la biere: QueleSa- |bit. Les Evêques du Concile lui aiant rem és 
medi Saint , aprés l'Office de la nuit , & la Re- |tré qu’il ne devoit pas quitter ainä fon vers ré 
Citation du Pfeautier , les trois Litanies chan- |& que cet exemple feroit d’une cres-perte 
æées ; le Cierge beni, & les Leçons achevées, |cieufe confequence , ils l’obligerent d cul 
il alloit en proceffion à l'Eglife de S. Jean , où |le gouvernement de fon Eglife ; lui prome 8] FU 
il baptifoit trois enfans, & revenoit enfuite ce- |qu’aprés fa mort il n’y auroit point dans s 4 
lebrer la Mefle , donner la Communion au |Évêque d’Augsbourg qu’Adalberon > d0nf 50 
Peuple , & dire Vêpres : Qu’aprés cela il don- lavoient exigé le ferment , qu’il ne fçavoif pe de 
moit à manger à plufieurs perfonnes : Que le qu’il fût défendu , & que ce fûtune herelie ; 
Ro Pâques , aprés l'Office de Prime , il al- | prendre les marques de la dignité Epifcopé La HUE 
. Eglife de 8. Ambroife , où il celebroit la & s’en attribuer la puiffance fans avoir ét be 
Velle de la Trinité , & revenoir de là en Pro- donné. Cette promefle fut inutile à AG 
ceffion > portant le Corps de Nôtre Seigneur ron 3 parce qu’il mourut fubitement pe ATEN 
avec l'Evangile, des Cierges allumez & de l’en- temps aprés avant fon Oncle , qui eut qi 
<cens , à l’Eglife deS. Jean-Baptifte, où il chan- fucceffeur Henri , fils duComte Burchaf? Le 
toit Tierce 3 & de là à l’Eglife Cathedrale , où il fe fit élire par force. Celui-ci mourut CC à 
Chantoïit la Melle , & donnoit la Communion il avoit vêcu ; c’eft-à-dire, plutôt en So 116 08 
à tous les affiftans : Aprés quoi il donmoit à qu’en Evêque. Car pendant fa vie il fut re le 
manger aux Chanoines de fa Cathedrale & au à fon Prince , & fut tué dans une Le B 
Clergé de l'Eplife de S. Afre ; leur diftri- donnée contre les Sarrafns l’an 983: Ph cet #1 
buoit la chair d’un Agneau , & des morceaux mort l'Empereur Othon IL. voulut donné as 
de lard qui avoient été benis à la Mefle , & Evêché à Werenharius , que S. Ulric ao pt 
des traitoit magnifiquerhent. Il eft auf remer- figné pour fon Succefleur : mais celui-ci À Lui- 
qué qu’il faifoit la vifite de fon Diocefe tous refufé, Eutichus Comte d’Alrorf, fut élue eù 
les quatreans , pour inftruire les peuples , ad. tolphe qui lui fucceda l'an 988. fit un Le ci ke 
: Mminfftrer le Saerement de Confirmation , &ré. Rome, pour demander au Pape Jean ns 
former fon Clergé. Je pañfe fous filence quanti- | Canonifation de S. Ulric , qu'il obtinl re 
té de Miracles qui font rapportez dans cettelun Concile de Rome fur la leture d£ R Me 
| e 2 dans celles qui ont été écrites parGe-|& des Miracles de ce Saint, qui a PLUS ar 
| es Sr sr eye ts Te Uhic, & | l’Eglife par fa vie & par fes exemples A Le at 
Ls DASDELGE A * Mais je ne puis|fes écrits ; car il : i lui ps 
® omettre l’Hiftoire d’Adalberon , Neveu de mare vs EoqÈ En Rat oH? ur 
jui faint cer 11 l'avoir fait élever avec foin, | déja remarqué que quelques-uns le font Ang 
| pour être f me feu Abbaye , le deftinoit| du Difcours fur les devoirs desClercsr 2 ge 
sie Fe igeelieur ; & fe fervoit de lui! à Leon IV. & inferé dans la Lettre: net? ff 
Fri a es : = e il avoit à la Cour où| de Ratherius : ce qui femble fe con A utet 
une Oceie.  l'Our l’autorifer davantage, | parce qu’il répond aux demandes que fiques 
er pl Empereur, dans le dernier voyage qu'il|de fa Vie dit qu'il faifoir à fes clef eut 
Ome ; de trouver bon qu'il lui remit le|dans le PSE Le même si D 
£OuVernement entier des affai 8 0e pente ra peur He 
Gele ; & qu’il le deftinà ires de fon Dio- rapporte un Sermon de S. Ulric à 107 gi à 
nypiers fon fuccefleur. | fur les huit principaux Pechez 8 les j javoit 
Le #ugsbourg, fe ftnon|titudes : mais il y a apparence UE com 


Î 


# 


LE 
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MP MPofe , fur ce qu’il avoit entendu dire ordi- il receut enfin la couronne du Martyre. | 
ie Sie joient à ce Saint. L'on a encore publié le 3 Brunon Archevêque de Cologne, fils dé Henri Br1n0n 
au Ge pañfé en Allemagne une Lettre qui porte l’Oifeleur, & frere d'Othon le Grand, n’eit e #rchese. 
is de S.Uiric, adreffée au Pape Nicolas, pasundes moindres ornemens de l’Eglife d'Al. que de Ces 
À laquelle il confeille à ce Pape, pour éviter lemagne, foit pour fa fcience ; foit pour fa logne. 
de “ordres des Ecclefaftiques ; de leur per- pieté. Un Auteur de ce temps-là nous apprend 
5 ne e fe marier. Il eft parlé de cette Let-! qu’il fçavoit parfaitement le Grec & le Latin; 
©, NS une Addition de Berthoul Prêtre de qu il avoit 1ù tous les anciens Auteurs; qu’il 
aan te » à la Chronique de Herman Con- avoit une belle Bibliotheque ; qu’il avoit un 
tre l’on prétend qu'Æneas Silvius en foin tout particulier de fon Diocefe & de fon 
AI Mention dans fon Livre des Mœurs des Clergé ; qu'il retrancha toute la fuperfluité 
fur je 405» Où il dit que S. Ulric reprit le Pape dans les habits de fes Ecclefiaftiques | & les 
Ë €s Concubines. Mais il eft viñiblequecetre obligea de s’attacher à leur devoir : qu’il les 
$ Ue ft fuppofée ; parce que du temps de inftruifit par de frequentes Conferences, par 
1% Urric il ny a point eu de Pape qui portât des Exhortations réiterées , & par fon propre 
d ROM de Nicolas, ni de Saint Ulric Evêque exemple. Sixte de Sienne écrit qu’il a fait un 
té Ugsboure, du temps des Papes qui ontpor- Commentaire fur le Pentateuque, dont le Ma. 
SUN L'autorité de la Chronique eft de nufcrit eft dans la Bibliotheque des Domini- 
le de confequence, &c Æneas Silvius ne par- cains de Boulogne. On dit qu’il a fait la Vie: 
ia iftintement de cetre Lettre; maisdir de quelques Saints. Il fut élà Archevêque de- 
CQs ment que S. Uiric reprit le Pape fur les, Cologneen 953. & eft mort en 965. l'E 
ACubines : ce qui peut convenir à Jean XII.| La Vie de ce grand Archevêque a été écrite Roger 
a Que cet endroit ne fe trouve pas dans) par Roger, Moine de S. Pantaleon de Cologne, Moine de 
hi aus Manufcrits de’ l’Hiftoire de Silvius ,! qui la dédia à Folcmar fon fuccefleur, vers l'an S. P 4»: 
05 l'Edition de Rome. Mais quand il fe- 970. Elle eft rapportée par Surius à l’onziéme leon. 
cett Vrai que cet Auteur auroit fait allufion à d'Octobre: elle eftécriteaflezélegamment pour 
ÿ : faufle Lettre | cela prouveroit feulement ce temps. là. Re 
S le AVoit déja été fuppofée de fon temps, | On peut encore compter quantité de Prelats 
de L elle eft plus ancienne que les Conciles d'Allemagne illuftres en fcience & en pieté:, 
Un orne & de Conftance ; ce que je croy | Comme Henri Archevêque de Freves; Wolfang. 
up. ‘E DE peutpas revoquer en doute. | Evêque de Rarisbonne:; Sigifmond d’Halberftad, 
Bu, tey dalberon rédeceffeur de S. Ulric, eft Au: | & plufieurs autres que nous paflons fous filen- 
, dE € la Vie de S. Hariolphe , premier Ab é| ce; pournous arrêter particulierement à ceux qui 
IN Vangen. | | nous ont laiflé quelques Ouvrages. | 
LÉ ét dux Saints Adalberts non feulementont|  Rathbode ou Radbode, Allemand de nation; Red£odé- 
PAL ae l'Allemagne de leurs lumieres ; mais ils defcendu des Princesde Frife, fitfes Etudes fous Evéque 
LA Ban eUiE Porté celles de l'Evangile dans les Païs Nannon, ou Mannon, à la Cour de Charles d'Utrechts. 
1 ang Le premier aprés avoir prêché l’E- le Chauve, & de fon fils Louis, où ces Princes fai- 
Melle aux peuples qui habitent le long de la. foientenfeigner les — N fut él Evêque- 
Sr Ba tique ; travailla à la converfon des d'Utrecht l’an 899. Trithemedit qu'ilétoit fort 
M VOns fut fait le premier Archevêque de habile dans l’Ecriture Sainte; & qu’il n'étoit 
Re#lEbourg l’an 968. & mourut l’an 981. Le pas ignorant dans les Sciences prophanes: qu’il 
n vêque de Prague , prêcha l'Evangile avoit l’efprit fubil ; qu’il étoit eftimé pour fon: 
"Chemiens, aux Polonois & aux Hongrois. | éloquence ; tres-faint dans fa vie & dans fes: 
té Ci quitta fon Evêché , à caufe de l’ex-| mœurs; qu’il gouverna l’Eglife d'Utrecht peri- 
étanr reglement du Peuple de Boheme; & | dant dix-feptans; & qu'ilécrivit quelques Opuf- 
taf allé à Rome , il y embraffa la Vie Mo- | cules, entrautres un Livre des Lotanges es. 
db die, dans le Monaftere de S. Boniface. | Martin ,un Livrede celles de S. Boniface; la Vie: 
he Ÿ avoir paffé cinqans , il retourna en | de fainte Amalberge; un Livre d’Homelies Ex * 
Yine € & pafia de làen Hongrie, d’où il re-| de Sermons ; des Fleurs fur S. Willebrorde;, 
encor" feconde fois à Rome, & y demeura | un Office de la Tranflation de S. Martin, &e 
fé Cinq ans dans le même Monaftere. Il | plufeurs Hymnes en l'honneur des Saints : qu’il 
Cheya Core arraché par les inftances del’Ar-| eft enfin mort l'an 917. où plûtôt l'an 918 
Ge de Mayence , qui obligea le Pape! Unautre/Auteur, nommé Guillaume de Hede,, 
dep re V. de le renvoier : mais Boleflas Roi | luiattribuë encore quelques Poëfies,& une cour 
Lars Me ; lui aiant défendu l’entrée de fes |te Chronique. Surius lui attribué une Egloguer 
il s’en alla en Pruffe, & de là en Li- |rouchant S. Lebvin. Le Pere Mabillon 2 don- 
» 6; où aiant beaucoup fouffert pour la Foi, |né un difcours de cet Auteur fur la Vie de: 


fainte- 
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fainte Amalberge, & un autre fur celledefaint 
Willebrorde. 
Hilde- Hildebert ; frere de l'Empereur Conrad, 
Berre 4r- treiziéme Archevêque de Mayence , couron- 
chevèque na l’an 938. Ochonle Grand : mais aiant enfuite 
de Mayn- fomenté avec Richard, Evêque deStrasbourg , 
C£ la divifion entre Ochon & fon frere Henri, il 
fut relegué à Hambourg. On lui attribué quel- 
| ques Vies des Saints. 
Guillat- Guillaume, quinziéme Archevêque de Mayen- 
sr Ar- cé, Prince de Saxe, & fils d’Orhon le Grand, 
CENTRE fur élà Archevêque lan 954: & eft mort l’an 


se 958. Il a faicla Chronique des Archevêques fes 
: Prédeceffeurs. 
Bonnon BonnonouBivon, Abbé deCorbieen Saxe, 


Abbé de leurit fous le Regne d’Arnoul & de Louis 
Corbicen IV. Roïs de Germanie. Il avoit fait un Livre 


Saxe des A&tions memorables de fontemps, dont il 
eft parlé dans l’Hiftoire d'Adam de Breme, qui 
encite un paflagetouchantun Miracle de Saint 
Rembert. Nous n'avons prefentement aucune 
autreconnoiflance de cet Ouvrage. 

Waltram-  \Waltramne ou Waldramne, Evêque de Stras- 

ne Evè-  pourg, qui a afifté au Concile de Tribur de 

quete Van 895. &n’eft mort queverslangoÿ. acom- 
rue polé quelques Poëfies qui font dans le fecond 
8 ‘Tome des Antiquitez de Canifus. 

Salomon Salomon Evêque de Conftance, étoit à peu 

Evèque de PTÉS du mêmetemps; car il fut fait Evêque l’an 

Conftance, 891. & mourut l'an 919. Il a auffi fait quelques 

y oêmes adreflez à l’Evêque Dadon, qui font 
dansle premier Tome des mêmes Antiquitez de 
Canifius. Il avoir été Moine de Saint Gal, & 
.Chapelaïin du Roi Louïs. 

Ethon Rutharius Evêque de Strasbourg eut pour 

| 


Evèque de Succeffeur l’an 950. Uthon, neveude HenriIl. 


Stras-  Ducde Souabe. CetUrhon a écrit les Vies de 
bourg.  faint Arbogafte & We Amand. Il eft mort 
Pano75. laiant pourSuccefleur Eckembaud. 
Notger le …. 1 ÿ à eu plufieurs Notgers dans le dixiéme 
Be. Siéclede l’Eglife. Le premier & le plus celebre 


étoit de la Race des Carliens. On le étrnomma 
le petit Begue , à caufe de fa difficulté de par- 

Jer. 11 fut mis encore tout jeune dans le Mo- 

naftere de Saint Gal, où il étudia fous Marcel 
&fouslfon, avecRatperr& Tutilon. Cestrois 
Moines s’étantadonnez à! Etude des belles Let- 
tres, les firent fleurir dans l’Abbaïe de S. Gal, 
où ils faifoient entr’eux des Conferences : ils 
s’appliquoient particulierement aux Arts Libe- 
raux & à la Mufique, & leur principal emploi 
toit de faire des Profes. Notger en compofa 
plufeurs; l traduifit le Pfeautier en Allemand 
pour le Roi Arnulphe. Ii ficla viede Saint Gal 
en Vers ; écrivit un Traité fur les Lettres de 
V’Alphabet qui fervent au Chant, & quelques 
autres Ouvrages de cette nature : mais le prin- 
gipal eft fon Martyrologe donné par Canifus 


BLIOTHEQUE & 
dans le fixiéme Tome de fes AntiquiteZ. Lem | 
me nous a donné quelques-unes des Pro P | 
des Hymnes de cet Auteur; un Fragment € ta 
Vie de Saint Gal dans le AUTARILRES 
même Ouvrage, où l’on trouve au #: 
du Chant on nous venons de parler. Goldafte 


attribuë encore à Notger le Begue les deux * 
vres de l’'Hiftoire de Charlemagne adrefle® Vie. 
Charles le Chauve ; & écrits par un GES 
Anonyme de S.Gal ; & il femble qui 
couvre lui-même dans le Chapitre vingl: RÉ 41 
me du Livre fecond, où il dicqu’il eft bep on # 
fans dents. Le même remarque qwil 4 Mt | 
Manufcrit de la Vie de S. Gal, écrire €P 
me de Dialogue, qui porte le nom de 
On lui attribue encore la Vie de S. La 
raportée par Surius au 19. de Mars ; | je." 
Saint Remacle Evêque d'Utrechtraportée P Mid 
mêmeau 3. de Septémbre;& deux Livres be OR 
racles de ce Saint ; mais il eft incertain L 
Quvrages font de lui, & ils ne paroiffent 
de même file. Norger a paflé la plus ci 
partie de fa vie dans le neuviéme Siecles © 0 
mort l’an 912. au mois d'Avril. Son ares 
loge a été compofé vers la fin du neuVië®®"" 
cle, ou au commencement du dixiéme: | À 6 
Le iecond Notger n’a vêcu que dans € 
xiéme Siécle, & n’a été fait Abbéde Sain à 
quel’an. 973. Ileftmortl’an 981. Onn à 
Ouvrage de lui. s Pie 
ke troifiémeeft Notger & 
en 972. Il n’a point non plus laiffe 
à moins qu’on ne luiattribuë ces Vies dE 
dont nous venonsde parler. UE dichi 
Witichindeou Winduchinde ou Wincs de 
Moine du Monaftere de Corbie; Ordre à 
Benoïft, dansla Weftphalie,a fleuri fous ie 
ne des Othons I. & IL. Il a écrit rois 4 
de l'Hiftoire des Saxons, où il COM 
Aétions de Henry & d'Ochon I. & "font 
mort de celui-ci, c’eft-à-direàl'an 973" creut. 
dédiezàla Reine Mathilde, filie del ER j 
Othon, & ontété imprimez à Bafle En LSAIl 


Le 


)d 21e 
Pit à 


penies Hermite. Ces Ouvrages 9 iboni 


Pañion ne 
pt 
Denis Evêque & Martyr, & celle £ 


este: (La 
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Fu. pes dMertyr d'Efpagne , & fait quelques autres d’Angleterre , qu’il dit être dans des Manuf- ee 


Elles fur les Loüanges de la Sainte Vierge & | crits. ou om, 
one «qe 


ernte Anne , fur $. Gandolphe & quelques! Nous n’avons les Ates que de tres-peu ne. 


gures Saints. On lui attribuë aufi la Vie de [de Conciles d’Allémagne du dixiéme Siecle, 
Un ilbaud Evêque d’Eichftat, & celle de Saint quoiqu'il y ait lieu de croire qu’il s’y en eft 
one 0 premier Abbé de Heildesheim,rap-|tenu plufeurs. 
1 sa Par Surius ; par Canifius , & par le P.| Le premier, dont il nous refte quelque cho: Concile de 
ns bar illon. Cette Fille écrit mieux que la pluf |fe, eft le Concile tenu à Coblents l'an 922. par Coblentz 
4 " des Auteurs de fon cemps ; elle fçavoit le | ordre de Charles Roi de France , & de Henri de l'an 
Al TN & le Latin. Son Poëme de la Vie d’O- | Roi de Germanie. Il fut compofé de huit Pre: 222: 
1 < Foi té imprimé avec les Oeuvres de Wi-}lats : fçavoir de Herman Archevêque de Maïen- 

.  jainde à Francfort en 1621. & dans la Col-|ce , de Heriger Archevêque de Cologne, &de 


| Fe Per les Hongres auprés d’Augsbourg, paf- | Chapelles , d’en percevoir'tes Dixmes par leurs 
Qui © fon temps pour un homme tres-habile,| mains, pour lesemploier à dhgghofes profanes: 
À (avoit le Grec , le Latin & l’Hebreu ;|& ordonne que les Prêtres les r cevront, & les 
à de Do la Mufque. Il a écrit les Vies! emploieront à lentretien & au Luminaire des 
nu Sunt Nicolas & de Saint Blaife. Il a été Pauvres. +3 
ie qé Quatre ans Evêque. Le fixiéme foûmet les Moines à la Jurifdic- 
We ten Ÿ Autre Evêque d'Allemagne du même tion & au gouvernement de l’Evêque. 
LA n°» nous à donné la Vie de fainte Hu-| Le feptiéme condamne d’homicide celui qui 
Lu onde > rapportée par Surius au vingt-cin- vend un Chrétien. 
M R°e d’Aouft. Et un Anonyme a fait la) Le huitiéme défend à ceux qui donnent des 
à, Eygs ton de Ja Tranflation de S. Epiphane|biens à quelque Eglife , d’ôter les Dixmes que 
ul Mie de Pavie en Saxe. 4 | 
" fi: 11 Prevôt de l’Eglife de Mayence, & | auparavant. 
Là temps auparavant ceux-ci ( car il mourut l’an 932. nous font encore reftez > Avec Der 
Par @/0:) la Vie de fainte Lutrude rapportée Preface ; qui nous apprend qu’il avoit étéaf- de l'an 


4, € d’un ftyle different. 'rême ; jufqu’à la huitaine aprés Pâques. 
\ TS le même nan ou plutôt Ufon | Dans le troifiéme , il eft défendu de don- 
Vi, lle, Moine de Werthin , écrivit la Vie de ner affignation à ceux qui vont à ] ROUES CE 
À. proideer Evêque de Muniter. Elle a été im-) qui y font ; afin de ne les pas détourner de 
1,0 Lo ologne dans le Siecle paflé avec un leurs prieres. ; 

u même Auteur. On lui attribuë en-| Le quatriéme porte , que fi un Prêtre e 
Vie de Sainte Ide veuve , rapportée par | foupçonné de crime, & accufé devant fon Evé- 
AU Quatriéme de Septembre. Suffridus que ; il fera averti par trois fois , afin qu’il re- 


‘4 “qui à auff laiflé la Vie de S, Luce Roi connoifle fa faute; & en reçoive k punition, 
D De. pur. Pr ss sis 


I 
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Concile 
d’ Er ford 
de l'an. 
932. 


Concile 

d'Augs- 
bourg de 
Fan9s2. 


58 
s’ileft coupable ; ou qu’il prouve fon innocen- 
ce , en fe purgeant par fon ferment & par.ce- 
lui de fes Confreres. 

Le cinquiéme défendaux particuliers des’im- 
pofer des jeünes fans le confentement de leur 
Evêque , ou de fon Vicaire ; parce que :plu- 
fieurs le font plütôt pour deviner , :que-par de- 
votian. 

Nous avons parlé du Concile d’Ingelheim ; 
tenu l’an 948. quand nous avons traité de la 
conteftation d’Artaldus pour l’Archevêché de 
Rheims ; parce que ce fut:pour .cela:qu’il fut 
principälementaflemblé. 

L'an 952. l Empereur Ouhon L tint à Augs- 
bourg une Affemblée d'Evêques d'Allemagne, | 
de France & d'Italie , à laquelle l’Archevêque 
de Mayence :préfida ; & publia «onze Ca- | 
nons ; qui furent :approuvez par les autres | 
Prelats. 

Lepremierordonneque des Evêques, les Pré- 


tres, les Diacres, -& les Soûdiacres qui fe marie- | 


ront; feront dépofez , {uivantie Chapitre 25. du 
Concilede Carthage. ; 

Le fecond eft contre les Ecclefaftiques qui 
nourriflent des chiens & -des .oifeaux pour la 
chafle , & qui s’ÿ adonnent : «on les prive .de 
leurs fonétions tant qu’ils feront pofedez decet- 
te pañion. 

Le troifiéme ordonne la peine de dépofñtion 
contre les Evêques , les Prêtres:& .les Diacres 


‘Le fixiéme enjoint aux Evéquesd’avoir foin 
des Monafteres de leurs: Diocefes ; & de cor- 
riger-promptement les defordres-qu’ils-y-trou- 
veront. 

Le feptiéme & le huitiéme leur défendent 
d'empêcher les Clercs & les Chanoinefles d’em- 
‘braffer l’état Monaftique. 

Le-neuviéme défend aux Laïques de chaffer 
des:Eglifes ceux à qui les Evêques en ont com- 
re foin. j 

Le -dixiéme attribué à l’Evêque le droi 
“conndître de la diftribution Er core _— 

_ Et l’onziéme porte , que non feulement les 
Ævêques, les Prêtres , les Diacres & les Suûdia- 
“cres vivront dans le Celibat, mais auf que les 
“autres: Clercs ‘feront obligez de .vivre dans la 


continence , quand ils feront pary à 
] enus à u 
‘un peu avancé, - taf 


" 
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| cement de ce Siecle Edoüard , fur les 


CHAPITRE V.: | 
HISTOIRE DES EG LISÆES 


d'Angleterre. 


N J Ers la fin du neuviéme Siecle ; 
frede avoit rétabli les Etudes ; € 
rir les Sciences en Angleterre , en ÿ 2P Sça- 
Abbé Grimbalde , & :quelques autres 
vans de France. :Les Rois fes Succefleurs" e 
-vaillerent particulierement à la reforme ege 
Murs :& de Ja Difcipline. :Désle Per 01“ ' 
AOL MIE 
trances & lesmenaces duPape , qui fe pere 7 
de ce que.depuistfept ans tout:le pais 1e nc» 
fex étoit fans ÆEvêques , affembla un EqUE 
à Cantorbie , auquel Plegmond Ards ol 
de cette Ville préfida ; où l’on chof Puch 
fieurs perfonnes pour être Evêques dan ent 
Province:& dans quelques -autres 3 AU eydi 
-ordonnez -par :Plegmond aprés fon ren mpie sé 
Rome , où il alla exprés, pour rendre © n$ Je de 
au Pape de .ce qui avoit iéré refolu 
-Concile; &pour j’appaifer. :Le:Fape epe 


& 
ve 
1 
é 


oil i 
ee 


A . » ; , 
Ce même :Roi publia l'an 906: dé 1167 
contre les perturbateurs du ;repos. de wil C9 nul 
contre les Apoñtats de la Religion »  Gaftidu® dl 
damne à la mort ; contre les ECCIe fes 
Voleurs ou Fornicateurs ; contre les 
contre ceux qui ne paient : pas les 
= Ë ; æ 
qui n’obfervent pas le Dimanche »*%@rcil 
. An ‘es 0 
tiquent pas les jcûnes ; & contre cond 
& les femmes de mauvaife vie ; qu? ans | 
donne” e,coP 
rfonnt5 "on 
10 BE 


ec 
êure ‘ 


| 


| pis, 


ne à différentes peines. Il or 
Edit , que l’on permerte aux pert9F 
damnées à mort:pour crime capital; 
feffer leurs pechez en fecret à-un 4 1, 
à celles qui ont été mutilées de quelq#" jours s, 
bres-pour crime , & qui:furvivent Ta con 
de fe faire penfer , :& de recevoir, po 
lation ,-aprés en avoir demandé P* 
à l'Evêque. 4 an 76 
Ethelftan qui fucceda à Edoüard = je CM AD 
fit auffi des Loix fur:les matieres Tr | 
ques ; par Le confeil des Prelats) Lee # 


3 
TE & 
Das ue habiles gens de fon Roïaume ; par lef- 
ME cell Ordoünnaque toutes les Terres, 6e mê- 
He de fon Domaine , paieroient les Dix- 
biens ge" J0i8nit à tous ceux qui tenoient fes 
Éfendi aire certaines charitez aux pauvres ; 
$. les violences qu’on faifoit aux Epgli- 
Ma demna de nouveau les Sorciers & 


iétrices à la prifon & à de groffes 
TECevoir 
5 par l 
Marche 


( 
les 
a 
a > répla de quelle maniere on devoit 
l preuve de l'innocence d’un accu- 
au ou par le feu ; défendit detenir des 
bin 2) ou de vendre & d’acheter les joursde 
ftpultor. ge déclara qu'on devoit priver de la 
 léigmi € les Parjures &cles Faux-témoins. Il 
_ Ev à ces Loix diverfes Inftruétions pour les 
Monafs? &recommanda que l’on dit dans les 
mn tous les Vendredis cinquante Pfeau- 

lui, 
ne” cequ’il y a de plus particulier dans ces 
Von Se qui régarde la juftifcation ou la con- 
feu, = Un accufé ; par l'épreuve de l’eau ou du 
& de qu'il appelle Ordalion : & que la manic- 
us Pratiquer y eft expliquée en détail , 


PAC Ste <TOIOns qu’il ne fera pas inutile d’en met. 


_ Rs ile Tradu@ion. Si quelqu'un offre d 
ET pe aduétion. Si quelqu’un offre de 
Rob: pra ir par l’Ordalion ; c’eft-à-dire, par l’é- 


yes ve du feu ou de l’eau , qu’il vienne trou- 
“ le Prêtre trois jours avant que de le faire, 
eg. Cnira à la maniere accoûütumée : & 
dy Pendant ces trois jours il ne mange que 
wten PAIN > du fel , ou des legumes ; qu’il en- 
| OR tous les jours la Mefle ; qu’il aille à 
de Soit ts > &t qu’il communie le jour qu’il 
»de. übir Pépreuve. Si c’eft celle de l’eau froi- 
L. mie 2° 0n l’enfonce avec une corde d’une de- 
Dal CRE > au deffous de la furface de l’eau. Si 
UE Célle du fer chaud, qu’on l’envelope dans 
rép. > & qu’on l’y laïffe trois jours fans y 
la à Le Si c’eft celle de l’eau chaude, qu’on 
Slnte © Chauffer jufqu’à ce qu’elle foit boüil- 
Sr,” & qu'on fafle tremper la main ou le 
| + accufé ; & que dans toutes ces épreu- 
eg Accufé & l’Accufateur jeënent tous 
| pre.” & faffent venir douze témoins , qui 
Nue Le ferment avec eux , & qu’on jette fur 
un Loix Eau benite. Il ÿ à deux Editions de 
Un Lun “er re plus ample ; & Pautre qui en 
é. 
Pour Roi Edmond n’eut pas moins de zele 
NC R Dicipline de PEglife que fon Prédecef- 
“np "Cftan. Il tint Pan 944. le troifiéme de 
à ne ; le jour mêrie dé Piques , une 
Quels Sd Prélats & de Seigneurs , dans la- 
Paie! ft des Loir für la chafteté , fur le 
Sontre At des Dixmes & du denier d’autnône ; 
és à po* ui violeroient les Vierges confa- 
Qi feras > Contre les parjurés & contre ceux 
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s profanes. Ces Eoix temps aprés une partie il s'étant 
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59 
portent les peines Ecclefaftiques dont ils doi- eAffem: 
vent être punis 


fepulture ; & l’excommunication. Il y eftfiafhque 


enjoint aux Evêques de reparer leurs Eglifes/owsleRoi 
à leurs dépens , & d’avertir le Prince pour Edmond. 


les reparations des autres , & pour leurs Or- 
nemens. Il ft auffi des Loix fur la punition 
des homicides & fur les Solemnitez des Maria- 
ges. Cette Aflemblée fut tenuë fous Wulftan 
Archevêque d’York , & Odon Archevêque Odon 
de Cantorbie. 


glemens Ecclefiaftiques , en forme d’Avis ou Cañter- 
d’Inftruétions , par lefquels il recommande. P'e. 
1. Qu'on laiffe l’Eglife jouïr en paix de fes Pri- 
vileges & de fes immunitez ; & qu’on ne met- 
te aucun Impoft fur ce qui lui appartient. 2. Il 
avertit le Roï &c les Princes d’obeir aux Arche- 
vêques & aux Evêques ; d’être humbles , de 
n'opprimer perfonne ; de rendre la juftice à 
tout lemonde; de punir les crimes, & de nour- 
rir les Pauvres par leurs aumônes. 3. Il ordun- 
ne aux Evêques de mener une vie exemplaire ; 
de vifiter leurs Diocefes tous les ans une fois ; 
de dire hardiment la verité aux Rois & aux 
Princes ; de n’excommunier pérfonne fans rai- 
fon ; & de montrer à tous la voie du falur. 
4. I enjoint aux Prêtres de vivre auffi exem- 
plairement , & de porter des habits conformes 
à leur état. 5. Il donne le même avertiflement 
à tous les Clercs. 6. Il exhorteles Moines d’ac- 
complir leurs Vœux , & leur défend d’être va- 
gabons ; fe contentant de porter l'Habit de 
Moine fans en mener la vie. Il leur recom- 
mande le travail des mains , la lecture & la 
priere. 7. Il défend les Mariages inceftueux 
avec des Vierges confacrées à Dieu, ou des pa- 
rentes. 8. Il recommande la paix & l'union. 
9. Il ordonne l'obligation des Jeûnes folem- 
nels du Carême ;, des Quatre- Temps , du 
Mercredi & du Vendredi , & la celebration 
dès Dimanches & des Fêtes. Enfin il recom- 
mande le payement des Dixmes. 11 y a enco- 
re une Lettre Paftorale de cet Archevêque , 
adreffée à fes Suffragans ; rapportée par Guil- 
laume de Malmesbury. 

Edmond aiant été tué l’an 946. fon frere. 4ffem- 


Elrede s’empara du Trône. Nous n’avons point bléed'E- 
de Loix de ce Prince , mais feulement la vêgues à 


Chartre d’une Donation confiderable qu’il fit Londres 


au Monaftere de Croëlande , en confideration l'année 


de Turketule , qui avoit été autrefois Chance. °4$- 
lier duRoyaute , à qui il donna cette Abbaïe. 
Cela fut fait dans une Affemblée d'Evêques & 
de Seigneurs tenuë à Londres l’an 948. 

Aprés la mort d’Elrede arrivée lan 955. Eduïn 
fils d'Edmond fut reconnu Roi ; maïs quelque 


fou- 


: fçavoir , la privation de la BéeEccle- 


*Arche- 
Ce dernier fit vers le même temps des Re: vêgue de 


Affem- 
blée d'E- 
vèques à 
Londres 


en l’année 


948: 


S. Dunf- 
tan Ar- 

chevèque 
de Can- 

torbie. 


60 


loulevée , Edgar frere d’Eduïn , eut une partie 
du Roiaume ;, & fon frere étant mort, demeura 
feul en poffeffion de tout ce Roiaume. Ce Prin- 
ce encore plus Religieux que fes Prédecefleurs, 
rétablit entierement la pureté de la difcipline 
dans l’Eglife Anglicane , & y fit fleurir l’Etat 
Monaftique par les confeils deS. Dunftan, qu'on 
peut appeller le Reftaurateur de la Difciplineen 
Angjeterre. 

Ce Saint nâquiten Angleterre Pan 923. dansle 
Païs de Weftfex la premiereannée du Regned’E- 
thelftan. Il entra dans l'Etat Ecclefaftique étant 
encore fort jeune; & aprés avoir fait fes études, 
il vinc trouver Athelme Archevêque de Cantor- 
bie fon Oncle ;, qui le donna au Roi Ethelftan. | 
Aiant eu quelque difgrace à la Cour il fe retira 
auprés d’Elfegue Evêque de Winchefter , qui. 
lui confeilla d’embrafler l’Etat Monaftique ; il 


Je fit & demeura dans la retraite jufqu’au Re-| : 
gne d’Edmond ;, qu’il fut rappellé à la Cour | fes Prédeceffeurs pour la confervation des 


par ce Prince. Il n’y demeura pas long-temps 
fans s’attirer l’envie &t la haine de plufeurs per- 
fonnes, qui le mirent mal dans l’efprit du Prin- 
ce. Il fut donc obligé de fe retirer dans la {o- 
litude de Glantesbury où il demeura , quoiqu'il 
fût rétabli dans les bonnes graces du Roi Ed- 
mond ; qui le confidera toûjours beaucoup , 
donna de grands biensàfon Monaftere , & con- 
tinua de fe fervir de fes confeils, non feulement 
dans les affaires temporelles, mais encore dans 


celles de l’Eglife. Il ne fut pas moins confideré| E 


par le Roi Elrede qui le voulut faire Evêque de 
Winchefter ; mais Eduïn aiant été repris feve- 
rement de fes defordres par cet Abbé , le ban- 
nit & pilla fon Monaftere. Edgar le rappella 
auffi-tôt qu’il fut élevé fur le Trône , & le ft 
non feulement Evêque de Winchefter , mais 
lui donna encore l’Eglife de Londres à gou- 
verner. Enfin l’Archevêché de Cantorbie étant 
venu à vaquer l’an 961. par la mort d'Odon , 
Elffin Evêque de Winchefter qui avoit été def- 
tiné pour remplir cetre place , étant mort en 
pafant les Alpes pour aller à Rome querir le 
Pallium ; & Berthelin qui lui fut fubftitué , 
aiant renoncé à cet Archevêché ; peu de jours 
aprés Dunftan en fur pourvû , & alla à Rome 
recevoir le Pallum. À fon retour il s’appliqua 
entierement à la reforme du Clergé d’Angleter- 
re, & entreprit de chaffer tous ceux qui ne vou- 
droient pas embrafler la vie reguliere , & de 
mettre des Moines à leur place. 
Ce Saint eut pour Compagnons & pour imita- 
teurs de fon zele Ethelvolde Evêque de Win- 
chefter , & Ofwalde Evêque de Worchefter , 
qui établirent quantité de Monafteres > & tra- 
vaillerent fortement à 
déraciner les vices qui régnoient en Angleterre. 
Le premier mourut Pan 984. avant S, Dunftan. 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 


à aint 
malice de cette femme , Dunftan fut contre 


reformer le Clergé , &à| 4 


à AU A 
qui lui prédit fa mort prochaine; aufl-bien La 
l'Evêque de Rochefter dans une vifite que où- 
deux Évêques lui rendirent, & le dernierné ge 92 
rut qu’aprés cet Archevêque , fçavoir l'an ere L 
QuantàS. Dunftan il furvêcut au Roi Ecg ince 
l’an 975. & appuia le droit du jeune. “aa 
Edoüard contre les Prétentions dela Rentoie 
frite, feconde femme d'Edgar, qui vouloit nue 
pafler fon Roiaume à fon fils Ethelfrede 7 li 
Edoüard aiant été affaffiné trois ans aprés P#. eu } 

nf 25208 
de facrer ce dernier , & lui prédit les mao j. 
qui devoient arriver à l'Angleterre & à 18 im 
fon de ce jeune Roi en punition de fon pen ni: 
& de celui de fa Mere. EnfinS. Dunftan me 
rut en 988. chargé d’années & de merite pr 

Ce fut de fon temps & apparemmen pjia 1 

fon Canal que le Roi Edgar lan 967: sr e 
non feulement des Loix femblables à € biens 


: 7 
des Eglifes , pour le paiement des DH pe 
& du Denier de Saint Pierre, & pour FA en“ 
bration des Dimanches & des Fêtes ; DE ccle- 
core des Conftitutions qui regardent les F7 46e. 
fiaftiques , fur les mœurs & les devoirs y; 
Clercs , fur la celebration de la Meñfe > 
Confeffion & fur les Penitences que Dr. 0 
impofer pour les pechez. Ces Canoe 
comme une efpece de Rituel pour les 9 
On prétend qu’ils font de l'an 967: Que ie cé 
dgar ; mais cela ne paroïc pas tout-à"f 
tain ; & peut-être que c’eft un Ouvrage ba ft 
cent. Le difcours de ce Roi adreflé à 2 fe 
Archevëque de Cantorbie,& à Ofwalde &t 
volde Evêques de Worchefter & de Win€ ré 
eft beaueoup plus certain. Il y parle con & € 
deregiemens & les defordres du Clergé leur 40° 
horte fortement ces Evêques de joindre AN AMEN 
torité à la fienne pour les reprimer » &, “ 
obliger d’emploier les biens Ecclelaftiq pr 
foulagement des Pauvres , auquel ils 3 mé 
tinez. Er afin que cela fût executé » 1 & Jeuf 
ces trois Prelats pour y tenir la main? Gjercs 
donne pouvoir de chaffer des Eglifes les me 
qui vivent dans le defordre , & den 
d’autres à leur place. un Cr 

Enfuite de cet ordre S. Dunftan tint 1089 r 
cile general l’an 973. dans lequel il 10° EMA 
ñ : AT: es q af 

tous les Prêtres , Diacres & Soûdiacré at che” l' 

meneroient pas une vie chafte » ere où 
fez de leurs Eglifes ; & y fit prendre © à 
tion de les obliger d’embraffer la Vie #0 
& Monaftique ; ou de fe retirer : AT Lei 
quence, ces trois Evêques chafferento® ire 
part des Eglifes les anciens Clercs» li rent” 
es Moines à leur place , ou les O8" & 
prendre l’Habit Monaftique. que 


œ 
nt 


w 
Ce Fp 


Fe 


ci 
Ce ne fur pas feulemeng à l'égard 4° 


Fe _e S. Dunftan fit paroître fa fermeté & fon 
de, Prince * N épargna pas non plus les Rois & les 
dede. ? Car il reprit fortement le Roi Edgar, 
it à Fe qu'il avoit abufé d’une jeune fille , qu'il 
l: és fait fortir d’un Monaftere , & lui impofa 
rpénitence de {epc ans. Un Comte tres- 


ui : ; 
PuiQint aianc époufé une de fes parentes, il 


> 
«Com munia > & ne voulut jamais lever l’ex- 
Es Q Unication > quoique le Roi le lui eûtcom- 
Es € & 
es tablis P° > qui ordonnoit à S. Dunftan de le ré- 
Don die € Saint en aiant eu connoiffance, ré- 
demen” qu il obeïroit volontiers au comman- 
Mot t du Pape ; pourvû que cet homme eût 
pie "itable repentir de fa faute ; 
BE de re point qu’il demeurât dans 1 
DOTE il ans {e foûmettre à la difcipline de l’'E- 
M, 1 infulrât aux Prelats , & fe réjouit dans 


ki 


4 


Î Dore. Ce Comte enfin ébranlé par cette 
eté , & 

down: 

; Paren 


ie Con fe jetter aux pieds de S. Dunftan dans un 
TR 1Cile, nuds pieds, en habit de laine, tenant 
UM Sn Tes à la main , & pleurant fa faute, dont 
DRCT “nftan lui accorda le pardon, à la priere des 
“ques du Concile. 

we Reforme du Clergé ne fe püût executer 


‘à *avec 
FA ru b di 


leurs 
k 


ÿr 
RG 
A 


atente 
Vinc fe ? À 


CT $ par leurs prieres ; & par les promeffes 
MES firent de mener une vie plus reglée à Pa- 
rie. Mais comme on alloit refoudre qu’ils 
… past rétablis , à condition qu’ils vivroient 
me, BUlicrement, onentenditune voix, com- 
ol. Tant du Crucifix , qui prononça ces pa- 
Re Ten fera rien ; vous avez bien jugé , 
_ NS feriez mal de changer vôtre Fvgement. 
co ins aprés la mort d'Edgar , ces Clercs 
“ lens MENcerent leurs pourfuites , & emploie- 
… M; * violence & la force pour chafler les 
"és non feulement de leurs places ; mais 
Miss Monafteres nouvellement établis. 
*e ji Qb Dunftan foûtint toûjours fa Reforme, 
VW Bifta dans la plufpart des Eglifes & des 
… di, res d'Angleterre fous les Regnes d’E- 

& d’Ethelrede. 
ke Dunftan & S. Ethelvolde n’ont pas 
Pine En travaillé à la Reforme de la Difci- 
QU rép eGaitique en Angleterre, mais aufli 
… Ki, °’ifement des Etudes & des Sciences ; 
&es, U Eux-mêmes compufé quelques Ouvra- 
, A nouyel Auteur Anglois appellé Pit 


Lite 
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feus ; dit que S. Dunftan avoit fait des.Formu- Concilé de 
les de Benediétions Archiepifcopales , un petit Wäinchef- 
Traité fur la Regle de S. Benoit ; un Livre terde l'an 


que ce Comte eût obtenu un Bref | la foi de cet Au 


| 


61 


intitulé Regles de la Vie Monaftique ; quel- 975. 
ques Écrits contre les mauvais Prêtres ; un 
Traité de }’Euchariftie ; un Ecrit fur les Dix- 

| mes ; un Livre de la Philofophie occulte ; un 
Tracé pour l’Infiruétion du Ciergé , &iquel- 
ques Epitres. On ne peut pas être aflûré fur 
teur , fi S. Dunftan avoit côOm 
| pofé ces Ouvrages que l’on n’a plus : mais on 
trouve une Concorde ou une Regle de la Vie 
Monaftique , fous le nom d'Edgar , donnée au 
public par Rainerus, qui eft apparemment l’ou- 


mais qu'il ne | vrage de S. Dunftan , auffi bien que les autres 
ns fon péché, | Conftitutions de ce Prince : & l’on a une Let- 
tre de lui écrite à Vulfin Evêque de Wor- 


| 


chefter , que le Pere Mabillon a donnée fur un 
Manufcrit de Monfieur Faure , Docteur de la 


nt D touché de la crainte des châtimens | Faculté de Paris. La Vie de S. Dunftan a été 
1€U punit les Excommuniez ; quitta fa | écrite par Osberne , Chantre de l’Eglife de 
t penitence publique de fa faute, & | Cantorbie , Contemporain de ce Saint ; & fe 


trouve dans le cinquiéme Siecle Benedictin du 
Pere Mabillon. 


Si l’on en croit encore Pitfeus , S. Ethel- S. Ethei- 
volde avoit auffi compolfé plufeurs Opufcu- voldeEve. 


les , dont il nous donne le Catalogue fui- gue de 


vant. Un Livre au Pape Jean XIV. du pou- Winchef- 


voir qu'ont les Evêques fur leurs Prêtres ; un #7: 
Traité contre les Prêtres fornicateurs & con- 
tre leurs Concubines ; un Livre des Abbez 
de Lindisfarne ; un Traité des Rois , des 
Roiïaumes & des Evêchez d'Angleterre ; un 
Livre d’'Hiftoire des Rois de la Grande Breta- 
gne ; une Relation de fes Vifites ; un Traité 
des Planetes & des Climats du monde. Le 
Traité des Abbez de Lindisfarne ; que cet 
Auteur attribué à S. Ethelvolde ; eft ap- 
paremment la Piece en Vers d’'Ethelvulfe , 
Moine de cette Abbaye. Les autres Ouvrages 
ne font plus , & n’ont peut-être jamais été que 
dans l’imagination de Pitfeus. 

Les Auteurs ne conviennent pas du Succef- 
feur immediat de S. Dunftan dans l’Archevé- 
ché de Cantorbie : Quelques-uns lui donnent 


un nommé Sirice ; & d’autres Alfric ou Aelfric. e Alfric ow 


Quoi qu’il en foit ; il eft certain que ce dernier <Aéffric- 
étoit Archevêque de Cantoïbie au commence-<#rcheve- 
ment du Siecle fuivant ; puifqu’il a figné en 94° de 
cette qualité à un Privilege du Roi Ethelrede, 207- 
Il avoit été difciple de S. Éthelvolde ;, fon Suc- ”“* 
cefleur dans le Monaftere d’Abbandon ; enfuite 
fait Abbé de Malmesbury par le Roi Edgar ; 
Evêque de quelque Eglife d'Angleterre , dont 
les Auteurs ne conviennent pas entr’eux ; &c il 
fut fait enfin Archevêque de Cantorbie, & gou- 
verna cette Eglife jufques vers l’an 1006. Cet 
Archevêque fut de fon temps en grande repu- 

H 3 tauQn 
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se tation d’habilété dans la Grammaire & dans 
eArcheye. V2 Theolopie. Il fut furnommé lé Griminai- 
que de rien : L’on fit traduire fés Sérmons en Langue! 
Cantor. 9SAXONE ; pour les fairé lire publiquement dans 


enter 


CHAPITRE VI 


bie. les Eplifes ; & fes Lettres furent inferéés dans | U ES 
les Livres Synodiques de lEglifé Anplicane.| OBSERVATIONS ECCLESIASTI a b 
LesvAuteurs d'Angleterre nous afiürent que  Jur le dixiére Sicile. 1 4 


: : ‘ L EE ee sp 4 éco He 

Ouvrages de cet Archevêque , écrits en IL n’y a point éu dans le dixiéme se El 
PÉgüfe de Controverfes fur les dogm grce les Dog 

Foy ; ou fur dés points de Théologie » P° DC TE 


Es ibliothequés font pléines d’un grand nom- 


angue Saxone;, & ils nous en ont donné de-| f 
puis peu quelques-uns traduits én Latin : fça- Ga en 
voir une Homelie Pafchalé du Corps & du Sangiqu’il n’y a point éu d’Herétiques ni 0 
de Jusus-CHrisT, dans laquelle il parle à peu |qui aïent fubtilifé fur les matieres de Relg 
prés comme Ratramne; & deux Lettrés, l’une & approfondi nos Myfteres. Les gens que 
à Vulfin Evêque de Salisbury ; &c l’autre à|fe contentoient de croire Gmplement Eige 
Wuiftan Archevêque d’Yorck, furle même fu-|lEglife énfeignoir ; & les méchäns 5 ao at A à 
jet, qui ont été imprimées à Londres én 1566. |noïent aux vices grofliers qui contentoie®" LME 
1623. & 1638. L’on a dans les Conciles une paffions brutales ; plütôt RAA ph. 
Lettre Canonique d’Alfric, adréffée à Vifin,|prit, aufquels il n’y a guere que les pe? giéclé 

qui eft une efpece de Rituel pour les Prêtres.! habiles qui foient fujets. Ainfi dans ce dpi ‘4 
Les principaux T'raitez Manufcrits de cer Au- d’ignorance & de tenebres, P'Eglife Fute ME 
teur, compofez en Langue Saxone, font unel|du côté de la doëtrine, & n'eut qu'à dés 
Hiftoire del’Ancien & du Nouveau Teftament,!dier aux déreglemens de la difcipline Va 
jufqu’à la prife de Jerufalem; un Livre Péni-|mœurs. > # quel 2° 
tenciel; quatre-vingt Sermons; une Lettrefur| {I fé trouva neanmoïns en Angleter à Pain 
la vie des Moines; une autre contre le Maria-/ques Cleres qui voulurent foûrenir que demel” 
ge des Clercs; une Chronique Saxone de PE- |& le Vin que l’on met fur l’Autel 5 même if 
glife de Cantorbie; quelques Vies des Säints, & |roient aprés leur Confecration dans ea du 
des Verfions de quelques Ouvrages Latins; en-[nature, &e qu’ils n’étoiént que la NAN 
_., , trautres des Dialogues deS. Grégoire. Corps & du Sang de Jesus: CHRI° Con 
Fridegode Quelquetemps auparavant Fridegode, Moine |non pas fon vrai Corps & fon cel 


Fine 4 du Monaftere de S. Sauveur à Cantorbie, écri-|Archevéquede Cantorbie, vou 


Veur à FA a ide +3 = à &en 
S. Wilfride & de S.Oüen Archevêque d’Yorck. |celébroit la Mefé folemnellement , 
Fe La premiere a été donnée par le P. Mabil-|ce de beaucoup de peuple, qu’il fift paro? 


Lanfride Vers le même temps Lanfride , Moine de|C’éft ainfi qu'Osberne, Auteur conter Le 
= Pr Winchefter, écrivit la Vie de S.Suitin , & les|rapporte la chofe dans la Vie de ce 17 


Voilà à peu prés tout ce qu’il y a de remar- 
quable fur l'Hiftoire Ecclefaftique d’Angleter- 
re du dixiéme Siecle, 7 je 


fois P'Autel 
prêcher ; & qu’étänt tout enyvré de l'E d 


enténdré parler un hômmé déja Dee forte” 

atherius Evêque de Verone , foutiér. 
ment la même vérité dans une de 7, 
Folcuin Abbé dé Lobés , parlant (of jagué 
dchariftique, dique c'eftla Table 


de. DES ÉCRE COR S'UE CCDESTASFIQUE S. £ 
LA SON Confume le facré Corps de Nôtre Sei. | facrer une Eglife malgré l’Ordinaire. Les Evé- Del. Au- 
Sneur. S Auteurs s'expriment de la même | ques d’Iralie m’éroient pas dans d’autres fenti. toritédes 
 Maniere que Pafchafe Ratbert : cependant cela mens, commeil paroît par la dépoñtion de Papes. 
me Due empêché quelques autres , qui ont vé-\| Jean XII. &S. Dunftan fit paroître en Angle- 
lle fin de ce même Siecle , de foûtenirle terre la même refolution, en refufant d’ab{fou- 
| nu de Ratramne , de fe fervir de fes expref | dre un homme, quoique le Pape le lui eût or- 
EL | de combattre celles de Pafchafe. C’eft | donné : fermeté pareille à celle de Ratherius, 
pue font Ouvertement Alfric Archevêque de qui ne crüt pas devoir non plus obéir à un or- 
qui Pis > & Heriger Abbé de Lobes, guoi- | dre du Pape ; qui le dépoüilloit de la difpofi.- 
Asp attaquent pas la prefence réelle, com- |tion des biens Ecclefaftiques de fon Diocefe. 
SROus avons prouvé dans le Siecle préce- | Cependant on donnoit des titres magnifiques 
là tout ce qu’il y a de remarqua- |aux Papes , on reconnoifloit leur Primauté & 
"ns le dixiéme Siecle > touchant les Dog- | leur Jurifdiétion. Lis ne s’étoient point enco- 
_ fn? Ca Perreur des Antropomorphites, re- | re arrogé le droit d’ordonner les Evêques niles 
k koi Par Ratherius dans un de fes Sermons, -Métropolitains ; & Jean X. & Eftienne VIIL. 
le. Particuliere à quelques Clercs d’Iralie: & | reconnoiflent eux-mêmes que cela ne leur ap- 
Élreurs des Grecs dont parle lePape For- | partenoit pas : mais ils accordoient le Pallium 
à dans une de fes Lettres à Foulques, font | non feulement aux Archevêques , mais aufü à 
Qnciennes & non-pas de nouvelles Rerefes. | plufeurs Evêques ; ce que Foulques Archevé- 
| ue dans une Chronique de l’Abbaïe de | que de Rheims, reprend comme un abus, qui 
& '6S ; que Durand Abbé de ce Monaftere > |donnoit atteinte à l'Ordre Hierarchique. ‘Ils 
4 's l'an 953. refuta un certain Valfrede, qui | fouhaitoient que les Archevêques vinflent en 
Lu par BUOÏE que le corps & l’ame perifloient | perfonne à Rome pour demander le Pallium : 
he Mort: mais on ne fçait point fi cet-|ce qui fur pratiqué par les Archeyêques d’Al- 
re de peur Eur quelque cours ; & lon n’a rien | lemagne & d'Angleterre ; mais-non point par 
hi far OuVrage de Durand. Les conteftations | ceux de France. Les Papes érigeoient les nou- 
fai, + Validité ou invalidité des Ordinations | veaux Archevêchez,& Evéchez ; -& l’on a dans 
! Fa Par des Intrus , furencbien-tôt affou- | ce Siecle plulieurs exemples de ces fortes d’é- 
Re [Ruelques perfonnes voulurent que l’on | reétions ? comme Magdebourg , Mersbourg, 
+ de 


— EGP ENT RE 


Sent felon la remarque d’Auxilius ; le Saint | commeilarriva dans l'affaire d’Arnoul. Jean IX. 
füiens” ‘dela perfonne de ceux qui le remplif- | reconnoît que les-Papes peuvent fe tromper, 
Hu ? Ont-eu-autant de refpeët pour la digni- | &c que leurs Jugemens peuvent être reformez. 
des ts que d'horreur purs déreglemens | Ils devoient être élûs par les Evêques d’Iralie, 
ti tes :‘&x dans cet efprit ils ont obéi aux | par le Clergé êt par Je:Peuple de Rome , du 
lepit latfonnables.& aux Ordonnances juftes & | confentementde l'Empereur, :& en prefence de 
& ques > émanées de l'autorité du S.-Siege, | fes Députez , ainf qu'il.eft ordonné dans le ” 
qu 
At r : 
ue Es Canons. C’eft cé que l’on peut voir droit, & l'élection des Papes dépendit de ces 
dns la conduite des Evêques d’Allemagne, & Empereurs..  Oétavien fut le premier des Papes 


+ 2" je — fé 


Le RTE NT NÉ EN ENT 


Fons d 
| Dan Moravie au préjudice de leurs droits. goire V. & par Silveftre El. Les, Papes .n’é- 
EM C. Celle des Evêques de France, aflemblez toient pas encore Souverains dans Rome. Au 
_ ke n°ncile de Rheims > Contre Arnoul ; dans commencementduSiecle lesRomains jouirent 
| Ce nCOUrs que l’Evêque d’Orleans tint dans d’une apparence deliberté, fous la domination 
tn qe nCile , -& dans le Jugement qu’ils porte d'Alberic. Orhon & fes Succeffeurs furent enfui- 
SE % l'entreprife du Legat, qui voulut con- | te Souverains de Rome, en qualitéd'Emper nr À 


Papes, 


Divers 


Points de & dansla plufpartles principaux Reglemens ont 
Diféipline. été touchant les Dixmes; contre les Raviffeurs 
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De l'eAu- fe firent prêter ferment de fidelité par les Ro- 
toritédes mains, & traiterent comme rebelles ceux qui 


fe revolterent contre eux: mais les Papes 
avoient le Domaine de quantité de Villes d’Ita- 
lie, qui leur avoit été accordé par Pepin , & 
qui leur fur confirmé par les Ochons. Les Au- 
teurs de ce temps là, comme Ratherius, Abbon, 


Gerbert, & quelques autres , fe plaignent fort 


de ce qu’on faifoit à Rome, fous quelques 
Papes, un trafic honteux des chofes les plus fain- 
tes, & qu’on y obtenoit tout ce qu’on vouloit 
pour de Pargent. Nous lifons que les Papes ont 
accordé des Induigences à ceux qui venoient à 
Rome, & ileft rapporté dans la Vie de Saint 
Uiric que le Papele renvoia comblé d’Indulgen- 
ces. 

Is'eft tenu peu de Conciles dans ce Siécle , 


des biens d’Eglife; contre les Ciercs concubi- 
maires, & contre les Mariages entre parens: 
on étendoit les degrez de parenté dans lefquels 
ilétoit défendu de contraéter mariage, jufqu’au 
feptiéme , & l’affinité fpirituelle avoit lieu tant 
en Orient qu'en Occident : on feparoit fans 
mifericorde ceux qui s’étoient mariezaiant ces 
empêchemens; & on n’accordoit pas méme dif- 
penfeaux Rois & aux Princes,comme l'affaire du 
Roi Robert & celle de l'Empereur Nicephore 
Phocaslefontaflez voir: Les quatriémes Nôces 
furent abfolument défenduës en Orient, & non 
pas en Occident. Les Evêques étoientélüspar le 
Clergé & par le Peuple ; maisles Princes ne 
vouloient pas que cette élection fe fift fans leur 
confencement. Les Inveftitures des Archevêchez 
&x des Evêchez furent accordées à Orhon I. par 
le Pape Leon VII. & elles fe donnoient par 
P'Anneau & par le Bâton. Les Tranflations des 
Evêques devinrent affez frequentes , & l’on 
commença à donner des Coadjuteurs aux Evé- 
ques , avec affürance de leur fucceder : ainf 
Uthon Evêque de Strasbourg eut pour Coadju- 
teur Archembaud; mais cette pratique fut con- 
damnée par les Evêques d'Allemagne à l’égard 
d’Adalberon, que Saint Ulric fon Oncle avoit 
choifi pour fon Coadjuteur, & par Gregoire 
V.à l'égard de l'Evêque du Puy en Vellay , qui 
âvoit auf fait ordonner fon Neveu. Ce Sié- 
cle eft le ‘premier où l’on remarque que l’am- 
bition ait porté un Evêque à avoir plufeurs 
Evêchez, & où l’on trouve des Evêques ordon- 
nez à l’âge de dix-huit ans , comme Jean XI. 
Jean XIL. & lEvêque de Todi, & élûs fort 
jeunes, comme Hugues de Vermandois & Theo- 
philaëte Patriarche de Conftantinople. Plufieurs 
Evêques d'Italie & d’Allemagne obligerentieurs 
Chanoinesd’étrereguliers, & de vivre en com- 
aun : d’autres mirent des Moines dans leurs 


Cathedrales & leur donnerent même les ea D 


des Pife 


tez; & quelques-uns au contraire chafferen 
Moines déréglez pour mettreen leur place né 
ClercsSeculiers, commefir Ratherius dans f af 
des Eglifes de fon Diocele. Les biens Eccle me 
tiques étoient encore divifez en quatre par 
les Evêques en vouloient avoir admin es 
entiere ; mais dans quelques EpJlifes les Loient. 
avoient des biensparticuliers, dont ils VOU % a 
jouïr indépendamment de l’'Evêque. AE 
mort des Évêques , les biens de l’Eglife + ge 
qu’ils laifloient , étoient fouvent au PI A 
comme Ratherius , Atton , & plufieurs à le 
Pour remedier à cet abus 7 
Prince ou l’Evêque voifin enavoit la ge de 
Seigneurs vouloient mettre dans les Ep don” 
noit fouvent des Benefices à des per fon 
dignes , & on élevoit quelquefois . qui” 
lité ; abus que Ratherius & Atton déplor, ie 
L’ignorance étoit fi grande, que l’on 61974 


é LE + dan 
gé de fe contenter d’une fcience médiocre 5 


fe peut rapporter au neuviéme Siecle 5 P 


Liu 
donnan où- 


‘ons «4 
formules de Sermons & des ExhortatiOn” y 


rtef 


nes étoient fort déréglez , les Monalte en PE 
nez & occupez par des Laïques ; qui : cho 
noient la qualité d’Abbez. Depuis le 18 
furent remiles dans la Regle ; 08 ta 


gulier , avoit plufeurs Abbaïes; qu’il fa 
verner par des Co-Abbez ou Pro- 
Superieurs , à quoi l’on peur rappoft ps 
ne des Congregations. Plufieurs Moi” 

élevez à l’Épifcopat , & poffederent, oient 
tez dans les Eglifes Cathedrales. Is 7 ftere 
donnez Prêtres fous le titre de leur È 
La penitence publique étoit encore. , ‘à 
mais elle étoit aflez rarement pratiqdU® ‘fes fe 


Difcipline Canonique étoit énervée P Li Es 
demptions de penitences, qui goss ele 
en pratique. On s’étoit auff beauco'r, gb 


: ; a. Qne 5 voit 
de la rigueur & de l’aufterité du Jeun? "y? 


ifcoPAAL "00 


Ra 
Carhedrales à 


& 


lie J9 É" 


#4 
A 


de, à do: D 
i de ne téduit l'obligation de communier à qua- 
) Folie 98 par an. Ratherius défendit dans fon 
F che “le de celebrer. des Mariages les Diman- 
1 Conte Où en Carême , quoique la coûtume fût 
cute Nous trouvons dans ce Siécle-là le 
ch -6F exemple de la Benediction d’une Clo- 
$ get il n'eneft point parlé dans les Auteurs 
Se lcles précedens , qui ont traité ample- 
Mes Ceremonies. Le Pere Ménard allegue 
re, 4. Notes du Sacramentaire de S. Gregoi- 
Le *UX anciens Manufcrits qui prefcrivent les 
Pas pa i6s de cerre Benediction ; mais il n'eft 
k Se Qu'ils foient plus anciensque le dixiéme 
I pér de On commença aufi pour lors à reciter 
Port £ votion l'Office de la Vierge. Il eft rap- 
le d dans la Vie de Saint Ulric que ce Saint 
| tion dep LOU les jours ; & dans la continua- 
parlé S l'Hiftoire des Evêques de Verdun, ileft 
REA 1 un Clerc , que Berenger Evêque de cet- 
“dns PE > Parent d’Othon le Grand , rencontra 
1 Mid Eglife profterné par terre difant l'Office 
| füiva ‘irge. Pierre d’Amien dans le Siécle 
“Técit RE fait auffi mention de deux Clercs qui le 
dans pe nt tous les jours, & Urbain IL. ordonna 
_& 2€ Concile de Clermont qu’on le reciteroit 
Not On feroit l'Office de la Vierge le Samedi. 
_ dec Voions que les Conciles & les Evêques 
de MPs-là prononcerent desanathémeséter- 
toûjoue.2ft-à-dire des excommunications pour 
RTS fans efperance d’abfolution , contre 
qui Viffeurs des biens d’Eplife, & contreceux 
Mani oient maltraité des Écclefaftiques. La 
# Re !e de fe purger de quelque crime pour 
chan 4 ir fon innocence par l'épreuve de l’eau 
Char °U du fer , ou par le combat entre deux 
mêm PONS » étoit en ufage ; & on obligeoit 
Pin é les Ecclefiaftiques de donner un Cham- 
, ir, !y avoit de certains temps où l’on cef. 
acte d’hoftilité 3 ce qui s’appelloit la 

dv ; ” qe Dieu. 

7 nice À dans ce Siécle que lon trouve le pre- 
 ÉXEmple de la Canonization folemnelle 
Qui." "nt par un Pape. Ce Pape eft Jean XV. 
à jt Saint Ulric au rang des Saints l'an 995: 
nVoieere de Liutolphe Evêque d’Augsbourg. 
bite LA te quien fut dreflé : Jean Evêque Ser- 
Hyé Urdes Serviteurs de Dieu, à tousles Arche- 
»lem SS; Evêques & Abbez de France & d’Al- 
»Y apte 5. Salut & Benediction Apoftolique. 
Slt eu une Affemblée dans le Palais de 
»PB An le dernier de Janvier, Jean tres-faint 
Dj 2isavec les Evêques, & les Prêtres, les 
à Lino le Clergé debout, le Tres-Reverend 
METIE S 
Es & P 
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leur genereufe conftance avoit merité. 
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rez à propos. La Vie de ce Saint Evêque aiant Sert, 


été lûe 
| foit durant fa vie 


gneur , & qu’elle ferve à celebrer fes loüan-<e 
ges à perpetuité. Ceci eft fuivi d’un anathé- «€ 
me contre ceux qui feront quelque chofe contre 
ce Decret, & des fignatures du Pape, de cinq 
Evêques , & de neuf Cardinaux Prêtres , & de 
quelques Diacres. Voila la premiere Bulle fo- 
lemnelle de Canonization : car les exemples 
plus anciens qu’on rapportede la Canonizarion 
de S. Suitbert par Leon III. & celle de Saint 
Abbon Martyr par Adrien I. à la priere d'Offa 
Roi des Merciens ; vers la fin du huitiéme 
Siecle, ne font établis que fur des pieces fup- 
pofées : le nom même de Canonization en ce 
fens eft encore plus nouveau que le dixiéme 
Siecle, & ne fe trouve que dans la Bulle d’Ale. 
xandre III. pour la Canonization deS.Edoüard 
Roi d'Angleterre , de l’an 1161. dans celle de 
la Canonization de S. Thomas de Cantorbie , 
huit ans aprés : &c dans la Lettre d’UlricEvé- 
que de Conftance à Calixte II. par laquelle il 
lui demande la Canonization de l’Evêque Con- 
rad. Dans la primitive Eglife le nom de Saint 
étoit donné à tous les Chrétiens pendant leur 
vie; & même aprés leur mort ; quandils mou- 
roient dans la Communion de l’Eplife , aiant 
confervé l'innocence de leur Baptême : mais on 
honoroit particulierement ceux qui mouroient 
pour la Religion , appellez Martyrs de Jisus- 
CHRisT : l'évidence du fait & le témoignage 
des Fidelles leur faifoient rendre un ee que 
| ap- 


Pae Evêque d’Augsbourg s’étant levé a | cet honneur , & de diftinguer les faux Martyrs 
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Cawmi- qu’on püt celebrer leur memoire avec les au-| general ; & que cependant ils la font par Pau 

ation destres Martyrs. Opiat Mälevitain reprend Lucil- | torité de l’Eglife Romaine , avec le confëil des 

Saints. Je, de ce qu’elle baifoit tous les matins ; mê-| Evêques & des Archevêques qui fe trouvent 
me avant la Communion , la Relique d’un cer-| à Rome. 15 
tain Horame qu’on difoit être Martyr ; mais| Pendant ces deux Siecles les Metropolitain® 
qui n’étoit pas encore reconnu pour tel. On|& les Evêques ne furent pas privez du droit 
dit que le Pape Clement L. avoit établi fept| déclarer Saints des perfonnes mortes en tEPU* 
Diacres , & Fabien autant de Soûdiacres, pour | tion de Sainteté , & de faire lever leurs corps 
écrire les Aëtes des Martyrs ; mais ces faits | pour les expofer au culte des Fidéles * Ma 
n'étant établis que fur l'autorité de l’Auteur | Alexandre IL. fe referva le premier Ja CanonF 
du Livre Pontifical ; ne font pas de grande |zation des Saints , comme une caufe majeure? 
confideration : d’autant plus que nous appre- | & aprés lui Innocent III. s’attribua le M6. 
nons des Papes Gelafe & Gregoire , que l'Eglife i 


: ; a5 
: nn droit. Depuis ce temps-là nous ne lifons je 
Romaine ne faifoit pas grand cas de ces Actes, | que les Evêques aient canonifé folemnellem 
& fe contentoit d’avoir un Catalogue des 


A AE 
de nouveaux Saints, quoiqu'il yen ait quelques | 
Saints & des Martyrs qu’il falloit honorer. Les | uns qui aient été DRE par la VO xd 
Conciles. de Laodicée, de Carthage & d’Elvire, | peuple. | sroftie D: 
ordonnent que l’on aura foin de bien diftinguer |  C’eftauffi à ce Siecle que l’on rapportel In Je #4 
les vrais Martyrs d'avec les faux : & l’exem- |tutiondes fept Electeurs de l'Empire, fuivaf® jy! 
ple de S. Marin de Tours & de pluñeurs au- |fentiment commun des Auteurs d'Allemagl £ tel ie À 
tres Saints Evêques ; qui ont détourné les peu- | qui ont écrit depuis le Regne de Frederic IL IE PEN ï 
ples du culte fuperftitieux des faux Martyrs ,| quels prétendent que le Pape Gregoire ?‘ F RE 
fait aflez connoître qu'il appartenoit à tous les | l'Empereur Othon EE. déclarerent, du confenté 
Evêques de déclarer quels Martyrs on devoir | ment des Princes d Allemagne, que l’éle ion a. 
reconnoître & honorer publiquement. Aprés l'Empereur appartiendroit d’orénavant ais 
les Martyrs on a dans la fuite auffi honoré la |fept , fans que les autres y euffent part : Lun À it 
memoire des Vierges ; des Anachoretes ; des|cetie Epoque eft fort conteftée, & ne ft 
Evêques recommandables par leur fainteté ; &|ve établie ni fur aucun monument 4 of De 
enfin de ceux dont les vertus avoient éclaté | que, ni fur le témoignage d'aucun Auteuf cu ï 
pendant leur vie. On mettoit leurs nomsdans temporain. Quelques-uns , commé ordane? 
les Dyptiques qu’on recitoit à l’Autel ; & on |ont prétendu que dés le temps de Chase Heu 
les qualifioit du nom de Saints & de Bienheu- | gne, le droit d’élire PEmpereur avoit ap ot 
reux. Técy dyos Huspés. Chaque Eglife met-|aux fept Elcéteurs : & ce fentiment fern re” 
soit dans ce rang ceux qui lui avoient anoncé | être appuié de l’autorité d’Innocent II: qui ÿ 
la Religion ; fes Evêques & ceux qui avoient | connoît le pouvoir d’élire le Roi & l'EMP ] ap” 
vécu en grande reputation de fainteté. Enfui- dans les Princes de l'Empire , aufquels pr A 
te on fit des Calendriers , & puis des Martyro- |partient de droit , & fuivant l’ancienn€ ee 
loges des Saints de plufeurs Eglifes » qui fe ré-|me ; principalement parce que ce droit © F-Ae 10 
pandirent peu à peu dans les Eglifes d'Orient & | pouvoir leur eft venu du S. Siege Apoñtolid £ 10 
d'Occident. L'Eplfe Romaine fe fervit com-| en la perfonne de Charlemagne ; qui 4 fait Le Dr, 
me lesautres d’un de ces Martyrologesaffez fim- | fer l mpire des Grecs aux Allemanñf:, je EU 
ple ; fux lequel Adon fit le fien ; & elle adopta | doric Anihem rapporte cette Inftirution, l 
enfuite celui d Ufuard: Mais on ne voit point temps qui a fuivi la mort de FEmpereul " gé: 
qu be le dixiéme Siecle on ait fait de De- | II. & en fait Auteurs les Princes SALE fs 
nor É g ep . RU Pipe > Pour la Ca- | Onupbre foûtienr que ce nombre des En 
AB ERA *., tte coutume s’éta- | n’a été fixé au’aprés 1 re , 
Mn En en one Sie à où ant cs mel cures Pine AUS 
Evêque de Toul, Wolfing Évéquede Rene pre ee ces por frite 
furent canonifez par differens Pa es. D reurs : que cela m’étoit P oi 
Bien SA Papes. Dans le 2e au nombre de Sept : on ne CP, % 
Conrad FE me € rs par Pafchal I. point le nom d'Eleéeurs : que quoi Jeuf 
à redire de Conttance ; par Calixte IL. |ne fçache pas précifé le temps de jé 
Ts priere d'Ulric , Evêque du même lieu : Tadieuti rs P RE CIE \ r entre pan p 
ren Evêque de Grenoble, S. Sturme Abbé | 1250. & las OR QUI MP OR toutes Le “ie | 
e Fulde , & l'Empereur Henri premier De nee TAN Ge UIPREUS Green 
Eugene IL IL eft remarquabl : es > au temps du Pontificat © pate 
derniers Papes déclarent s î © que ces deux X. Ce qui a peut-être donné lieu 20 jAcat LAC 
fe doit faire reguli que la Canonization | des Auteurs de la rapporter au Pont chat ÿ 
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Pa des db Ntiquité des fept Electeurs, eft prefentement 


2ndonnée de rout le monde , étant conftant 
Bire Succeffeurs de Charlemagneonteul’Em- 
de, Le! droit de fuccefñon , & par l’éleétion 

| 'inces & des Seigneurs François » Âlle- 
fl, à À ltaliens. Aprés la mort de Louis IV. 
M d'Arnoul, le dernier de la Race de Charle- 
Lot > l'Italie fut ; comme nous avons dit, 
dep oie des Berengers , de Guy , de Lambert, 
dr 5> de Bofon , de Hugues, de Lothaire, 

Aoul, &c. dont quelques-uns affecterent 
Prendre le nom d’Empereur ; & de fe faire 


.… Mémecouronner. En Ailemagne Conrad, Hen- 


eme 
Bi, Oifeleur, & Othon, furentélûs Rois par les 
AGO Is & par les Saxoné , comme Luicprand 
*itichinde , Auteurs Contemporains le ra- 
RTS Le dernier fut auffi reconnu & cou- 
An Empereur , quand il fe fut rendu maître 


& ltalie : fon fils & fon petit fils eurent 


à j Empire par droit de fucceflion , & par lé- 


A des Princes, tant Saxons que François 
aliens. Ainf jufques-là lon ne peut pas 
que l’éleétion de l'Empereur ait été refer- 


& 


è e à De 
ne aux fept Electeurs. Pour fçavoir mainte- 


{es 


CR 
._& 


ge & cela s’eft fait fous Orhon III. par Gre. 
ie V. il n’y a qu’à rechercher de quelle ma- 
tee les Hiftoriens raportenc qu'ont été élûs 
dy: CCéfleurs ; fi c’eft par les fept Eleéteurs ; 

Idifféremment par tous les Princes d’Alle- 
L 80e. Othon de Frifingen raporte qu’aprés 
fur PTE d'Othon III. Henri Duc de Baviere , 

pal Empereur par tous les Seigneurs du 
Arte : Ab omnibus Regni Primoribus. Cet 

ur parle de la même maniere de l’éleétion 
ue grid > qui fucceda à Henri : mais rien 
d'é; I mieux voir à qui appartenoit le droit 
de LÉ l'Empereur , que ce qui arriva du temps 
Voul Mpereur Henri IV. quand Gregoire VII. 
tn ce" le dépoüiller de l'Empire , & fit élire 
Di. Place Rodolphe : car ce fut à tous les 
S, Comtes & Évêques de l’Empire d’Alle- 
Une A6 qu’il s’adrefla ; & Rodolphe fut élû par 
entr Patie des Princes autres que les Electeurs, 
bite lefquels on nomme les Evêques de Virts- 
Que & de Mets , & le Duc dé Carinthie. 
& pod Henri V. fit enfuite dépofer fon pere ; 
lee ft élire en fa place , cela fur fait par tous 
des 


Inc , . . . 
el ee d'Allemagne indifféremment , com 


P Abbe por par Othon de Frifingen & par 


M fperge. Lothaire Il. fut auf élû 
logeereur par les Princes de l’Empire , à la fol- 
tad is de l’Archevêque de Mayence. Con- 
tin." aiant d’abord été élû que par un pe- 
Ombre de Princes »; & Henri de Baviere ; 


i Quelques Princes Saxons traverfant fon élec- 


to 
h fall, Parce qu’ils n’y avoient pas été préfens ; 
Kyp,: 


tenir une Affemblée generale de tous 


» "nces, où les Saxons fe trouverent ; & | que plulieurs de ceux qui avoient droit CeRe 


67 
confentirent à fon élection. Aprés la mort de De l'Infii- 
Conrad, Frederic Barberouffe fut proclamé Em- tution des 
pereur dans une Afflemblée de tous les Princes /epr Elec- 
d'Allemagne; où fetrouverent mêmedes Barons ‘‘#rs de 
d'Italie. Enfin du temps du Pape Innocent LI. l'Empire. 
les Princes d'Allemagne s'étant divifez aprés la 


-mort d'Henri VI. les uns élûrent fon frere 


Orchon ; & les autres Philippe de Soüabe. Ils 
écrivirent de part & d’autre des Lettres au Pa- 
pe. Ceux qui avoient élû Othon; font l’Ar- 
chevêque de Cologne ; l’Evêque de Paderbor- 
ne; deux autres Evêques, & deux Abbez, le Duc 
de Lorraineë& de Brabant , Marquis du Saint 
Empire , & le Comte de Kuk ;, qui déclarent 
tous dans le corps de la Lettre , qu’ils ont élû 
Othon ; & le confirment en particulier dans 
leurs fignatures. Ceux du parti contraire font 
l’'Archevêque de Magdebourg , l’Archevêque de 
Treves , celui de Belançon ;, les Evêques de Ra- 
tisbonne, de Frifingen, d’Augsbourg, de Conf- 
tance ; d’Eichitat , de Wormes , de Spire, de 
Hildesheim ; de Brixen , le Chancelier de la 
Cour Imperiale , quatre Abbez ; le Roi deBo- 
heme , les Ducs de Saxe , de Baviere , d’Aûtri- 
che , de Moravie , le Marquis de Ruverfperg , 
& les autres grands Seigneurs d’Allemagne, qui 
déclarent tous qu’ils ont élû Philippe pour Em- 
pereur ; & que plufeurs autres Princes d’Alle- 
magne ont confenti par Lettres à fon élection. 
Cela prouve évidemment que l’éleétion des Em- 
pereurs n’étoit pas refervée aux fept Electeurs , 
mais qu’elle appartenoit à tous les Princes de 
l'Empire. Innocent [LL répondant à ces Lettres, 
dit que fon Legat n’a pù affifter à l’élection de‘ 
l'Empereur , ni en qualité d’Electeur , ni ent 
qualité de Juge : En qualité d’Eleéteur, parce 
que cela ne lui appartient point ; mais aux<€ 
Princes , à qui le pouvoir d’élire l'Empereur ‘c 
appartient de droit , & fuivant l’ancien ufage ; 
principalement parce qu’ils l’ont receu du S. ‘€ 
Siege, qui a transferé l’Empire Romain en lac 
perfonne de Charlemagne ; des Grecs aux 
Allemans. Ce font les paroles de ce Pape ,<£ 
dont on abufe ; quand on veut les entendre 
des fept Electeurs ; étant aflez vifible qu’il 
parle en cet endroit de tous les Princes de 
PEmpire , qui avoient été en pofleffion & en 
droit d’élire les Empereurs depuis le temps de 
Charlemagne : Que fon Legat n’avoit pas non 
plus agi comme Juge , puifqu'il n’avoit pas 
inftruit cette affaire contre Philippe , fuivant 
la forme Juridique , ni porté aucun Jugement 
fur la validité ou la nullité de l’éleétion : qu’il 
n’y a donc fait que la fonction de Dénoncia- 


|teur , en leur déclarant qu’il y avoit de linca- 


pacité d’être élû dans la perfonne du Duc , & 
u’il n’y en avoit point dans celle d'Ochon : 


Il 2 m: 
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faire la Ceremonie : 
été couronné à Aix la Chapelle, où ille devoit 
être ; & par l’Archevêque de Cologne , à 
qui cela appartenoit : Qu’ainf il nommoit & 
déclaroit Othon Empereur , & par un motif 
de juftice , & parce qu’il avoit droit de favo- 
rifer celui qu’il vouloit , quand les Suffrages 
des Electeurs étoient partagez : Que d’ailleurs 
Philippe Duc de Soüabe ;, avoient des empé- 
chemens legitimes , étant excommunié & par- 
jure , & de la Race des perfecuteurs de l’Eoli- 
fe. CetteRéponfe fuppofe que ceux qui avoient 
droit d’élire l'Empereur , dont parle ce Pape , 
ne font pas les fept Eleéteurs feulement ; mais 
auf tous les Princes & les Grands de Empire, 
dont une partie avoit él Othon , & le plus 
grand nombre Philippe de Soüabe. Mais aprés 
la mort de celui-ci, tous les Suffrages fe reuni- 
rent en faveur d’Orhon lan 1209. & l’année fui- 
vante Othon aiant été excommunié, les Princes 
d'Allemagne, fçavoir le Roide Boheme, le Duc 
d’Aûtriche , le Duc de Baviere , le Landgravede 
Thuringe, & plufeurs autres s’étant affemblez, 
élürent Empereur Frederic Roi de Sicile. Juf- 
qu'ici l’on ne trouve aucune mention des fept 
Electeurs. Le premier quien parleeït le Cardinal 
d'Oftie, qui vivoir dutemps d’Innocent1 V. dans 
fon Commentaire fur la Decretale d’Innocent 
IL. où il prétend que les Eleéteurs dontil eft parlé 


fept Elec- avoient perdu leur droit , en faifant leur élec- | Rhin , le Duc de Saxe , le Marquis de Bran NW 


bourg , & le Duc.de Boheme. Marchieu Par y 


faifant l’Hiftoire du Concile de Lion MC 
e 


Frederic, le Pape Innocent 1V. ordonna his 


fept Electeurs pañleroient dans une Ifle qe Élec= 1 1 


pour y élire un Empereur : mais ces ep deCo*. 
& les Ducs 


Cependant Martinus Polonus ;, Auteur du 
me temps ; nomme les fept Electeurs QU} fa” 
les trois premiers Chanceliers de l'Empire"; {5 
voir l’Archevêque de Mayence, Chancelief ee 
lemagne ; celui de Treves ; Chancelier des 7° 
les ; celui de Cologne, Chancelier dns 
Marquis de Brandebourg , Grand Chambe” le 
le Palatin du Rhin ; Grand-Maître d’HOte 7 
Ducde Saxe, Grand Ecuyer; le RoideBon®®, 
Grand Echançon. C’eft ce que dit crane re 
en parlant d'Orhon III. Ce qui a faite 


que c’étoit fous cet Empereur qu’ils avOln "ie à 


inftituez , quoi qu’il remarque que cen € 
depuis. Cette Hiftoire fait voir que € € 

fondement que l’on rapporte à Gregoire }: 
ticution des fept Electeurs, qui n’eft pas 7 Vaps 
coup prés fi ancienne : & qu’il y a bien . 
parence que ce n’eft que vers le Pontifica£ 5 de! 
nocent IV. que l’on a reduit les Eleétetl® 
l'Empereur au nombre de fept ; ein" 
vant tous les Princes & les Grands de l'EMP ec 
différemment pouvoient avoir part à 10 
tion , quoiqu’en difentles Canoniftes 2 
veaux Hiftoriens d'Allemagne. 
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900. ss L son le Philofophe, 
ESTIENNE VI.eft misen XVI. 
prifon , & étranglé vers la 


| fin de cette année. 
| 


RomaA1tn eft élû en fa 
place, 


gogue 

L'Italie eft en difpure 
tre Berenger & L se 
de Bofon. 


Tusoponrs Il. {ucce- 
de à Romain » & meurt au 
bout de 20. jours. 

Jsan IX, er mis en fa 
place. 


Incurfion des Hun 


1. MORE CSS 
ge. | ÉSTL | XVIIL. 
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Hongrois en Italie Y | 


par Berenger. 
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: ÉTIT XIX.. L 
993 | i | 4,008 


Vies : RES 


Lou's fils de Bofon 


“ ean , rés avoir cou- : ar Berenger qui « 
ronné ma : fe retire à | Em les se , &fe fe fair © k 
4 Ravenne, & reconnoît Lam- ronner Empereur. 
y bert pour Empereur. Dr EE 7 . LAMBERT lui 6 
| 2-2 te cette dignité & ss 
connu par le e Pape 
Italiens. 
590$ . XXI. 
Mort de jen IX. 
& Bsnoiîr IV. lui fucce- : 
| de. { à | 
: I. 161 
906. II. XXI 
Mort de Benoît IV. 
Leon V. eft mis en fa pla- 
Ace, chaffé 40. jours aprés, 
| &misen prifon par CHRis- 
TOPHLE , qui s’emparc du | | 
Siege. 
9e7. Chriftophle eft chaflé fept XXII. 
mois aprés par Serge créé 
res + temps de For- 


ps ] 


ras fe Hu | XXY. | | 7 fé 
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si Mort de Foulques Archevé- Mancion Evêque de Châlons. 
a <Rheims affafiné par lespens Waldramne Evêque de Stras- 
Di. te Baudoüin : Hervé lui bourg. 
V4 $ daus cet Archevéché. PRE Eee, ee 

j Aurelien Clerc de l'Evlife de 
| Rheims. 8 
| Gauthier Archevêque de Sens. 


| 
Ï 
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nt 


301, Nicolas Patriarche de Conf- | Salomon Evêque de Conftance. 


ta . 
perinople ef dépolé par ordre de _Bonnon, ou Bavon Abbé de Cor- 
bie en Saxe. | 


» POur n'avoir pas voulu ap- 


thymius e mis en fa place. 


EE — 


ît Jean fait réponfe à Hervé | Hetvé Atchevêque de Rheims. 


ver (on RAA mariage, &c | | 


reréque de Rheims fur la con- Adälberon Evêque d'Augsbourg. 


des Normans. 


203, Eftienne Abbé de Lobes eft | 


“donné Evêque de Liege. 
4 ñ ft { Contil | de Rome &deR | Hatton Archevêque de TER cer 
24. Argrin ngres e onciles de Rome & de Ravenne Re 
tab TE ip pen IX. | pour la memoire du Pape Formofe. | & Thcotrmar Métropolitain de Ba- 
Da rt eft reconnu Empereur | Concilé de Cantorbie fous le Roi | viere écrivent au Pape Jean IX. 
on Concile de Rome à l'exclu- | Edoüard, & Plemond Archevêque |  Eftienne Abbé de Lobes , & de- 
il conf Berenger » & encette qualité | de cette Ville. puis Evêque de Liege, 
l'on me les anciens Privileges de 
Raï ° d Rome dans le Concile de 

Ynne. 


Mort de Waldramne Evêque dé: 
Strasbourg. 


205, 


ni L | 
in e | Loix d'Edoüard Roi Les 
| [Ce 
| b 


a | 
og, ES EE 
à l Î 
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910. Fab à IV. LRU: Lambert cf tué en se 
Serge étant mort, ANas- | | fon. LES 
TASEEÏE mis = le S. Siege. Berenger refte feu 
de l'Italie & de Rome 
JILe Sr: IL XXWVIL. 
ss | Moït de l'Empereur Leon 
L arrivée le 11. de Juin. 
: Alexandre fon frere eft 
déclaré Tuteur de fon fils 5 
-[ CONSTANTIN Porphyrogen- if: 
nete, M: 
L A ; 
IL Se TE IL. D 1 Conrap cit lé ROUE 
Mort du Pape Anaftafe. Alexandre étant mort Ni- Germanie aprés la M9°: 
LanDon lui fuccede. colas Patriarche eft élû Tu- : Louïs 1Y. en 
Sur 1a fin de la même an- | teur du ; jeunc Empereur. { . L 6 È 
° [née JsAN X.cft él Pape \: } 4009 
par les intrigues de Theo- à 
dore, Ve, 
913. | DT e | III. I IL 0 
meme mme mme me me Lee ep eue ee Ne CE RAT Fo 
LT II. IV. =. JS 
Zoë mere de l'Empereur ee 7. 
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IX. 20 
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& Romain affocié à l'Empi- 
xe par Conftantin. 
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LEA de l’Abbaïe de 
13 uillaume Comte d'Au- 
ce & Puc d'Aquitaine. 


Radbode Evêque d'Utrecht. 


os L L1 
Lettres de Nicolas Patriarche de 


Conftantinople. 


sde Patriarche de Conf- 
le 
ne tante | 


Lit ymius 'Patriarche de Conf- 
Ople cft envoïé en exil où 


mort de Leon. 
lee Peu de temps aprés, 


ne a 


Mort de Notper le Bepuc. 
vè rêque de RCE » quitte 

£ épour être Archevêque de 
nue d'où il monte fur les. 


1 Mort de Radbode Evêque d’ ü- 
trecht. 


à 
à 


Il j Mort de salon Evêque de 
Conftance. 


Nicolas Patriarche de Conf- 


| Concile de Conftantinople fur | Odilon Moine de S, Medard de 
"Ople ft rérabli une feconde | les quatriémes nôces. 


Soiflons. 
T | Mort d’Eftienne Evêque de Lie- 
Nid nu Sites Partifans | | ge. Pas IE 
uthymius. ettres de e Simple en 
 &j: "farion Hide l *Evéché J faveur de Richer contre Hilduin. 
Au Entre Hilduin & Richer. 
‘ee où conteftation touchant à 
Abuse Ehé de Narbonne Er) | 


Ÿ a 1... | ess, | 24 
Va ———" 
RE | Concile de Trofy fous Hervé Ar- | | 


| | chevêque de Rheims. 
Tome VIII, , K |A 
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pis X. XII. 
| RostRT ne ‘al & ë 
Roi de France conere | Fe 


les le Simple. 


combat ; mais (on HP 
gues fit élire Roi de FE 
Raoul Roi de BourgoB 
Charles Lsapees A 
té & mis prifonni 
teau- Thierry. La Reine 
femme fe retire en À Anglet 
re avec fon fils Louis: 


| 
913. | res | | | 2e Robes en, 
Rte 
| ee 


VI. À # 


2 XI. XIV 
à | | Berenger eft tué. Ps 
Duc de Bourgogne °”. 
| | = re maître de l'Atalie 
LEUR | XIE | BE IL. 
œ is EVE VIIL 
Æ Conmendament sf ; 
de Hugues Comic 
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927: sa XV. | XVIL. ne 


928. XVI. XVII. 
| Jean eft mis en prifon 
par Guy frere de Hupuesoù 
É : | il meurt. 

ride L: Lion VE lui fuccede & 


meurt fix mois & quinze 


jours aprés. 


qe 


229. ESTiENNE VII fuccede 2 à XIX. k 
| Leon. | Mort de Charte ; 
ple le 7OM0R Réel 
939; + = + Xe 
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Mort d’ pe. ee su? # 
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fre Jegement de Jean X. enj Concile de Coblentz, Mort d'Hervé Archevêque de 
de Mr de Richer ordonné Evêque Rheims. 
He Par ce Pape, : 
Muin ,dépoé & excommu- 
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947: É IL. = XXXVIT, | XI. 
DR HEGA : SEPT 
< £ | #4 l Si . 344 Le 
a” ee. E £ à 2%: 

- se si | 3 pe # 5 : 
949. nt 1. XXXIX. ne on “XL, ” 

è g _ Mort de Lorhaire RO 


a » En —talie. 
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241. Hu ues eft ordonné Arche- 
Yèque de Rheims, Pa 


t 


dépofition d'Artolde Archevèque 
de Rheims , & l'Ordination de 
Hugues. 


Concile de Soiffons pour à 


G 


Fe Odon Abbé de Cluny va une 
Iléme fois à Rome pour être 


D. lateur de la paix entre les Prin- 
.  Ss d'Italie, | 


” Mort d'Odon Abbé de Cluny. 


en , 


nt Dépoftion de Triphon Pa- | Concile de Conftantinople. Hiftoire de l'Image de Nôtre- 
At Ale de Conftantinople & Or- | Goncile en Angleterre fous le | Seigneur envoïée au Roi Edgare» 
… “onde Theophilaéte, Roi Edmond. & autres Traitez de Conftantin 
D on Porphyrogennete. 


4 A Atton fait Evêque de a 
| 


… 6 Arrolde eft rétabli dans l’Ar- 

LR de Rheims. $ 

. tft d'Edmond Roi d’Angle- 
FOR de qui fon frere Elrede fucce- 


ns. | l : 

1 Fu Tetbaud Archidiacre de Soif- | Concile tenu proche la Riviere 

% Pa pitt ordonné Evêque d'Amiens | de Cher. 

Qi MpuesArchevêque de Rheims, | Concile de Verdun tenu au mois 
LS" ordonne aufiun autre pour | de Novembre. 
47 qui fait un procez porté 

N'ES Conciles. 

; ne 

Feu ke Ut Luitprand eftenvoïé en Am- | Concile tenu à Mouzon au mois. 
ARE < à Conftantinople. de Janvier. 

wide confirmé dans l’Arche- | - Concile d’Ingelheim du 7. Juin. 


EL ‘care: °° Rheims , 8 Hugues dé- | Autre Concile de Mouzon. 
gén 


4 Conci lus & excommunié dans le | Concile de Tréves pour Artolde. 
ed Tboclhe: | 


Re lheim. Concile de Londres {ous Elrede 

fe nd Fvéque de Soiffons fait {a- | Roi d’Angleterre, 

Con ‘On au Roi Louïs dans le Le- | 

4 Woir Oncile de Mouzon pour 

‘4 deRpereonné Hugues Archevêque 

Gone. > & demande pardon au | 

» eo. Tréves pour avoir fait 

| Ben dination. 

n_  Cnroje crus Moine de Rheims ef 

… Mons Pour rétablir la difeipline 

… y, fe dans le Monaftere de 

Dblitres, 

L 9 F Concile de Rome qui confirme 
celui d'Ingelheim en faveur d'Ar- 
tolde. 


, 4 
: No : « 
#5 
‘4e cAn: 
1 ‘ ° A 
À 
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es 
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Le 


ner Roi d'Italie avec fon H°® 


2 
pA 


| | Berenger fe fait cou 


Adalbert. 


XIV. Air” 
Adela'ïide veuve de Lot 
re appelle Othon:en Ja 


Y. 

Berenger & Adalbt! 
foumettent à Othon, 
rétablis dans le Ro 


| | E 
| 
| 


“Es 


953» _VIIL 
9 $4. | IX. XLIVY. 


XLII. 


XVI 

Louïs Roi E France 
le 15. d'Otobre , &%° 
| re fon fils lui fuccede: 


Mort d'Alberic qui 
maître de Rome. 


XIX: F 

Lothaire Roi de r 
donne les el 2) 
ogne & d'Aqui : 
Le le Blanc pas 
& Pere de Hugues” 1p 


LALPE F XLVI XX 


3 
Mort ee 
O£tavien fils d’Alberic 


al | XLV. 
Et du S. Siege , & 


cft nommé ps XII. 


958. | AV. | XLVIE + l XXII: ; 


95% …. | YV. XLIX. xx. . j 
: | | Hugues Caper déc ; Lo 
5 | ‘de France par le 
| qui lui donne 

tou, . 


encore ne 
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ra | | 
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250, Jugement du Pa 
pe Agapet Simeon Metaphrafte. 
Sa faveur de PU de-Lorch. “ Atton Evéque de Verceil. 
sÉnr e Evêque de Cremo- 
 Uihon Evêque de Strasbourg. 
‘Gerard Doyen de S, Medard de 
Soiffons. 
1508 Jean Cameniate. 
OS SRE D 7 mes SREIRSS © à 
Ts CRE Concile d'Augsbourg. SE Archevêque de 
\ ju “Fast Abbé de Caftres. 
Jean Moine de Cluny. 
Odon Archevêque de Cantor- 
bie: 
je) Bernerus Moine de S. Remy de 
Rheims. 
2 es frere de l'Empéreur Concile de S. Thierry. * | Branon Archevëquede Cologne. 
logne. ft fait Archevêque de Co- | 
Liggiherins eft fait Evêque de | 
he Gé Guillaume fils d'Othon le Guillaume Archeyèque de 
ne M et élù Archevéque de Mayence. 
\ Jence, : T 
Le wi : 
dE, Ratherius chaffé de l'Evé- 
Place. Liepe, & Baudry mis en fa 
à Mor d'Elrede Roi d'Angleterre 
% i Edoin fils d'Edmond fucce- 


? &ä celui-ci fon frere Edgar. 


ti dr de Theophilaéte Pa- S. Ulric Evêque d’Augsbourg. 
One de Conftanrinople ; un Edgar Roi d Angleterre. 


| J tu R pla RE Polieuéte eft mis 


» Tome VIII, î “ L : An 


82 “r° À BOL E CH R ON D L)0:G 1 QUE ue | é 
7 Ere | QT 4 reurs d'Orient. pereursd me. 
ee és | ne | | mt ; ce de France € d' Po" Et 


ue je mt 


S L'4 ; . 1 : À XXIV. 
26e: L Î Mort de Conftantin ; fon: 
: fils Romain lui fuccede. 
FE es I. 
: X, | “" XXWY. pi 
oéti Othon vient enltali» 
RARES Bcrenger abandonné fe 
re dans des F ortercffes. 
D RS ue ne ll 
VIII: A JIL, | XXVISe À 
A I Oo cHtrE dans À OP 
se { AE om [7 Àfarla.fin de l'année #2 
4 | couronné Empereur pa) 
U | | | XII. 
np a IV. | XXVIL 
| Jean XII. ps GE con- Romain meurt. 
“le tre Othon,, eft-dépofé dans NicEPHORE PHoOcAS | 
un Concile de Rome , &. | proclamé Empereur par l’ar- 
jus Leon VIIL, eft mis à fapla- | mée. no: 
Quelque temps aprés les | 
Romains fe foulevent con- 
| tre Othon ; mais il les re- ' 
| met à la raifon. : _ 
{: POSTE : AAA : ” ntieli 
9.64. “Éte : IL. JADE. 2 Var 
Aprés le dépare d' Dipes 
Leon VIII. eft chañlé 
Jean XII. rentre dans = 
me ; où il meurt le 14. de 
May. 
Les Romains mettent Bs- LEA 
: Noir ; qui fe it le V. cf | 
place. 
Othon revient à Rome , 
_E fait dépofer Benoît , & ré- 
tablit Leon. 
e L. = 1564 
#65. à QU A © es en exil à 
f Hambourg » & Leon VIII. 
à Rome. : 
Jean XIIL. ef élû Pape. 
du confencement de l'Empe- 
teur. 
I. 
tr Re Te TE pe ee ts ER 
96». I IK 


Jean eft chañlé par 1 


Romains , & rétabli 
Qrhoo. SR 


À 
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mis Affaires Ecclefiaftiques, 


960, 


de Rheims. 


Eteäion d'Odalric à cet Arche- 
é. 


| 

| 

: _ 961. Mort d'Artode Archevé- 
|  Yéch 


"ARE 
ï LE Ratherius eft rétabli dans 
RL Re de Verone , & tient un 
; ” « , 

Clerpé. pour l'inftruétion de fon 


Conciles, | Auteurs Ecclefiaftiques, 


Nicon prêche en Armenie, & 
compofe un Traité touchant la Re- 
ligion des Armeniens, - 

Thierri Archevêque de Tré- 


yves. 
Mort d'Atton Evêque de Ver- 
ceil. 


Mort d'Odon Archevêque de 
Cantorbie, 
S. Dunftan Archevêque de Can- 


torbie. 
rs arttniesnmennerereréetttetttreprett fente, 
itichinde Moine de Corbicei 


Saxe. 
Abbon Abbé de Fleury. 
Adfon Abbé de Luxeuïl, 


Concile tenu dans le Diocefe de | 
Meaux. | 


—————û——î 


963, 


Mes Rétabliffement du Pape Jean 
de L dans an Concile de Rome qui 
Lclate Leon VIIL. dépofé, & ex- 


Qulles 
î Rérabliffement de Leon VIII. 
$ un autre Concile de Rome. 

n Det de ce dernier Concile qui 
tr ide à l'Empereur les Invefti- 

ss, 


265, 


tenté pond qe enes ee memarmmmnnet 


pour Jean XII. 


Juin pour le rétabliflement de Leon 


Sommunié , & fes Ordinations | 
VAL, 


Concile de Rome tenu au mois 
d'Aouft contre Jean XII. 


Concile de Rome du 26. Fevrier 


, Concile de Rome du mois de 


| 
| 
| 


À Va nes + — 


Mort de Bernerus Moine de S, 
Remy de Rheims. 

Mort de Brunon Archevêque de 
Cologne, 


A Rathetius quitte fon Evê- 
te, Verone & fe retire en Frau- 


Mort de Flodoard Chanoine de 
Rheims. 


dé : "DA OLA cimR 0 N°0 L 06: r QUE" > 
va de l'Ere| : :. Pape | Empereurs d'Orient. | Empereurs : d' Oct : à 
vulgaire, | , | | | | Rois de France © pu a: 
de: | AL. Y. XXXL. Al 
SN | | Othon vient à Rome 
fait couronner (sas s 
| | | a | 
J68. | IV. RE | XXXIL 
| È | $ 3 3 ? “4 
963. Ver | VIL xxx | 
PS RS Phocas cf tué, | 
& Jsan Zsmiscss élevé à 
Î l'Empire. 
TS VI. XXXIV 
971. poser EE ME Ed HO | ve. 
= E 
972+ VII. ee ie 
Jean XIII. meurt le 6, de | 
Septembre. 
Donus lui fuccede, 
i meurt au bout de trois ae 
Benoît que l’on nomme 
_ [le VI. en comptant l’Antipa 
-pe Benoît pour le V.eft élevé | 
hs ke S. mue 
973. ré % IL 
Benoît eft “arrêté prifon- k TE Grand M 
nier REC Cincius, & étranglé 7. de May. } 
a le Château S. pute Son fils OTHON 1: 
| feul Empereür # 
BoN1r Ace s! | FRE à s RO 4 
" dec. s'empare dus. L VI L s à LE * 0 
Les Romains | : A 8 PET 
Benoît VIL ee À PRE 
; L L 


, Adalberon 


NT 
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10 Othon confirme la donation | Concile de Ravenne tenu vers les 

par de de l’Eolile de Rome faite | Fêtes de Pâques. | 

" py, PIN & Charlemagne. Concile de Conftantinople , où 

Stolde Archevêque de Salz- | l'Empereur propofe de déclarer | 


SCA ft dépofé & excommunié } Martyrs les Soldats tuez à la puer- 


€ Concile de Ravenne, & Fre- 


Se C re. 

‘4 re mis en fa place. Loix & Conftitutions d'Edgar | 

, Ma Feu de l’Archevêché de | Roi d'Angleterre. i 
dl «bourg dans le même Con- 


Fa Luitprand eft envoïé une Mort de Guillaume Archevêqu 
pee à Conftantinople. de Mayence, 
vêque Adalbert eft fair Arche- 
a de de Magdebourg aprés | 
© Converti les Sclavons. à 
en sion de l'Evêché de Caponë 


rchevêché. 


RE d'Odalric Archevèque de | | , 


MS ; qui a pour Succefleur 


A [l “i> 


ent en Archevêché. 


4 | 3 | Ere@tion de l'Evêéchéde Be- | | 


— ——————— - PR RE 
Mort de Polieucte Patriar- | Roger Moine de S. Pantaleon de 
€ Conftantinople. Bafile eft Cologne. 


Sn fa place. Mort de Thierri Archevéque de 
Tréves. 


pa L | 


che 
ä 


N D 
È È 


| dnntenri fuccede à S. Ujric 


- 


a Notger Moine de S, Gal cft 
Yêque de Liege. Marie par Adalberon Archevèque | Veronc. 
it de Rheims. 

Concile d'Ingelheim qui blâme 
la conduite d'Adalberon Neveu de 


S. Ulric. 


| ar 


Concile tenu au Mont-Sainte- | Mort de Ratherius Evêque de: 


à Concile general d'Angleterre fous | : Mortde S. Ulric Evéque d'Aups- 
 l'Evêéché d'Augsbourg. | $ Dunftan Archevêque de Cantor- | bourg. 
| ic. 
Re Se | | 
774 Rofwide Religieufe de Gamders- 


| Concile de Cantorbie fous S. 


| Danftau & le Roi Edgar. heim. 


p— 


Lz eAn- 


LA 
. 


d Tri 2%" Chr O N'6 É 6 éd vE 


” Papes, Empereurs d'Orient, reurs_ d'Occident , Le 
= de L . | = En de France € d'Italie. 
VIH. Ur 
Boniface = obligé de Jean Zemilces meurt le 4. 

s'enfuir à Conftaninople. | Decembre, & Basize & 
CoNsSTANTIN fils de l'Em 
pereur Romain , font mis 
fur le Trône. 

III. EN 
976 Bardas fe révolte contre ' À 
les deux Empereurs. 

PRE IV. Y 
— ere i IL. € € DE 
D D NT 
930. { VIL. | V. É VIIL. m 
| 1 | 
L smté Le 
981. | * VHL | VI. | | IX. 
| | | | | ; 5 
2 
932. | IX. ] ) VII. | n | = Evi: 
, > | VIIL. XI. 
983- Mort de FEmpereuf jee 
- IL. arrivée à Rome BON 
Î cembre ; fon fils OT 
Î | lui fuccede. D p 
oo re 
84. : XI. IX. L 
72 Mort de Benoît , le 10. de 
| Juiller. 12 
! Juan XIV. lui fuccede. | 
985. Bonifie rerienc à ie | 3 és 1 
met Jean XIV. prifo E Roi d 
dans le Château Se | M: fon id Ç 
il meurt. + meurt 4 
auffi 4 moisap ' 2 
JEAN XV. eft élevé fur le P pe 
Saint Siege. Il fe retire en 
Tofcane pour éviter la perfe- 
cution de Crefcentius , & eft 
| rappellé par Fa Romains, | i 
C# 
> t/ 
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> 


ee Bafile Patriarche de Conf- Concile de Rheims fous Adalbe- $. Ethelvolde Evêque de Win- 
nopleeft dépofé , & Antoine | ron Archevêque de cette Ville. chefter. . 

"te mis en fa place. Concile de Winchefter tenu au | Mort d'Uthon Evêque de Stras- 

dc Le d Edgar Roi d'Angleterre | commencement de l’aunée. bourg. 

Re nu fuccede. 

Ù aud fuccede à Sti 

Fée hé d'Exbsfrs Stigand dans | 


14 . Antoine Studie abdique vo- 
2 Corp Smenr le Siege Parriarchal de 

| ane PHnople , qui demeure va- 

"E Quatre années. 
à + 
…_ 977 Edoïard Roi d’ ’ 

_ i d'Angleterre 
1 inc » & Echelfrede loi fuc- | | %: 


DOM: : | | 
j  Adfon Abbé de Deuvres. 
Chilperie Moine de $. Gal écrit. 


| {on Traité du Calendrier. 
| 3 Fulcuin Abbé de Lobes. 


| Regnaud Evêque d'Eichftar. 
Na Mort d'Antoine Sradite. Oraifons Funebres d'Antoine Pa- 
g kg Chryfoberge eft élevé fur {triarche de Conftautinople pour 
% op P Patriarchal de Conftanti- Nicephore le Philofophe. 
3 arr de S. Adalbert premier At- | 
ne ie de Magdebourg. . | ie 
OMMACT TE FRE MES 
Î 


| 
| 
| 


‘à : Mort deS. Ethelvolde Evéque de 
| Winchefter. | 
A et on hs 
y, 


ne D 


D. * k An 
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986 l IL, Ad pa) . | HI. 
| Lothaire Roi de 
| meurt le 12, Mars. 
le Faineant {on fils lu 
| Ï cede. . 


liege: 
Mort de Louïs le Fain 
le22.de Juin. + 


XIL. ÿ | 


la fin du mois de Ma 
cré à Rheimsle4. de 


x 


couronner Roi fon His 
bert à Orleans le 1. de 
yier. ee 
Charles Duc de LOff# 
leur faic la guerre » 
avoir le Rojaume. 


| 
IY. | XNHI. 
| 


| Hugues Capet fait : 


GER. 
de 1 Y1 XY. | 
| ‘ | | 
nn 
991. VIL XVI. 
dE | Charles Duc de 
ne cft pris 


où il eft enferme ne 
Tour juiqu'à fa M°° 


XVII. . + 10 


992+ | VI. 


XL: 222 
Charles Duc de LR 6 


ne , le dernier 2 rifo 
y. j Carlienne , ME 
= | LÉ : à Orleans. 


994 X. | pra 
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‘à A VAFaires Ecclefi iafhiques, | Conciles, | Auteurs Ecclefiaftiques. 
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F Bechier Prêtre de Verdun. 


fois à Orleans pour le cou- - | vêque de Canrorbie, 
Pement du Roi Robert { Rat 


14 Affemblée des “3 AC UE nr 
L HP eft fait Evêque 
"4 Upsb ourg. | 

a A TEdten Archevêque de Concile de Charroux contre les 
à cims étant mort , Hugues Ca- Ufurpateurs des biens des Eglifes 


RE élire en fa place Arnoul | & des Pauvres. 


"€ Naturel de Charles Duc de |  Concilede Rheims. 
Mtaine, Concile de Senlis contre Adalger 
Clerc de l'Eglife de Rheims. 
[ ‘ Heriger Abbé de Lobes. 
“1 Mort de Fulcuin Abbé de Lo: 
bes 
Gerard Difciple de S. Ul- 
| ric. 


COR RE RE RER 


| Uffin Moine de Werthin. 
: Armoul Archevêque def Concile de Rheims. “Gerbert Archevêque de Rheims. 
HUE Un eft dépofé dans un Con-  Aimoin Moine de Fleury. 
eh ae pis Ville, & Gerbert mis Mort d’'Adfon Abbé de Deuvres, 
fra RS Place 
Concile de Rheims tenu par Ger- 
bert contre les Ufurpateurs des 


 . 
5 ” 


M 4, | | 
_ 


ES 
‘4 


LYAe 


& Tom VIII, Ah- 


f D: 


30 TABLE CHRONOLOGIQUE. 00 
< Années de l'Ere | Papes. .… Empereurs d'Orient, EE d' REA ES 20 
vulgaire. | Roïs de France © 


995$: | XI. 


+ 
| | 


X. 4 XIL 


| {on fils RoserT 1egl 


96. XXL XIII. » 
Li Jean XV. en au mois | Othon vient en ral 
de May. Hugues Capet ME 
BroNoN parent d'Othon é 
ef élù en fa place, & nom- | Othon eft couronn 
mé Grecotrs V. Crefcen- pereur à Rome paï # 
tius le chaffe , & fait élire- re V. 
Jean Evêque de Plaifance. 
Orhon vient à Rome , dé- 
poffede Jean, le traite d’une | 
maniere cruelle ,.& rétablit 
| Gregoire. 


997- 


| 
| H. XXI | XIV: | g 


998 IE 


CE 
Le | 
. | 


999» Mort de Gregoire V. le XXIV. 
18: de Fevrier. AE 
GerBsRT Archevèque de | 

| Ravenne lui fuccede (ous le 

| BEM de rs I. 
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pa œ un Jean Chryloberge Patriar- 4 Concile de Rome où $. nl Albert ; ou Olbert Abbé de 


a —— 


Es if Conftantinople étant mort , | fut canonifé. Gemblours. 

4 a » EL eft mis en fa place. Concile de Mouzon du 2. de Juin Adelbolde Evêque d'Utrechr. 
RAL che ol €ft rétabli dans l’Arche- S 

Pipe a deRhcims , & Gerbertobli- | Concile de Rheims. 
HAS {e retirer. Concile de S. Denis. 


0 + 996. —— 


pour Arnoul contre Gerbert. | 


ne cpar RUE de Plaifance érigée | | Jean Abbé deS, Arnoul de Mets, 
_ ten” XV.en Archevêché eft Letaldus Moine de S. Memin. 
mit à 

ve à l'Archevêché de Ra- Auteur de la vie de Sainte Hu- 
nr Nr Gregoire V. & l'Eglife| . negonde. : 

or Atferrat eft aufli foumile à Auteur de la Trauflation de $. 
Pape CYËché de Ravenne pat ce | Epiphane. 


Mi) 
Et: an Gerberteft fait Archevêque Concile de Ravenne tenu le 1. Wolftan Moine de Winchef- 
…_ MYEnne, May par Geïbert Archevêque de | ter. 


cette Ville. * Fridegode Moine de Cantor- 

; ie. 
Lanftide Moine de Winchef- 

er” 
Les Chantre de Cantor- 

ie. 


Mort de Nicon d’Armenie. 
Continuateurs de l'Hiftoire de 
Berthier. 
Nicephore le Philofophe. 
‘- Moïle Bar-Cepha. 
Othon Moine,de Fulde, 


Concile de Rome tenu au mois 
…  «r”& d’autres Evéques de Fran- | d'Oëtobre. 

… part fparez de la Communion |  Conftitution de l'Empereur 
HET È pe, pour avoir confenti & | Ochon III. publiée dans ce Conci- 
. axe Mariage du Roi Robert | le. 

SIN L Berthe 

[ENT 8 dignité de Siege Epifcopal eft 
TE le dans ie Concile de Rome à 
EUR ei d € de Mersbourg qui avoit été 
TR abs En Evêché fous Orhon I. & 
le détruit fus Ochon IL. 


de £ 998. | ñ A 
ne St @rcherbaud Archevèque de 


LEA 1$. 


a 


ñ Ne À 

ÿ N | A 0 EUTTE 

us Ds Liu dolphe eft fait Archev£- | Concile de Poitiers, Mort de Repnaud Evêque 
+8 € Tréves. | 


d'Eichftat, 
Odilon Abbé de Cluny. 
| | Hippolite le Thebain. 
: 


DURS ; M'2 TA: 


CH RO N O LO GTQUEM 


DES AUTEURS . 
ECCLESIASTIQUES 
DU DIXIEME SIECLE. 2 


ne ee cr 


us El à ; 
= RS nn, mem 1: 
Temps de La: Noms des Auteurs . leur pa: | Temps dans lequel ils ont fleuri. Temps de 
naiffance. trie 7° leurs emplois. | | mort, et 
ESTIENNE V. | Dex 
Pape» p. 30. Elü Pape l’an 885. Mort en di 
FORMOSE. 896% 
Pape, p.31. Elu l'an 89r. Mort € # 
FOULQUES | 14400 
Archevèque de Rhsins > p.29: Fait Archevêque en 882, Mort l'an? | 
€T Juivantes. é: 
MANCION | no 
Evêque de Châlons, p. 34. Fleurit vers la fin du IX, Siecle. . os 4 
WALTRAMNE, 5 
ou 
WALDRAMNE, UT 
Evèque de Strasbourg, p. 56. Fait Evêque en 895. Mort en 2528 


NOTGER LE BEGUE,. / cn SN 
Moine de S, Gal, p. 56. Fleurit à la fin du Siecleprécedent, Mot TRES 
êt au commencement de celui-ci. Ru 

. AURELIEN, nt 
Clerc de l'Eglife de:Rheims, p.45.  Fleurit vers l'an 900. 

GAUTIER PTS 

Archevêque de Sens, pe 4. Ordonné Archevêque en 887. Mot EP 4 ; 
___ SALOMON, pan 912% 
Evêque de Conftance, p. 56. Fait Evêque en 891. Moft: ) 
BONNON, ou BAYON, 


1Ècle, ) | 
! _ 


Dr. 
Dents de leur 
ART C7 leurs emplois. 
. HERVE’, 
Archevêque de Rheims ; p. T5. 
©" 34. | 


JEAN IX. 
Pape, p. 6. © 15. 


ADALBERON, 
Evêque d’Augsbourg, p. 55. 


THEOTMAR;, 
Metropolitain de Baviere , p. 16. 


HATTON, 
- Archevêque de Mayence ; p. 15. 


ESTIENNE, 


Abbé de Lobes , & depuis. Evé- 
que de Liege , p 61. 


BENOIST IV. 
Pape, p. 6. 15. 


JEAN X. 
Pape. p. 6. 7. ©" 17. 


RATHBODE, 


ou 
RADBODE, 
Evêque d'Utrecht, p: 55- 


ODILON, 
Moine de Saint Medard de Soif- 
fons , p. 52. 


NICOLAS, 
furnommé 
LE MYSTIQUE, 
Patriarche de Conftantinople ; p. 
É. 


EUTICHIUS, 
Patriarche d'Alexandrie, p. 4. 


CONSTANTIN POR- 


| de PHYROGENNETE 
%o, ts l'an Empereur de Conftantinople ;, p. 
4. 
JEAN CAMENIATE, 
b: DE 
M 


Noms des «Auteurs ; leur patrie | 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 


———. 


Temps dans lequel ils ont fleuri. | 


Fait Archevèque de Rheims l'an 


Fut élevé au Pontificat l'an 901. 


Fleurit au commencement du 


+ Siecle, 


Fleurit au commencement du 
Siecle. 


Fleurit au commencement du 
Siecle. 


Fait Evêque de Liege en 903, 


Elevé au Pontificat l’an 905. 


Elevé fur le S. Siege l'an 912. 


Fait Evyêque en 899. 


Fleurit vers l'an 920. 


Elevé fur le Siege Patriarchat 
de Conftantinople l'an 890. chal- 
fé l'an gor. rétabli l'an 911. 
chaflé une feconde fois en 914. 
& rétabli l’an 910. 


Fleurit depuis 933. jufqu'à 940. 


A fuccedé à fon Pere l'an 911. 
acommencé à reguer par lui-mé- 
me en 919. 


Fleurit fous Conftantin Porpbhy= 
rogennete. 
M; 
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Temps de leur 


mort. 


ns st (TRE OT RE 


Mort en 922: 


Mort en 905: 


Mort vers l'am 
920. 


Mort en 906. 


Mort en 928, 


Mort l'an 918; 


Mort l'an 930 


Mort en 940, 


Mort l’an 960, 


Tempé 


EE: TABLE CHRONO L © G;1 QU:E 


np age ans 


Temps de leur|= Noms des Auteurs » leur patrie | Temps dans lequel ils ont fleuris. Temps des 
naiffarce. eg leurs emplois. | | 3 mort. 
SIMEON METAPHRASTE, 
t::3e 8 | | A fleuri fous l'Empire de Conf 
tantin Porphyrogennete. 
ODON, 7 24 
NE l'an.879 Abbé de Cluny, p49 7 Fut fait Chauoine de. Tours Mort l'an 
« vers l’an 900. embrafla la Vie 
Monaftique l'an 909. fucceda à 
Bernon dans l’Abbaïe de Cluny: 
l'an 927. É 
LEON VIL. LEONE Ée. 
Pape, p. 8. € 18. sie Eleyé au Pontificat l'an 936. Motte 7 
. MARIN K. | 
Pape » p. 8. Elû Pape en 943. Mort cn ? 
AGAPET I. | | Sous LES 
Pape, p. 8. © 19.  Elevé fur le S. Siege l'an 946.  Moit € 22 Ë 
ex 1 RATHERIUS, q # : b bd 91: 
) Evèque de Yerone, p. 19, fui-  Fleurit depuis l'an 920. Fut fait Mort ee 
Vantes, Evêque de Verone en 931. de 4 
Liege en 953. retourna à Verone 
| en 955. en fortit en 966. . 
_FLODOARD, re ff 
Né l'an 894  Chanoine de Rheims, p. 44 | Fleurit depuis lan-940.- Mort l'Af 
LUITPRAND, | 
ou 1 
LIUTPRAND, ac A | 
Evêque de Cremone, p.27 = Fleurit depuis l’an 948, jufques 
vers l’an 970. 
HILDEBERT,;, : 
Archevèque de Mayence ; p. 56. Fleurit vers l’an 940. 
DURAND, | 
Abbé de Caftres , p. 63. Fleurit vers l'an 950. 
| JEAN, ET 
Moine de Cluny 5 p.49 Fleurit vers l’an 950. 
in ODONS- | 
Archevêque, de Cantorbie , p.. Fleurit vers l'an 950. 
52 as RE : , 
. sw ee L'BERNERUS,;: : : snbasdstÀ "à 51 Li 6 
| Moine de 5. Remy de Rheims ;  Fleurit vers l'an 950: _ Mort Cl 1 
P. 45° Es “ } « . US 
__ ATTON, saintes arte té UT 
Evêque de Verceil, p. 25, A gouverné l’Eplife de Verceil. 
| ee 0 20 depuis l'an 945. jufques vers l'an 
9260, 
BRUNON A TAIATMAS. HAS Pi 
v , à x : ? # 9! 
F Archevéque de Cologne ; psg Fait Archeyèque en 9m MO" 
4 3 ai ; > 


- …. 


TE 


: DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. s ÿs 
mnt onto ven en — ee 0 mm 
\ Dre de leurl Noms des Auteurs > leur patrie Temps dans: lequel ils ont fleuri. | Temps de leur 


{] P 
aice. C7 leurs emplois. mort. 


GUILLAUME; | | 
Archevêque de Mayence, p. 56. Fait Atchevêque en 954. Mort en 968. 
JEAN XII. | 
Pape , p. 9. © 19. Elevé au Pontificat l'an 955. Mort en 964, 
#4 Dépolé l'an 963. 
SAUERIC, | 
ET Evêque d'Augsbourg , p. 53. €  Fleurit ‘depuis le commence Mort en 973, 
| . fuivantes. ment du Siecle jufqu'à l’an 973. 
| EDGAR, RARE ER | 
Roi d'Anpleterre, p. 6a Elevé {ux le Trône en 956. .  Motten 975, 
| UTHON, ANR UE | 
Evêque de Strasbourg, p. 6. Fait Evêque en' 950. Mort en 975; 
ne. GERARD, 2 57 
Doyen de S. Medard de Soiflons, Fleurit au milieu du dixiéme 
pe 52. Siecle. 
THIERRY, 
Archevêque de Tréves , p. 57. Fleurit vers l'an 960. Mort en 970: 


WITICHINDE, S , $ 
Moine de Corbie en Saxe, p.56  Fleurit depuis lab 950. jufques 
| vers l'an 980, 
= ABBON ;, où ALBON, dé » rie 
Abbé de Fleury, p. 49. Fleurit depuis l'an 960. jufqu'à Mort en 1004, 
la fin du Siecle. 


JEAN XHL 


Pape. p. 19. Eleyé au Pontificat en 964. Mort en 972% 
| ER ADSON, 
140 Abbé de Luxeüil,p. 52 . À fleuri vers l'an 960. 


ROGER, F 
Moine de Saint Pantaleon de Go  Fleurit vers l'an 970, 
logne ;, p. 55. 


._ ROSWIDE, 
Religieufe de Gandersheim , p.  Fleurit fous l'Empire d'O- 
56: thon IL. c'eft-à-dire depuis l'an. 
973. 
BENOIST VI. show: 
Pape, p. 19. EIà Pape en 974. Mort en 9842 
S. ETHELVODE, | É à \ 
Evtque de Winchefter , p.  Fleurit depuis l'an 960. Mort en 984; 
61. 
UN - $: DUNSTAN; : 
£ en 923.  Archeyéqne de Cantorbie , p. Eli Archevêque en 961. Mort en 988, 


69, 


Le | PRE + Tin 


a __ T:AB.L E> CO H R-O N O:L 0: I QAUE 


are ns 
nrseraseanr 


. Temps de leur] Noms des LAuteurs ; leur patrie |: Temps dans lequel ils ont fleuri. |: Temps de lat 
maiflance. € leurs emplois. |. | En | Te 


se td 


CE 


ELLE autel 


ADSON, 
Abbé de Deuvres, p. 52. 


Fleurit vers l’an 980. | Mort eh 3320 
HELPERIC ; 20 


- ou ; 
CHILPERIC, . Re 
Moine de S. Gal, p. 52. Fleurit vers l'an 980. 
JEAN XV. Be 4 1000 
Pape; p. 14. © 19. Elevé au Pontificat l’an 985. Mort l'an99 
NICON F k Te ." 
d’Armenie, p.4. Fleurit aprés lan 960. +  Morten99® 
FULCUIN,ou FOLCUIN, $ Here ; 
Abbé de Lobes, p. 51  Elû Abbé en 975. +  Morten 99 
| REGNAUD, sue 0 
Evêque d'Eichftat, p. 57, Fait Evêque en 975 + Mortl'an?? el 
BERTHIER, | | à 
Prêtre de Verdun, p. 52. Fleurit vers l'an 980. 
Pape, p. 15. © 19. -_ Eleyé fur le S.Siége , l'an 996. Mort en 7770 


GERBERT, 100$ 
Archevêque de Rheims ; enfüuite  Fleurit vers l'an 980. Eftélà Morte 
de Ravenne , & enfin Pape fous Archevêque de Rheims en 992. . ‘40 
le Nom de Sylveftre II. p.42: € Obligé de quitter fon Archevê- 


faivantes. ché en 995. Fait peu de temps 
aprés Archevêque de Ravenne , 
& élevé au fouverain’ Pontificat 
l'an 999. a 
AIMOIN, | a 
Moine de Fleury, p. 50.  :  Fleurit depuisl’an 980. jafques Moït en 2% 
vers l'an 1001. | 
HERIGER ;, ee. 
Abbé de Lobes, p. 51. El Abbé eh 990. 


UFFIN, ou UFFON, 
Moine de Werthin, p. 57. Fleurit {ur la fin du Siecle. . 
__ + GERARD! j SR 
Dilciple de S. Ulric, p. 52. Fleurit vers la fin du Siecle. 

AUTEUR ANONYME, 
Moine de S. Viton de Verdun ;  Fleurit à la fin du Siecle. 
Continuateur de l'Hiftoire des 

Evêques de Verdun aprés Berthier, 
. pe 52e | 


ALBERT, ou OLBERT, 
Abbé de Gemblours, p. 2, Fleurit vers la fin du Siecle, 


.. ADELBOLDE, SEA | + 21 
Evêque d'Urrecht, p. 57. … Fleurit à la fin du Siecle, | TE 


REUTRS Temps de leur 


MALE #afance, 


4 Tome VIII, 


PAS EE 


Noms des eAuteurs » leur pa- | 


trie © leurs emplois. 


JEAN, 


Abbé de S. Arnoul de Mets , p 


ÿ2e 


LETALDUS, 
Moine de Micy , ou S. Memins 
pe 52e 
: ANONYME; 
Evêque d'Allemagne , Auteur de la 
Vie de Ste. Hunegonde, p« 57: 


AUTEUR ANONYME 
de l'Hiftoire de la Tranflation de 
.S. Epiphane Evêque de Pavie, p. 57: 


| WOLSTAN, 
Moine de Winchefter , p. 62. 


FRIDEGODE,; 
Moine de Saint Sauveur de Cor: 
bic, p.62. 


LANFRIDE, 
Moine de Winchefter , p. 62. 


OSBERNE, 


Chantre de l'Eglife de Cantorbie, . 


P: 6e 


ALFRIC, ou ÆLFRIC; 
Archevêque de Cantorbie, p. 61+ 


. . NICEPHORE 
le Philofophe, p. 4. 


MOYSE BAR-CEPHA, 
Evêque de Syrie, p. 4. 


.._ OTHLON; . 
Moine de Fulde , p. 57: 
ODILON, 
Abbé de Cluny, p. 48. 
HIPPOLITE 


le Thebain, p. 4. 


LAURENT; 
Moine de Liege , & enfuite de S. 
Viton de Verdun, p. $2. 


CHRONOLOGIQUE 


Temps dans lequel ils ont fleuri. 


me nn 


| Fleurit fur la fin du Siccle. 


Fleurit vers la fin du Siecle. 
Fleurit fur la fin du Siecle. 
Fleurit fur la fin dé Siecle. 


Fleurit à la fin du Siecle. 


Fleurit vers la fin du Siecle. 


Fleurit vers la fin du Siecle. 


Fleurit vers la fin du Siecle. 


Fleurit à la fin du Siccle. 
Fleurit vers la fin du Siecle. 
Fleurit vèrs la fin du Siecle. 


- 


Fleurit à la fn de ce Siecle , &t 
au commencement de l’onziéme. 


Fut fair Abbé en 991. 


Fleurit en ce Siecle ; On n’en - 
fçait pas précifément le temps. 


Fleurit bien avant dans le XII. 
Siecle. 
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ans 


Temps de leur 
Mort, 


em — 


Mott vers l'au 


1006. 


Moïten 1048, 


Are 
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” } : 4 ANSE 


rs GRR: 
Ecclefiaitiques du dixiéme Siccle. 


ESTIENNE V. Pape, page 30: 
Ouvrages veritables-qie nous avons. 


Lusreurs Lettres rapportées par Flo- 
doard. 


FORMOSE Pape, p. 31: 
| Ouvrages veritables, dc. 
Lettres à Foulques Archevêque de Rheims. 


FOUL QUES qe de Rheims; p:29. 
SG füivantes. 


Ouvrages veritables, ci. 


Ouvrages fuppofez. 


Vies de Saint Landoalde & de Saint Ré. 
macle. nn .. a 
Deux Livres des Miracles de S. Remac*" Ÿ | 


AURELIEN Clerc de l'Eglife. de Rheim®. ï 
page 45. A 
| Ouvrage perdu... 
Traité fur le Chant , intitulé Tower: oi 
GAUTIER Archevêque de Sens > D: 46°. 


Ouvrage douteux. 


Plufieurs Lettres rapportées par Flodoard 
MA NCITON Evêque de Châlons; P: 34 


Ouvrage veritable, cc: 


_ Confiitutions Ecclefiaftiques.. 4 
SALOMON Evêque de Conftance » 5 


Lettre adreflée à Foulques Dre de| Ouvrages Peru Me avons 


Rheims. 
WALTRA __ ou WALDRAMNE . 


Poëmes adrellez à Dadon.. ave 
Evêque-de Strasbourg, p: 56. BONNON. ou B AVON Abbé de Corbie s À 


Ouvrages veritables que-nous avons. HCORES 3 . 
. Quelques Poëfies. | CE NÉE pp à 
NOTGER LE BEGUE Moine de SaintGal,| Livre dés Aëtions memorables de fon ie 
Page 56. HERVE Archevêque de Rheims» ?: 1502 fe 
Ouvrages veritables, çc: [APE 
A Ovvragé veritable, Gc.- nr 1 


Fragment de la Vie des. Gal. 


Quelques Profes ou Hymnes. 
Traité du Chant. 


Hiftoire de Charlemagne. 


Lettre à Guy Archevêque de Rouën: . 
JEAN IX. Pape, p. 6. & 15° 

Ouvrages veritables; dre. FEES 

‘ Quatre Lettres. LH 00 

ADALBERON Evêque d'AugsbouE >? 


Oxvrages perdus; 
Vie de S. Gal en vers. 
: Tradu@ion du Pfeautier en Allemand: 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 


x ‘Ouvrage veritable , Ge. 
| Vie de S. Hariolphe Abbé d’Elvangen- 


59 
Ouvrages veritables, @ve. 


Diverfes Lettres aux Papes & autres. 


| HEOTMAR Metropolitain de Baviere;P:16:| EUTICHIUS Patriarche d'Alexandrie; p.4. 


à ‘Ouvrage veritable, dc. 
nee écrite en fonnom, & au nom des Evé- 
aviere au Pape Jean IX. 
“RATTON Archevêque de Mayence ; p.15: 
: Ouvrage veritable ; rc. 
Pape Jean IX. 


FSTIENNE Abbé de Lobes , & depuis Evè- 
| que de Liege , p.51. 


Bts Lettre au 


"Ouvrage veritable que nous avons. 
Vie de S. Lainbert. 
Ouvrages perdus. 
| Fenfées tirées de l’Ecriture. 
aps fur la Trinité & fur Invention de S. 
lnne. 
. BENOIST IV. Pape; p. 6. @ 15: 
à | Ouvrages weritables ; Ge. 
: nu Deux Lettres. 
JEAN X. Pape, p. 6. @ 17: 
Ouvrages weritables , dre. 
Trois Lettres. 
RATBO DE ou RADBODE Evêque d'U- 
trecht , page 55- | 
Ouvrages wveritables, de. 
qu ifcours fur la Vie de Sainte Amalberge ; &t 
elle de S. Willebrorde. 
L. Ouvrages perdus. 
à ont. °° Loüanges de S. Martin & de Saint 
oglies ou Sermons. 
h ce de la Tranflation de S. Martin. 
ÿmnes en l'honneur des Saints. 


Rclques Poëfes. 
ne Chronique. 


% 


page 52. 
Ouvrages veritables que nous avons. 


F Med 


page 1. G' 2: 


A) 


| DILON Moine de S. Medard de Soiffons ;| 


géliftoires des Tranflations des Reliques deS. 
de & de S. Tiburce au Monaftere de S. 


ICOLAS Patriarche de Conftantinople ; 


Ouvrage veritable, Gc. 


Fragment d’un Traité , intitulé Tifu > Ou 
Difpofition par ordre de chofes précieufrs. 


Ouvrages manufcrits. 


Traité de Medecine. 

Difpute entre un Chrétien & un Heretique. 

Hiftoire de Sicile. 

Difpofition par ordre de chofes précieufes ; 
depuis lecommencement du monde jufqu’à l’an 


937: 


CONSTANTIN PORPHYROGENNETE 


“Empereur de Conftantinople;, p. 4. 
Ouvrages wveritables , @rc. 


Hiftoire de l'Image de Nôtre Seigneur , en- 
voyée à Abgare Roi d’Edefle ; & apportée à 


Conftantinople vers l’an 944. 


Vie de l'Empereur Bafile. 
Traité Politique. 
Pandectes Hiftoriques. 


JEAN CAMENIATE, p. 3: 
Ouvrage veritable que nous avons. 


Hiftoire de la prife & du pillage de Jerufalem 
par les Sarrazins , donnée par Allatius. 


SIMEON METAPHRASTE , p. 3. 
Ouvrages veritables ; Sc. 


Cent Vies de Saints , & plus , partie manuf- 
crites , partie imprimées. | 
Sentences & Regies morales. 
Neuf Lettres. 
Quelques Poëñes. 
Ouvrages fuppoez. 


Cent Vies de Saints , fans nom d’Auteurs. 
Prés de 450. attribuées à d’autres Auteurs. 
Voyez Allatius , de Simeonibus. 


ODON Abbé de Cluny » P: 49: 
Ouvrages wveritables ; Ge. 


Abregé des Morales de S. Gregoire. 


Hymnes & Antiennes en l'honneur de Saint 
Martin. À 
Collations ou Conferences. 
N 2 Vics 


100 r'A BE EL: DES 


Vies de Saint Geraud & de Saint Martial de 
Limoges. 

Relation de la Tranflarion du Corps de S. 
Martin. 

Eloge de S. Martin. 

Divers Sermons. 

Paneeyrique de S. Benoît. 

Ouvrages perdus. 


Vie de S. Martin: 
. Hiftoire de S. Benoît. 
Occupations. 


Ouvrages fuppolez. 
_ Vie de S. Maur: 
Chronique. 
LEON VIL Pape, p. 8, @ 18. 
Ouvrages veritables que nous avons. 


Trois Lettres. 
MARIN Il Pape, p. 8. 


Ouvrages perdus. 
Lettres & Privileges. 


AGAPET II. Pape; p.8. de 19 


Ouvrages veritables dre. 
Deux Lettres. 
RATHERIUS  Exèqe de Verone ; p. 19. 


© faivantes: 


Livre des Perpendicules.. 
. Conclufon déliberative faite à Liege: 
€onjecture fur une certaine qualité. 


Ecrit fur la Difcorde entre Ratherius & le 


Clergé de Verone. 
Traité Apologetique: 
Difcours au Glergé de Verone: 


Chartre pour l’Inftitution de Chanoïines à la 


place de Moines. 


Ordonnance , par laquelle il eft défendu de 


faire des Mariages le Dimanche. 
Cinq Lettres. 
Lettre Synodique. 
Itineraire de Ratherius à Rome; 
Six Sermons. 
Une Lettre fur l’'Euchariftie. 


Ouvrages perdus. 


Cie ou Meditations du cœur; 
Frenefe. 

Divers Sermons. 

Vie de Saint Urfmar: 


Grammaïe, intitulée Sperg dor fans 


OUVRAGES F 
FLODOARD Chanoine de Rhelms À He 
Ouvrages veritables que nous avons 
Hiftoire de l’Eglife de Rheims. | 
Chronique. Au 


Ye. 
LUITPRAND où LIUTPRAND Fe Fe 
que de Cremone ;.p. 27. ONE 
Ouvrages veritables que nous av0#$: 


ES 


Hiftoire commençant à l’Empirede FES 
d’Arnoul , & finiflant à celui de Confta® 
Porphyrogennete. 

Relation de fon Ambafade vers 
Phocas. 

Hiftoire de l’Expulfon de Berenger:. 


Ouvrages fuppolez. 

Vies des Papes.. 
Chronique. à 
HILDEBERT Archevêque de sent 
Page 56. ‘| 1600 
Ouvrages veritables que NOUS AVONSe 


rEnpet 


Quelques Vies de Saints. | 
DURAND Abbé de Caftres ; p. 63% 
Ouvrage perdu. 1108 
Ecrit contre ceux qui FRERE 4 
eft mortelle. 
JEAN Moine de Cluny ; p. 49: | 
Ouvrage veritable ; rc. 
Vie de S.. Odon Abbé de Cluny: 


ODON Archevêque de Cantorbies P: 7° 
Ouvrages veritables, @éc. 


Conftitutions Ecclefiaftiques.. 
Lettre Paftorale. 


BERNERUS Moine de S. Remy de Rs 
page 45. 1 
Ouvrages weritables , Ce. 


Vie de Sainte Hunegonde. té 
Hiftoire de la Tranflation du Corps Eu 


Sainte. 


ATTON, Evêque de Verceil, À: 25". | 
Ouvrages veritables que nous 4V05* 4 


Capitulaire pour le Clergé de fon 12 mA 1 ne 

Traité fur iles perfecutions faires 4° 
fiaftiques. 

Onze Lettres. 


v. DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES.  îor 


D: | Ouvrages perdus. WITICHINDE , Moine de Corbie en Saxe 2. 
| Politique, ou le Perpendicule. pag. 56. 
X-fept Sermons. E Ouvrages veritables , &c. 


DUER 
ï RON » Archevêque de Cologne ; P: 55:| Trois Livres de l'Hiftoire des Saxons conte: 


Onvrages perdus , ou fuppofez: nant les Regnes de Henri l’Oifeleur & d'O- 


c thon I. 
ommentaire fur le Pentateuque. Quelques Vers. L 
«0 les de quelques Saints. Ouvrages perdus. 
Hecau ME; RE de ARERCE Vies de Sainte Thecle & de S. Paul premier 
page 56. Hermite. 
Ouvrage veritable  Gc. ABBON ; ou ALBON , Abbé de Fleury > 


_ Pag: 49: 


Chronique des Archevêques de Mayence 
Ouvrages veritables que nous avons. 


JEAN XII. Pape ; p. 9. G° 19- 


Apologie. 
Ouvrages veritables ; ce Lettres à Bernard Abbé de Beaulieu. 
ru L | Lettre à-un Abbé de Fulde. 
ACLER Se Recueil de Canons. 


FPE ne CRT 
Sa net fe SI NE PE 
ES cr CR 


SULRI C, Evêque d’Augsbourg ; 2. 53: 
& Juivantes. 


Ouvrages perdus. 


Ouvrages ueritables Sc: Lettre en Vers hexametres à la loüange d’O- 


thon, 
Sermons rapportez par l’Auteur de fa Vie- | ou de l'Evangile adreffée à Odi: 
à + Ouvrage fippefé. “Draité des Cycles. 
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mens contre ceux qui les maltraitent, 41:35 

P àro- 


# | où 50051 47 

dr. Cie Pourquoi méprifezenItalie felon Ratherius, 

une STCS Seculiers mis à la place de Moines, 22. Ce 

LA Nooient fçavoir, 25. Clercs obligez d'embrafler la 

*? Monaftique en Aogleterre , 60; Reglemenscontre 
0me VIIL, 


Lt4 T 5. Ava 
Écoles ,. dans les Cathedrales 8 dans les Maralts- 
+FCS » | 4 
Edgar Roi d'Angleterre, repris-par S. Dunftan, 67. 
-Penitence qu'il lui impole, ibid. 
Evlife Catholique. Regles de fa conduite, 43 
Eglife d'Augsbourg. Évêques de certe Eglife pen- 
dant le dixiéme Siecle, 53 C7 furv. 
Eglife de Langres. Deux Evêques-ordonnez pour cet- 

te Eplife, tre 30 
Eghfe de Lorch, Préféance qui lui eft accordée fur 
celle de Salzbourg, 19. Sa Jurifdiékion reglée, 19 
Eghife de Magdebourg. Erection de cette Eglife en 
Archevèché, 13.8c 63. Premier Archevêque de cette 
Eglife, | «5 $5 
Eglife de Mersbourg. Quandérigée en Evéché, en- 
fuite détruite & rétablie dans cette dignité , 47 
Eglife de Plaifance , érigéeen Archevéché , & depuis 
reftituée à celle de Ravenne, 19 
Eglife de Ravenne.. Droit établi decette Eglife, 47. 
Eghes qui lui font reftituées, 19. Divers, privileges 
qui lui font accordez, "ibid, 
Eglife de Rheims. De la dignité de cette Eplife, 194 
30. Ses Archevêques par qui établis Vicaires du S. Sie- 


ge, 30. Confirmation de fes privileges, 30.& 31. Et | Excommunication. portée. pour tobjours, 31: 


des donations de fes biens, 31. Autorité de fes Arche- 
vêques ;. 33+ 34 

Eglife de Rome. Ses anciens privileges confirmez 
dans un Concile, 17. Piroyable étar de l’Eglife de Ro- 
me dansle dixiémeSiecle, 34. Brigues pour le Sou- 
verain Pontificat, 5. 6. 7» S.12, 13. & 14. Eloge que 


LE: > 

164. Quelques Evêques élüs 
|Siecle, 9.11.3$. Du devoi 
‘ques ,20.& 22. Ne peuvent confacrer d , 
: de leur Diocefe fâus permiflion , 47. ni QpdenpEñ 

| Clercs étrangers fans Lettres formées de leurs Evéq 1 z 
ibid, ni fechoifir des Coadjuteurs;.48. 54 64, De Je 
| droit fur les Eglifes :49. Les Moines foumis à leur y 
tifdiétion, 57. & les Monafteresa leurs foinss 58* 
-l'obéïffance qu'ils doiventaux Rois, 34.39: 40: # 27e 
S'ils peuvent donner dés oftages de leur fidelités Pt 
 Depofez pour crime de Leze-Majelté , 41. Du. rs 
-ment des Evêques, 26. 40. De l'évocation de : c'2r 
| caufesau.S Siege , 41. Peines impofées à ceux QUES ET 
| É fer rte ’ils dot 

| donnent à la Chafle & aux Jeux de hazard, 58:5 ‘lie c 
vent dire Pax vobis, où Dominus vobifcurm, 18: O le 
de conferver. les. biens de leurs Eglifes ;; 18. DOPET 
ge de leurs biens aprés leur mort où aprés SE 
 pulfion., 26, 35.64. Comment l’'Empereuf Die 
| re s'emparoit de leursbiensaprés leur mort Jo vês 
| duireirreguliere. colerée par un, Çoncile.dans deux " 


fort jeunes dans j) de 
& de l'autorité de 
ons Lie Eplifeshors 


| ques Grecs, 


v " s à | on 4 
Excommunications. Reglement touchant les Eee 


| Mupiçations portées, par les Juges Ecclefiaftiques»#® F 


6: [4 
HD? 


Emmes. Abus reformé touchant Îles Fempies. 
mauvaife vie, 17. Reglemens contre les Feï 8 
mauvaife vie, ofe, # 

Formofe Pape. Jugemens pour & contre Form” à 


un 
Eglife de Salzbourg, psrd le droit de Metropole , 19 | 6. Sa memoire & {es Ordinations condamnées danÿ 17 


35 


Euchariffie. Heretiques du dixiéme Siecle qui nient | 


la prefence réelle du Corpsde J.C, dans l’Euchariftie, 
62. Miracles pour la confirmer ; ibid. Aureurs qui la 
défendent, ibid. & 63. Autres. Auteurs qui parlent fur 
FEuchariftie comme Ratramne, 63. Queftions fur ce 
Sacrement, 24.25. Abus reformédans l’Eglife de Ra- 
venne touchantce Sacrement, 47 

Evèchex érigez parleS. Siege dans le dixiéme Siecle. 
33.19. 47.63. Pluralité d'Evêchez dans une même 
perfonne ; 8. 47: 64 

Evigues, Ds leurs Elétions , & Ordinations , 26, 


Fa 


ï " PAL | 29 | 
| Erard, Archevêque de-Sens., commis # «a 
ra de Of par le S. Siege, PO" 1 
a reftitucion d’un Monaftere, 29, 30: e PAP 
Gerard Archevêquede Lorch, Temps aufquelé qu 
lui permertoir de porter le Pallium., 18 Die Vies 
tions qu'il fit au Pape & leursréponfes, 18: F8" 15 
re du Papeen Allemagne rendu 607 
Giflaire Evêque de Mersbourg. Jugement yéché de 
tre ce ur fou intronifation dans. l'Arche Ke P "à 
Magdebourg ; 47. 48: 1318009 cer 
Guy Ducde Spolette, couron: é Empereur PA 4 
PSFormole, 5.8 31: Tempsde amor; La 


Pour Atchevé 


; tatio 


D'AELS SARR OE E RTS 11$ 
| Interdits. Replement fur les interdits en faveur des 


Eglifes Paroifiales, 46 

H 7 Tnveffitures. Droit des Inveftitures accordé aux Em- 

c pereurs, 2. 8t 64 

% Roïaume d'Italie , contefté entre plufeurs Prin- 

H for comte de Vermandois. Son infidelité-en- | ces, 7.8. C7 fuiv. 


tre 47 S le Roi Charles le Simple, 29, Se rend mai fugement. Formalitez injuftes dans les Caufes des. 
EE del’Archevêché de Rheims èn faifant élire fon fils | Evéques & des Clercs, | 26 
que, 35: Comme il difpofe du gouver- 

WeCn de cer Archevêché , ibid. Excommunié pour 

gel laps qu'il faifoic des biens de l'Eglife de Rheims, | . - L. 

3 Éeriland Evêque de Teroïüane , chaflé de fon Dio- +4 

à $ par ï Normans ; 31. Propofé pour l'Evêché he Couronné Empereur par le Pape Formo- 
$ Châlons, | 33) fe, 31. Reconnu en cette qualité par Jean IX. 

+ erolde Archevêque de Salzbourg , dépolé & ex- | 6. Son Onction confirmée dans un Concile, 17. Sa 
°mmunié » & pourquoi, 13 fin tragique, 6 
pa lduin » inttus dans l'Evêché de Liege ; 17.| Loüis "Outremer. Pourquoi furnommé d'Outre- 

gens qui l'en rendoient indigne, ibid. Enfin chaf- | MET ;, 29. 36. Motifs qui le font facrer Roi , 36. 

de cer Evêché, 17: 18 | Temps de fa mort, 29 

“ pages Archevêque de Rheims , élû Archevêque | Louis fils de Bofon Comte d'Arles, Se fait déferer Je 

R âge de $ ans, 35. Artolde mis en {a place , 36.  Roïaume d'Arles & de Provence » 28. Renonce au 
mis en Poffeffion de fon Archevéché, 36. Son Or- | Roïaume d'Italie, 6. Y eft rappellé & trahi, ibid, 
n ; ibid, Dépofé dans des Conciles & excom: |, 

né Ne 36: © Juiv. Les Evêques qui l’avoientordon- 

Les \18€Z d'en faire fatisfa@tion , 39. Peines impo- M. 

+ ŒUx qu'il avoit ordonnez, 39 | 

&h 481 Comte d'Arles , fe rend maître de Rome| * à MN déné ae 

y POufant Marofie , 7. En eft chaflé par Alberic, Mer: S'il les faut recevoir à la peniten- 

8! Ses Entreprifes pour s’en remettre en poffeffion, ce; j hsals 

nee Roïaume d'fralie lui eft abandonné par Raoul, |  Afamaffés Archevéque d'Arles. Motifs qui l'obli- 

ter: * Contraint par Berenger de le quitter , 9, Se | gent de quitter fon Archevêché, 8. Evéchez qu’il ob. 

ue en royence & y meurt, 9 | tientenItalie contre routes fortes de regles, 1bid. Se 

declare pour Berenger qui lni promet l'Archevé- 
| ché de Milan, 0. S'empare de cet Archevêché en en 
® » I. faïfant chafler Walbert, ro. Challfe Ratherius de l'E- 


vêché de Verone, 


à. 19.20 
ÏE, Mariage. Avec quelles perfonnes défendu de le con- 
] pe x. Pape. Transferé de l’Archevëché de Bou- | traéter , 2. 18. 27. 47: 57: $9. 64. Les Temps auf- 
S' ge à celui de Ravenne > & enfuite élevé fur le quels Ratherius défend de fe marier, & les peines 
Que 8° Pat des manieres indignes, 7, Sa fin tragi- | qu'il impofe à ceux qui ne les ont pas obfervez, 22, 
% | 7 | Peine portée contre les Prêtres mariez , 18. 58 
Aceuf XII. Pape. Ses déreplemens, 9. 10. @- Juiv. | En quels temps Ratherïus défend l’ufage du Maria- 
eo jstions dans un Concile pour:fa dépofition, 11. | Be» 23. 65: Defordres en Angleterre touchant le Ma- 
Ses ‘ Sa réponfe à une Lettre de ce Concile, 11. ! rlape , | 33 
Place Jautez exercées [ur les amis du Pape élà en fa! 5: Martin de Tours. L entrée de ce Monaftere dé- 
de ? 12, Sa fin tragique, 12 | fenduë aux Femnites fous peine d'excommunication, 
on! Dj pape Le châtiment exemplaire qu'O. | 18. 
FE lui fair fouffrir, 14) Martin Evêque de Fertare , acculé d'ordonner des 
Pour » Archevêque de Roüen. Commis par le Pape | Enfans pour de l'argent, .r 22 
ga cBler la reftitution d'un Monaftere, 29.& 30,| Martyrs. L'Empereur Nicephore veut faire or- 
3e Ne. Reglement fur celui du jout de S. Marc , | donner dans un Concile que tous les Soldats tuez à la 
ge ndu de s’en impofer fans permiflion de l'E. | guerre feront confiderez comme Martyrs, A 3 
Viparis 58: Relâchement fur le Jeûne , 64 Del'o-|  A4ff. De ja éclebration de la Melle, 24, 25. Dé 
Eye lon des Jeûnes, 59. Ceux que prefcrit Ratherius | fendu aux Clercs coupables de crime de la celebrer, 
tmp de Vérone, 23. Comment on jeûnoit de fon | 23. Melle celebrée fans Communion , 11. A quelle 
Me É 24 l'heure on la celebroit le Samedi Saint, 23.24 
ques" hazard, Peine portée contre les Ecclefiafti- | Moses inftituez par des Evêques dans des Eglifes 


pi s’y occupent , 8 | méme Cathedrales, 60.61. 64. Moines dereglez chaf- 
À Contt de Nôtre Seigneur, quand ‘apportée d'Edee fez de.leurs Eplifes par des Evêéques 64. Elevez à l’Ex 
ing ptinople, ifcopat ; 64. Avertiflemens fur. leurs devoirs, 459. 
4 Le” accordées par les Papes ; 64 | foumis à leurs Evêques , 57. Défendu de fortir de 


15 Synodales, Leur origine, 64 | leuts Mohälteres fäns permi 7 FM 


116 T 14 “D 


Monafleres, Reglemens pour les Monaftetes de Fil. | xiéme Siecle , 18: 19. 29. 36. Pi 
les, 45. 46. & pour les autres Monafteres, ibid. $8. | ment au Pape fur la conceflion du Pallium, 314: 63 


Pluficurs Monafteres gouvernez par un même Abbé, 
A8, & 64, 


N. 


Oces. Les troifiémes & quatriémes nôces défen- 
duës en Orient , 2.64. L’Eglife de Rome ne 
veut pas les reconnoître nulles, 2. Secondes & troi- 
fiémes Nôces foumifes à la Penitence dans l’Eplife 
Grecque, | 2 
Normans, Temps de leur premiere converfion, 15. 


34. 


# 


Hfce de la Vierge. Quand il a commencé, 65 | 


Offrandes. Les Laïques exclus de leur partage , 

? Oraïfon Dominicale. S'il eft neceflaire de la dire à 
la Benediction de la Table, 18: 
Ordalion. Ce que c’eft, 9 
Ordination. Ce qu’on doit fçavoir & pratiquer pour 
recevoir l'Ordination ;, 23. Celles du Pape Formofe & 
de ceux qu’il avoit ordonnez declarées nulles dans un 
Concile, 6. Rétablies dans un autre Concile, 16.17. 
Abus reformé dans. l'Ordination des Evêques , 47. 
Conteftations fur la validité ou invalidité des Ordi- 
nations faites par des Intrus, 63. Reglemens qui dé- 
clarent nulles celles qui font conferées par des Entrus, 
22. Ordinations facrileges ,. 11 
Ordre Monaftique. Etat de l'Ordre Monaftique dans 

Je dixiéme Siecle , 48, Origine des Congregations 
Monaftiques, ibid. & 64 
Othon I. Empereur. Paffe en Jtalie où, il délivre la 
Reine Adelaïde affiezée par Berenger & l’époufe, 9. 
Gontraint Berenger de fe foumettre à lui & le rétablit 
dans te Roïaume d'Italie, 9. Repañle en Italie d'où 
il chafle Berenger & fon fils Adalbert, 10. Couron- 
né Roi d'Italie & Empereur , ibid. Sa conduite con- 
tre le Pape Jean XII. qu’il fait dépofer , 10. € fuiv, 
Chätiment qu’il fait des principaux Romains pour leur 
rebellion, 13. Temps de fa mort, 14 
Othon IL, Couronné Roi de Germanie, 9. & Em- 
pereur, 13. Guerre où il'eft défait & pris prifonnier, 


EM. :: | et RS 
44: 50, 60. averti” 

Papes. De leur Election, 16. 17. 63. Droit del LE 
élire accordé à l'Empereur Orhon I. 13. De Ja 
rité legitime des Papes & de fes bornes ,.63: 64:22 
leurs Decrets & Conftiturions, 40. Papes indigne RAS 
felon Arnoul Evêqued'Orleans, 40.41. DoivenE en | qe 
fçavans , 41. De leurs droits dans le jugement, fou 
Evêques , ibid. 44. 63. 64. Dé leur autorité Des HE 
autres Evèques, 46. De la confezvation de Jeurs bien” 54 
aprés leur mort, 17. Le premier des Papes AE 
changé fon nom , 9. Qualité que doune RaMEMS 
au Pape, 22. Soûmiflion de Nicolas Patfiaïc TO: eh 
Conftantinople envers.le Pape ; 2, L'Empereu on 
rient s’adrefle à lui pour confirmer fon Mariag£re Ne 

Paradis Terreftre, Significations m yftiques be tt 
radis Terreftre, 

Parrans. De I 


Lt 


obligation des Parrains envers 


Filleuls, ne 
Parjures. Reglemens contre les. parjures & P 59 
qui leur fonc impofées, ANR 


Paques. Reglement (ur les Fêtes de Pafques MS 
Paffau. Remontrances au Pape Jean IX. OUT, F2 
pêcher la divifion de l'Evêché de Paflau , 15°. 
Mefintelligence entre les Moraves & les Bavaroisp 
cette-divifion , la. nf 
Patriarche. Originedes Patriarches d'Alexandrie 
lon Eutichius; (iles 
Patrons. Reglement pour les Patrons des ES 
;8e . mais 
Penitence. Penitence publique en ufage , 25: 64 de 
fort énervée, ibid. La rigueur en doit être Ps AN # 
en faveur des Nouveaux Convertis, 15. Défen 
rien exiger pour l’adminiftration de ce Sacreme? 
Pentecôte. Reglement far les Fêtes de la Pentecof. 
Plads, Reglemens fur la tenuë des Plaids 
uelques formalitez de Juftice, é4e 
1 Prôtres, Des qualitez requifes dans les précres» Êfe 
Reglement touchant les Prêtres accufez de cri 2 
s7- Obligez de vivre dans le Celibar, 58. Peine F 8 
tée contre ceux qui fe marioient, Pr RE 
Prêtrefles. Sentiment d’Atton fur les noms des OT EE 
trefles & Diaconçfles ;; A 


K. 


ñ, 3 J “ Wu 
<Aoul Roï de Bourgogne, fe rend maitre et PE 2; 


lie, 7: L' à ç Comte ” 7. R 
TE eus de: Ée mort: PA talie ; 7. L'abandonne à Hugue LR DRE 
. Othon IIT. Preferé à fes Competiteurs pour l'Em-|  Rebaptifations. Défenduës, er LA 
Pire, 1 di ii à Déf Ça L $ 4 
Offvalde- Evêque de Worchefker , Fondateur de RE tb ee à cet 


plufieurs Monafteres . 


60 


cAllium. Les Papes exigeoïent des Archeyêques 
qu'ils vinfflent à Rome recevoir le Pallium, 63; 


Les Évêques à qui les Papes l'ont acçordé-dans. le di- 


Eglife , 


declaré nul, 47. Effets de l'excommunicatioP 


S. Remy de Rheims. Privilege accordé 
baïe , 


Kiquier où Richer. Preferé à centé 
ché de Liege ; 17. 18: & ordonné Évêque & spi 


Robert Roi de France: Son Mariage avec 


contre ce Prince, , gs 
Rois. Avertiflemens fux leurs devoirs » ÿ 


Dir RMS TE R-E 5, 117 

Peuvent exiger des ôtages de la fidclité des Evê-{  Superflition touchant Saint Michel , 24 

ques, , 27:! Symodes, Peïnes impofées à ceux qui n'y affiftenc 

Komains. Leurs rebellions contre les Papes , Ies!pas, | | he 45 
Rois d'Italie 8 les Empereurs, 5. 7. 10. 12. 13: 144 

ome. Liberté de la Ville de Rome, __ 63. 64 ë 


dt Conteftätion entre lui & Egilon tou: 
: 1 chant l'Evêché de Eangres, 30. Mauvais traite- 
Codcremens. De l’Euchariftie, | “24. 2$/mens qu'on lui fait , fuivis d’anathême pour toù- 
? Sepulture, Reglement fur la fepulture des Morts; | jours, | 3 
47 | -Theodore & Marofie Dames Romaines. Leur auto. 
 Sermens. Obligation de les garder, 354rité dans Rome, ç. 6. 7. Leurs déreglemens & leurs 
Serge Diacre de l'Eglife deRome, Competiteur de | intrigues pour & contre les Papes, 7 
Formofe eft contraint de fe retirer, |. Tranflations, Quand défenduës & permifes , 16« 
A Serge Pape. Ses déreglemens , 6. Son fils naturel} 17. Devenuës frequentes dans le dixiéme Siecle , 64. 
DORE 0 Ponufitt. 1bid. & 7} Tranflation de Formofe de l'Evéché de Porto à celuë 
‘icon Eyêque de CapouË. Reproche que lui fait le |de Rome, sr 16 
ape Marin, | 8)  Trévede Dieu, Reglement touchant cette Tréve, 6$ 
ss Siege, Sujets indignes du S. Siege ; 40. 41. De 
ts droits dans le Jugement des Evêques, 41 
one Commune dans le dixiéme Siecle , 22. 26. Y. 


 Sorciers. Reglemens & peines contre les Sorciers ; 58 


' Stilien Evêque de Neocefarée,. Son attachement à Endredi. Quelques-uns vouloient fêter ce jour, 
FEglile Romaine malgré le Schifme des Grecs, 15 63. 


| | Fin de la Table des Matieres. 


ass 


AVERTISSEMENT 
Sur l'Addition fuivante. 


… Ce volume, étant achevé d'imprimer; Ÿ'ai appris Dans le 3. Chap. où il traite de Saint Damafé 
de Dom Thiërry Ruinard , fçavaut Religieux Be-|Pape : il y parle de Saint Jerôme. Dans Je à: 
nedictin de la Congrégation de Saint Maur .; que Chap. il parle du Schifime de Lautens-de Pafcha” 
Ouvrage de Flodoard du Triomphe des Martyrs fe Diacte::.….. Dans le ro. de Hormifde Paper 
dont Bonderius a parlé... corne ÿe Lai remarqué|de la Paix d'Orient , de Saint Germain de 
dans da page 45. fe trowvoit dans un Manufrit an-|pouë, de la Réftitutiôn d'Afrique, de S.R ie 
cien du Couvent des Carmes Déchatix de cette Ville; de la Converñon de Clovis , de là Couronne 
@ ce Pere m'a bien voulu vomianiquer l'Extrait qu'il envoya à Rome , des Habits Confulait té 
de ce Manufirit | que j'ai tré devoir donner au qu'il reçut dë l'Empereur. Dans le 10: hap e 
Public. | : tre , de,Saint Jean Pape, de Symmaque» Cha- 
Re re 2  lBoëce ; que T'heodoric fit tuer. Danse faire 
F'Ar éxatniné ce Mahuférit, dont le commen-|pitre 12. de Cafliodore, de ce qu’a fair Bebe 
cement eft déchiré ; l’'Ouvrage commencel contre les Goths en Italie & en Afriquê. ; d 
par la fin du premier Chapitre du troifiéme Li-| il traite fort au long de Saint Gregoire » 
vre. Il y eft parlé des Martyrs qui ont fouffert| ce qui eft arrivé en fon Monañere- Pa- 
fous la perfecution de Valerien. : L’onziéme Livre comprend FHiftoire des: $ 
Le 4. Livre commence parle Pape S. Felix, | pes depuis Agathon jufqu’à Chriftophle. de S- 
Bctraite des perfecutions d’Aurelien , de Claude, |le Chapitre cinquiéme , il parle au long d 
de Numerien , & de Diocletien. Il y parle des |Boniface d’Allemagne, qu’il appelle Docteu lo“ 
Papes , felon le temps qu’ils ont vécu. Martyr. Dans le Chapitre fixiéme » de ar 
Le s.&tle 6. Livre ne s’y trouvent pas, quoi- |man Prince François , qui fe fit Religieux: age 
qu'il femble n’y rien manquer. le Chap. 7. du Pape Eftienne 1I. de fon Vos 
Le 7. ne traite que de la perfecution de Dio-|en France, de fa Guerifon miraculeufe à ! 
Cletien. £- 4 :_ lbaye de S. Denis, &c. Leo 
Le 8. eft intitulé de perfecutione Maximiani. I] Le 12. Livre contient l'Hiftoire depuis "je 
commence par l’Hiftoire de S. Marcel , & de|IV. jufqu’à Leon VII. Dans le Chap: gr Pen 
tous les Martyrs qui font dans fes faux Ates ; | des deux Palliums d'Hincmar, de l’'établi Gr 
enfuite il parle des Saints Martyrs qui font reve- |del'O@tave de la Fête de l'Affomption deRos. 
rez dans les Villes d’Italie. Le Chapitre 15.eft Dame: Dans le Chap. 2. de Jean Evêque Cha 
de Sainte Afre d’Augsbourg. Le 16. eft de S.|venne. Dans le Chap. 3. d'Hincmar & de À 
Eufebe Pape. les le Chauve. Dans le Chap. 4. de Foulqué mir 
Le 9. Livre parle de Saint Valentin Martyr à | chevêque de Rheims, & de plufeurs Com s le 
Rome ; enfuite des Martyrs des environs ; &|fions que les Papes lui ont données: DsS eà 
des Actes deS. Silveftre, de Gallican , de S. Jean |Chap. 5. de la T'ranflation de S. Calixte Papy 
êt de S. Paul , &c de plufeurs autres Martyrs que Rheims, qu’ilappelleUrbem noftram. Il ere 
Pon met à Rome fous Julien l’Apoftat. long des Ations de Formofe , à qui ] oÿe 
Le 10. Livre commence par Saint Jules Pape, |Charles Roi de France demanda de Jui env 
& finit à Vitalien & à Adeodat. Il y mefle plu-{du Pain benit, Parem Benediéfum. + GE 
fieurs autres Saints > comme dans le Ch. 2. Il! Le 13. Livre eft des Saints dont San Gin 
parle d’Eufebe, qu’il sppet Praful ; qu’on dit|goire traite dans fes Dialogues , & d'autre 
avoir fouffert à Rome fous Conftanceayec Oro. |tes d'Italie. 1tyis 
fe ; &c. de Saint Eufebe de Verceil , de Victo-| Le 14. Livre eft des Saints Patrons» Ma 
in le Rheteur, & de Saint Denis de Milan , il! & autres des Villes d’Italie. 
fait mention de la Tranflation de ce dernier ;| Il finit par S. Colomban & fes Difcipl né: 
faite par Saint Bañile ; qui envoya fon Corps à| A la fin eft une Epitaphe de Flodoë 
Saint Ambroife. ( J'ai la Lettre de Saint Bafile\me. on QUE 
adreflée à Saint Ambroife d’un ancien Manufcrit,| Ce Manufcrit n°eft gueres moins ancie” 


où il eft fait mention de cette Tranflation. ) | Flodoard, 
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Lus l'on avance dans les Siecles de l'Eglife , plus l'en 
trouve de conteftations , chaque Siecle apportant tot- 
jours avec foi quelque chofe de nouveau. . C'eft dans 
l’onziéme que s'éleva l’herefie des Sacramentaires ; que 
4 l'Eglife Latine & l'Eglife Grecque en vinrent à une ruptu- 
… IC ouverte ; que les Papes entreprirent de dépoler les Empereurs & 
«LS Rois, & que la Theologie Scholaftique , {ource d’une infinité 
de queftions , prit {a naïflance. Les efprits revenus de l'afoupifle- 
. Ment où ils avoient été dans le Siécle précedent , s’appliquerent à 
… l'étude dés le commencement de celui-ci ; & l'on vit en peu de 
… Emps toute l'Europe remplie de gens habiles qui communiquerent 
Luis Jumieres aux autres , ou par des leçons ou par des Ecrits pu- 
. Dlics, Les conteftations qui furvinrent , furent encore un motif 
… Puiffant pour exciter les efprits à l'étude, & donnerent occäfion à ceux 
4 ‘à avoient quelque capacité pour écrire , d'exercer leur plume , & 
… de faire paroïtre leur fçavoir. Quelques-uns imiterent aflez bien 

$ Anciens, foit ee ftile , foit dans la maniere d'écrire ; mais 
… * plüpart £ fentirent de la barbarie & de la groffiereté du Siecle 
… Piécedent , & quelques-uns tomberent dans la maniere d'écrire {€- 
Me & ftcrile des Dialeéticiens. Les grands defordres & les vices grof- 
ets furent reprimez , & les Evêques travaillerent fortement à la 
à forme de la Difcipline de l'Eglife qui ne fut pas neanmoins rétablice 
… “ns fon ancienne perfe&tion. Voilà l'idée generale qu'on peut {e 
… tmer de l’onziéme Siécle dont nous allons faire l'Hiftoire. 
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DES AUTEURS LAS 


ou XI DLCE CNET DE) LE GLS 


de fagefle pendant vingt-un ans & quelque#mois. 
Le 10. Avril de l'an ire futle joue defa mort, Cie 
Ila compofé des Lettres, des Sermons,ët quel- 
ques Poëfies. Ses Lettres fontau nombre de 134. 
Il explique dans la premiere trois Points ef- 
fentiels de nôtre Foi ; fçavoir le Myftere de la 
Trinité, le Sacrement du Baptême , & les Sa- 
mens de la Vie ; qui contiennent le Corps & 
le Sang de Nôtre Seigneur. Nous ne nous ar- 
rêterons point à rapporter ce qu’il dit fur le 
Mhyftere de la Trinité & de l’Incarnation, il 
fuffit de remarquer qu’il les explique d’une ma- . 
niere fort exacte , & qu'il rejette bien précifé- 
ment les erreurs des Arfiens , des Neftoriens ; 
& des Eutychiens. Il dit fur les Sacremens, 
qu’il ne faut pas s'arrêter aux fignes exterieurs. 
& vifñbles ; mais faire attention à la puiffance 
invifible des Myfteres, & à leur operation inte- 
rieure. Nous fçavons, dit-il, & c’eft une veri-€< 
té,que nousavons été fouillez par nôtre premie-<€ 
renaiffance, & que nous fommes puriñez par € 
la feconde.C’eft pourquoi nous fommesenfeve-«€ 
lis & nous mouronsavec JEsUs-CHRIST ; pour<e 
renaître & pour revivre avec lui. L'Eau &c<e 


le Saint Efprit font unis dans ce Sacrement 5 
A l'Eau 


CHAPITRE PREMIER: 


… DES ECRITS DE SAINT FULBERT 
h Evéque de Chartres. 


8 OUÙUS commencerons l’on- 
SE ziéme Siecle par Saint Ful- 
Li bert Evêque de Chartres , 
ui fut un des principaux 


eftaurateurs des belles Let- 


Ge Theologie. Il vint de Ro: 
 _—_—2 " me en France, & fit des Le- 
LL gs publiques dans les Ecoles de l’Eglife de 
DL: artres vers la fn du dixiéme Siecle , & au 
. jrmencement de lonziéme ; fa reputation 
î n attira des Ecoliers de toutes parts, qui forti- 
st de fon Ecole pleins de fcience & de pieté, 
PA] Pandirent fes lumieres dans la France & dans 
Allemagne ; de forte que prefque tous les ha- 
été gens de ce temps-là faifoient gloire d’avoir 
Re fes Difciples. Il fut fort confderé du 
qui Der» dont quelques Hiftoriens ontécrit 
Sn. 'oit été Chancelier. Il fucceda lan 1007. 
- Nodulphe dans l’Evêché de Chartres, & gou- 
Tom, VIII, 


cette Eglife avec beaucoup de vigilance & ®: 


2 


>» fois dans l’eau , pour reffufciter par le Saint Ef- 
»prit. Ilprouveenfuire que c’eft Dieu qui bapti- 
pfe, & que quoique ce Sacremnent foitadminiftré 
» par un méchant, il ne laifle pés de remettreles 


3 péchez, parce que ce neft pas lui quieft |’Au- 


»teur, mais feulement le Miniftre du Sacre- 
» ment; commeil lereconnoîrlui même, quand 
»il dit, Que celui qui vous a rapencié par l’eau 
5 & par lé Saint Efprit, vaus donne lPOnétion 
» du Chréme dufalut. C’eft Dieu qui eft l’Au- 
teur de la Grace , le Difpenfateur des Dons 
»fpirituels ; & qui remet les pechez. Sur le 
troifiéme Point , qui eft du Sacrement du Corps 
& du Sang de Nôtre Seigneur , aprés avoir parlé 
de fa hauteur , & de fon incomprehenfbilité ; 
il dit que Dieu aiant pitié de nôtre fragilité ; 
nous a pourvû du remedede ce Sacrifice pro- 
pitiatoire contre les fautes quotidiennes , &t 
que comme il alloit ôter de nôtre vüé &en- 
lever au Ciel ce Corps qu’il offroit pour nôtre 
Redemption , afin que nous ne fufions pas 
privez de la protection prefente de fon Corps ; 
il nous a laifié le gage falutaire de fon Corps & 
de fon Sang, qui n’eft pas le Symbole d’un vain 
Myftere ; mais le vrai Corpsde Jesus-CarisT;, 
que fa vertu fecrete produit tous les jours d’une 
maniere invifible dans la folemnité des Myfte- 
res fous la forme vifble de la creature. C’eft 
de ce Corps qu’il dit à fes Apôtreés peu detemps 
avant#fa Pafion : Ceci eff mon Corps , &, Ceci 
eff mon Sang : & autre part:::Celui qui mange ma 
Chair @ boit mon Sang demeure en moi ; @: moi 
em lui. Etant donc inftruits par la volonté de 
ce-vrai Maître, en participant à fon Corps & à 
fon Sang ; nous reconnoiflens hardiment que 
nous fommes changez en fon Corps , & qu’il 
demeure en nous ; noms#feulement. par l'union 
de volonté , mais par la verité de la nature qui 
nous eft unie. Il ajoûte qu’ilne faut pas s’ima- 
giner qu’il foit indigne d’un Dieu qui eft def. 
cendu dans les entrailles d’une Vierge ; d’être 
dans des creatures vierges : Que ce qui paroît 
exterieurement la fubftance du Pain & du Vin, 
devient interieurement le Corps & le Sang de 
Jesus-Cnrisr ; & pour rendre ce changement 
croyable , il le compare à la Création, & il dit 
que fi Dieu a pû faire des Créatures de rien , 
peut à plus forte raifon les convertir en la 
fubftance de fon Corps. 

La feconde Lettre de Fulbert de Chartres 
eft fur un ufage de fon temps, de donner aux 
Prêtres aprés leur Ordination u 
facrée, qu’ils confervoient & en 


; communioient 
Pendant quarante jours, 


On lui avoit deman- 
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S. FubertV Eau eft pour la fepulture , & le Saint Efprit dé la raifon de cette coûtume ; 
Evbque de, pour la vieéternelle, comme Jusus-CHRisr a 
Chartres. ,, étéenfeveli trois jours fous la terre, de même 
» l’homme eft plongé &commeenfeveli par trois 


 Fulbert aiant demandé fi ce My 


qu’une feule Eglife, parce qu’elles n’ont 


ne Hoftie con- | fufcite tous les jours pour nous. 


répondre , il remarque que les differentes | 
fes ont de différens ufages , qui n'empécr : 
pas qu’elles ne foient unies dans une même Le ù 
Enfuite il dit que cette coùtume s’obierve. P 
tous les Evêques de fon païs ; qu’il fe fouvie , 
qu’autrefois un Prêtre aiant ainfi reçû une 20 


4 . » La (Qu 
tie de la main de fon Evêque , & en comm" 


? 
niant tous les jours , il arriva un jour qu ap 
avoir celebré ces faints Myfteres , en phaniifs 
habits avec la nappe d’Autel , il perdit Ca 
Hoftie : Que le lendemain il fur bien furpl 2 
quand il lui fallut communier, dans lerempese. 
la celebration , de ne plus trouver cette Ho Le 
Que l’Evêque aianc {çû ce qui étoit arrive Er 
fa négligence , lui avoit impofé une rude Dent 
tence. Saint Fulbert ajoûte que cet 20 
lui avoit donné lieu de demander à cet DU É 
s’il ne feroit pas mieux que ces Prêtres On? 


à , k (OUT 
maflent cette Hoftie le premieroulefecona Jf, 


aprés fa confecration ; fans la couper ae 
de parcelles ; mais que cet Evêque lui avol < 
pondu , qu’on les obligeoit de conferver ïE ü 
Hoftie pendant quarante jours, parce que © fur 
me Jusus-CHRisr avoit éié quarante JO“ 
la terre aprés fa Réfurrection, & s’étoit fait v se 
à fes Apôtres à diverfes fois , de même” ir 
que en donnant la miflion à fes Prêtres > 
donnoit lEuchariftie à prendre pendant 
rante jours , afin de les faire reflouvenif : 
quarante jours pendant lefquels Nôtre Sel £ 
eft apparu à fes Apôtres aprés fa Refurré 
fere n'auront, 
pû être fupplée par le Pain que les Prêtres i 
roient confacré tous les jours ; l'Evéd' 
repliqua ; que comme plufeurs Eglifes Par nt 
lieres répanduës par toute la terre » 1€ 10€ 
qu 
même Foi , de même plufieurs Hofties of : 
par plufeurs Fidelles, ne font qu’un même 
à caufe de l’unité du Corps de J£sus- 
Quele Pain confacré par l’Evêque & le cu DE 
facré par le Prêtre font changez en un «fance 


Corps de Jusus-CHrisr par la toute-PU? ne 
de la même Vertu qui opere ; mais que Corps 
on peut dire en quelque maniere que € “6 à 
de EE ni né de la Vierge & ALP sr 


L 
la Croix, eftdifferent du Corps de jusus CH ge 
reffufcité , de même il femble que Le F2! ar 
facré le jour de l’Ordination, &t refervé Fier 
Prêtres , peut avoir une fignification par û agé 
re differente de celle du Pain qui étoit CO ifer 
tous les jours ; le premier pouvant € 
Jésus. CHRisT reflufcité , qui ne me gel” 
& le fecond , J£sus-CHRisT qui ME 


e 
La troifiéme & la quatriéme Lettres ch 


EL lepe 
bert ; font adreffées au Roi Robert > 


de 


gr 
10n+ 


ue 


Cars. 


si de donner ordre à Eudes ( c’étoit le Comte de 
my Partres ) de faire démolir des Châteaux que le 
Comte Geofroy avoit fait bâtir, & qui incom- 
- Modoient fort l’Eglife de Chartres. 
…. cs deux fuivantes ne contiennent rien de 
Temarquable. 
… La fepriéme eft adreffée à Leutheric Arche- 
 Yéquede Sens , qu’il exhorte d'employer fon 
…. “torité pour fécourir Avifgaudus Evêque du 
ans ; que le Comte de cette Ville maltrai- 
…. “IL, & de menacer ce Comte d’excommu- 
fcation , s’il ne lui rendoit fes biens, &ne 
Slaifloit en repos. 

La huitiéme contient la copie d’uñe Lettre 
Q'il avoit écrice à cet Avifgaudus , qui s’étoit 
Ant que Fulbert & Leutheric avoient publié 
2 confeffion : il lui mande qu’il a tort d’avoir 
… ‘te penfée, qu’ils n’ont jamais publié que ce 
# Se étoit à fon avantage , & qui pouvoit fervir 
4 le Juftifier contre ceux qui l’accufoientd’avoir 
QUuitté fon Evêché par avarice , par lâcheté , ou 
4 Pour quelque autre caufe honteufe. Que s’il 
Ÿ nt confié à leur fecret des chofes dont il 
é 3 fe repentir , ils avoient pris grand foin 
& Que celer ; mais quels n’avoient pà cacher 
Due FE étoient publiques avant & aprés fa 
4 SoRfe on. Sur ce que cet Evêque s’étoit plaint 
… lils avoient dit de lui, qu’il aimoit la vie Mo- 
— que, il lui fait réponfe , qu’il ne devoit 
ÿ Pas trouver cela mauvais , puifque cela ne pou- 
À He Pas lui nuire , parce que l’amour de la vie 
d Cligieufe le rendroit plütôrdigne, qu’indigne 
nl Evéché dans lequel il vouloit rentrer , 
he avoit pas autre chofe qui l’en empé- 
"> mais qu'ils ne voyoient pas de quelle 
à Uaniere il pouvoit y rentrer , parce qu’il ne 
Pouvoir pas fe plaindre qu’on l’eût chaflé, ni 

Le perfonne fe fût mis en poffeffion de fon Sie- 
… S Malgré lui, puifqu’il l'avoir quitté de lui-mé- 


1 0 
NT 


il 


És2 


À de Paris fur trois affäires. 
Ur ce que cet Evêque lui avoit demandé 


qu PA biens dé l’Eelife de Paris. Il dit 
4 Per ne l’a point fait. 1. Parce qu’il n’a trouyé 
; Gone qui ofät lui fignifier cette Excommuni- 
fl 7 2. Parce qu’ilétoit inutileque cet homme 
tres £claré etcommunié dans l’Églife de Char- 

» ns eh tién fçävoir. 4. Parce qu'il a cru 
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Le 


3 


oncile des Evêques de la Province. 


que fe plaïgnoit : Fulbert lui mande qu'ilétoit 
inutile de le confulter là deflus , puifque c’étoit 
à lui à le juger, & qu’il ne pouvoit ie condam- 
net fans l'entendre. La troifiéme eft fur une 
conteftation qui étoitentre Adeoldus & les Moi- 
nes de Saint Denis. Il dit que cet Adeoldus of- 
froit de s’en rapporter à leur jupement , & que 
s’il vouloit lui marquer le jour qu’il fe trouvéroit 
à Saint Arnoul avec quelqu'un de la part des Moi- 
nes de Saint Denis, il s’y rendroit auffi pour re- 
gler leurs differends. 

Les Lettres fuivantes jufqu’à la 2r. contien- 
nent peu de Matieres Ecclefaftiques, mais ileft 
parlé dans celle-ci d’un fait fort remarquäble. 
L’Abbé dé Saint Pierre de Chartres étant fort 
malade ,; un Moine appellé Mégenard fortit de 
nuit du Monaftere , & alla demander l’Abbaye 
au Comte Thibaud ( c’étoit le fils d’Eudes Com- 
te de Chartres ) qui étoit alors à Blois ; le Com- 
te le renvoya le lendemain , avec ordre qu’on 
le reçût en qualité d’Abbé. On lui fit réponfe 
que cela ne fe devoit pas ; parce qu’on ne pou- 
voit pas reconnoître pour Abbé célui qui de- 
mandoit l’Abbaye d’un autreavant qu’il fût mort, 
& qui vouloit l’emporter par autorité, & non pas 
lavoir par élection. Il s’en retourna porter cet. 
te réponfe au Comte, & cinq jours aprés l’Ab- 
bé mourut. Les Moines tinrent Chapitre avec 
quelques Chanoines qui y avoient éntrée : Ful- 
bert qui y étoit , leur demanda s’il y enfavoit 
parmi eux qui approuvVaflent l’entreprife de Me- 
genard ; ils dirent tous que non ; ainf il futor: 
donné qu’on envoyéroit quelqu'un vers le Com- 
te, pour lui porter la nouvelle de la mort de 
l'Abbé , & le prier de donner permiffion aux 
Moines d’en élire un autre. Au fortir du Cha- 
pitre deux Moines qui avoient des Prevôtéz au 
dehors, allerent à Blois dire au Comte que Me- 

enard étoit élû & demandé pour Abbé par les 
oines de Saint Pierre. Ces Moines l’aiant 
{çû ; firent un Acte de proteftation contraire ; 
le Comte amene Megenard ; & le fait entrer 
par force ; les Mcines fe retirent , ils font re- 
çûs par l’Evêque Rodulphe. Neanmoins Me- 
enard reçoit la benediction d’un Evêque de 
Brethas > malgré les proteftations du Député 
de lArchevêque & de quelques Moines : ils’em- 
pare du Monaftere , & follicite auprés des Evé- 
ques & du Pape pour s’y maintenir. Fulbert dé- 
plore ce malheur, & prie celui à qui il écrit, de 
s’employer pour ces pauvres Moines. 

La Lettre 22.eft adreffée au Pape Jean XVIT. 
Il l’avercit que le Comte Roul , qu’il a excom- 
munié pour s'être emparé des biens de fon E- 


glile , & pour avoir maltraité un Clerc, eft sé 


À 2 


que cela pourroit fe faire plusutilement dans le S. Fulbers 
La fecon- Evêque de 
de eft fur l’Archidiacre de Paris, dont fon Evé- Chaïtres. 


4 


$. Fulber:à Rome pourtâcher d'obtenir PAbfolution d’un 
Evèque depeché, 
Chartres. Il conjure 


dent il ne veut pas faire de fatisfaétion. 
le Pape de ne Le point recevoir à. la 
Communion. 

Les Lettres fuivantes jufqu’à la 34. font 
adreflées à Leutheric Archevêque deSens. Voi- 
ci ce qu’on y peut remarquer de plus confide- 
rable fur les matieres Ecclefaftiques. Dans la 
23. il lui confeille de renvoyer un Prêtre fimo- 
niaque dans le Diocefe de celui qui l’a ordon- 
né ; & s’il demeure dans le fien, de le fufpen- 
dre de toute fonction Ecclefaftique. Dans la 


Saint Efprit , deftende fur vous , afin que vous 
foiez confirmé dans l'Ordre Sacerdoral, + que vous 
offriez des Hoffies pacifiques au Seigneur Tout-puif. | 
fant , pour les pechez @* les fautes du peuple 
Dans la 28. il fe plaint de ce que Leutheric or- 
donne des Evêques dans fa Province fans l’y ap- 
pe » & de ce qu'il y fait venir l'Evêque de 
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Archidiacrede Paris, lequel au lieu d’Etre COR ge 


me il l’auroit dû , l'œil de fon Evêque ,, l'œc? 


nome des pauvres ,.le Catechifte des ignoran5> 0 


avoit pris le contrepied., & étoit devenu à! “e 
gard de fon Evêque, comme une pointe quilu 
creve l’œil , le Dépredateur des biens des pau 
vres , & le Guide de Perreur ; en. Ôtant les dix- 
mes & les oblations des Autels aux pauvref 7 
pour les donner à des feculiers. Ils l’accufen! 
encore d’être parjure & infidelle à fon Evéqué» 
& ordonnent qu’on lui montre cette. Lettre» 
afin qu’il fe corrige. ET 
Dans la 36. Fuibert fait voir l’énormité 
crime d’un Diacre , qui feignant être Prétié ? 
avoir celebré la Mefñe. 
A LQie 
jui il 


comme dé Saint Ambroife de Milan ; 
Germain Evêque d'Auxerre, & de plufeurs, 
Le 3 a aiant bien vécu Laïques ; ont et 
aints Evêques. MR 
Dans Ha il écrit à l’Archevêque de BoPEe 
ges que l’Abbé Salomoñ & fes Moines ©. 
par cet Archevêque ; pour la caufe de TRE 
de ; n’avoient pas pû comparoître ; à 
c’étoit le temps de la moiflon ; 


” 


royes qui en eft incapable. Dans la 29. il lui Concile d'Orleans , qui fe devoit tenir le I Li 


refufe de donner l’Abfolution à des homicides d'Octobre , ils lui marqueroient. le temp$ 


deSenlis aux conditions qu’ils l’offroient. Dans 
la 30..il déclare qu’il n’a point élü Odolric pour 
Evêque ;. mais qu’aprés qu’il a été élû par le. 
Clergé & par le Peuple , il Pa facré Prêtre ; 
& qu’en confderation de Leutheric , il l’a dé-! 
tourné d’aller à. Rome pour fe faire ordonner 
Evêque. Dans la 33. il décide qu'un homme. 
qui a été parrein de fon fils à la Confirmation , 
doit fe feparer de fa femme ; ce qu’il appuye 
fur un Canon du Concile de Leffines tenu fous | 
Charlemagne. 

La 34. éft écrite au nom de Leutheric & de 
Fulbert de Chartres au Clergéde l’Eglife de Pa. 
ris , auquel ils fouhaitent dans le titre , de la 
temperance dans la profperité ; de la force dans 
l’adverfité, &.de la charité en tout temps : Teyz- 
perantiam in profperis, fortitudinem in adverfis ;, cha 
ritatem ubique. Ils lui témoignent qu’ils pren- 
nent part aux maux que fouffre fon Evêque ; 
mais ils fe plaignent de cequ’il ne leur a pas de 
mandé de la confolation ; & s’étonnent de ce 
que ces Chanoïnes reçoivent à leur Communion 
des perfonnes qui font refractaires aux Loix de 
Dieu, & rebelles à leur Evêque ; ils les affûrent 
qu'ils ne doivent pas attendre à fe féparer de leur 
Communion , que leur Evêque les ait déclarez 


excommuniez: ilsaccufentnommément Lyfard | fon Diocefe, Le Soû-Doyen de fonËB 


D 
lieu où ils fe rendroient à fon audiance- pi ; 
plaint enfuitééde ce que cet Archevëque Pies uk 
écrit une Lettre à Arnoul Abbé de Saint 

re , par laquelle il déclaroit qu’il avoit ex 
munié fes Moines. Il lui marque qu'il n 2E ee 
lû en aucun endroit que cela lui foit PE Lets 
Cet Archevêque lui avoit écrit une autie eg, 
tre, dans laquelle il l’avoit repris d’avOl 
mis l'Abbé Tedfride , fans lavoir entendla 12 
Moine Salomon qui n’étoit que Prevot : fa 
bert répond , que cela ne s’eft point fait 


ointe 
A tas C2 

entendre Tedfride , & que celui-ci n’étoit plis 
Abbé quand Salomon a été mis en MP, 
Que l'Abbé Tedfride accufé par fes Sir 5. 
avoit déclaré qu’il ne pouvoit plus les fou vil. 
qu’il renonçoit à leur gouvernement 2 % as 
ne vouloit plus être Moine de Bonneval ÿ Dio- 
prés cette déclaration il étoit paflé dans es. 
cefe de Bourges avec fa permifion » 4 ; 
Moines de Bonneval avoient élû un  Odons 
Freres , & l’avoient préfentéau Comte ant la 
afin qu’il lui donnât cette Abbaye De dérÀ 
coûtume , & que cela lui aiant été acco 
l’avoit fait Abbé. eat 

Dans la 45. adreflée à Adarus Evéque”, 
il rapporte une action tragique ar ile 


— 
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Mort , l'Evêque de Senlis lui demanda ce Bene- Lifieux à l’égard de ceux qui font de fon Dioce- $. Fulberè 


Ie pour lui ou pour fon frere ; Fulbert répon- | fe ; qu’ainfi s’il ne veut pas le remettre , ils le Evèque de 
à paul ne lui convenoit point à lui , qui étoit 
… “têque , & qu’il ne le pouvoit donner à fon 
6e, qui n’avoit ni l’âge, ni les mœurs necel- 
_ Rires : qu’il avoit choifi dans fon Clergé une 
« Pérfonne de pieté , à qui il avoit donné ce Be- 
_ Mie: Que PEvêque de Senlisoutré de cerefus;, 
… Menvianc ce Beneñice , avoit fait de grandes 
… Menaces à celui qui en étoit pourvû : que ces 
. Menaces avoient été fuivies de l'effet ; & que 
… Aelques jours aprés des gens de Senlis Pavoient 
 Aütaqué comme il venoit à l’Eglife, & l’avoient 
tué dans Je portail de la Cathedrale : Que les 
teurs de ce crime“avoient été découverts par 
j de leurs valets , lequel aiant été pris comme 
ju péchoit fes habits , avoit tout découvert. S. 
qi < ulbert exhorte l’Evêque de Laon d’excommu- 
L''Bler Ces homicides. 


TT 


". Les Lettres 48. & 49 font adrefées à l'Evé- 

Me de Senlis fur la même affaire. 
Dans la 47. il avertit l’'Archevêque de Tours 
| je fi le Pape lui a refufé de lui donner le 
…. Allium fans caufe legitime , il ne doit pas 
… Pour cela fe rebuter , & qu’il faut qu’il réi- 
… te fa demande ; parce qu'il y'a de certai- 
65 regles à la Cour de Rome , que l’on ne 
tique point ailleurs. Sie. 
l DPins la 5o. il décide qu’une femme qui s'é- 
Ro engagée avec ferment d’époufer une per- 
- °Mne, ne pouvoit fe marier qu’aprés fa mort ; 
. VU de fon confentement. 
4 mb sz. contient la décifion d’umautre cas de 
….“Mblible nature. Une femme ne voulant point 
… “Ourner avec fon mari, & difant qu’elle aimoit 
eux fe faire Religieufe , le mari demandoit 
20n lui donnât permiflion d’en prendre une 
3 Are. Sainc Fulbert décide qu’il ne croit pas 
on la lui puiffe donner , qu’elle ne foit ou 
« ” rte ou Religieufe. 

| poi ans la 52. il déclare qu’il vaut mieux ne 
ne à Int celcbrer la Mefle , que de la celebrer 
_w qu’il y ait deux ou trois perfonnes ; ce 
qu prouve , parce que le mot d’Eglife, fans 
Dle il n'y a point de vrai Sacrifice , ne fe 
PET dire que de plufeurs, parce que l’on adref: 
‘il “vob; ole à plufeurs, quand on dit , Dominus 
— um : Que le Seigneur foit avec vous ; &t 
es Pate que l’on yprie pour ceux qui offrent 
PEN ce. 4 
(RES a 57. eft adreffée à l’'Evêque de Lifieux , qui 
it interdit les Prêtres des Chanoines de Char- 


d 
ÿ 


Tr 


Dar. di avoient des Eglifes dans fon Diocefe; 
— qe Qu'ils ne lui payoient pas un certain droit 
ns. il appelle Droit de Synode. 11 dit que ce 
Der êté remis dans le Diocefe de Chartres ;, 
K “gel, + liberaliré de fes prédecefleurs ; mais que 


2€ préjudice pas au 
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droit de l'Evêque ed 


lui payéront , pourvû qu’il les rétabliffe. 

Dans la 58. adreflée à l’Evêque de Paris, il dé- 
clame contre la priere que cet Evêque lui avoit 
faite, de donner des Benefces à des Laïques. 

La Lettre 60. adreflée à Leutheric Archevé- 
que de Sens , eft écrite fur l'Excommunication 
de Guidon, complice du meurtre du Soû-Doyen 
de Chartres. Leutheric avoit écrit à Fulbert 
que cet homme vouloit être examiné dans un 
Synode d’Evêques ; Fulbert lui fait réponfe qu’il 
n’eft plus befoin d’examiner fa caufe , puifqu’il 
eft prouvé qu’il eft coupable. 

Dans la 61. il explique à Theodoric les rai- 
fons qu’il avoit euës de ne le pas ordonner : …. 
Parce qu’au jour qu’il le devoit être , il n’avoit 
ni Lettres, ni Députez des Evêques de la Pro- 
vince ; pour confentir à fon Ordination. 2. 
Parce qu’il avoit vû un Interdit du Pape rendu 
contre lui , à caufe d’un crime d'homicide. 3. 
Parce que par fa propre confeffon il s’en étoit 
trouvé indigne, 4. Parce que le Clergé & le 
Peuple ne l’avoient pas élû librement, mais par 
crainte ; & à la recommandation du Prince , 
qui ne leur avoit pas laifié la liberté d’en élire 
un autre. Il ajoûte que quoiqu'il eût tant de 
raifons de nele pasordonner, cependant il avoit 
penfé être tué dans l’Eglife par ceux qui le foûü- 
tenoient. Il le reprend de ce qu’il vouloitain- 
fi fe faire ordonner par violence , & de cequ’il 
avoit celebré dans une Eglife violée ;, fans qu’el- 
le eût été reconciliée. 

La Lettre 62. eft adreflée à l’Evêque d’Or- 
leans à qui il fouhaite dans le titre : Ob/équium 
dilectionis fine fuco diffimulationis. I] y apporte : 
les raifons qui empêchent fon Clergé d’aller en 
Proceffion folemnelle à l’Eglife d’Orleans fui-- 
vant la coûtume. 

Dans la 64. il approuve la diffolution du Ma- 
riage pour caufe d’impuiflance. 

ans la 72. il confeille à l'Abbé & aux Moi- 
nes de Saint Medard d’être foumis à leur Evé- 
que ; fuivant les Loix de l’Eglife. 

Dans la 73. il donne le même confeil aux 
Moines d'Orleans , que l’'Evêque de cette Ville 
avoit excommuniez, à caufe qu’ils ne voulcient 
pas être foumis à fa Jurifdiction. 

Dans la 74. il reprend un Clerc de fon Egli- 
fe ; qui en ufoit mal avec lui. 

Dans la 83. adreffée à l'OEconome de l'E- 
glife d’Orleans , il traite la queition quelle pei- 
ne merite un Prêtre quia célebré fans commu 
nier : il dit que s’il l’a fait par infdelité , où 


droit | parce qu’il s’eft fenti coupable de quelque cri- 


|me d'yvrognerie ou d’impureté, on doit le met- 
tre en penitence ; jufqu’à ce qu’il foit entiere- 
ment converti : que s’il l’a fait par dégoût » à 

Le PRE A 3. Cale 


ss à 


Chartres. 
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5. Fulbert caufe dela frequente celebration du faint Sacrifi- 
Evèque de ce, on doit l'en éloigner pendant une année: 
Chartres. que s’il l’a fait par fcrupule , &t pour une faute 


legere , il {ufr de le reprendre avec douceur ; 
& enfin que fi c’elt par foiblefle de cête ou d’ef- 
tomac, il doics’abftenir de célebrer, jufqu’à ce 
qu’il foit remis en fanté.: 
Laos. eft une Lettre du Roi Robert adreffée 
à Guarlin Archevèque de Bourges, par laquelle 
illui fait fçavoir qu’il eft tombé une pluye de 
fing dans quelques endroits de fon Roraume; 
detelle nature qu’elle s’attachoit fi fortement fur 
la chair, furles habits ; & furles pierres, qu’on 
nepouvoit l’effacer en la lavant ; au lieu que 
quand elle tomboit fur le bois, elle s’effaçoit 
aifément. Il demandes’il n’y a point d'exemple 
qu’une chofe pareille foit arrivée. L’Archevêque 
de Bourges lui répond par la Lettre fuivante, 
que ce prodige prognoftique quelque guerre ci- 
vile , & raporte divers exemples de même na- 
ture tirez de l’Hiftoire, aufquelsil ajoûte quel- 
ques raifons myftiques. Fulbert de Chartresen 
raporteunautreexemple dans la Lettre fuivante, 
tiréde Gregoire de Tours. 
Dans la Lettre 99. Fulbertexhorte un Comte 
à faire pénitence, &àrendreà l’Eglife ce quilui 
appartient. 
ans la 100. il déclare au Comte Foulques;, 
qui avoit retiré chez lui des perfonnes rebelles 
au Roi, qu’ill’excommuniera, s’il neles aban- 
donne. 
La 108. eftune Lettre d’Odilon à Fulbert de 
Chartres , dans laquelle il lui donne des loüan- 
es. 
È Les 26. Lettres fuivantes font écrites au nom 


des Chanoines de Chartres, mais elles necon- | 


tiennent rien de bien remarquable touchant les 
Matieres Ecclefaftiques. 

LésSermons de Saint Fulbert ne contiennent 
rien non plus de particulier. Le premier eft fur 
la Trinité. Dans le 2. il exhorte fon Peuple à 
la Pénitence. Le 3. eft fur la Purification de la 
Vierge. Les trois fuivans fur fa Nativité. Ils 
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font fuivis de trois Difcours contre les Juifs, dans 
lefquels il prouve que le Mefñie eft venu ; & 
d’un petit Recueil de pañlages de l’Ecriture, 
touchant la Trinité & l’Incarnation. Enfuite | 


lon trouveun Pénitentiel fort abregé, & quel- 
ques Paffages des Peres fur l’Euchiriftie. Cela 
eft fuivide quelques Hymnes & de quelques Pro- 
fes; & enfin dequelques pieces de Poëñes fort 
mal-faites. 


Les Epitres de faint Fulbert font écrites d’un | 


file affez châtié, & pleines de délicateffe & d’ef- 
prit ; il n’a pas fi bien réüffi dans fes autres 
Ouvrages. Il parle fort pertinemment, & fur les 
Dogmes & fur la Difcipline de l’Eglife, & donne 
des décifions tres-juftes fur les cas qu’on lui 


propoe. Il fait parQitre de la fermeté dans es 
occañons, fans manuër neanmoins derelpe” ç 
pour Les Puiffances. Tue œuvres ont été co 
nées au Pubiicavec beaucoup de negligence pi 
Charles de Villiers Docteur de Paris, fur HE 
Manuicrit de la Bibliothsque du Colleg£; x 
Navarre, & fur quelques autres; 8 imprimées 
à Paris l’an 1608. ts 

Le Pere Dom Luc Dachery nous 2 dep. 
donné dans l’Addition à fon 2. Tome du pe 
cilege une Lettre de Fulbertde Chartresfur ur 
biens Ecclefaftiques, dans laquelle cet Autee 
établit d’abord par des Pañlages des Perés à 
principalement de Saint Jerôme, queces nt 
{ont deftinez pour la nourriture des Pause 
2. Que les Vafes facrez ne doivent poinl 
vendus non plus que les Croix, s’ilny ie 
tres-grande necefité ; &e que les Pauvres 4 
foient dans un befoin preflant ; que cu 
peut foulager autrement. 3. Qu'il faut | 
garde de ne les pas vendre à des perfonnes 
puiffent faire des ufages profanes. 
buë encore à faint Fulbert la Vie de S: 
Evêque de Cambray, raportée par Suriuÿ 
de Decembre, 
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HISTOIRE DE LA cONTROVER®, 
fur lEuchariftie ; hé par Berenger 2 
fes differentes Condamnations. 54 
sde £me i 
B ERENGER nâquit à Tours à la fin du ne La 
Siecle , ou au commencement de On op: d 
Il fit fes Etudes à Chartres fous Fulbert» mo ets 
tinua de demeurer dans cette Ville jufqu à à il fig 
de cet Evêque. On dit que dés ce temp? jierss 
paroître qu’il avoit des fentimens parte ts 
& que Fulbert de Chartres en mourant! pro: 
comme un homme dangereux & qui hagtis 
poit bien des gens. Ce fut peut être F 1 
de fe voir ainñi noté , qui le porté Le 
Chartres pour retourner à Tours. ©%é po 
étoit en réputation d'habileté, il fut cho fai 
enfeigner dans les Ecoles publiques. 
Martin. On fut fi content de la man 
il s’acquitta dé cet Emploi , qu’on le de É 
rier » & enfuite Treforier de V'Eglife ê ort? 
Martin. On ne\fçait pas la raifon aa es ? 
à quitter la Ville dé Tours pour aller à il AU 
mais il eft certain qu'il s’y retira» & idiacté 
bien receu de l'Evêque , qui le fit Ar nfider# 
de fon Eglife , & eut beaucoup dE eque EM 
tion pour lui. Celui qui étoit 410$ cf 
cette Ville; portoit deux noms ; Câf 


.: j 


Brunon par Théoduin Evêque de 


DES AUTEURSE 


… leurs Contemporains, & dans l’Aéte dela Dedi- 
à Gice de l’Eglife de faint Jean d'Angely ; & eft 
is nommé Eufebe dans le titre de la Lettre qu’il 
— (rit à Berenger ; dans celle qui lui eft adreflée 
… PirGiegoire VIL dans lesanciens Titres de Saint 
Aubin d'Angers, dans deux anciens Catalogues 
… des Evêques d'Angers, quifont dans la Biblio- 
… theque de Monfieur Coibert , & dans prefque 
ous les Actes anciens : ces deux noms lui font 
… Connez dans l’Ade par lequel Geofroy Comte 
…—. Arjou & Agnés fa femme accordent à l’Ab- 
… Laye de Ja Sainte Trinité de Vendôme l’Eglife 
tous les Saints au Faubourg d'Angers, quieft 
… % l'an 1048. figné d'Eufebe Brunon Evêque 
EU Angers & de Berenger Archidiacre; & dans la 
— “hronique de Saint Aubin d'Angers imprimée 
… Parle Pere Labbe dans le Tome premier de fa 
… Æibliotheque des Manufcrits , il eft appellé par 
ds deux fois Eufebius cognomento Brune. I] fut fait 
_vêque d'Angers l’an 1047. Berenger étant ve- 
… Au peu de temps aprés en cette Ville ; com- 
_ Mençaà y dogmatifer fur PEuchariitie : Bru- 
- Monfoûrint fes fentimens , & il fe fi en peu de 
| Temps plufeurs Seétateurs : mais ils furent auf- 
| Gôt rejetrez & combattus par les plus habiles 
…. Sns de ce Siecle ; comme une nouvelle Here- 
se Lanfranc s’en ouvrit ; & Berenger l’aiant 
pris par Ingelram de Chaïtres, lui écrivit une 
… Lettre, par laguelle il l’avertifloit qu’il trouvoir 
1 fort à redire qu’il accufat d'Herefe leSentiment 
… € Jean Scot fur le Sacrement de l’Autel , op- 
… Doi à celui de Pafchafe , & qu’il fouhaitteroit 
4] f en entretenir en prefence de quelques per- 
….nnes, afin de le faire convenir que c’étoit par 
 Piévention qu’il étoit dans ce fentiment : qu’au 
Mile, 6 Jean Scot pafloit à fon jugement pour 
hr Hererique , à caufe de ce qu’il avoit dit fur 
TS Euchariftie , il falloit auf qu’il accufât d'He- 
Le “eSaint Ambroile, Sain tJerôme , Saint Auguf- 
… 5 &plufieurs autres Peres. Lanfrancétoitallé 
D: Ma, 2e , quand cette Lettre fut portée en Nor- 
. pdie ; elle:ne laiffa pas de fe divulguer , & 
È lifa quanrité de gens ; ellefut même por- 
{+ Rome par un Cierc de l’Eglife deRheims 
INA pe MOntra à plufeurs perfonnes , & lue 
ue le p. duement dans le Concile tenu à Rome fous 
à cor. PE Leon IX. l'an 1050. Berenger y futex- 
© obl; ié ; & Lanfranc qui étoit prefent, fut 
k qu de fe purger du foupçon que l’on avoit 
Ten ne fût d'intelligence avec Berenger ; & de 
DA raifon de fa Doctrine : il le fit fans dif- 
fit profeffion de la Foy de l’Eglife, & 
% fre ouva par des témoignages des Peres. 11 
pe bois gone dans ce Concile qu’il y auroit au 
l N tuqu 
rl Berenger feroit appellé , 
h Se Prié de s’y crouver. Berenger aiant appris 


TS 


Z. 


He: 2 


Durand Abbé de'Troarn ; & par Marbodus Au-| 


#) 
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condamnation , fe retira en Normandie auprés 
d’Arisfrede Abbé de Preaux, & tâcha d’attirer 

à fon parti Guillaume Duc de Normandie; mais Concile de 
ce Prince le retint à Brionne , où il fit tenir Brionne. 


| une A ffemblée des Prelats de {a Duché, qui con- 


damna Berenger avec un autre Clerc qui l’avoit 
accompagné. Dans la Lettre de Durand Abbé 
de Troarn, ce Concile eft rapporté à lan 1053. 
mais il faut qu’il y ait erreur dans le texte , ou 
Durand s’étoit trompé , car il eft conftant 
par le témoignage même de Durand que l’Af- 
femblée de Brionne a précedé le Concile de 
Verceil , qui a été renu au mois de Septem- 
bre de l’an 1050. felon le témoignage d'Her- 
man Contraét. 
Berenger chaflé de Normandie , fe retira à 
Chartres, où il n’ofa fe déclarer, fe contentant 
de répondre à ceux qui lui demandoient fon 
fentiment , qu’il le diroit en temps & lieu: ce- 
pendant cettenouvelle Doctrine commençant à 
fe répandre, Henri Roi de France pour en arré- 
ter le cours ; prit la réfolution d’affembler un 
Concile à Paris , & donna ordre à Berenger de 
s’y trouver pour rendre compte defa Doctrine. 
Theoduin ou Dietwin Evêque de Liege aiant Lettre de 
appris le deflein du Roi, lui écrivit une Lettre, Theoduin 
par laquelle il condamne la Doétrine de Beren-cortre Be- 
ger , qu’il dit aufli être celle de Brunon Evêque ’’£&tr: 
d'Angers ; mais il defaprouve le deffein qu’il 
avoit de les faire condamner dans un Concile, 
parce que Brunon étant Evêque, ne pouvoit être 
jugé fans l’autorité du Saint Siege Apoftolique: 
c’eft pourquoi il lui confeille de méprifer lesfen- 
timens impies & facrileges de ces perfonnes ; 
jufqu’à ce qu’il eût receu le pouvoir de les con- 
damner , quand elles auroient été entenduës à 
Rome ; quoi qu’il croie qu’il eft même inutile 
de les entendre, & d’afflembler un Concile pour 
leur condamnation, & qu’il ne faut penfer qü’au 
fupplice qu’on doit leur faire fouffrir. Theoduin 
accufedans cette Lettre Berenger,& Brunon,non 
feulement de croire que l'Euchariftie n’eft que 
l'ombre & la figure du corps de Jesus-CHRisT; 
mais encore d’avoir des fentimens erronez fur le 
Mariage , & de defaprouver le Baptème des 
Enfans. Cette Lettre a été donnée fous le 
nom de Durand Evêque de Liege ; mais aiant 
été écrite aprés l’an 1050. elle ne peut pas 
être de lui ; puis qu’il étoit mort l’an 1025. 
il faut qu’elle foit de Theoduin , qui fut or- 
donné Evêque de Liege en 1048. 
Le temps auquel le Synode de Verceil avoit Concile de 
été indiqué étant arrivé ; Leon IX. fe rendir Percil de 
dans cette Ville jà avec quantité de Prelats de dif. l'amoso. 


ferentes Nations , & ycommença le Concile le 


Septembre un autre Concile à Verceil, | premier de Septembre de l’année 1050. Beren- 
& Lanfranc | ger n’ofant ycomparoître en perfonne , y en- 


voia deux Clercs de fa part » pour foûtenir g 
qu'il 


8 
Concile de qu’il avoit avancé. 
Vérceil de Livre de Jean Scot ; 
l'an 1050. renger avoit puilé fon erreur; 


né par tous les Peres du Concile. Le fentiment qu’il n’avoit ofé foûtenir 
de Berenger y fut auffi expofé & condamné ;'& | l’aiant appris, écrivit une | 
la Doctrine de l’Eglife foûtenuë & défenduë par | laquelle il lui mande qu’il n’avoit pas voulu Gi 
Lanfranc , y fur approuvée & confirmée d’un  puter fortement contre lui dans la conferen 
Les deux Clercs en- | 


confentement unanime. 
voiez par Berenger voulurent entreprendre fa 
défenfe ; mais ils n’eurent pas plûtôt commen- 
cé à parler qu'ils fe trouverent embarrafez , &c 
réduits à garder le filence. 

Concile de 


l'an 1050. année le Concile qu’il avoit indiqué à Paris ; 
mais Berenger ni Brunon n’oferent y comparoi- 
tre. En leur abfence l’Evêque d’Orleans fitli- 


re un Ecrit de Berenger , qui parut hererique à | 
| n’avoit pas vü tous s 
de cette Doctrine & leurs complices , avec le mais que ce qu’il en avoit lü fur JEuc 


toute l’'Affemblée. Elle condamna les Auteurs 


Livre de Jean Scot. On y ordonna que l’Au- 
teur de cette herelñe & fes Sectateurs feroient 
pourfuivis & contraints de fe retraéter ; à peine 
d’être executez à mort. Ces faits font conftans 
par la Lettre de Theoduin, & par le témoigna- 
ge de Durand Abbé de Troarn. Ces deux Au- 
teurs font les feulsqui font mention de ce Con- 
cile de Paris ;. & qui accufent Brunon d’avoir 
foûtenu Berenger dans fon erreur ; mais comme 
ils font du même temps , il eft difficile de ne 
FE pas admettre leur témoignage. | 
<Adelman Pendant que les Puiffances employoient leur 
Clerc de ‘autorité pour détruire l’herefic de Berenger , les 
“eue de gens de Lettresla combattoient par leurs difcours 
Liege. &e par leurs Écrits ; entre autres Adelman Clerc 
de l’Eglife de Liege , qui avoit été Condifciple 
de Berenger fous Fulbert Evêque de Chartres , 
& qui fut depuis Evêque deBreffe, aiant appris 
que Berenger enfeignoit cette erreur , lui écri- 
vit une Lettre, dans laquelle aprés lavoir fait 
fouvenir de leur ancienne liaifon , & de Ful- 
bert de Chartres leur maître commun , il le 
conjure de quitter fon erreur ; lui faifant voir 
qu’il n’eft pas impofñfble à Dieu qui a tout créé 
de rien ; de changer le Pain & le Vin au Corps 
& au Sang de Jesus-CarrsT. Il avoit écrit 
quelque temps auparavant à Paulin Evêque de 
Mets , fur le même fujet ; afin qu’il avertit Be- 
renger de revenir de fon erreur. Nous n'avons 
plus cette derniere Lettre , non plus que quel- 
ques autres dont Tritheme fait mention ; mais 
la premiere fetrouve parmi les Auteurs fur lEu- 
chariftie imprimez à Louvain en 1551. & 156. 
| -& dans les Bibliotheques des Peres. 
ae . Es nl de Saint Evrou en Nor- 
as — nus 2 a auffi dans le même temps une 
pe 7e enger contre {on erreur. Berenger 
= en revenant de Normandie ; avoit eu une con- 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE isa 
On lût dans le Concile le ference avec Afcelin & avec Guillaumefon Di , 
qui étoit la fource où Be- | ciple. 
& il fut condam- | le Livre de Jean Scot étoit condamnable » 


Nonobitant la remontrance de Theoduin,le | voit pas même voulu refuter cette damnaä 
Parisde Roi Henri tint le 16. de Novembre de la même | facrilege maxime avancée par Guillaume > Fe “ 
| tout homme doit à Pâques s’approcher de 14724 


Ils publioient qu’il y avoit reconnu de 


11 
fon erreur. Berenge? of 


Lettre à Afcelin> De Ale gl 


qu’ils avoient euë enfemble, parce qu’il avoit of 
pris la réfolution de ne traiter de la matiere 36: 0 
l’Euchariftie avec perfonne , qu'il n’eût fau" ) 
fait les Evêques , aufquels il devoit rendre comp 4 
te de fa doctrine ; que c’eft pour cela qu i ñ 


te Tabie ; mais qu’Afcelin étoit lui-même 4 2 
moin qu’il n’avoit point avoué que Jean cl 
fût Heretique : qu’il avoit feulement dit 4, 
les Ecrits de cet Auteur? 
hariftie 
, LA 
n’étoit point heretique ; & que s’il avoit aval 
cé quelque chofe qui ne fût pas affez ex ? 
étoit prêt de le delaprouver: qu’au refte 0% 
pouvoit pas le condamner pour avoir dit 16 
fubftance du Pain demeure dans le Sacre nn. 
puifque c’eft la doctrine des Peres qu'il déï 16 
doit, n’aiant rien plus à cœur, que ce 16 EL 
en tout Saint Ambroife, Saint Auguitin , 4e 
Jerôme ; & qu’ainfi c’étoit fans raifon aile 
noul lui avoit dit en prefence d’Afcelin : Lve6 
fex-nous dans le fentiment où nous avons CALE 
puifqu’il ne vouloit établir aucune nouveau” | 
mais maintenir la Doctrine des Peres. pet}, 
Afcelin lui fit réponfe qu’il avoit reçôe Mes if 
treavec joye» dans l’efperance qu’il avoif q 60237 aie 
lui apprendroit des nouvelles de fa con agées" #0 
mais qu’en la lifant , fa joye avoit été C7 pe T 
en triftefle , en voyant qu'il ne cefloit Fo one 
foûtenir fon ancienne erreur : qu'il ñ€ Tien” 
noifloit plus en lui cetrefubilité, & cell. Le 
ce qu’il avoit euë autrefois, puifqu’il Avon ée 
me oublié ce qui s’étoit paflé dans leur 
rence, particulierement touchantla Prop 
avancée par Guillaume , que tout hoM?, 
s'approcher de la fainte Table à Pâquéf” 
qu’il y avoit ajoûté cette reftriétion » 
qu’il {oit feparé de ce Banquet celefte pi 
que crime ; ce qui ne fe doit faire que Elef 
dre de fon Contefleur , autrement les 
l’Eglife deviendroient inutiles : que Poe 
ne fe repentoit point de ce qu’il aVOÏ : na 
cette conference , puifqu’il y avoit {0 il à i1 0€ | 
verité certaine & indubitable , de 1a947 1, Vin 
fe départiroit jamais : Que le Pain° 
étoient faits par la vertu du Saint Efpre Je 
le miniftere des Prêtres, le vrai Corps f 
Sang de JEsus CHRIST ; CE k 
évidemment par l'Ecriture SAinfe ? - 


Cotrompuë par quelque interpretation vicieufe : 
ge Pour ce qui regarde Jean Scot ; il eftper- 
ladé qu’en le confiderant comme un Hereti- 
" Me, il ne fait rien d’indigne , ni de fon S4- 
| &rdoce , ni de la Religion , puifqu’il voit que 
“le but & l'intention de cet Auteur eft de prou- 
Ver que ce qui eft confacré fur-l’Autel n’eft point 
… Vrai Corps ni le vrai Sang de J£sus-CHRIST;, 
… &qu’iltâche d'établir cette erreur par des paffa- 
… Rs des Peres mal expliquez ; & entre autres par 
_  UnePriere de Saint Gregoire , fur laquelle ildit 
… AU c’eft en apparence & non pas en verité que 
€ fait le changement du Pain & du Vin au 
… Orps & au Sang de Jesus-CarisT ; qu’il le 
… Moit lui-même ( Berenger ) trop habile pour 
… Mouloir foûtenir cette expreffion comme Ca- 
… lique; qu’il n’avoit pas même ofé la défen- 
… 1€ dans leur conference ; qu’il s’étoit con- 
… <ité de dire qu'il n’avoit pas lû le Livre de Jean 
4 qe jufqu’à la fin : qu’il avoit été furprisqu'un 
. {mme auf prudent que lui , eût pû donner 
… jet de loüanges à un Ouvrage qu’il n’avoit pas 
… >: ntierement ; qu’au refte pour lui il étoit de 
… Vis de Pafchafe & des autres Catholiques ; 
… qu'il croyoit fermement que les Fideles re- 
… Foivent fur l’Autel le vrai Sang & le vrai Corps 
… à JEsus-Carisr fous l’apparence du pain & 
N Le & que ce fentiment n’étoit ni contre 
Doux de la nature qui dépendent de la vo- 
À pute de Dieu, ni contre le témoignage del’E- 
11 : Qu’enfin l’avis que lui avoit donné 


D 


L. Angile 
qi groul ( qu’il appelle Chantre ) étoit falutaire, 
… Qu'il devoit le fuivre ; avoir honte de dé- 
Ve re un Livre condamné dans le Concile de 
… quil & s'attacher à la Tradition Catholi- 
. tk £& A poftolique , de laquelle il s’étoit écar- 
F Héeg ete Lettre & la précedente ont été don- 
te, p Par le P. Dom Luc Dachery dans fes No- 
1 far la Vie de Lanfranc. 
tre €rs le même temps Berenger écrivit une au- 
“4 R, Lettre à Richard , qui étoit à la Cour de 


ace > par laquelle il le prie de parler au Roi 
= LA faveur ; afin qu'il réparéc l'injuftice qu'il 
lle AVoit faite , & de l’avertir que l’on a eu tort 

V:SOndamner Jean Scot dans le Concile de 
ENs de ei > & de juftifier Pafchafe : Que les Clercs 
h deg tres Jui ont mal expliqué le fentiment 
EN dut Fulbert , ou plürôt le paflage de Saint 


1 
“ 


: 


E 


teeuitin rapporté par cet Evêque : Que pour 
ue Le Roi plus favorable à l’écouter, il peut 
ni Aire connoître que Jean Scot a écrit fon 
ROUE par l’ordre & à la priere de fon prédecef- 


LA 


f 
Ve TCharles le Grand ( c’eft de Charles le Chau- 
… reel Cecife doit entendre )quil’avoitchargé de 


K 


| 
F4 
te 
“uit 
4 


ù «Signe Succeffeur de ce grand Prince, 
_ NU 07r sé 


ER ob, Par écrit la folie de Palchale ; qu’ainf il! | 
te 186 d'accorder fa protection àceémortcon- | les, non fe lement en Sacrement, mais a 
" de > Calomnies des vivans , s’il veut fe mon- | d’une maniere fenfble ; ce que je jure par la“ 
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Pendantque ces conteftations étoientagitées Concile de 


entre Berenger & fes Adverfaires ; Leon IX. Towrs de 


mourut lan 1054. Son Succeffeur Victor I1./#1055.. 
& contre Be- 


Tenger. 


confirma ce qu’il avoit fait contre Berenger ; 
on dit même qu’il tint un Concile à Florence, 
dans lequel il iecondamna. Hildebrand fon Le- 
gat en France aiant tenu un Concile à Tourslan 
1055. y fit venir Berenger, & lui laifla la liber- 
té de défendre fes fentimens ; celui-ci prit le 


parti de les abandonner & de s’obliger avecfer- . 


ment de tenir la Doctrine communede l’Eglife 
touchant la verité du Corps & du- Sang de Je- 
sus-CHR1sT dans l’Euchariftie. 


Mais où il n’agifloit qu’avecdiffimulation »; ou Concile de 
il changea bien-tôt de fentiment, car aprés CE Rome de 
Concile il continua à dogmatifer comme ilavoit l'an 1059, 


fait auparavant ; & ne pouvant enfeigner publi- 
quementfon erreur , il l’expliquoiten particulier, 
& failoit des Ecrits pour la foûütenir ; de forte que 
fon herefie continuant à ferépandre, NicolasIl. 
qui fucceda l'an 1058. à Eftienne X. fuccefleur de 
Viétor , cita Berenger au Concile de Rome de 
lan 1059. qui fut compofé de 113. Evêques de 
differentes Nations , dans lequel Berenger foû. 
tint d’abord fon opinion, qui fut refutée par Al- 
beric Moine du Mont-Caflin , & par Lanfranc; 
mais enfuite il fe rendit, & déclara qu’il étoit 
prêt de croire &., de figner ce que le Pape &le 
Concileluiprefcriroient. Sur cela Humbert Car- 
dinal Evêque de Blanchefelve , drefla une For- 
mule de Foi, qui fut jurée & fignée par Berenger, 


conçûë en ces termes : Je Berenger indigne< Premiers 
Diacte de Saint Maurice d’Angers, aiant con-ff ProfefJion 
noiffance de la vraye Foi Catholique & Apoñfto- {de Foi de 
lique ; anathematife toute herefñe ;.principa-% Berenger. 


lement celle dont j’aiété foupçonné, qui tient 
quele pain & le vin qui font fur l’Autel ; ne font‘ 
aprés la Confecration que le Sacrement, &“* 
non pas le vrai Corps&t le vrai Sang de nôtre 
Seigneur JEsus-CHR1ST , & qu'ilne peut être ‘£ 
touché par les mains des Prêtres , ni rompu& 
moulu par les dents des Fideles, fi ce n’eft en‘ 
Sacrement , & non pas fenfblement. J’approu- 
ve la Doctrine du Saint Siege Apoftolique de‘ 
Rome, & je confefle de cœur & de bouche,‘ 
que je tiens la même Foique le Saint & vene- 
rable Pere le Pape Nicolas & ce Saint Synodec 
m'ont déclaré & aflüré que je devois tenir, 
fuivantl’Autorité Evangelique & Apoftolique; 
fçavoir , que le Pain,& le Vin qui font pofez € 
fur l’Autel , aprés la Confegration ne font pas << 
feulement le Sacrement ; mais aufli le vraice 
Corps & le vrai Sang de Nôtre Seigneur Jesus: << 
Carusr ; &tqu’il eft touché par les mains des *° 
Prétres,;rompu & moulu parles dents des Fide- € 


fainte & confubitantielle Trinité , & par ces 
a are B 5) Saints 
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Premiere y Saints Evanpiles, déclarant que ceux quiavan- 
Profeffien ,,ceront quelque chofe contre cette Foi , font 
de Foi de ;, dignes d’anathême , eux , leurs dogmes & 
Berenger. leurs Seétateurs ; & fi j'ai moi-même la har- 
» diefle de penfer ou d’enfeigner quelque chole 
» contre cette Profeflion de Foi , je me foù- 
» mers à toute la rigueur des Canons. En foi 
»de quoi j’ay figné ce prefent Ecrit , qui m’a 
été lù & relû ;. énfuire il brûla fes Ecrits & le 
Livre de Jean Scot. 

Cette Profeflion de Foi fembloit être fince- 
re ;. mais Berenger ne fut pas plütôt revenu en 
France, qu’aiant trouvé le Roi Henri mort, & 
fon fils Philippe en bas âge , il crut pouvoir 
fans crâinte , foûtenir de nouveau fon erreur. 


Berenger 
retombe 


dans fon 
CYTEUTY: 


Il fe répentit d’avoir brûlé fes Ecrits, & en| 


fit un nouveau contre cette Profeflion de Foi ;, 
qu’il dit être de Humbert & non pas de lui. 
C’eft cet Ecrit que refutent Lanfranc & Guit- 
mond ; enfin il ne ceffa point de foûtenir fon 
erreur , & fe déchaîna d’une maniere outrageu- 


fe contre le Pape Leon & contre le Saint Sie- | q 


ge. LePape Alexandre IT. fucceffeur de Nico- 
las, en aiant été averti , lui écrivit une Lettre, 
par laquelle il l’éxhortoit de renoncer entiere- 
ment à fon erreur ,; & de ne plus fcandalifer 
PEglife ; mais au lieu de lui obéir , il eùt la 
hardiéfle d’écrire au Pape qu’il n’en feroit 
rien ; & demeura avec obftination dans fes 
fentimens. 

Concile de Maurille Archevêque de Roïüen , voulant ar- 

Rowën … rêrér le cours de cette hereñe, qui fe répandoit 


de l'an apparemment en Normandie ; à caufe de la ré- P 
que cette pefte qui commençoit à fe r 
ler, avoit été arrêtée par l’ordre du Prince? Li 
par l’autorité de l’Archevêque de Beter 


En sa. lition que Berenger y avoit , affembla dans la 
cree Ville de Rouën l’an 1063. un Concile des Evé- 
87 ques de fa Province, dans lequel il drefla une 
Profefion de Foi, portant que le Pain & le 

Vin étoièent changez. aprés la Confecration , 

en la fubftance de la Chair & du Sang de Jesus- 
Carisr , avec anathême contre Ceux qui font 

dans un fentiment contraire , où qui combat- 


tent cette vérité de Foi ; & il ordonna qu’à l’a- 


venir cette Profeffion de Foi feroit fignée par 
les Evêques avant leur Ordination. : 
Concile de L'an 1075. Geralde Evêque d'Angoulême & 
Poitiers Legat du Saint Siege pour les Provinces de 
contre Be- Tours ; de Bordeaux & d’Auche , affembla 


7487. un Concile à Poitiers ; dans lequel Berenger 
futaccufé, & penfa même être tué ; mais cet 
accident ne lui fit pas Changer de fentiment , 
& l’émotion étantiappaifée ; il fe retira de cet- 
te Affemblée auffi peu perfuadé de la verité 
qu’il y étoit venu. $ 

ri ,.…… Cefutenceremps-là qu'Eufebe Eyèqued’An- 

. « gers> quieft le même que Brunon, écrivit à Be- 

"#-renger , qu'il avoit reçü une Lettre de lui 

Evique elle il lui çüune Lettre de lui , par la- 

d: fa- oebs il ii mandoit que Geoffroy favoriloit 

gens. Publiquement les folies de Lanfranc, & qu’il le 
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retraétation conçüé en ces termes ; 9? 


reti À 
prioit de le faire venir , afin qu'il fût entendu Lo | 
en fa prefence fur l’Explication du paffage de ou PU 
Saint Ambroife , tiré du Traité des Sacremel}, gyigit M 
Que pourréponfe à fa Lettre, il lui déclare q4 DAT | 
ne fçait pas fi cette Queftion a été muë dan : gr 0 


deffein de chercher de la gloire; mais qu'il ge. 
gran 


éloi- 
gnées : Que pour lui il avoit pris le parti st 
s’abftenir de ces difputes , de s’en tenir ME 
ALES 

Pain & le Vin font le vrai Corps & le vrai cs à 
eut 
faire ; & que fi quelqu'un lui demandoiree Vi 
à + 
dre ce 
drine 
’ n'eut 
des 


flages 1 
fent corrompus , on ne fût caufe d’un {CP de 

eft A 
Tours 
ville 


of 


2 43 
uvél- 


# 


(2 
Qu’ainfi il avoit pris la réfolution deneP ur 
nir aucune conference, ni entrer en auCUP “roit 
pure fur cette matiére , & qu’il ne confen ge 
jamais qu’on tint aucune affemblée pou’ ic paS 
jet : que fi l’on entenoit ilne s’y trouver 0" LA 
qu’ilrefuferoit toute audiance aux Difputé tie 
la Communion à ceux qui feroient dan5 ” mi 
nation ; parce que cette affaire avoit êl® à fois 
née trois fois dans la Province, & quail” 2 
par le Jugement du Saint Siege. £ qui Cu 
Enfin Gregoire VII. voulant achever © get Le 
avoit commencé étant Legat ; cila perce pre! ; 
un Concile tenu àRome au mois de". , 
de l’an 1078.& lui donna du temp PO och 
fer à ce qu’il avoit à faire jufqu au Pre 
Concile ; qui fe tint l’année fuivanté % 2 
de Fevrier. Berenger ydéfendit encore 
timent avec force ; Brunon qui fut dep 26 
que de Signi, & l'Abbé Wolpheme 
tirent : la Queftion fut agitée pee un gp y 
s E | : e faire x 7 4 
jours ; enfin Berenger fut obligé ren” fe 


b, DES AUTEURSE 


pruBer > crois de cœur, & confeffe de bouche, que 
ty. »le Pain & le Vin qui font fur l’Autel, font chan- 
“y,  8z fubftanciellement par le myftere dela Prie- 
re, & par les paroles de Nôtre Sauveur , en la 
»Vraye, propre & vivifiante Chair & au Sang de 
» NôtreSeigneur Jesus-CHR1sT, quieft forti de 
»fon côté ; & non pas feulement en figne & en 
» Vertu de Sacrement, mais en proprieté de natu- 
te & verité de fubftance ; comme il eft porté 
» dans cer Ecrit; & comme je l’ailû , & que vous 
»l entendez,je le cfoisainfi,&c n’enfeignerai plus 
rien contre cette Foi. Ainf Dieu foit à monai- 
de ; & ces Saints Evangiles. Aprés cela le Pape 
Ftjoignit à Berenger , de l'autorité de Dieu 

Qut-puiffant , & des Saints Apôtres S. Pierre 
Saint Paul, de ne plus difputer & de ne plus 
he: enarifer avec perfonne touchant le Corps ët 
h, « ne ane de Jesus-CHRIST , fi cen’étoit pour dé- 
\.* lOmper ceux qu’il avoitabufez. Enfuite de cet- 
Déclaration il accorda à Berenger ue Lettre 
“areflée à l’Archeyéque de Tours, & à l’'Evêque 
avo BeTS 5 par laquelle il leur déclaroit qu’il 
ke Oit mis Berenger fous fa protection , &c qu’il 
an enjoignoit de le défendre contre le Com- 
g + Angers ( Foulques le Richin } qui lui vouloit 
k ga pal & contre tous fes ennemis. Il luiaccor- 

& encore une Bulle , portant anathême contre 
pr qui attenteroient à fa perfonne ou à fes 
Sens, ou qui l’appelleroient Hleretique. Ces 
S'âces accordées par Gregoire VII. à Berenger, 
Ont donné occañon aux Evêques qui porte- 
tile Un jugement contre ce Pape dans un Con- 


tenu à Breffe l’an 1080. de l’accufer d’être 
s.Ciple ou plûtot Fauteur de cet Heretique. 
NAS une accufation injufte contre ce Pape ; 
fait mel n’avoit reçû Berenger qu'aprés lui avoir 
cg iurer fon erreur; mais peut-être qu il avoit 
tout.a P legerement aux paroles d’un homme 
tehs, -fait inconftant : en effet , il faut que Be- 
3er ait continué d’enfeigner fon erreur , puif- 
Si fut obligé de comparoître à un Concile 


NP 


FU 
( 


di pe Bordeaux l’an 1080. par Hugues Legat 
âpe , premierement Evêque de Die, &en- 
Archevêque de Lyon, & d’y rendre com- 
de fa Foi , comme il eft marqué dans la 

TOnique de Saint Maixant. C’eft la derniere 
7e Où Berenger a paru. Il paffà le refte de 

… Vafours dans l’Ifle de Saint Cofme proche la 

5e ne Tours , où il s’étoit retiré aprés 

(4 Janv: ncile de Rome , & y mourut le 6. de 

Meyer de l'an 1088. 

[Je thequ ancien Auteur qui fetrouve dans la Biblio- 

Maths de Fleury, Guillaume de Malmesbury ; 

Lg fleurs Paris, Vincent de Beauvais ; 6 plu- 

Que ei Auteurs plus recens ; rapportent 

1 ou énget avoit été veritablement converti , 

Fa Bter il étoit mort dans des fentimens d’un re- 
» n° Mér-fincere d’avoir infecté plufeurs per: 


fi 
Pte 
d 


un 


IE 


CCLESIASTIQUES. 


fonnes de fon erreur. Clarius Moine de Fléu- Concile de 
Bordeaux 
de l'an 
1080. 
contre Be- 
renger. 


ry » & les Auteurs de la Chronique de Saint 
Pierre le Vif de Sens , & de celle de Saïnt Mar- 
tin de Tours, lui donnent de grandes loüanges. 
Nous avons auffi deux Epitaphes magnifiques 
faites en fon honneur ; lune par Baudry Abbé 
de Bourgueil, & enfuite Evêque de Dol; & l’au- 
tre par Hildebert Archidiacre du Mans , qui fut 
depuis Evêque de cette Ville , & enfuite Ar- 
chevêque de Tours. Enfin fa memoire eft en- 
core en veneration à Tours , où l’on dit queles 
Chanoines de Saint Martin ont coûtume de lui 
faire un Service tous les ans. Il femble que 
ces Auteurs qui croyoient la préfence réelle , 
n’auroient pas donné tant de loüanges àBeren- 
ger, s'ils n’euffent été perfuadezde faconverfon. 
Cependant nous voyons que Lanfranc dans fa 
cinquantiéme Lettre écrire depuis l’an 1080. 
Regnaud Abbé de Saint Cyprien de Poitiers ; &c 
l’Auteur Anonyme d’un Traité donné parlePe- 
re Chifflet écriten 1088. en parlent encore com- 
me d’un Heretique, fans rien dire de fa conver- 


fion. Nous voyons que depuis fon retour de De/ape- 


Foi au Concile de 
ne le plus de fujet de douter de fa converfion , 
c’eft que depuis fon fecond retour de Rome en 
France , il a compofé un Ecrit contre fa der- 
niere Profeffion de Foi , comme le Pere Ma- 
billon qui l’a và manufcrit nous en affûre ; ce 
qui joint au témoignage de Berthoul Prêtre de 
Conftance, qui aflüre pofñtivement que Beren- 
ger n’a point changé de fentiment , femble dé- 
truire ce que l’on a dit de fa penitence, ou du 
moins fait voir qu’elle a été tres-tardive , & 
qu’il n’a changé fincerement de fentiment que 
peu de temps avant fa mort. 


Rome il'a été bo de rendre compte de fa nitence de 


Ses Retraétations & fa Penitence n’empêche- Sedateurs 
rent pas que pluñeurs de fes Difciples ne dermeu- de Beren- 


raflent dans leur erreur ; mais peu à peu cette ger. 
herefñe fut détruite. Nous trouvons qu’un cer- 
tain Anaftafe Moine de Saint Serge d'Angers, 
fur obligé de la retraéter , & de donner une 
Profeffion de Foi à Geraud Abbé de Saint Au- 
bin‘de la même Ville , rapportée par le P. Dom 
| Luc Dachery dans fes Notes fur la Vie de Lan- 
franc : que les Peres du Concile de Plaifance 
de l’an 1095. condamnerent de nouveau l’herefe 
\de Berenger ; & qu’enfin Brunon Archevêque 
‘de Treves, chaffa de fa Province les Sectateurs 


| de cet Heretique. : 


| Berenger a encore été foupçonné de quel- . we, 
qe autres erreurs : Guitmond l’accufe ;, Aprés Erreurs 


heoduin , d'avoir crû que le Baptème des En- de Beren 


fans étoit nul, & d’avoir ruiné les Mariages le- ger. 

gitimes , en permettant aux hommes d’abufer 

indifféremment de toutes les femmes. Lanfranc 

& Guillaume de Malmesbury l’accufent sn à 
B 2 a- 


rdeaux ; mais ce quidon- Berenger. 
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eAutrés d’avoireu un étrange mépris pour les Ecritsdes 
Erreurs HO ie Guirmond & Saint Anfelme rap- 
de Bersn- portent;comme une erreur qu’il avoit avancée, 
Br que Nôtre Seigneur aprés fa Réfurrection, n’é- 

toit pas entré à travers la porte de la Salle où 

étoient fes Difciples , fans qu’elle fe füt ouver- 
te. A l’égard de cette erreur c’eft une fuite de 
fon fentiment fur l'Euchariftie : pour les deux 
premieres, comme elles ne font point dansles 
Ecrits de Berenger ,-& qu’on ne lit pas qu’elles 
lui aient été reprochées par les autres Auteurs, 
ni qu’on lait condamné pour les avoir foûte- 
nuës ; nitqu’on les lui ait fait rétracter dans au- 
cun Concile ; il eft difficile de croire qu’il les 
ait enfeignées formellement ; d’autant plus que 
ce font d'anciennes erreurs condamnées depuis 
long-temps dans l’Eglife. 
Ecrits C* Nous avons une Lettre de Berenger à Afce- 
<Adver- lin ; une autre à J’Abbé Richard , trois Profef- 
faires de fionsde Foi ; une partie de fon Traité contre fa 
Berenger. feconde Profeffion de Foi : & le P. Mabillon 
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+ 


pañla en France fous le regne du Roi Henfi ? Le 
& vint à Avranches , où il enfeigna publique 
ment pendant quelque temps. En allant à ROUE 


er ca | 
il fut pris par des voleurs, qui le dépoulehie 


FA AR PU …. ilfut. 
tu de Lanfrancaiant été bien-tôt connues ii ; 
 élà Prieur de fon Monaftere, & choifi par de 


Jaume L. Duc de Normandie, pour être ul de 
fes Confeillers d'Etar. Il alla à Rome joe 
 Pontificat de Leon IX. & fe juftifia devant DLA 
Pape de l'erreur de Berenger dont il étoit 4 
cufé. Il y retourna une feconde fois fou5 la 
Pontificat de Nicolas LI. pour demander | 


a vü-un Traitémanufcrit contre la troifiéme. Le difpenfe du mariage du Duc Guillaume avec Le 
Fraité qu’ilavoit fait contre Adelman ou Alman |fille du Comte de Flandres fa parente » 1 fe 
Evêque de Breffe, dont Sigebert de Gemblours lobtint à condition que le Duc & fon épot d; 
fait mention , & les autresOuvrages qu’il avoit bâtiroient un Monaftere. Le Ducfit conf 
compofez, font perdus. Iécrivoird’unemanie- re celui de Sainc Eftienne de Caën , dont 
re feche & fcholaftique. Sigebert ditavecraifon, franc fut fait Abbé l’an 1063. Son credit Les 
qu’il abufe des Sophifmesde la DialeCtique con- fi grand auprés du Duc , que ce Prince pe 
tre la fimplicité Apoftolique , & que cela ne lui avoir conquisle Roiaume d'Angleterre» n£ uw TE 
fert de rien pour s’excufer ; ni pour édifier les va perfonne plus propre que lui pour envoÿ® 
autres , parce qu’il embrouille plütôt les chofes Rome vers le Pape Alexandre IL. pour Y vas 
claires, qu’il n'éclaircit les obfcures. Il ne pa- de la Réforme desEglifes de ce Royaume: À Ps 
soit pas avoir été fort fcavant dans l’Antiquité la mort de Maurille Archevêque de Rouën? A 
£cclefiaftique. Son erreur a été combattuë par jetta les yeux {ur Lanfranc , pour remplir € vé- 
Lanfranc Archevêque de Cantorbie, par Adel- place; mais il La refufa , & fur fon refus, Hé 
man, Clercde lEplife de Liege, & depuis Evé- que d'Avranches aiant obtenu get Archevée 06 
que de Brefle, par Afcelin Moine deSaint Evrou Lanfranc alla pour une quatriéme fois à RO uf 
en Normandie ;, par Guy Aretin Abbé de la pour faire approuver cette-tranflation » 
Croix-Saint-Leufroy , par Durand Abbé de demander le Pallium pour cet Archevêque 
Troarn , par Hugues Evêque de Langres , par obtint ce qu’il demandoit du Pape; qui € 
Alberic Moine du Mont-Caffn, par Guitmond deux Legats pour couronner Guillau® 
Archevêque d’Averfe , & par Alger Diacre de d’Angleterre, & pour travailier à la réforme 


| verle : 
Liege , & depuis Moine de Cluny.  Eglifes | A7 0 
z + AOL NE 
Ces Legats tinrent un Concile à Wind | 
dans lequel ils dépoferent plufeurs 7 ffe | 
CHAPITRE IIL convaincus de crimes ; ou d’ignoranee Bo 
| H > Entre autres Stigand Archevèque nue | 
| ie, qui s’étoit emparé de ce Siege Pa ui ? 
PES ECRIFS DE LANFRANC D ace Dane fut obligé male” ins | 
Archevêque de Cantorbie, de Guitmord, d'A. par lecommandement exprés de Ab éH® où” | 
| FE M Er ANPTES" ANTeRTS ai qu, refaté | d'accepter cet Archevêché l'an 1070: | vec 4 
ts treur de Berenger: verna cette Eglife pendant dir-neur a jou ar 
sera ; beaucoupde f, ; ité, 2140 LA 
sr ANFRANC étoit de Pavie & d’affez bon- | conferv Pa n Guillaume avr CNT | 
ae DT ne famille ; car fon Pere étoit Gardien du  l’abfence duquel il étoit le Regent CE : cents k 
bre Mi * Se Archives publiques , où étoient les |me ; il mourut peu de temps aprés cePr fun 
be À ne es Frs des Coûtumes de la Ville. | mois de May de lan 1089. eft 10? ML 1 
PRES AVOI fait fes études dans fon païs ; il| Le plus gros Ouvrage de Lanfran Co ee 


ue lpporte le T'exte avec quelques éclairciflemens 
+ rparenthefe > & y joint des Explications ti- 
là sde agp de Saint Auguitin ; ou du Commentaire 
LA ibué à Saint Ambroife, ou qu’il a lui-même 
A Mpofées : celles de Saint Auguftin fe trou- 
Ent dans ce Pere ; mais une grande partie de 
Celles qui font citées fous le nom de Saint Am- 
Moife ; ne fe trouvent point dans le Commen- 
& € qui porte prefentementlenom de ceSaint;, 
11 ÿ en a même quelques-unes de Saint Au- 
Fin > qu’il attribuë à Saint Ambroife. Ces 
e Otes font courtes & par Sentences ; l’Auteur 
.J attache principalement à la lettre & à la Mo- 
le. Pierre Lombard cite quelques endroits du 
. °Mmentaire de Lanfranc fur Saint Paul ; qui 
… 1 trouvent pas de la même maniere dans 
& Clui-ci. | 
ue. Rue Traité de Lanfranc du Corps & du Sang 
vs Ee ESUs-CHRIST, ef une Réfutation d’un 
\, Lire à que Berenger avoit fait contre la prefence 
DIRES le du Corps de Jesus Carisr dans l’Eu- 
| ecriftie : äl lui dit qu’il fouhaiteroit avoir une 
nference avec lui , croyant qu’elle feroit tres- 
“lle pour le faire revenir de fon érreur , ou du 
bris 1, pouren retirer fes Seétateurs;mais qu’aiant 
tion € parti de la foûtenir dans des converfa- 
: $ fecretes devant des ignorans ; &t de re- 
à Anoître la verité orthodoxe dans les Conci- 
> plûtôt par la crainte de la mort , que par 
“Mour pour la verité ; il fuit les perfonnes éclai- 
S$; qui pourroient juger fainement de fes dif- 
Mrs; que s’il conferoit avec luien leur prefen- 
AL il lui montreroit qu’il abufoit des pañlages 
…_  — Quelques Peres , ou faux, ou corrompus; ou 
…_ —lexpliquez : que non content d’enfeigner fes 
À peurs de vive voix ; il les répand encore dans 
Ronde par des Ecrits que fes Difciples debi- 
mine, UC fes premiers Ecrits avoient été exa- 
| re &r condamnez parle Pape Nicolas, d’heu- 
… 47€ memoire , dans un Concile de Rome de 
à mé, treize Evêques, dans lequel il les avoitlui- 
“A. 0e jettez au feu , & promis avec ferment de 
€ point écarter de la Foire fes Peres , &t 
tOucp Plus enfeigner la doctrine qu’il avoit eue 
| Qued nt le Corps & le Sangde Jesus-CHrisT: 
… ce. puis il avoit violé ce ferment en écrivant 
&L e ce Synode , Contre la verité Catholique, 
cer pooétrine de toutes les Eglifes : que c’eft 
it qu’il entreprend de refuter , en rap- 
füite. t fes propres paroles ; & y répondant en- 


Dr: LB ; 
| : “Tenger avançoit que la 


Ÿ 8, Par Humbert , 


© mn etignon ; Lanfranc lui foûtient ;, 


- DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 
* Commentaire fur les Epiîtres de Saint Paul. Il} celui du Pape Nicolas ; & du Concile de Ro Traité de 
me ; qui l’avoient tous approuvé. Il rapporte Lanfranc 
auf l’autre Confeffion de Berenger fous Gre- du Corps 


paie VII. & défend la perfonne d’'Hmbert. © du 
Sang de T. 


J pRou fait figner à Rome fous le Pape Ni- |ruptible ; étoit rompu & mangé dans 
{ lique IL. avoit été dreffée contre la Foi Catho- | Lanfranc répond que le Juite qui vit de la Foi; 

u'il appelle par dérifion le | ne doit point fe mettre en peine de quelle ma- 
que ce | niere le Pain & le Vin deviennent le Corps &. 


[noi l'Ourage d'Hamber; mail fin, le Sang de Jus Curie en changeant Ur 
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erenger difoit que cet homme étoic dans le 
fentiment ou plûtôt dans la bétife du peuple, -- 
de Pafchafe & de Lanfrant; qui croyoient qu’a- 
prés la Confecration ; la fubftance du Pain & 
du Vin n’étoit plus fur l’Autel. Lanfranc lui 
fait voir que ce fentiment n’eft point une opi- 
nion particuliere ; mais la doétrine de l’Eglife, 
des Conciles & des Papes qui l’avoient condam- 
né. Bérengerajoûtoit, que quoi qu'Humbert fût 
dans ce fentiment , il l’avoic lui-mêmerenverfé 


TE y prendre garde , parce qu’en difant que 


le Pain & le Vin qui font fur l’Autel ; font feu- 
| lement le Sacrement du Corps & du Sang de 
| Jusus-CarisT , ou font feulement le Corps ëc 
| le Sang de Jisus-CHRIST ; il fuppofoit qu'il y 
avoit du Pain & du Vin fur l’Aurel. Lanfranc 
aprés avoir obfervé que s’il y avoir quelque am- 
biguité ou quelque-contradiétion dans les paro- 
les de cette Confefion , elle retomberoit fur 
Berenger , puifqu’il l’avoit approuvée & jurée, 
&c qu’il n’eft pas permis de jurer de tenir deux 
chofes contraires , remarque que les deux Pro- 
poñtions qu’il avance ne {ont point du Concile, 
ni du Cardinal Humbert : que la premiere eft 
de Berenger & de fes Seétateurs , & que la fe- 
conde n’eft foütenuë de perfonne , parce que; 
quoique l’Eglife croye que le Pain & le Vin font 
changez au Corps & au Sang de Nôtre Sei- 
gneur , elle reconnoît neanmoins que ce My1- 
tere eft le Sacrement de la Paffion de Nôtre 
Seigneur , de fa Mifericorde , dé la Concorde 
& de l’Union, & de l’Incarnation. Qu’aurefte 
quand on donne le nom de Pain au Corps de 
Jesus-CHrisr, c’eft une maniere de parler fgu- 
rée & myftique, & qu’il eft ainf appellé , parce 
| qu’il eft fait de Pain , & qu’il retient les quali- 
|tez du Pain ; & parce qu’il nourrit lame d’une 
maniere incomprehenfble; comme le Pain nour- 
rit leCorps. C’eft par ce principe qu’il répond 
aux chicanes de Logique que Berenger faifoit 
fur ces termes de Pain & de Vin. Il répond 
auf aux paffages des Peres qu’il alleguoit, pour 
| montrer que le Pain & le Vin fublüftent dans 
ce Sacrement , en faifant voir que c’eft l’appa- 
rence exterieure du. Pain & du Vin ; qui eft le 
Sacrement & le figne fous lequel le Corps &c 
le Sanginvifble de Jusus-CHRIsT eft contenu. 
Berenger demandoit comment on pouvoit dire, 


Confeffion qu’on | que ie Corps de Jesus-CHRIST qui eft incot- 


ce Pain. 


D 3 


À 
Tyaitéde cielement de natur 


eT du 
Sang de 


4. C. 


Concile d'Ephelfe , 


Chair vivifante du Verbe. 


5 font converties d’une maniere ineffable , in- 
» comprehenfble ; & admirable par l'operation 
» de la Puiffance fuprême en l'Eflence du Corps 
» de Nôtre Seigneur , leurs apparences reftant 
» avec leurs qualitez , de peur que les hommes 
pn'euffent horreur, s’il leur falloit manger de la 
» viande cruë & enfanglantée ; & afin que 
y» Croyant ce qu’ils ne voyent pas, leur Foi merite 
une plusgrande récompenfe : que cependantle 
> Corps de Jesus-CHrisrT ne cefle point d’être 
» dans les Cieux à la droite de fon Pere , immor- 
tel; entier, fans tache, impaflble; de forte qu’on 
» peut dire veritablement que nous recevons, & 
»nerecevons pas le même Corpsqui eft né de la 
» Vierge , parce qu’il eft le même quant à l’Effen. 
5 Ce » la proprieté, & la vertu de la Nature ; & 
ÿ» qu’il n’eft pas le même , fi l’on confidere les 
» 2pparences du Pain & du Vin, &clesautres qua- 
»litez. C’eft , dit-il , cette doctrine que toute 
»l'Eglife Catholique a toüjours tenu ; & tient 
encore. Il rapporte quantité de pafages de Saint 
Ambroife & de Saint Auguftin pour l'établir. Il 
explique en quel fens on peut dire que l'Eücha- 
riftie eft une apparence, une figure ; un Sacre- 
ment ; que c’eit l’apparence du Pain & du Vin 
qui y étoient avant la Confecration , & qui ont 
été changez au Corps & au Sang de JEsus- 
CBRi1sT : que l’on demande à Dieu dans une 
Oraifon ;, que nous comprenions par la verité 
des chofes, ce que nous faifons ici fous des voi- 
les , en prenant lemotde verité , pour une ma- 
nifeftation claire des chofes mêmes fans voile 
Et {ans figure : que lEuchariftie eft auf un Si- 
gne &t un Sacrement de la Pafion de Nôtre 
Seigneur : qu’enfin elle eft appellée Pain & Vin, 
parce que l’on a coûtume de donner aux chofes 
le nom de celles dont elles font faites | &‘auf. 
quelles elles refflemblent. Les Berengariens ob- 
jeétoient , ‘que fi le Pain étoit changé au Corps 
deJesus-CarisT, il falloit pour faire ce chan- 
gement ; ou qu’il fût porté au Ciel, ou que la 
Chair de J ESUs-CHR15T fût apportée fur la ter- 
re; que ni l’un ni l’autreneparoifloit, Lanfranc 


» 
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e : que la créance de l’Eglife 
Lanfrane eft-; que le Corps de jesus-CHrisT eft telle- 
du Corps ment rompu & mangé dans l’'Euchariitie , qu’il 
ne ceffe point d’être incorruptible & impaf- 
fible dans le Ciel : qu’on le mange corporel- 
lement quand on le reçoit de la main du Prêé- 
tre , & qu’on le mañge encore fpirituellement 
par la Foi. Il allegue là-deflus le pañlage du 

ui dit que cette Chair que 
FPon mange dans l'Éuchariftie > eft la propre 
Aprés avoir répon- 
du à Berenger , il expofe fon fentiment en ces 
» termes : Nous croyons que les fubftances ter- 
» reftres qui font fanétifiées à la fainte Table par 
la vertu divine, & par le miniftere du Prêtre, 


leur répond que c’eft un Myftere qu’il faut croi Trait, re 
re ; fans en chercher l’explication. Aprés ao a 1 
répondu à ces deux objeétions , Lanfranc DE | 
porte deux nouvelles raifons contre Berenge sogét 

La premiere , que fi l'Euchariftie n'étoit app c 

lée Chair de Jesus-Carisr , que parce qu €” 
le en eft la figure , il s’enfuivroit que les S4Cré" 
méns de l’ancienne Loi feroient plus excellen® 
que ceux de la nouvelle ; parce que c’eft que " 
que chofe de plus grand d’être la figure de 
chofes à venir, que des pañées ; &'que d'a à 
leurs la Manne qui temboit du Ciel ; étoit qe 

figure plus noble qu’un petit morceau de 
La feconde eft le fentiment univerfel de 
glife » & le confentement de toutes les 4 
tions : Si ; dit-il à Berenger , ce que VOX 
croyez & ce que vous foûtenezeft vrai » il ae 
que ce que toute l’Eglife croit & enfeigne DT 
toute la terre foit faux ; car toutce qui 
de Chrétiens au monde font perfuadez qu'ie 4 
reçoivent dans ce Sacrement la veritable CHE, 
& le veritable Sang de Jesus-CHR1sT- 


Inter, 
rogez les Latins ; les Grecs , les Armenien52, 
& toutes les autres Nations du mende» ils ÿ «6 
fent tous d’une même voix , que c’eft-là 1e 
Foi. Si la Foi de l’Eglife univerfelle étoit fau 
fe, il faudroit dire qu’il n’y a jamais eu d” 
ou qu’elle eft perie ; or il n’y a aucun CAP 
lique qui ofe dire l’un ou l’autre. Aprés 20 6 
prouvé cette verité par des pañfages de 2 APE 
ture , il ajoûte ( parlant toûjours à Bere est | 
ger } Vous objectez contre ces témoign8 "a 
fi clairs de Nôtre Seigneur & du S: pre « 
touchant la perpetuité de l’Eglife, vous &€ 6 « 
que vous avez trompez , qu'à la verité 
vangile a été prêché à toutes les Nations: 1 1-< 
le monde a crû que l’Eglife s’eft établie > 2 ww 
le a augmenté & fruétiñé; mais qu’elle eft ©, de 
fuite tombée dans l'erreur par l'ignorance 
ceux qui ont mal expliqué la Tradition Gel “ 
qu’elle eft demeurée dans vous feuls. Lan’ 
la réponfe ordinaire des Novateurs » JE 
franc refute en peu de mots. prdteS 

Les Statuts Où les Conftitutions de | Angle yo: 
de Saint Benoît faites par les Moines d' je 2 
terre , porte le nom de Lanfranc ; M%°, (on 
Dom Luc Dachery remarque , qu’elles D cémé 
pas de fon ftile ; qu’il y eft cité en 
perfonne dans la feconde Section du = 6 
fecond, & qu’il ya des Conititutions qui Proire 
fent par trop relâchées ; ce qui lui 
que c’eft un Recueil de Conftitutions» 
franc n’eft point Auteur , ou qui 4 uoig 
menté par quelqueautre plus recent: rde Jes 
en foit , il ne contient rien qui ne r€8 ah pou} 
ufages & les pratiques des Moines : ar CA 11 
ne nous y arréterons pas davantage enf°: FF Le a. 

ces 807 rit 
Les Lettres de Lanfranc font court J 


dont QUE 
ere Al 


À 


DES AUTEURS E 


dif, de tit nombre ; mais elles contiennent des choles 
." "ARz remarquables. 
#4 es trois premieres font adreflées au Pape 
Alexandre IL. Dans lune il lui demande avec 
fance la permifon de quitter fon Archevé- 
€ ; qu’il n’avoit accepté que par fon ordre ; 
Pour fe retirer dans un Monaftere. Il s’excufe 
AU de ce qu’il. ne peut pas aller à Rome. Par 
autre il lui mande que Herman Evêque qui 
Soit déja quitté l’Epifcopat du temps du Pape 
*£on IX. pour embrafler la Vie Monaitique, 
Soit encore deffein de faire la même chofe , 
auroit même fait , s’il ne l’en eût empêché. 
tend témoignage au Pape que cet Evêque n’eft 
Plus en état , à caufe de {on âge , de s'acquitter 
Ses fonctions , & qu'il n’eft point forcé à fe 
le 7 Mais qu’il le fait volontairement ; dans 
; defein de fervir Dieu. LesHiftoriens d’An- 
Cterre nous apprennent que cet Herman étoit 
ämand, & qu’il avoit été Evêque de Winchef- 
ler fous le Roi Edoüard ; qu’il avoit enfuite 
Nuitté cer Evêché &l’Angleterre, & s’étoit fait 
ine de Saint Berthin : qu’il retourna quelque 
. SMPs aprés en Angleterre pour être Evêque de 
. LU : & qu’il vécut jufqu’au temps de Guil- 
deSalisbury. C’eft fur la fin de fa vie qu’il deman- 
a fe retirer pour la feconde fois. Lanfranc 
Lichfeld : cet Evêque accufé d’incontinence & 
fütres crimes devant les Legats du Papeen An- 


Pas vouluen ordonner unautre en fa place, 
n’en eût receu la permiflion de Rome: il 


qe & d'York pour la Primauté ;, & fur quel- 
| peiner àune Affemblée des Evêques , des Ab. 
o Re des autres Prélats du Roiaume. Cette Af. 
“a bi 


Dlée s’étoit tenuë à Winchefter par ordre du 
01 d’ A 


Reter, us temps de Saint Auguftin Apôtre d’An- 
& un 

ns Îrlande ; & que les Evêques des lieux qu’on 
M gonteftoit ; avoient été ordonnez, appellez 
Can Ynode , & dépofez par l'Archevêque de 
encor” Die depuis plus de 140. ans : cela avoit 
& co e été em par les Actes des Conciles ;, 
ire rm par les Décretales des Papes Gre- 
Le Boniface 1V. Honorius , Vitalien, Ser- 


CCLESIASTIQUES. 5 


d’York.n’aiant que de foibles raifons à oppofer Letires de 
à ces témoignages autentiques , s’étoit rendu ; Lanfranc. 


& avoit demandé au Roi qu’il le raccommodät 
avec Lanfranc : enfuite on avoit dreflé d’un 
commun confentement un Acte fur les Privile- 
ges de l’Eglife de Cantorbie , qu’il envoie au 
Pape , & dont il lui demande la confirmation. 
Il le remercie des témoignages d’affection qu’il 
lui a-donnez , &de ce qu’il lui a accordé deux 
Palliums. Il lui mande enfin qu’il lui envoie la 
Lettre qu’il a écrite autrefois à Berenger , qu’il 
appelle Schifmatique. 

La quatriéme eft une Lettre du Pape Alexan- 
dreadreflée à Lanfranc, par laquelle il confirme 
les Decretsde fes Prédecefleurs rendus en faveur 
des Moines qui étoient dans les Cathedrales 
d'Angleterre , contre ceux qui vouloient les dé- 
pofeder, pour y mettre des Clercs feculiers. 

La 5. eft adreflée à l’Archidiacre de Rome Hil: 
debrand : aprés l’avoir remercié de la bienveil- 
lance qu’il a pour lui, il l’avertit quela contefta- 
tion fur la Primautéde l’Eglife de Cantorbie eft- 
finie, &qu’ilenenvoiel’Ate à Rome. 

La fixiéme eft de Hildebrand, qui lui fait fça- 


suil- | voir qu’il n’a pas obtenu le Pallium que fes Le- 
Me le Conquerant , qu’il pafla à l’Evêché | gats demandoïent ; parce qu’on ne le donne à 


Rome qu’à ceux qui font prefens. 
La feptiéme eft une Lettre de Guillaume Roi 


fulte encore le Pape touchant l’Evêque de d'Angleterre & Duc de Normandie au Pape 


Gregoire VII. qui lui mande que fon Legat l’eft 
venu trouver ; pour lui demander le Serment 


feterre, n’avoit pas voulu comparoitreauSyno-| de fidelité , & l'argent que fes Prédecefleurs 

& du ilsavoient tenu ; ils l’avoientexcommunié, | ayoient coûtume d’envoier à Rome : Il faitré- 

nné la liberté au Roi d’en mettre un autre | ponfe qu’à l’égard du Serment , il ne le veut 

w à place : il étoit venu enfuite à la Cour, & | pas prêter , parce qu’il ne lui eft pas permis de 
Oit donné fa démiffion au Roi. Lanfrancn’a- |le faire , & que fes Prédeceffeurs ne l'ont po 

| fait. À l'égard dé l'argent , il dit , que pen 

| dant 

mande par cette Lettre. La troifiémeeft fur en France , on l’avoit recueilli avec negligen- 

différent qui étoit entre les Sieges de Can-| ce, qu’il envoioit ce qui avoit déja été amafié, 


trois dernieres années qu’il avoit paflé 


& qu’il envoieroit le furplus par les Députez de 


glifes. Le Pape avoit renvoié la chofe à | Lanfranc. Il fe recommande à fes prieres, &x. 


l’affûre qu’il a une affection fincere pour lui ;- 
& qu’il veut lui être foumis. 
Lanfranc écrivit en mêmeremps au Pape qu'il 


He: ngleterre, & en fa prefence : On yavoit| n’avoit pas pû venir à bout de perfuader au Roï 
dep Par l'Hiftoire Ecclefaftique de Bede, que de faire ce qu’il fouhaitoit pour le Serment;. 


&l’afûre qu’il ne lüi étoit pas moins affeétion- 


» l'Églife de Cantorbie avoit toûjours|né qu’il l’avoit été par le paflé. C’eft la huirié- 
U droit de Primauté fur toutel’Angleterre| me Lettre. 


La neuviéme eft un Certificat accordé à: 
un homme du Diocefe de Scez ; coupable 
d’avoir tué trois perfonnes qui alloient au 
Mont Saint Michel, L’Evêque de Seez jui 
avoit impofé une penitence ; & donné des 
Lettres adreffantes aux Evêques, afin qu'ils puf- 
fentl’abfoudre, ou lui remettre une partie de fa 


Gregoire 1V. & Leon IX. L’Archevêque| penitente; quandils legugeroient à propos : 23 


16 NOUVELLE BIBLIOTHEQUE "A 
Lettres de ce que Lanfranc certifie à l’Archevéqued’York. que ; jufqu’à ce qu’il juge à propos de le ré- 24 wi fi 
Lanfranc. … Dans la dixiéme écrite au même Archevêque, | tablir. HE CRETE 

il décide nettement , qu’il n’eft point permis à| La vingt-troifiémeeft adreflée à HerbertEvÉ* 4 

un homme ou une femme féparez pour caufe | que de Norwich fon Suffragant , qu’il répren 

d’adultere , de fe remarier. de ce qu’il n’aspas tenu compte d’une Jette 
L’onziéme eft une Lettre de Thomas Arche- | qu’il lui avoit écrire en faveur de Berard Ces 
vêqued’York qui écrit à Lanfrancde lui envoier | de l’Abbé Baudouïn : Il lui apprend le refpecr 
les Evêques de Worchefter & de Dorchefter | qui eft dû aux Metropolitains , & l’avertit eg 

pour confacrer avec lui un Evêque des Ifles Orca- | chaffer le Moine Herman qui avoit une mat” | 
des , proteftant qu’il ne prétend pas pour cela | vaife réputation. à PAU 
que ces deux Evêques foient fes fuffragans. La ving-quatriéme eft adreffée à Maurice pe 140 
Par la Lettre fuivante Lanfranc leur enjoint | Evêque de Londres : Il lui répond qu'il fau 0 
de le faire. mettre en penitence ceux qui avoient pris if 10) 
Dans la treiziéme adreflée à Jean Archevé- | homme, entre les mains defquels il éroit moe 0 

que de Roüen , il s’explique avec lui touchant faire 2% 


nt | qu’il n’a pas pà encore parler de fon a aire 
quelques Rires dont il lui avoit écrit. Il foù- 


Roy : qu’il faut que le Clerc Geoffroy CA 
tient que dans la Confecration des Eglifes , VE- | d’Apoftañe fe retire de fon Eglife, ou qui s 
“vêque ne doit pas être revêtu d’une chafuble ;, 


porte des Lettres formées de fon Evêque ? dy 
mais d’une chappe ; & que l’on ne doit point |l’avertit qu’il fe trouve à Chichefter le Sam 
donner le Manipule en conferant l’Ordre de 


ù avant le Dimanche Larare ; & qu’il lui confe- 
Soûdiacre , parce que ce a’eft pas un habit par- 


rera l'Ordre de la Prêtrife. #4: 
ticulier aux Eccleñaftiques non plus que l’Au- 


al Les Lettres fuivantes qui font fort courtes 7 
be & l’Amict , puifque dans les Monafteres les | font {ur differentes affaires particulieres: 
Laiques en portent. 


| trouve neanmoins plufeurs chofes concernal 
Les quatre fuivantes font encore adreflées au | la difcipline de PEglife ; fçavoir dans la sing” 
même Archevêque ; dans les deux premieres » |fixiéme, qu’un Prêtre qui a pris l’habit del 
il lui écrit fur un démêlé qu’il avoit eu dansl’E: | ne & vêcu quelque temps dans un Monaf À 
glife de Saint Oüen ; qui eft amplement décrit | fans avoir receu de benediétion, ne peutP#f. 
dans un pafñlage d’une Hiftoire de l’Eglife de | tourner dans le monde. Dans la vingt-fepti : 
Roïüen raporté par le P. Dom Luc Dacherÿy|me , que les Archidiacres recevoient UD 13 
dans fes Notes. La troifiéme eft une Lettre de pe 


] pour la diftribution du faint Chrême. po 
compliment. Dans la derniere il s’excufe fur | trente-deuxiéme, que les Filles qui ontfait?” à A | 
quelques plaintes. 


se . FA 5 ï 
CRT feffion Religieufe ; ou qui ont été prefenté" À 
Les quatre Lettres fuivantes font écrites en 


| PAutel ; feront obligées de demeurer eg, 
faveur de Baudouin Abbé de S. Edmond, &t de | gion ; mais que celles qui n’ont ni fair Profe ce 
Œs Religieux. La derniere eft du Pape Gregoi- è 

S VII. à Lanfranc, par laquelle il lui mande 


ni été prefentées, auront la liberté defortif? 
fi-bien que celles qui fe font fauvées dans 165, 

d'empêcher que l’Evêque Herfafte ne fafléide la 

peine à cet Abbé. C’eft ce que Lanfranc avoit 


nafteres par la crainte des François. Dans/À 
te-troifiéme ; il prouve aux Evêques d'Hi 
déja écrit à cer Evêque pat la précedente. 
La vingt-uniéme eft une Lettre à ce même 


que quoiqu'il foit à propos de donner l'E! cfois 
Evêque touchant un homme qu’il avoit ordon- 


tiftie aux Enfans , elle ne leur eft pas Que € 
vêq : abfolument neceffaire pour le Salut. L2E éme 

né Diacre , fans qu’il eût receu aucun Ordre , |fixiéme, la trente-feptiéme &latrente-n® de 

qui deplus étoit marié , & ne vouloit pas quit- | nous apprennent que le Clergé & le up à 

ter fa femme. Il lui ordonne de le priver du | Dublin élifoient leur Evêque , & l’envoioié dir 

Diaconat , de lui donner les quatre Mineurs de l’'Archevêque de Cantorbie pour recevoir" "© Les 

fuite, & de ne le point mettre dans le rang des 

Diacres , s’il n’embrafle le Célibat ; s’il le fait, 

de ne lui pas conferer de nouveau l'Ordre du 


Diaconat, mais de lui rendre feulement le pou- 


nation : qu’il y avoit des déreglemens dyaf 
Eglifes d'Hibernie; & qu’il étoit à proP Ts ns8 
voir de faire fes fonétions ; en lui donnantl’E- 
vangile dans un Synode, ou dans une Affemblée 


fembler un Concile pour les réformer: : 
de fon Clerpé. 


7 e er fe f 
quarante-neuviéme ; qu’on doit pardo seu ‘ 
Moines Apofñtats qui offrent derevene une 

La vingt-deuxiéme eft encore une Réponfe 
adreffée à cer Evêque, touchant un homme qui 


Monaftere , & les traiter comme aupa foin 
Dansla foixantiéme, & derniere qu #7 pet 
qui À PEAR ftabilité dans un Monte A4 
: J 1 ansu ioent 4 
avoit receu l'Ordre de Prêtrife fans le meri. DA TUE ec Tonag et } obligée 
ter. n ordonne qu'il fera mis en penitence, & |Il refuté dans la cinguantiéme la précentit 2 
qu'il s'abftiendra de toute fonétion Ecclefafti | Berenger , qui accufoit Saint Hilaire 


nau 
Evé9 Soi A 
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“ Poitiers » d’avoir été dans l'erreur touchant | certain qu’il eft d’un Auteur à peu prés du mé- 
" ‘: fouffrances de Jesus-CHRrisT , en enfei- |me temps. 
li, x nant qu’il n’avoit point fenti de douleur. Lan- | y a encore un Difcours de Lanfranc dans le «dires 
» nc explique le Paffage de ce Pere ; de la lquatriéme Tome du Spicilege de Dom LucDa-x,,,, 4 
… 7Winité. Dans la cinquante-neuviéme , ilre- chery; qui contient en peu de mots les princi- Lanfranc. 
_ Prendun Seigneur de ce qu’il difoit beaucoup |paux devoirs des Religieux qui deffervent les 
mal du Pape Gregoire VII. & donnoit quan-  Eglifes. Il a été trouvé dans un ancien Manuf- 
Mté de loüanges à Guibert , que l'Empereur |crit de la Bibliotheque d'Oxford. On a perdu 
“voit fait ordonner Pape pour l’oppofer à Gre- fon Hiftoire Ecclefaftique, quin’étoit peut-être 
‘Boire. Il dir qu’il faut.croire que l'Empereur pas différente de la Vie de Guillaume le Con- 
4 Aa pas entrepris Cela fans raifon ; maisqu’il ne querant ; & un Commentaire fur les Pfeaumes, 
. Ut loüer perfonne avant la mort , ni médire dont il eft parlé dans l’Auteur de fa Vie. 
me: {on prochain ; & qu'on ne fçait pas ce qu’ils | Le ftile de Lanfranc n’eft ni fleuri ; ni plein 
, ‘Mtprefentement, ni ce qu’ils feront un jour de figures ; mais fimple & tel qu’il doit être 
‘U Jugement de Dieu. Idans des Traitez Dogmatiques : fes raifonne- 
WA Les Lertres font fuivies d’un petit Traité du mens font affez juftes , & fes argumens prefans; 
x, 7 Rcrer de la Confeffion : Lanfranc y fait voir il avoit bien étudié les anciens Peres Latins & 
Que c’eft un grand péché que de la reveler, ou les Canons de l’Eglife , fur lefquels il appuie 
l dire des chofes qui peuvent faire connoître la Doctrine qu’il foûtient , & les Décifions qu’il 
$$ pechez que l’on a confeflez. Il neveut pas donne fur la Difcipline. Il y a peu de gens qui 
00 plus qu’on s’informe dans la Confefion |aient écrit dans ce temps-là d’une maniere auf 
£ Pechez d’autres perfonnes que de celles qui | nette & auffi précife, ni qui aient fait des déci- 
<. Confeflent ; ni que l’on demande les compli- |fions auf juftes. 
SS. Il dit enfuite que la Confeffion des pe-| Le P. Dom Luc Dachery eft le premier qui 
Chez ublics doit être faite aux Prêtres, par le ait donné au Public les OEuvres de Lanfranc : 
Miniftere defquels l’'Eglife lie & délie ce qu’elle elles ont été imprimées à Paris chez Billaineen 
| “ie Anoîr publiquement : mais qu’on peut faire 1648. L’Edition eft fort correcte & en beau ca- 
. a-°afefion des pechez occultes à tous les Ec- ractere : on y trouve aufi des Notes du Pere 
qu iques , & même à des Laïques ; puif- Dachery exactes & curieufes : il a ajoûté à le 


té D: lit qu’il y a eu des Saints Peres qui ont fin des OEuvres de Lanfranc quelques autres 


A 
|] 
n 


irecteurs des Ames fans être dans les Or- pieces : fçavoir la Chronique de l’Abbaie du 
és. Ce font les propres termes de Lanfranc, Bec : la Vie de Saint Herluin , premier Abbé 
Qui entend peut-être par les pechez publics ; les du Bec , écrite par Gilbert Crifpin Abbé de 
Ar €z mortels; & par les pechez cachez les ve- Weftminfter , & celles de Guillaume , de Bo- 
4. ou plütôt par la Confeffion des pechez fon , Thibaud & Letard Abbez de cette Abbaie, 
Ai fe 1cs ; une Confeffion des crimes en détail , lefquelles auffi bien que celle de Lanfranc qui 
Par celle des pechez cachez, une Confeffion eft à la tête de fes OEuvres , ont été écrites par 

… ji Sneral ; fans fpecifier aucun peché particu- Milon Crifpin Moine du Bec, qui vivoit dans : 
en le? telle qu’eft ordinairement celleque fe font le douziéme Siecle : Celle de Saint Auguftin 
d Laïques lesuns aux autres: quoique dutemps Apôtre d'Angleterre , & deux Traitez fur l’Eu- 
Pa nfranc ce fût une coûtume affez commu- chariftie contre Berenger , l’un de Hugues Evé- 
an ntre les Fideles , de fe confefler les uns aux que de Langres , & l’autre de Durand Abbé de 
es leurs pechez par humilité , particuliere- ‘Troarn , qui vivoient dans le même Siecle. 

1 & t quand il ne fe trouvoit pas de Prêtres;, Le premier de ces deux derniers Auteursétoit Hugues 
1 « Ceft à ce cas là que Lanfranc fait attention; fils deGilduin Comte deBreteuïl prés deBeauvais, Evêque de 
É\. ! il ajoûte que fi l’on ne trouve perfonne à | & frere de Waleran Abbé de S.Witon de Verdun: Langres. 
| {lon puife fe confefler ; l’on ne doit pas fe |ilavoit été Clerc de l'Eglife de Chartres & Moine 
cc: pour cela , parce que les Peres con: | de Cluny. Il fu fait Evêque de Langresl’an 1031. 
D. Ment qu’en ce cas il fuffit de fe confefler à | &fut dépofé par Leon IX. dans un Concile tenu 
D cop Enfin il dit que ceux à qui l’on s’eft |à Reims l’an 1049. mais aiant fuivi ce Pape à 
| Pfff , ne doivent point punir ou corriger Rome , & s’étant mis en penitence , il fut ré- 
fon. lement ceux qu’ils ont confeflez , même | tabli , & mourut en revenant de ce voiage vers 

ep, Pretexte de quelque autre faute. Ce difcours | l’an 1052. Son Ouvrage n’eftqu’une Lettreadref- 
cé fcur & embarafé » plein d’allegories for- | fée à Berenger , dont il expofe le fentiment de 

8:55 & de raifonnemens peu juftes : ce qui a / la maniere fuivante : Vousaffürez, dit-il, que‘< 
ve Sroire d’abord au P. Dom Luc Dachery qu’il |le Corps de Jusus-CHr1sr efttellement dans € 
, Soir Pas de Lanfranc : cependant on ne peut | le Sacrement ; quel’effence & la nature du Pain 

n “rer qu'il ne foit pas de lui , & il et | & du Vin ngfont pointchangées, & vous Faites 

mn, VII, di C PAL. 


Hugues 


Evêque de ;, dites qui a été crucifié ; 


18 
»un Corps intelleétuel de ce Corps que vous 
ce qui fait penfer que 


Langres. ,, vousle croiez fpirituel.. & en cela vous fçan- 


Durand 


» dalifez l’Eglife univerfelle , & vous offenfez 
» Nôtre-Seigneur , qui a fait voir que ce Corps 
» que vous.dites être fpirituel étoit palpable: Au 
, refte fi la nature & l’eflerce du Pain.& du Vin 
» demeurent réellement aprés la Confecration, 
»on ne peut pas. dire qu’il y ait aucun change- 
;, ment veritable; & file Corps de Jesus-CHR1sT 
> n’y eft qu’en idée &c en vertu , on pourroit 
» dire demême qu’il eftdans le Baptême & dans 
nes autres Sacremens. Il-prouve enfuite par 
plufeurs exemples que le changement du Pain 
& du Vin au Corps & au Sangde Jesus. CHRIST 
eft réel & veritable ; &cque, quoiqu’on ne puif- 
fe pas le concevoir , il faut le croire. Il allegue 
jà-deffus quelques Paffages de Saint Ambroife 
& de Saint Auguftin. Îl ajoûte que le Corps 
de Jesus Carisr nous eft donné fous la for- 
me du Pain & du Vin ; parce que s’il paroif- 
foit Chair & Sang , les hommes en auroiïent de 
Vhorreur , & ne pourroient pas le manger. Ce 
Difcours eft obfcur & plein de fubrilitez , & de 


termes fcholaftiques. . | 
E’autre Auteur eft Durand Abbé de Froarn 


<Abbé deen Normandie , qu’il ne faut pas confondre 


Troarn. 


Guismond 


e Ar che- 
vèque 
d’_AVeYe 
{e: 


avec l’'Evêque de Liege de même nom : fon 
Traité eft beaucoup plus ample & mieux écrit 
que le précedent. Il y allegue quantité de 
Paffages des Peres contre l’erreur de Berenger; 
& fait en le finiflant , l'Hiftoire des Con- 
damnations. de Berenger à Brionne ; à Paris, 
& à Verceil : cet Auteur a vêcu jufqu’à l’an 
1088. on ne fçait pas dans quel temps il a 
écrit ce Traité. 

Quelque temps aprés la Rétractation de Be- 
renger dans le Concile de Rome, Guitmond Ar- 
chevêque d’Averfe quiavoit été auparavant Moi- 
ne du Monaftere de Saint Leufroy en Norman- 
die , compofa contre nr trois Livres en 
forme de Dialogue , dans lefquels il fe fait pro- 
pofer par Roger à.qui ces Livres font adreflez, 
les Objections de Berenger & de fes Seétareurs. 
Aprés avoir parlé dans le premier Livre du Ca- 
ractere de l’Efprit , des Erreurs & de la Con- 
damnation de Berenger dans le Concile de Ver- 
ceil , il dit que tous les Berengariens foûtien- 
nent que le Pain & le Vin ne font point chan- 
gez en fubftance dans le Sacrement de l’Eu- 
chariftie ; mais qu’ils différent en ce que les 
uns penfent que le Corps & le Sang de. J. C. 
ne font en aucune maniere dans ce Sacrement, 
qu'ils prétendent n’être qu’une ombre & une 
figure : que d’autres avoüent que le Corps &le 
Sang de Nôtre-Seigneur y font veritablement, 
mais qu'ils font cachez , & qu’afin qu’on les 
puiffe recevoir, ils’en faitune efpece d’impana- 
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tion, opinion que l’on dit être ce que Bereng® eur | 


qui PF 


Pain & le Vin font entierement changez; 
que quand des perfonnes indignes s’approc aies 
de ce Sacrement , iletourne en fa premier 
fubftance de Pain & de Vin. Guitmond entré” 
prend de refuter toutes ces opinions ; 2 les 
que d’abord les deux premieres , qui font cf, 
des Berengariens , en montrant qu’il fe fait U 

changement veritable du Pain & du Vin au eu t 
& au Sang de J. C. Il prouve premiereme" 


Dieu. - 


que ce changement n°eft pas impoffible à 4 
Secondement que ie Corps de J. C. peut bi bé 
être touché, rompu, brifé, & moulu fans te 
tefois qu’il foit pour cela pañfible ; corrupti en 
ou mortel ; & que quand ondivife PHoftie 
plufieurs parcelles , on ne divife pas pour 

le Corps de J. GC. qui demeure tout entiéF 7 
le même fous chaque parcelle , & qui fe top 
en mille endroits differens entre les matn° 


é 15 
mille Prêtres qui difent la Meffe en der 


lieux ; fans cefler d’être dans les Cieux : Es 

ne faut pas s'étonner que ce changement" 
pas à la verité perceptible aux fens ; m4. 
ne faut pas toûjeurs croire à leur rapport 2 
que la Foi fuffit pour nous perfuader des 
racle : qu’il eft même difficile à concevoir es 
qu’il eft aifé de le croire ; parce qu’il n ÿ "jus 
d’impoffible à Dieu , qu’il a fait des chofés Ps 
admirables : &c que l’on voit des changé: je 
qui ne font pas moins furprenans » GAY" Le 
changement du neant en ce monde den? 
changement des accidens en d’autres acc 

le changement des fubftances en d'autre? & Les 


, . LA 
accidens : ÿ 
tances , avec le changement d ee changé 


| tés VE 
{ont pas tout-à-fair Berengariens ; mais: qué 15 dpt | 


de vigbler 


changemens font poflibles, pourquot C2 
ete d’une fubftance en Rave > fans Er 1 
accidens foient changez ; fera-t-il imP° qaune 
Dansle fecond Livre Guitmondrépor en 
objection de Berenger, que Roger lui Pr us” «6 
ces termes : Berenger dit : La Chair de J “ de“ 
Carisr eft incorruptible ; les Sacré" op 


l’Autel fe corrompent , f on les Ba io 
dis-je, à cette OT fe co” 


EROT 
rompre aux yeux des hommes corrompe aisé 

où 41° 
la n€ È 
peut PE animé 
être rongé par les rats & par les autres que 

pee l'être quelquefo er 

punir la negligence ; Épron 


ou pour « 


_— 


» 


| 


y 
n 
E” 


à des hommes. Il ne veut pas même que le feu 
.… Puiffe confumer les Saints Myfteres , & il dit 
#y. Ton les confie avec veneration à cet élement 
Mes-pur , pour être enlevez au Ciel. Enfinil 
Prétend que quoique l’Euchariftie puifle fervir 
d'aliment , elle ne fe trouve pas neanmoins en 
SkCrement ; & que fur ce qu’on lui pouvoit 
Objecter que fi un homme ne fe nourrifloit pen- 
Le quelque temps que de pain confacré, il ne 
5 €roit pas d’être fujet d’aller au retrait : il 
pond que c’eft un fait que l’on n’a point 
SProuvé , & qu’il ne peut venir en penfée à au- 
un Catholique d’en faire l’épreuve : que fi quel- 
vs Un de ceux du parti de Berenger s’eft avifé de 
à faire , on ne doit pas beaucoup fe mettre en 
_ Hfnede ce qui arrivede la Meffe de ces Infidel- 
SSqui font une action fi criminelle ; parceque, 
til, nous ne croions pas que le Pain & le Vin 
gent changez neceffairement au Corps & au 
poB de J. C. fi ce n’eft parmi ceux qui ont la 
91 de ce Myftere , & qui croient que les paro- 
en J. C. font operatives : qu’enfin fi quel- 
k Un d’eux avoit fait confacrer à un Prêtre de 
ele Catholique un grand pain ou plufeurs, 
pr de faire cette épreuve, il eft à croire quece 
Ain aura point tourné en excrement ; ou bien 
A Dieu aura permis pour tromper ces Hereti- 
de que le Pain confacré fût enlevé par un 
Age ou par un Demon , & qu’un autre non- 
nfacré fût misenfaplace. Aprésavoir ainfi fa- 
…"aitaux Objectionstiréesdela raifon ;il répond 
Paffages de Saint Auguftin , & fait voir en 

_  Éfns, & de quoi l'Euchariftie eft le figne. 
| p Dans le dernier Livre il ra porte quantité de 
_ « Sages des Peres, fur lefguels il établit la Doc- 
1e Co du changement réel du Pain & du Vinau 
… 427PS & au Sang de J. C. &la confirme par le 
_ &.ignage de l'Eglife Romaine , & par les 
_ÿ Pdmnations portées contre Berenger. Enfin 
- ent Voir combien il eft plus grand & plusex- 
vers nt d'être perfuadé que lon reçoit le Corps 


1] 
HA 
Ë 


able de J.C. que des’imaginer que l’on n’en 
249it que l'ombre & la figure. 
te gite il refute en peu de mots ceux qui pré- 
a Oient qu’une partie du Pain & du Vinétoit 
beée & que l’autre demeuroit ; ou que le 
à hat & le Vin ratournoient en leur premiere 
AE Ra TE ; quand des indignes s’en approchoient. 
L que ns ét lesautres n’étoientdans cefentiment, 
Que Re qu’ils ne pouvoient pas comprendre 
€ Corps de J. C. fût receu par des mé- 
din: Pour lever cette difficulté, Guitmond 
Core" deux fortes de manducations , une 
1 he Lots ; & une fpirituelle : les Juftes reçoi- 
oi, Corps de J. C. de ces deux manieres : 
Mai échans ne le reçoivent que de la premiere, 


. 


| | ue £ le reçoivent véritablement. Il ajoûte 
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Une partie du Pain confacré n’étoit point | Nous parlons ici de cer Auteur, quoiqu'il foit du 
C2 


TD 


changée au Corps de J. C. à caufe de ceux qui Guitmond 
font indignes de le recevoir , perfonne ne pour-e#rche- 
roit affürer , Ceci eff le Corps de F. C. parce que 9° 


perfonne ne doit affürer qu’il eft digne de le re-". 
cevoir : ainfi ce feroit une témerité au Prêtre/** 
de dire Ceci eff le Corps de F. C. & au peuple 
de répondre , Cela eff ainfi : que d’ailleurs fi un 
méchant Prêtre confacroit une Hoftie qu’il doit 
recevoirtouteentiereluifeul, il n’y auroitpoint 
de changement ni de confecrarion , & qu’ainf 
il feroit vrai de dire que liniquité du Prêtre 
l'emporteroit fur la vertu des paroles de'J. €. 
& que la créance de l’Eglife qui eft perfuadée, 
que les paroles du Sauveur operent également 
par les bons & par les mauvais Miniftres, feroit 
abfolument fauffe. Enfin pour réfuter la der- 
niere opinion ;, il remarque qu’il eft contre le 
bon fens de dire que le Corps de J.C. incorrup- 
tible fe chänge en des Creatures corruptibles ; 
& il finit en concluant que , puifque le Sacrif- 
ce de l’Euchariftie n’eft pas une fimple figure 
du Corps de J. C. qu’elle ne le contient pas par 
impanation : que le Pain & le Vin ne font pas 
feulement changez en partie ; & aqu’étant une 
fois changez, ils ne peuvent plus retourner dans 
leur même fubftance , il faut dire que tout le 
Pain & tout le Vin qui font fur l’Autel , font 
changez fubftanciellement & pour toûjours au 
Corps & au Sang de Jesus-CHR1sT. 

Il y a encore un autre petit Traité de Guit- 
mond , qui n’eft qu’une fimple Expofñtion de 
Foi des Myfteres de la Trinité , de l’Incar- 
nation , & de l'Euchariftie ; il s’étend parti- 
culierement fur le premier , & explique en quel 
fens le Fils eft la Sagefle , & le Saint Efprit 
l'Amour du Pere. Il ne faut pas oublier un 
Difcours du même Auteur adreflé à Guillaume 
Premier Roi Er ASE par lequel il refufe 
un Evêché que ce Prince lui avoit offert. Ces 
Ouvrages fe trouvent dans les Bibliotheques des 
Peres. Guitmond a vêcu jufques vers l’an 1080. 
La Lettre 78. d’Ives de Chartres lui eft adref- 
fée, où cet Auteur lui donne la qualité d'Hom- 
me Religieux & Sçavant. Son ftile n’eft pas fort 
élegant ; mais il eft aflez prefflant : il raifonne 
avec beaucoup de methode , & fans s’écarter de 
fon fujet. 


vere 


Alger n'a écritquelong-tempsaprés Lanfranc, < Alger 
car il n’a fleuri que dans le douziéme Siécle. 11 Diacre de 
éroit de Liege où il fit fes études avec fuccez , Liege 
& y pafla une partie de fa vie ; premierement Aire de 
en qualité de Diacre de l’Eglife de S. Barthe- C/"7. 


my. Il fut transferé dans l’Eglife de Sainte 
Marie & de Saint Lambert ; où il demeura 
pendant vingt ans jufqu’à la mort de Frederic 
Evéque de Liege, aprés laquelle il fe retira, & 
prit Habit Monaftique dans J’Abbaie de Cluny. 


Sie- 


0 
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que dans l’Euchariftie ; le Sacrement , & la cho- 
e du Sacrement : Que le Sacrement eft la for- 


sus Carisr qui eft fous ce Sacrement , & en 
laquelle la fubftance du Pain & du Vin a été 
changée : Que l’on ne peut pas dire que JEsus- 
CurisT fe foit uni au Pain comme le Fils de 


| utres 
& pare 


ticulierement fçavoir fi l’'Euchariftie peut: er 
frir quelque alteration , & fi elle eft fujetté * 
condition des autres nourritures , dont unéP#r? 
Il atrague fur € 


tt 


nion rompoit le jeûne. Ilavouë queles homma 


encore que, quoique le Pain & le Vin fembl 
fouffrir quelque alteration ; qu’ils femblent € 


fumez par 
avalez par des animaux , ou confum enr 


tre 


feu ; tout cela ne fe fait point réellements ©. 


voir. 1. Pourquoi Dieu a voulu nous 


ent bia ctu left n :Gble ? à quoi” 
acrifice vifble , lui qui eft invi à es how 


Phom®" 


241. A ? fp pr 
qu’il offre à Dieu des Sacrifices.corporels& Fe 
rituels. 2. Pourquoi le Sacrifice de l'Eglife cf 


compofé du Sacrement & du Corps de J8 né 


CarisT , & n’eft pas un fimple Sacrements ny. 
le Corpsde Jesus-CHRI5T à découvert ne" sg, 
réfoud en difant que , fi l’Euchariftie étoit sa 
fimple Sacrement, elle nediffereroit pas Corps: 
cremens de l’ancienne Loi ; & que file if 


de Jesus-CHR1sT y paroifloit à découver?, AM 


auroit de grands inconveniens : Caf » LÉ as Ÿ° 
y paroîtroit ; ou vif ou mort ; il n€ peut ant 
paroître en état de moït, puifqu’il el VW pe 
& s’il y paroioit vivant , il y feroit OÙ ga ile 
tat qu’il étoit avant fa Paffion , ouen Cavbe al 
eft aprés fa Réfurreétion : dans le pren ds 
feroit impoffble de l’avaler ; & dans por 
les hommes ne feroient pas capables de {up à 
ter l'éclat de fa lumiere. Qu’outre cn, 
necefläire que le Corps de JESUS"; 
fût couvert de voiles pour exercer Ja * "que. 
uns ; & pour ne pas donner occaho? a [ess 
tres de vomir des blafphêmes; &t Ce 


des” 


| étre dit er ,& - 
du Corps vifible ; mais qu'il n’en eft pas moins) Chrétiens de manger de la chair huB## 0" 


de 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQU-ES. 21 


Oÿons fauvez en croyant à la parole de Dieu, | femblent prouver qu’ils ne confacrent pas vala- 
ui nous ordonne de manger fon Corps & fon | blement : mais enfuite aprés avoir pofé pour 
ang dans ce Sacrement. 4. Pourquoi on fe! principe que la validité des Sacremens ne dé- 


: lt de Pain & de Vin plûtôt que d’autre | pend point de la Foi, ni de la pieté du Minif- 


… Corps ? Il en apporte pluñeursraïfons, parce|tre » il conclut, que comme les Heretiques & 


Ds 


Que le Pain & le Vin font la nourriture ordi- / les Schifimatiques peuvent baptifer, ils peuvent 
Maire de l’homme qui entretient la vie corpo-|aufä confacrer, & que l’Ordination du Sacer- 
telle, comme l'Euchariftie eft la nourriture de} doce fubffte parmi eux comme le Baptême; ce 
AMe qui entretient la vie fpirituelle ; parce que | qu'il prouve par les principes & par les pallages 
Somme le Pain & le Vin fe changent en chair| de Saint Auguftin, & répond à ceux qu’il s’é- 
En fang , : de même ils font ici changez a toit d’abord objeétez contre les Sacremens des 
Corps &au Sang de Jesus-CarisT; parcel Hereriques & des Schifmatiques , qui ne doi- 
Quele Pain étant fait de pluñeurs grainsdebled, | vent pas s'entendre des Sacremens en eux-mê- 
“le Vin de plufeurs grapes derailin; cela figu-| mes, mais de l’abus qu’ils en font, & de lin-. 
Te l’unité de l'Eglife compofée de pluñeurs per. | utilité dont ils leur font; puifque bien loin de 
Onnes. +. Pourquoiaprés avoir reçû le Corps| leur fervir ; ils les rendent plus coupables. Il 
‘Jesus.CHr1sT nous ne pañlons pasaufh | demande enfuite f.les Sacremens feroient va- 
tôt à une vie éternelle ? c’eft afin; répond-il, | lables , fi l’on ajoûroit ou changeoit quelque 
due nous ayons le temps de nous exercer dans | chofe, foi par malice ou par négligence, aux 


‘1 R vertu, 6. Pourquoi Dieu donne üne récom-| Paroles folemnelles : il explique cette queftion 


Penfe éternelle à des meritestemporels ? C’eft;| par rapport au Baptême ;  & aprés avoir cité 


_ di, parce qu’il neconfdere pasl’action tem- | plufeurs paflages de Saint Auguftin & des Pa- 


elle, maisqu’ilrécompenfe ou qu’il punit la | pes ; &t entre autres un du Pape Zacharie, il 
Volonté éternelle du bien ou du mal. 7. Pour-| conclut, que pourvû que l’on recite les paroles 
oi on confacre le Pain au Corps , & le Vin | effentielles, s’il arrive que par négligenceon en 
4 Sang de Jesus-CHr1isT ? Îl répond que ajoûte d’inutiles ,. ou qu’on manque à quelque 
cœ n'efé pas quele Corps de Jesus-CHrRisT|ceremonie, cela n'empêche pas l'effet du Sa- 
MtMans le Sang; ou le Sang fans le Corps, ! crement.  [ln’applique point ce principe àl’Eu- 
Que Jysus-CHRr1sT eft tout entier fous| chariftie ; mais il dit feulement en general, 


A À ‘Une & l’autre efpece ; mais qu’on offre & qu’on | que dans la celebration des faints Myfteres il 
“lt ge munie fousces deux efpeces , à caufe des | ne faut pas introduire des Herefñes ou des N ou- 
1e rens Myfteres qu’elles figurent. 8. Pourquoi! veautez ; mais fuivre fidellementl’Inftitution de 


On fe fert de pain blanc plütôt que de pain bis, Juüsus-CHR1ST, afin quecommeils font operez 

Woiqu’on confacre du vin de toute forte de veritablement par fa puiffance, & fondez fur fon 

leurs? H répondqu’en casde necefité , on | autorité , ils nous foient auffi falutaires par fa 
fe fervir de toute forte de pain; mais qu'il! grace. véc md 

à propos d'employer le plus blanc, parce! Le même Auteur avoit fait un Traité de la 

Qu'il doit être changé au Corps glorieux del’A:| Mifericorde & de la Juitice, fans y mettre fon 

fans tache. 9. Pourquoi on-fe fert. plü- | nom; il étoit divifé en trois Parties. Dansla. 


‘ti fee Pain azyme que de pain levé , quoiqu’on | premiere, il faifoic voir en quellesoccañons il 


Qu: "€ indifferemment de vin qui ait fa lie ou | falloit faire grace. aux méchans & les fouffrir. 


\ Ali n’en ait pas ? Il dit que c’eft une grande! Dans la feconde, enquels temps , avec quelle 


ion entre les Latins & les Grecs, qui fe | difcretion » & avec quel ordre il falloit exercer. 

À lent là.-defus d'Héretiques ,  &c s'appellent | la Jufticecontre eux. Dans la troifiéme, iltrai- 
?ymites & Fermentaires, quoiqu’on puiflefe | toit des differentes, Erreurs des Heretiques fur 
C Virde l’un & de l’autre; quecependant Jesus: | les Sacremens ,.  & montroit en quoi ils diffe- 
SRLST s'eft fervi de pain azyme, & que ce | rent des Catholiques, &les Points fur lefquels: 
eft unefigure dela pureté. Il rapporteauff | ilsne s'accordent pas mêmeentre-eux. C’eft ce 
Cons ns des Grecs; & aprés avoir répondu, il| que nous apprenons de la Preface dece Traité; 
ce clut qu’il vaut mieux fe fervir de pain azyme, | qui nous a été donnée par le P. Mabillon dans. 
ae ilCroitavoirétéen ufage dans l’Eglife Lari-|le premier Tome des Analeétes , avec l'Eloge 
Puis fon commencement. d’un Chanoine de Liege, contemporain d’AI- 
Dans le dernier Livre il traite quelques se gers Cette Preface eft HF de D à 

C 3 eù 


riens 


de boire du fang. 3. Pourquoi Dieu demande tres Queftions qui concernent les Miniftres de 4 Alger 
tant de foi dans ce Sacrement ? Il répond que|l'Euchariftie; & il demande premierement files Diacre de 
} homme étant tombé , parce qu'Adam pour | Héretiques & les Schifmatiques confacrent le Liege € 

}. 8Voir ajoûté trop de foi aux paroles du Demon, | Corps de Jesus-CHRisT hors de l’Eglife; &il Aoine de 

… mangé du fruit défendu , il faut que nous| rapporte d’abord les témoignages des Peres, qui Cl. 


eAlger 
Diacre de 
Liege 7 
oine de 
Cluny. 


5. Anfel- 
me « Ar- 
chevèque 
de Can- 
torbie. 
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où l'Ouvrage eft entier ; mais il n'a point en- 


+ 


core été donné au Public. Nous avons perdu 
entierement plufeurs Lettres; & l'Hiftoirede 
V’Eplife de Liège, qu’ilavoit écrites pendant qu'il 
étoit dans cette Ville ; dont parle l’Auteur de 
fon Eloge. Pierre le Venerable prefere l'Ouvra- 
ge d’AlgerfurPEuchariftie, à ceux de Lanfranc 
& de Guitmond; ileft vraiqu’ileft beaucoup plus 
ample, & qu’il cite un plus grand nombre de paf 
fages des Peres; maisil ne raifonne pas fi jufte; & 
n'écrit pasfibien que Lanfranc. Ila fuivile plan 
de Guitmond, & n’a fait prefque qu’étendre & 
confirmer fes principes & fes raifonnemens. Cet 
Ouvrage a été imprimé à Cologne en 1535. à 
Louvain, avec celui de Lanfranc en 156r. &tfe 
trouve danses Bibliotheques des Peres. : 
Lesmêmes principes qui font établis dans les 
Traitéz de Guitmond & d'Alger, fe trouvent 
auffi dans les deux dernieres Lettres de Saint 
Anfelme Archevêque dé Cantorbie ; dans lef- 
quelles il établir la Prefence réelle ; & refure 
ceux qui croyent que l’Euchariftie n’eft qu'une 
figare; il foûtient qué le Pain & le Vin font 
changez au Corps &c au Sang de J. C. mais il 
avoué qu’on peut l’appeller Pain, Sacrement &c 
Figureenun fens, mémeaprésla Confecration; 
Pain, parce que J. C: s’eft lui-même appellé 
Pain: Sacrement , parce que fous l'apparence 
viäble du Pain & du Vin, la Vertu divine y 
rend prefenteinterieurement la Chair de J.C. 
Figure , parce qu'on conçoit & on croit que 
c’eft autre chofe que ce qui paroît au goût & 
à la vüë : que Dicu choïfit le Pain & le Vin 
pour ce Sacrement, à caufe de l’Analogie qu'il 
yaentrela nourriture fpirituelle & la nourriture 
corporelle; qu’il ne faut pas croire qu'en re- 
cevant le Corps , on nereçoive pas le Sang; 
& qu’en recevant le Sang , on ne reçoive pas 
lé Corps; mais qu’onles donne fous deux ef 
peces différentes, afin de marquer qu’on doit 
fe conformer au Corps & à l’Ame de J.C: que 
l’on y mêle dél’eau, pour reprefenter celle qui 
eft coulée du côté de Nôtre Seigneur, qui eft 
la figure du Baptème : que les méchans reçoi- 
vent la fubftance du Le de J.C. quoiqu’ils 
n’en reçoivent pas les effets : que les efpeces 
exterieures peuvent êtrerompuës, mangées par 
les fouris, & pafler dans l’eftomach ; mais que 
ces accidens n’arrivent qu’aux efpeces qui font 
reftées, & non point à ceque l’Euchariftie eft 
en vérité: qu'on ne doit point demander ce 
que devient le Corps deJ.C.nicommentle Pain 
eft changé au Corps de]. C. parce que Dieu a fait 


. des miracles encore plus grands : qu’enfin la Con- 


fécration peut être faite auf&-bien par un mé- 
Chant, que par un bon Prêtre; parceque c’eftJ, C. 


qui confacré, c’eft lui qui bapufe, 


CHAPITRE. I V. 
HISTOIRE DES PAPES ET DE 


lEglife de Rome ; depuis Silveftre 11. ju/1"® 


Gregoire VII. 

GE RBERT. qui porta le nom de gilveftre 

IL. ne fut que cinq ans fur le Saint 5168? 
depuis l’année 999. jufqu’en 1003. Il #4 pas 
tant fait parler de lui pendant ce temps-là » 
tant écrit qu’il avoit fair auparavant. On 7 j 
que trois Lettres écrites pendant fon Pontific®® 
La premiere eft adreflée à Azolin Evêque 
Laon, qui étoit accufé parle Roi Roberts ” 
voir manqué à la fidelité qu’il lui devoil?.. 
avoit été appellé à un Concile tenu à Comp 
gne, où il avoit reconnu fa faute, enaveli G- 
mandé pardon , donné des ôtages de fa © 
delité, & promis de rendre les Toursde Laon 
mais enfuite manquant à fa parole, ilaVOIE 


prendre prifonnier l Archevéque de RheimS° 


pretexte de lui rendre la Citadelle de Laon» 


tenoit prifonniersceux qu’on avoitenvoyeZ L. d ee 
Fe ie ÊE 


s’en mettreenpofleffion. LePapeluirep it 
cette infidelité, & le citeau Concile qui fe devo” 
tenir à Romedans la Semaine de Pâques» 
tiffantques’ilne s’y trouve, il prononcerà 
Sentence contre lui ; fans qu’il puifle s'EXC 
fur la difficulté destchemins ; puifqu’il n 
à craindre dans le Royaume de Lorrain® 
plusqu’en Italie; & comme il pouvoit 268 qe 
la maladie, le Pape ajoûte que s’il f fert Fe 

cette excufe, il faut qu’il envoye des pero ne 
qui en rendent témoignage, & qui répor ntré 
e accufations que l’on a intentées C? 
ui. 

Nous avons: déja parlé de la feconde “x ie 
de Silveftre II. aureflée à Arnoul Arc a 
deRbeims , par laquelle ille confirme dan 
Archevêché. ; on dés 

La troifiémeeft une Bulle de confirmat}° 
Privileges del’Abbaye de V ezelai. : 

On peut joindre à ces Lettres f 
contre les Simoniaques, qu’il ftau com" 
ment de fon Pontificat.  Ademar rapP0? 
ation de Silveftre , laquelle, f elle ét sie. 
table, feroic un exemple d’une feverit£ # 
Il dit que Guy Comte de Limoges > als ville? 
emprifonner Grimoalde Evêque de CET à mes. 
pour être maître du Monaftere de JFA Lenfui 
que cet Evêque lui demandoir, & lait; cel 
te mis en liberté: à de certaines condirlo, ic dé 
Fvêque étoit allé à Rome, &r s'étant Pit 
ce traitement à Silveftre , ce Pape 
Guy à Rome, où fon affaire aanFét” 


' 


d'a 
il 


j'avoue 
CE 
ufes: 
’à rien l 
no j 


Lettre 


give À 


JE 
‘vi 
“4 
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dans une Affemblée tenuële jour de Paques, il | Sous fon Pontificat les Seigneurs Normans qui 
avoient Chaffé les Sarrazins de la Sicile ; chaf- 
{erent aufli les Grecs d’une grande partie des 
fidomptez, pour être traîné & déchiré ; mais | places qu’ils tenoient en Italie, avec le fecours 
QUaiant été mis entre les mains de l'Evrêque, | de l'Empereur Henri , * qui y vint une feconde 


_ Woitété condamné par le Pape & par le Senat à 
 s'étoit accommodé avec lui, & qu’ils s’é- = àlaprieredece Pape. Il mourutl’an 1024. 


être attaché par les piedsàla queuëdechevaux 


(Oient tous deux fauvez de Rome, & éroient | Les Auteurs rapportent qu’il apparut aprés fa. 
févenusbons amis dans leur pays. Il y a appa- |mortmontéfurun cheval noir, & qu’il indiqua 
fence qüe tout cela étoit fait de concert ; car |l’endroit, où ilavoit mis un trefor, afin qu’on 
Autrement on ne voit pascomment on pourroit |le diftribuâtaux pauvres, & qu’il fût délivré des 
SXCufer ce jugement d’une cruauté bien éloignée | peines de l’autre vie par ces Aumônes, &ê par. 
de l'efprit del’Eglife, quirefpire la douceur &t la | les’ prieres de Saint Odilon. On n’a qu’une 
Paix, & qui ne demande point lamort du pe- |feule Bulle de lui en faveur de l'Abbaye de 
eur, mais fon amendement. , Cluny. | ; 
M. Les deux Papes qui fuccederent immediate | Ce Pape tint un Concile à Pavie, dans le- Concile de 
à “ Ment à Silveitre IL. porterenttous deux le nom quel aprés avoir fait un long Difcours contre Pavie fous 
x Jean; lepremier des deux, quieft Jean XVI. |l’incontinence des Clercs , il publia huit De- Benoit 
€lOn nous, & felon d’autres Jean XVIIL. fur- |crets. Lepremier & le fecond portent défenfe 7111. 
10mmé leSec, ne fut que cinq mois & quel- jaux Clercs d’avoir des concubines & d’habiter 
Ques joursfur le Saint Siege : l’autre y fut prés |avecles femmes. Le troifiéme&clequatriéme, 
CÜx ans. Il envoya un Legat en Allemagne |quelesEnfans des Clercs efclaves de l’Eglife fe- 
rconfirmer les Privileges & les Prerogatives | rontefclavesde l’Eglife à perpetuité quoique nez. 
de l’Eplife de Magdebourg , & pourériger l’Egli- | d’une mere libre; & les trois derniers, que les 
k € Bambergen Évéché, ce qui fut fait ducon- | Clercsefclaves del’Eglife, ne pourront rien ac- 
tement de l’Archevêque de Mayence, & des | querir nipoffeder en propre, quand même ils fe- 
tres Prelats d'Allemagne dansun Conciletenu | roient nez d’une mere libre. Ces Decrets furent 
Francfort, quiapprouvala Bulle de l’Erection | fignez du Pape, de l’Archevêque deMilan, & de 
l'Eglife de Bambergen Evêché. Il donna le | cinq Evêques , & confirmezenfuite par l'autori- 
allium à S. Elphegue Archevêque de Cantorbie, | té de l'Empereur, qui fit à la priere du Pape, un 
 délegua Brunon pour êtrel’Apôtre des Polo. | Edit contenant les mêmes articles , pour leur 
Ge Ïi renouvella la Communion avec l’Eglife | donnerforcede Loi. is: ; 
® écque.S. Fulbert Evêque de Chartresluiaécrit |  LeComrede Frefcati, pour continuer lePon-4,,, 
… ,MeLettre, par laquelle il lui donne de grandes tificat dans fa famille, fc élire en la place de xy717 
anges, & le prie de ne pas accorder legerement | Benoît VIIL. fonautrefils, quoiqu'il ne füt pas 
| À {olution au Comte Roul. Er encore dans les Ordres. 11 fut ordonné & ap. 
1 Serge IV. fucceda à Jean XVII. Il s’appel- | pellé Jean , qui eft le XVIIL du nom, felon. 
il t Bouche de Porc. Si l’on en croit Dirmar;, nous ; & felon d’autres , le XX. On dit que 
Changea fon nom en celui de Serge, & fut le | quelque temps aprés ce Pape reconnoiffant que 
Mier qui frune Loi pour authorifer ce chan- fonéleétion étoit vicieufe & fimoniaque , fe re-. 
Rement ; cependant comme nous avons remar- | tira dans un Monaftere pour y faire pénitence , 
re » ilyena des exemples plus anciens. Les & qu’il ceffa de faire aucune fonétion jufqu’à 
urs difent en generalbeaucoup debien de | ce qu’il eût été élû de nouveau par le Clergé. 
a Pape; maisils n'ont rapporté aucune de fes L’Empereur Henri mourutau commencement 
ions en particulier, & nous n’avons pointde de ce Pontificat, & Conrad fut élà Roi de 
Lettres de ui Jine fut que deux anshuit mois &c | Germanie en fa place l’an 1024. & couronné 
he jours fur le Saint Siege, étant mort le 13. de | Empereur troisansaprésparce Pape. Les Grecs 


= 


l 
. 


omis 


Pan 1012. |aiant envoyéune Ambaflade à Rome, pour ob- 
d pres fa mort il y eutun Schifme dans l’Eglife tenir du Pape que ’'Eglife de Conftantinople 
ome entre Benoît VIII. fils de Gregoire, | portâtle nom d’Eglife univerfelle ; les Prélats 
Ote de Frefcati , qui fut élà le premier | François s’y oppoferent ; & Guillaume Abbé de 
le credit de fon re ; & Gregoire, qui fut Saint Benigne de Dijon, écrivit une Letrre à 
Br Par quelques Romains; qui chafferent Jean XVIII. pour le détourner de ce deffein: 
Roît: celui-ci ra vers Henri Roi d’Al- | elle eft rapportée par Glaber. Ce Pape écrivit 
celui-ci fe retira v | ; & 
& agne, lequel sffembla auffi-tôt des troupes, une Lettre à | Evêque de Limoges, par laquel- 
ve Tarcha en Italie pour le rétablir. A fonarri- | le il déclare que Saint Martial aura la qualité 
dE ire fe fauva, & Benoît fut reçû fans | d’Apôtre ; & une autre Lettre à Odilon Abbé 
Pin 2 Il donna la Couronne Imperiale à ce de Cluny > dans laquelle il le blme du refus 


AC & à la Reine Chunegonde fa femme. [ar avoit fait de l’Archevêché de Lyon. . = 
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Jean voya des Lettres d’Abfolution à l’Evéqued’Au- | fonélection. Auffi-tôt Benoît IX. revint à RO 

XP. xerre, qui lui avoir adreffé fa Confeffion par | me, & remonta pour la troifiéme fois fur Je ©. 
écrit. Canut Roi d’Angleterre, vint à Rome | Siege, qu’il occupa encore pendant huit mois? 
Van 1031. où il fut cres-bienreçû du Pape Jean | quoique l'Empereur eût envoyé d’Allemagn£ 
& de l'Empereur. Ils’ÿ plaignit de ce qu’on | Poppon Evêque de Breffe, qui fut facré Pape TA 
demandoitdes fommes immenfes aux Archevé- | fous le nom de Damafe II. mais qui ne porté pa 
ques de fon Royaume , pour leur accorder le | pas long-temps cette qualité, étant mort de 


4 


por 
Pallium, &il fut ordonné qu’à l’avenir on n’en } fon,à cequ’oncroit,à Paleftrine, vingt- trois Jours 
uferoit plus de la même maniere ; ilobtintaufli | aprés fa Confecrarion. De 
que le chemin feroit libre à fes Sujets pour al- Il ne faut pas s'étonner queces Papes ñn€ nous 
ler à Rome, & qu’ilsferoient exempts de peage; | aient laiffé aucun monument de leur vigilance 
c’eft ceque ce Roi mandedansfa Lertre aux Sei- | paftorale, foitdansdes Conciles,  foit PAF 
gneurs de fon Royaume, rapportée par Guillau- | Letcres, puifque tous leurs foins éroient de 14° 
me de Malmesbury. cisfaire leur ambition & leurs autres pafioPé 
Benot+ Jean XVIIL. étant mort le 7. de Novembre } & non pas de veiller furle Troupeau de JH50*" 
[X. de l'an 1033. Alberic Comtede Frefcati frmet- | Car1sT: Clement II. n’eft pas de ce nombre 
tre fur le Saint Siege fon fils , neveu des deux | car quoiqu’il n’ait été que fort peu de temp 
deniers Papes fes freres, qui n’étoit âgé que | Pape, la premiere chofe qu’il fitaprés fon ex 
de dix-huit ansau plus, dont leaom de Theo- | tation, fut derenir un Concileà Rome conf 
philaéte fut changé en celui de Benoît IX. | les fimoniaques , dans lequel il râcha d'arrêter 
Pierre Damien en parle comme d’un homme | à l’avenir la fimonie, qui étoit alors fi comm 
qui vivoit dans le defordre ,  &;qui étoit tres- | ne à Rome, queprefquetousles Ecclefaftiqué” 
indigne de la dignité où il avoit été élevé par | en étoient infeétez. Il écrivit auffi une Ler® 
la ryrannie de fon pere: il ne laiffa pas de jouir | à Jean, poftulé Archevêque de Salerne» par la” 
paiñblement du Pontificat pendant dixans; mais | quelle il approuve fa Tranflation, aprés LS dre 
enfin les Romains ne pouvant plus fouffrir fes | examiné fi elle n’a point été faite par brigue 
horribles déreglemens, lechaflerent, & mirent | ou par fimonie, & avoir connu que ce net 
en fa place l’'Evêque de Sainte Sabine, qui prit | pour l’utilité & le bien del’Eglife, que le CIE 
Silveffre le nom de Silveftre III. Celui-ci ne jouït que | gé & le Peuple de Salerne l’ont élû librement 
III. trois mois decette Dignité; car quoique Benoît | Il lui accorde le Pallium , lui confirme age 
fe fût démis volontairement du Pontificat , il | lité d’Archevêque, & lui donne pouvoir Œ 
revint à Rome, &avec le fecours de ceuxde | donner &.de confacrer les Evêques de feP£ 254 | 
Frefcati, il chaffa fon Competiteur, &remon- | chez qu’il nommedans cette Lettre. Éef: 1407 
ta fur le Saint Siege; mais étantentierement in- Cependant Benoît étant toûjours en Ps 24 
capable d’en foûtenir le poids, &ne voulant | fion de l’Eglife de Rome, y exerçoit a 
avoir d’autre occupation que de fatisfaire fes | tionsétranges, quiobligerentles Romainsd SE 
paffions brutales , il craita du Pontificat avec | voyerencore des Députez versl’Empereul *: de 
Jean Gracien Archiprêtre de l’Eglife de Rome, | ri , afin qu’il leur donnât un homme di 2) 
&leluiceda, moyennantune fomme d’argent, | d’être élevé fur le Saint Siege. Il choifit BP 
à la referve des revenus que le Saint Siege ti- | non Evêque de Toul , qu’il fit partir pour | 
roit d'Angleterre. Celui-ci fe fit appeller Gre- | me, revêtu de la Pourpre Pontificale: p ce £ 
goire VI. Cependant le Roi Henri qui avoit | porte qu’en pañlant par ia France, il r€P DE 
fuccedé à fon pere Conrad l’an 1039. irritécon- | à Cluny Hildebrand Clerc de l’Églife de VI 
tre Benoit » qui avoit envoyé la Couronne | me , qui aiant été amené avec Gregoi}, oit 
Imperialeau Roi d'Hongrie, aprés avoir défait ce | étoit refté en France aprés fa mort» ci 
ne ee AORERS allerenltalie, pour | retiré à Cluny , dont il étoit Prieur, “fuad8 
; ; 3 & y étant arrivé, il fit | accompagna Brunon à Rome, & lui PE eué 
dépofer ces trois Papes dans des Synodes, com- | de quitter fa Pourpre , & de laifler ja Jib D 
me intrus, fimoniaques, & coupables decri- | entiere de l’Election aux Romains» l'ai en 
mes: Benoît fe fauva; Gregoire VL. futarrêté, | qu’il feroit réüffir la chofe en fa faveur, on 
& enfuite envoyé enexil; & Silveftre [LI. ren- | vint à bout commeil lui avoit promis: Brera 
vos à CE Evêché de Sainte Sabine. 1l ficélire | fut bien reçû des Romains ; PaG Pape £ de 
en leur place Suidger Evêque deBamberg , qui | commun confentement, & ordonné le 11% 


Gregoire 
ÿT 


Clement prit le nom de Clement Il. & fut reconnu de | Fevrier de l’a m de L Co fui’ 

EL. RS EURse pour le Papelegitime. Il couron- | Benoïîc fut Re ie Le Tendre 2 
2 AuE mpereur, & commeil lerecondui- | vantleconfeild’Hildebrand, il reconnue 
oit OA Le ilmourut au delà des Monts | pour Pape, &fe mit bien avec lui. 2E sjralie? 
Je 7. d'Octobre de l'an 1047, neuf mois aprés | Leon eut reglé les affaires de Rome ee | 


à 


| ee 11 repaña deux fois les Monts pour aller en Al- 
— Magne; il y allalafecondefois, pour demander 
» du fecours à l'Empereur contre les Normans 
… Se la Pouïlle, avec lefquels il étoit en guerre; 
à Paiant obtenu, il revint en Italie, marcha con- 
— Me ceux: ils furprirent fes croupes, les défi- 
 Tent, & le firent prifonnier; neanmoins ils en 
Uferent tres-bien avec lui, & l’aiant traité avec 
Jéaucoup de refpeét , le conduifirent à Bene- 
Vent, il y demeurapendantunan, d’oùilsleren- 
Voÿerent, fans rien exiger de lui pour farançon; 
…._ ACCompagné d’un nombreux cortege qui le con- 
Quifit àRome, oùilmourut peu de tempsaprés. 
Sierre Damien reprend fortement ce Pape de 
Ce qu’il faifoit ainfi la guerre , poftoit les ar- 
Mes, & fe trouvoit en perfonne à la tête de 
65 armées. Bennon nous afsûre qu’il avoiten- 
Wépris cette guerre par le confeil & à la fug- 
Beition de Benoît & d’Hildebrand, & que ce 
Nrent eux qui le livrerent aux Normans; quoi 
…. il en foit, Leon, IX. fit paroître dans fes 
tres actions beaucoup de fageffe & de pieté, 
_ fes Lettres fonc un monument éternel de fa 
Er fience, & de l’amour qu’il avoit pour la Reli- 
. Sion & pour la Difcipline. | 
… ,, 2 premiere eft adreflée à Leon Archevêque 
VAtcride, & au Patriarche de Conftantinople, 
 Mli avoient condamné l’ufage de l’Eglife Lati- 
€ touchant Je Pain azyme dont elle fe fert 
…. 206 les faints Myfteres. Il yreleve la dignité 
_  l'Eglife de Rome, fondée par Saint Pierre : 
dit que c’eft elle qui a refuté, convaincu & 
… “ndamné toutes les hereñes, & confirmé les 
RUtés Eglifes dans la Foi de Saint Pierre, qui 
_ Ra point ceflé, & ne ceflera de fubffter dans 
EN < Eplife de Rome. Ilcomptejufqu’à quatre-vingt- 
d: “dix Herefes nées dans les l'Eglifes de Grece, 
… Pütre lefquelles il met la préfomption de Jean 
… | Jeûneur, qui prit la qualité de Patriarche 
*<Cumenique. Non feulement il défend lau- 
prié fpirituelle des Papes , mais encore leur 
-Veraineté temporelle, qu’il fonde fur la Do- 
… tion fuppofée de l'Empereur Conftantin. 11 
- “proche aux Grecs le Concile de Conftantino- 
5e fous Conftantin Copronyme, & l'affaire de 
Gus: il ajoûte qu’au mépris des Canons du 
cie de Nicée, ils ont mis des Eunuques 


3 


P, 


4 
‘ 


sa Siege Partriarchal de Conftantinople.Com- 
…. pitt enfuite l’Eglife de Rome avec celle de 
F> a nftantinople , il dit que la premiere eft auffi 
Ÿ _gaienne que le Chriftianifme, A bre 
ao utes les perfecutions, au lieu que la fe 
Que! 
‘Celle 


» 
Ci doitavoir du refpect pour l’autre, & 
€ pasingrate, comme elle eft, envers celle 


t ad en particulier le Patriarche & Leon d’A- 
Tome VIILL 
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cride, de cequ’ils ont fait fermer toutes les E- Leon IX. 


glifes des Latins, & enlever les Monafteres aux 
Moines & aux Abbez jufqu’à ce qu’ilsembraf- ‘€ 
faflent les ufages Grecs : Que l’Églifede Ro. 
me; dit-il, ‘eft beaucoupplus modérée & plus << 
fage! car quoiqu’il y ait pluñieurs Monafteres te 
& plufeurs Eglifes Grecques dedans & hors de « 
Rome, on nelestrouble point, & on ne lesc 
empêche point de vivre felon la Tradition dece 
leurs Peres; on ne les oblige point de quitter c 
leurs Coûtumes ; au contraire, on leur confeil- te 
le & on les avertit de les obferver. Enfin il 
s'étend beaucoup fur la préfomption des Pa- 
triarches de Conftantinopie, & fur la dignité 
de l’Eglife de Rome. 

La feconde Lettre de Leon eft adreffée aux 
Evêque des Provinces de Venife & d’Iftrie , 
auxquels il fait fçavoir que Dominique Patriar- 
che de Grado ou de la nouvelle Aquilée, étroit 
venu à un Concile tenu à Rome en l’année 
1053. dans lequel il avoit été ordonné, que la 
Ville de Grado feroit à perpetuité la Metropo- 
le de Venife, & d’litrie, & quel’Evêquede Fo- 
ro-Julio, ou de l’ancienne Aquilée, n’étendroit 
point fa Jurifdiction hors de la Lombardie, fui- 
vant le Privilege de Gregoire IL. & la Retrac- 
tation de Gregoire III. Il ordonne donc à ces 
Evêques d’obéir au Patriarche de Grado, com- 
me à leur Metropolitain. 

La troifiéme eft une Réponfe adrefféeà Thomas 
Evêque en Afrique, quil’avoit confultéfur la Di- 
gnité de l’Eglife de Carthage. Il lui témoigne 
d’abord combien il eft touché d’apprendre par fa 
Lettre que l’Eglife d'Afrique, où il y avoit au- 
trefois tant d’Hvêques , qu’on lit dans les Ca- 
nons qu’il s’en trouva jufqu’à deux cens cinq 
dans un Concile de Carthage, étroit prefente# 
ment réduite à cinq Evêques, quine pouvoient 
pas même vivre en bonne intelligence enfem- 
ble. Enfuite il le congratule de ce qu’il s’eit 
adreffé à l’Eglife de Rome pour refoudre fes 
dificultez Enfin il lui déclarequel’Evêquede 
Carthage eft le premier Archevêque & le Me- 
tropolitain detoure l’Afrique, & que cet Evé- 
que dont il lui a écrir, quel qu’il foit , ne doit 
point entreprendre de confacrer les Evêques, 
de les dépofer, d’aflembler de Concile provin- 
cial, ni de rien faire, fi ce n’eft ce qui regar- 
de fon Diocefe, fans le confentement & la per- 
miflion de l’Archevêque de Carthage. Il ajoûte 
par forme d’avertifflement , qu’on ne peut af. 
fembler de Concile General, ou juger défini- 


€ eft toute nouvelle, née dans les délices;  vement des Evêques fans l’autorité du Saint 
une eft la mere, & l’autre la fille; qu’ainf | Siege. 


La quatriéme eft adreflée à deux autres Evé- 
ques d'Afrique, appellez Pierre & Jean. Aprés 


_ Squi elle à l’obligation de fa naiflance. Il re-| un préambule pareil à celui de la Lettre préce- 


dente , il leur fait la même réponfe touchant 
D V'Ar- 


“ 
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Leon IX. lArchevêque de 
Evêques , & yajoûte quelques Extraits des fauf- 
fes Decretales fur l’Inftitution des Metropoli- 
-tains. 

Dans la cinquiéme, il congratule Pierre 
Evêque d’Anrioche , de fon élevation à cet- 
te Dignité , parle des prérogatives de l’Egli- 
fe de Rome ;, lexhorte de conferver le troi- 
fiéme rang parmi les Patriarches, approuve la 
Formule de Foi qu’il lui avoit envoyée, & en 
fait une pareille, témoignant qu’il fouhaiteroit 
que l’Eglife Latine & l’Eglife Grecque fuffent 
bien unies, & qu’il ne tient pas à lui que cela 
ne foit. 

La fixiéme eft adreffée à Michel Patriarche 
de Conftantinople. Il lui témoigne l’inclination 
qu'il a pour la paix, & fe réjouit de ce que ce 
Patriarche y femble porté. Cependant il lere- 
prend. r. De ce qu’étant Neophyte il a été fait. 
tout d’un coup Patriarche. 2. De ce qu’il veut 
foümettre à fa Jurifdictionles Patriarches d’A- 
Jexandrie & d’Antioche. 3. De ce qu’il prend 
la qualité de Patriarche univerfel, que les Papes 
de Rome n’ontjamais voulu s’attribuer, & ditque 
Saint Pierre n’a point été appellé Apôtre uni- | 
verfel, quoiqu’il ait été établi Prince des Apô- 
tres, & que le Concile de Chalcedoine aitdon- 
né cette qualité à Saint Leon & à fes Succef- 
feurs. 4. De ce qu’il s’eft avifé decalomnierl’E- 
glife Latine, & d’anathematifer & perfecuter 
tous ceux quicommunioient avec du Pain azy- 
me. Sur la fin de la Lettre il l’exhorte à faire 
ceffer ce Schifme. Cette Lettre eft dattée du 
mois de Janvier Indiétion VII. qui eft l’année 
1054. 

La feptiéme eft écrite à l'Empereur Conf. 

stantin Monomaque , auquelildonnedesloüan- 

gesde ce qu'il fouhaite la paix & l’union en- 

tre les deux Eglifes. 11 Pexhorte d’imiter la pie- | 

té de Conftantin & fon refpe@ envers le Saint 
Siege, & de lui accorder fa protection. Ilfe 
plaint à lui de ce que le Patriarche Michel fait | 
des entreprifes injuftes, pendant qu’il feint de | 
vouloir la paix. 

La huitiéme, adreffée à tous les Evêques d’I- | 
talie , contient un Reglemenc qu’il fait pour 
arrêter l’avidité des Abbez & des Moines, qui 
faifoient faire à leurs Monafteres toutes. les do- 

“nations pieufes ; fans en faire part aux Eglifes. 
H porte que tous ceux qui feront de ces.dona- 
tions à l’avenir, laifferont moitié de çe qu’ils : 
donnent à l’Eglife du lieu, & lautre au Mo- | 
naftere. 

La neuviéme, adreflée aux Evêques de Fran- 
€, regarde de Concile de Rheims, où elle eft 
rapportée. 

La dixiéme eft contre ceux qui pillent les mai- 
fons des Evêques aprés leur mort. 
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Carthage, & le Jugementdes 


Bretagne, il excommunie les Evêques de cetlé . 


quelle il donne à l’Eglife du Vatican la dixmé 


que les corps de Saint Ruftique Se de SaintE= 


Dans l’onziéme iLcon£rme à l’Archevéque de ## ÿ1 
Salerne fon droit de Metropolitain. J 
Dans la douziéme adreflée aux Princes de 
Province, parce qu’ils ne veulent pas fe ge 
mettre à l’Archevêque de Tours, & parcequ! À 
font fimoniaques, leur donnant neanmoins péf” 
miffion de venir fe juftifier au Concile de al 
ceil, s’ils le peuvent faire. Il prononce la mem 
Sentence contre ceux qu’ils avoient ordonner 
On peut mettre encore au rang des Leftié 
du Pape Leon, les Bulles qu’il a accordées €? 
differentes occafñons ; fçavoir la Bulle paf? 


des Oblations ; celle parlaquelle il déclarequ® 
le corps de Saint Denis eft à Ratisbonnes, 
non pas à Saint Denis en France, où ilnY 


leuthere; fi toutefois elle eft veritable: celle de 
regarde l’Evêque de Porto: les Bulles decon 

mation des Privileges des Abbayes de Cia # 
de Sainte Sophie à Benevent, & du Monañe | 
de Pierre Damien, auquel il a auffi écrit Die 
Lettre, par laquelle; il approuve un de 5" 
vrages. Je 0 CE 

rt ne faut pas douter que ce Pape parie cn p. 
divers Reglemens dans plufieurs Conciles 7 ie 0 
pendant il ne nous en refte aucun en cet Uk al 
Auteurs parlent feulement d’un Concilede”, SP 
me tenu l’an 1049. dans leguel il confirme “e 
Decret de fon prédeceffeur Clement I D 
chant les Simoniaques: d’un autre ConcP£ 
nu la même année à Pavie: d’un Concile (é. 

à Rheims, dans lequel Hugues de Lange 
dépofé, & dont nous avons les Aétes : 
Concile tenu l’année fuivante à Mayence © ee 

tre un Evêque accufé d’adultere : d’un # at 
Concile tenu la même année à Rome Cox 
Berenger : d’un autre tenu à Siponte conte 
Archevêques fimoniaques : d’un troiféme % gs 

cile tenu à Rome aprés Pâques de l’an UE te é 
lequel Gregoire Evêque de Verceil fut-GéP 
pour adultere, & où l’on fit des Regle pr 
contre les Clercs fimoniaques &t inconn de 
d’un autre Concile commencé l’année edition 
à Mantouë, qui fut troublé per une fe u l'48 
populaire, fans parler de celui qui fut Achevé” 
1053. à Rome fur la conteftation des Af£ js 
ques de Grado, & d’Aquilée. Ce Pap£ avoit 
rut le 15. d'Avril de l’année 1054. apr as 
gouverné l’Eglife de Rome pendant cinq 
quelques mois. 

Aprés fa mort Benoît voulut enc 
rer du Saint Siege; mais les Romains €! : e- 
rent Hildebrand vers l'Empereur, PO E 
mander un Pape; illeurnommaGe He de 
que d’Eichftat, quifutélù & confacré a tra” 
fous le nom de Victor I L. On dit 94°" yes 


EX pi 


? 
es emp 
œ (9) 


à le titre e Saint Chryfogone; & ce Pape étant 
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NI Verfé dans le commencement de fon Pontificar, !tenu à Rheims, qu’il s’étonnoit qu’il ne lui eûr Hem 


& qu’un Soudiacre voulut l’empoifonner en pas fait fçavoir fi ie Roi y avoit donnéifon con- “+ 
Mélant du poifon dans le Calice avec le Vin; ce lfentement; & couchant l’Archevêque-de Bour- 
Qui fat découvert miraculeufement parce qu’a-|ges, qu’il ne pouvoit rien décider furifontaf- 
Prés avoir confacré, il ne put lever le Calice , {faire en l’abfence de Hildebrand; qu’il vintavec 
& que le Soudiacre qui avoit fait cette action, lui, & qu’ils regleroient enfemble cette affaire 
fut poffedé fur le champ du malin efprit. Il af-|& les autres. Il l’exhorte à défendre avec vi- 
émbla un Concile à Florence, dans lequel il|gueur les interêts du Saint Siege & de l’Eglife ; 
dépofa plufieurs Evêques convaincus de fimo- | & lui ordonne de fe trouver au Concile qui de- 
_ Mie, & y fit faire des défenfes d’aliener les biens | voit fe tenir à Rome quinze joursaprés Piques. 
d'Eplife. Il envoya Hildebrand Legat en Fran-|Il y a encore une autre Lettre de ce Papeadref- 
… Ce, quiy tint plufeurs Conciles; entre autres |{ée à Pandulphe Evêque de Marf, par laquelle 
…. ünàLyon, dans lequel un Evêque convainculil réunit cet Evêché qui avoit été divifé en 
€ fimonie par un miracle, fut dépolé : & celui |deux. 
€ Tours contre Berenger. L’an 1056. Victor 
Pafla en Allemagne, ÿ étant appellé par l'Em- 
pereur Henri IIL. qu’il trouva à l’extremité. Ce 
*Hnce, avant que de mourir, fit éiire Roi fon 


tée à Rome, le Comte de Frefcati & les Sei- 21. 
gneurs Romains mirent par force fur le Saint 
Siege Mincius Evêque de Velitre,àqui ils don- 
ls Henri, qui n’avoit encore que cinqans, & |nerent le nom de Benoît IX. Pierre Damien &z 
recommanda en mourant au Pape & à l'E-/les autres Cardinaux qui n’avoient point eu de : 
&life de Rome. Victor ne furvécut pas long-|part à cette Election, fe retirerent de Rome, 
temps à l'Empereur ; car étant deretourenlta-|aprés avoir prorefté contre ; & s’étant affem- 
lie | aprés avoir tenu un Concile à Rome >|blez à Sienne, y élürent pour Pape Gerard Ar- 
il mourut à Florence le 28. de Juillet de|chevêque de Florence, Bourguignon de nation. 
- Pan 1057. Nous n'avons de ce Pape|ils envoierentauffi tôt une Ambañlade vers l’Im- 
… une feule Lettre , par laquelle il confir-|peratrice Agnés , afin d’obtenir du Roi Henri 
à ee & augmente en faveur du Cardinal Hum-|la confirmation decette Ele‘ion. L’Imperatrice 
M TT, les Brivileges accordez à l’Eglife de Sel. |leur fit accorder ce qu’ils demandoient , & don- 
ln, VE-blanche. na ordre à Godefroy Marquis de Tofcane de 
& ‘ : Aprés Ja mort de Victor, Frideric Abbé du|mettre Gerard en poffeffion du Saint Siege ; & 
Mont-caffin, fut élevé fur le Saint Siege. Ilétoit| d'en chafler Benoît. Cependant Gerard tint un 
d'une illuftre Famille de Lorraine, & avoitété| Concile à Sutri, pour dépofer Benoît; mais 
Chancelier & Archidiacre de PEglife de Rome.| celui-ci fe fentant le plus foible, prit le parti 
* Le Pape Leon l’avoit mis de la Legation qu’il/de fe retirer dans fa maifon, & derenoncer «u 
voya à Conftantinople :à fon retour ils’étoir| Pontificat; Gerard l’aiant appris, vint à Rome 
FL Religieux du Mont-Caffin fous fon frere |avec les Evêques & les Cardinaux;, yfut:Con , 
Kicher , qui en étoit Abbé; & aprésfa mort le/nu pour le Pape legitime, & ordonné4® com- 
k Cardinal umbert l’avoit fait élire Abbé de ce mencement de Janvier de l’an 10% fous le 
- onaftere lan 1057. aiant obligé celui queles nom de Nicolas Il. Peu de jours aprés > Min- 
gLoines avoient élû fans la participation du £.\cius vint lui demander pardon: & aiant PrO= 
iège, de fe démettre de cette Dignité. Quel- }teité qu’il avoit été violenté € Teconnu qu il 
fe temps aprés Victor le créa Cardinal fous 


F Ÿ "+ »n" » 
étoit coupable deparjure /OUr 8 étre mis en 


poffeffion du Saint Siep- avant le retour de 
Hildebrand contre le S“Mmentqu’il avoit prêté, 


1057, Le jour de Saint Eftienne, d’où il prit le|il fut interdit pour teHouTs de toutes fonctions 
NOm d’Eftienne IX. Il travailla auffi-tôt àlaré-/Ecclefiaftiques : & afin d’empêcher à l'avenir 


| forme du Clergé de Rome, & fit des Statutsles troubles qui “Ourroient arriver à l’occafion 
Papes : il fut ordonné dans 


Ort, il fut élû en fa place, & confacré l’an 


La nouvelle de la mort du Papeaiantétépor- Nicolas 


tre les Clercs concubinaires. Ilfoûmit à l’E-|des Elcétions “5 e à 
fe de Rome celle de Milan, qui depuis plu-|un Synode g 113: Evêques tenu à Romel an Concile 
& rs années s’étoir fouftraite à fa Jurifdiétion, | 1059. @ £ es 4" EN 28 de l'an 
Envo 1 1 éunir! part à =. ape; u n10$9. 

yaune Lépspn Orient, pour réunir|pa Re AR le SE Slt a Ce Les A 


Fe deux Eglifes. Etant allé à Florence au care g’int 
ce « é oi .| una” 

de TEA Annee ee È y LT REEA n9-% Ët En con eqUE des ques Ordres du 
a JT à 1 ñ : cérgé es Laiques, il ne feroit pasconf- 
boue? adreffée à l'Archevêque de Rheims, Pilderé comme un Pape Apoftolique, mais COM- 


ue] 4e l’avoi i é k 

le aprés lavoir complimenté fur la foûl un Apoftatique, C’eftle premier Reglement 

elde ce Concile, Le fecond porte qu’à la mort 
4,2 D 2 


Miion qu’il témoigne envers le Saint Siege 
du 


>"Mande touchant le Concile qui devoit 


mement & canoniquement par les Cardi-celas ZI. 
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Concile de du Pape, ou de quelque autre Evêque, perfon. | un différent touchant un Hofpice dépendant du 
fantosg ne ne s’emparera de leurs biens, mais qu’ils | Monaftere de Saint Vincent de Valtourne a 
feus Ni- feront refervez à leursSuccefleurs. Letroifiéme, | dont un Moine nommé Albert st01 
sos IL, que perlonne n’entendra la Meffé- d’un Prêtre emparé; Dee A 
qu’il fçait avoir une Concubine. Lequatriéme,| Les Lettres de ce Pape concernent prefqui Lo 
que les Chanoines auront tout leur bien: en | toutes > les aires de France. 0 TN 
commun. Le cinquiéme que les Dixmes & les} Les quatre premieres font adreflées à GerW las" 
autres Offandes feront à la difpofition de l'E. Archevêque de Rheims. Dansla premiere» 


A 7 , / : n “ ‘ it 
vêque. Le fixiéme, que perfonne n’obtiendra témoigne à cet Archevêque que le bruit VO! 
d'Eglife par la nomination des Laiques. Lefep. 


couru qu'il avoit favorifé fon adverfaire : ces 

tiéme ; que perfonne ne prendra l’Habit de cependant il vouloic croire le contrairefur | 0 

oine, ajant promefle ou efperance d’être fait témoignage qui luien avoit été rendu pe et 
Abbé. Le huitiéme, qu'aucun Prêtre n’aura deux perfonne digne de foi: il l’exhorte de foùtenifi® 
Eglifes à la fois. Le neuviéme, que perfonne | interêts de l’Eplife, & d’avertir le Roi de Fr ï 
ne fera ordonné par fimonie, Le dixiéme, que | ce de ne pas fuivre les mauvais confeils qu de 
les Laiques ne jugeront point les Clercs. L’on- | lui donne, & de ne pas réfifter au Saint Sieg 4e | 
Ziéme> que perfonne n’époufera fa parente juf-| particulierement touchant la perfonne qu’il Vo 
qu’à la fepriéme generation ou tant que la pa- | qu’on ordonne Evêque de Mafcon. Ii l se 
renté fe pourra connoître. Le douziéme, qu'un | qu’il a toute forte de confideration & d'ami Eh 
Laique qui aune femme & une concubine fera pour ce Prince; & que quoiqu'il faffe, pee 
excommunié.Le treiziéme;qu’on n’élevera point | toûjours Dieu pour lui & pour fon armée. ?" mt 
des Laiques tout d'un coup aux degrez Eccleñaf-| la feconde, il enjoint à l'Archevêque de Rheït. 
tiques ; mais qu’ils feront éprouvez pendant un | d'interdire les Evêques de Béauvais & Senlis *; 
temps confiderable, aprés avoir quitté l’Habit | fe trouve qu’ils aient été ordonnez par ne 
feculier. Ces Réglemens font fuivis d'un Dé- comme on l’afsûre.. Dans la troifiéme» il 2 
cret contre les Simoniaques, par lequel il eft | donne à cet Archevêque de faire fatisfaction 
réglé que ceux qui ont été ordonnez aupara-. 


çà. 
Vant par des Simoniaques, fansavoir donné d’ar- 


l’Eglife de Verdun für le tort qu’il avoit fai & 
cette Eglife, & de mettre en liberté les | 6. 
Bent pour leur Ordination, pourront demeurer | noines qu’il avoit fait arrêter. Dans la quil le 
dans les degrez Ecclefaftiques aufquels ils ont 
été promüs; mais qu’à l’âvenir ceux qui feront 


me; il lui témoigne qu’il eft content des 
ques qu'il lui a. données de fa foumiffion: 9°}. 
ordonnez par des perfonnes qu'ils fçavent être 
Simoniaques, feront dépoféz: Onajoûteàlé- 


lui accorde ce qu’il demande pour l'Evéqie ait 
Senlis, parce que cela eft jufte , &qu'ilne1s8; 
gard des Papes, que ceux qui fe mettront en | pas s’il pourra aller en France. 
Poffefion du Saint Siege, où par argent, ou. 
Par rigue, ou par violence, fans être élûs ca- 

. RORidiement & unanimement par les Cardi- 
naux Éviques, & par les autres Clercs, feront 
confderez non comme des Papes Apoftoliques , 
mais COMML des Apoftatiques ; &c qu’il fera 
permis aux Cedinaux Evêques, & aux autres 
perfonnes de pit4, foi Clercs, foit Laiques, 
de chañler du Saitr Siege celui quis’en fera em- 
paré; avec anathême.& en implorant le fecours 


1 


moigne combien il fouhaiteroit de le Mae Je. 
France; & lafsûre dans des termes tres-£%P ouf 
fifs de la foumiffion & du refpect qu’il 4 Let + 7 
le Saint Siege: c’eft apparemment mi pl 
tre que Nicolas répond par la précedente. ne jun 
du bras feculier ; & dre s’ils ne le peuvent pas e cinquiéme Ftte he ce pin eft un Ê7 EM 
faire dans Rome; ils s aflé«bleront horsdecette vilege accordé au Monaftere des Religieu D las Je 
Ville, en tel lieu qu'ils voucone, pour choifr| Sainte Felicité prés de Florence. TE 
celui qu’ils croiront être plus rigne de remplir! La fixiéme adreflée à Edotiard Roid ÉTÉ 
k Saint Siege; & que celui qui, élironr » fera | terre; eft une confirmation des Privileges de 
confideré comme le Pape légitime je tout fauf glife de Weftminfter.. ces 
le Droit del'Empereur, ainfiqu’il et 46 dans!  Lafeptiéme adrefféeà Anne ReinedéF1#" ve 
ce même Decret fur l'Eleétion du Pap. e fut | eft l’ouvrage de Pierre Damien, qui fe U°* 
dans ce Concile que srenger retra@ta”n er: | parmi fes unes Henry es AS 
“e eur, Comme nous avons dit ailleurs. or js: , ques der... 
ee Ce même Pape s'étant aCcommodé avec, no res Le Guen eur a 
fous Nico. Normans de la Poüille; tint un Concile à Me. fçavoir les Reglemens faits dans'le Concile 
hs I,  Phes où il dépoñl'EvéquedeTrani; & un ome contre les Clercs & les Moires Co e 
. autre Concile à Benevent; dans lequel il regla HER ou Apoftats, contre ceux qui maltraif jes: 
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les Ecclefaftiques ; ou qui prennent les biens |régler ce different. Alexandre & Cadalous s’y <4iexan. 
d Eglife, & rouchant l’étenduë que doivent 2- | trouverent avec Pierre Damien, Hildebrand & dre 1 1. 
Voir les Parvis &c le tour des Eglifes. plufieurs Evêques d'Italie, de Lombardie, & 
… Dins la neuviémeadrefféeau Comte de Roïüer- |d’Efpagne. Alexandre y défendit fortement fon 
qe il l'exhorte à donner {a protection aux | Election ; Cadalous n’ofa prefque foûtenir fon 
Blifes & aux Pauvres, & en particulier de |prérendu droit, & fe retira. Le premier fepur- 
Téitituer au Monaftere de Saint Pierre de Ver- |gea auffi par ferment de l’accufation de fimonie . 
&un les terres & les biens qu’il a dans fon païs, | qu’on lui avoit impofée ; de forte qu’Annon & 
‘1 le Menaçant' d'excommunication s’il les retient les Evêques de Lombardie le reconnurent pour 
… Plus long-temps. Ce Pape mourut à Florencele |feul Page legitime ; maisledroit de l'Empereur 
3: de Juillet de l’an 1061. _.  [furmisà couvert pour l'avenir, & on obligea Ale- 
‘x Sa mort fut fuivie de grandes conteftations | xandre de pardonner à Cadelous, & de faire Ar. 
Pour Je Pontificat, à caufe des deux puiffantes |chevêque de Ravenne Guibert Grand Seigneur 
Fadtions qui étoient alors dans Rome: fçavoir |de Parme, Chancelier du Roi Henri, qui avoit 
Celle de Hildebrand, & celle des Comtes de été un de fes plus grands adverfaires. Ce Con- 
refcati & de Galere, & des autres Seigneursde | cile fut tenu l’an 1064. & finit un fchifme qui 
_Kome: les uns & les autres-envoierent des Dé- |auroit caufé de grands maux à l’Eglife de Ro- 
Putez à la Cour du Roi Henri, pouravoirfon |me, s’ileûtcontinuécommeilavoircommencé. 
Uffrage en faveur de quelqu'un de leur Parti.| L’annéeprécedente, Alexandreavoittenuun nés 
| erard Comte de Galere député de la part des | Concile à Rome compofé de plusde cent Eyé- "D 
Stigneurs, aiant portéau Roi HenriuneCouron- ques, dans lequel il avoit renouvellé les Regle- A. 
…. d’or, & lui aiant offert la qualité de Patrice | mens de fes Prédeceffeurs Leon IX. & Nico-, 
€ Rome, le prévint f-bien en fa faveur, qu'Ef |las IL. contre les Simoniaques, contreles Con- 7, 
Henne Cardinal Prêtre député de Hildebrand & Rs contre les Liaïques qui s'emparent 
€S autres Cardinaux, ne pût pas même lui des biensEcclefaftiques, contre ceux quiépou- 
Parler, & revint fans avoir rien fait: aprésfon |fent leurs parentes jufqu’au feptiéme degré, & 
… Zetour les Cardinaux élûrent pour Papeau mois |contre les Clercs & les Moines Apoftats. Ce n’eft 
…. LOffobre Anfelme natif de, Milan Évêque de qu’une répetition du Concile tenu fous-Nico- 
L. ques > qui fut nommé Alexandre IL. Ils las 11. | , 
ne. pe i0ient qu’il feroit agreable à la Cour;mais| Dans deux autres Conciles tenus à Rome 
4 € Roi Henri aiant confderé cette Election l’annéefdivante, Alexandre condamna CEUX qui 
ni: poime une entreprife faite contre fes droits, foûténoient que les degrez de confanguinité ne 
… élire Pape Cadalous Evêque de Parme, qui devoient être étendus que jufqu'aux Coufins 
reconnu par les Evêques & par les Princes germains, ce que l’on appelloit l'Herefie des 
n° decà les Alpes; & qui voulant femettreen pof- | Nicolaïtes ; & ceux quiavoient avancé que l’on 
| MR On par force, vint avecune Arméedevant pouvoit fans fimonie donner de Pargent aux 
L Dé nc mais il fut repouffé par les Troupes de Princes pour l’Inveftiture des biens Ecclefiafti- 
…. Fodefroy Marquis de Tofcane &: de Mathilde ques. Ilemploya Pierre Damien pour combattre” 
L Qremme, qui avoient pris le parti d'Alexandre. ces erreurs, & l’envoya à Milan pour réformer 
Dh te. premiere tentative ne lui aiant pasréuffi, le Clergé decerte Ville; en France, pour fecou-- 
Tevint une feconde fois avec un plus grand :rir les Moines de Cluny ; & à Florence, pour 
S nbre de troupes, & s’empara de la vil- appaifer le Schifmede l’Eglife de cette Ville. 
Leonine & de lEglife de Saint Pierre 3} Pendant que Pierre Damien travailloit à la 
IS il fut encore chaflé , &fes troupes mi- réforme de l’Eglife ; Hildebrand Archidiacre de 
…_ * dans un tel defordre, qu’il penfa être pris ;! Rome’, qui avoit l’adminiftration entiere des 
fut obligé de s’enfermer dans un Châtsau , affaires du Saint Siege, emploioir toutes fes for 
no il eut bien de la peine à fefauver en don-|ces à en agrandir la puiffance temporelle. Avec. 
Que de l'argent à ceux qui l’avoient affiegé. le fecours de Godefroy Marquis de Tofcane &: 
telque temps aprés: Annon Archevêque de dela Princeffe Mathilde, ilrepouffa es Normans- 
ide la Poüille , & les obligea de ceder plufeurs 
Places. Il engagea pluñeurs Seigneurs Bour ui 
gnons & François de prêter ferment de défen- 
dre l’Eglife de Rome. Ilexhorta Guillaume Duc. 
[de Normandie de s’emparer du Roiaume d'An-"- 
Parce qu’elleavoirété faite fansleconfentement |gleterre vacant par la mort d’Edoüard : enfin il 
l'Epereur, & qu’il étoit foupçonné d’avoir|commença dés le Pontificat d’Alexandrela que-- 
Ané de l'argent pour fe faire élire : on con- |relle des Inveftitures avec le Roi Henri, & le 


al les 


 ,Cgne , qui.avoit la plus grande part dans 
adminiftration des affaires ARS de- 
que l’Imperatrice Agnés s’éroit retirée, | 

"nt venu en Italie, & foûtenant que l’Elec- 
Du Pape Alexandre ne pouvoit pas fubffter, 


 Vt d'afembler un Concile à Mantouë, pour |ft citer à Rome pour ce fujet. Nous attribuons 
F1, D 3 tous. 


Lu 


Lettres 
d.Ale- 


gendre IL ŒU'il ÿ ait un grand nombrede Lettres écrires en que de Rheims: il lui témoigne la part qui 
FAR (A 


49 NOUVELLE BIBLIOTHEQUE à Las 
tout £eci à Hildebrand, parce qu’il eft certain la conteftation. qui étoir entre l’Archevéqme d'A 
que c'étoit lui qui gouvernoit fous lenomd’A-  d’York & lEvêque de Dorcheliter. dre ‘4 


lexandre IL. qui menoit une ieparticuliere &| Dans l’onziéme adreflée à Landulphe, Î CE 
retirée, & étoit plus fouvent à Luques & au leide que cet Somme qui avoit fait vœu & EP 
Mont-Caffin qu’à Rome. Ilmourut neanmoins braffer l'Etat Monaftique, & y avoit fait os 
dans cette Villele22. d'Avril del’an 1073. |fentir fa femme par violence ; ne doit pas Î 
Le Pontificat de ce Pape aiant duré onze! faire Moine > qu’elle n’ÿ confente librement: & 
ans & quelques mois, il n’eft pas furprenant| La douziéme eft adreflée à Gervais Archevé 


n Nom.Nousen aVonsQuarante-cinq entieres | prend à ce qui le regarde, & l'invite de venit 
&t les fragmens de pluñeurs Adtes raportez par |un Synode de Rome. Le 
Ives de Chartres & par Gratien. Dans la treiziéme adreflée au même Arc A 
La premiere eft adreflée au Clergé & au Peu- vêque; il Pavertit de terminer l'affaire qu’il a ; 
ple de Milan, qu’il exhorte à mener une victavec deux Clercs de fon Eglife, en prefence D 4 
<hrétienne. | Legats du Saint Siege, & de l’'Evêque de Li à 
La deuxiéme à Harolde Roi de Norwege,| qu’il a commis pour cela; & lui mandeqie 
qu’il avertit de reconnoître l’Archevêque de Bre. |écrit aux Seigneurs qui le moleftenr, de lui ir 
ime pour Vicaire du Saint Siege, & de lui être|re fatisfaction devant fes Legats, ou de ven” : 
foûmis en cette qualité. Il le reprend de ceque| fon Synode. | DES 
les Evêques de fon Royaume, ou n’étoienr pas| Dans la quatorziéme, il l’avertit encore Lis 
Confacrez; ou donnoïent de l'argent pour|terminer laffaire de ces deux Clercs, pour 
Pêrre quelle il lui avoit déja écrit. fe 1 
Par la troifiéme adreffée au Roi des Danois, | Dans la quinziéme , il lui enjoint d MR - 
il demande à ce Prince qu’il lui faffe payer la muniér ceux qui s’étoient emparez des biens Le 
récribution que fon Royaume devoit au Saint | Monafere. à TR 
Siege. Dans la feiziéme, il témoigne à ce memes 
Par la quatriéme adreffée à l’Archevêque de|chevêque qu’il eft touché des maux que de 
Dalmatie & de Sclavonie, il lui envoye le Pal- | fait fouffrir à l’Eglife de Rheims, & promet 
dim & lui donne des avis fur fes devoirs, lui envoÿer un Legat pourlafecourir. He 07 
La cinquiéme eft le Decret du Concile de| Dans la dix-feptiéme, il l’exhorte de fe OS 


4: 

“ € à à £ 

ome, dont nous avons parlé. dre à l’Evêque de Laon, pour rendre js ê 
Dans la fixiéme adreflée à Gervais Archevé- une Abbeffe, chaflée defon Monaftere de "| 
que de Rheims, il lui écrit contre Cadalous, | Jean de Laon. M 


le congratule de ce qu’il travaille à extirper lal Dans la dix-huitiéme, il lui défend de se vi 
fimonie, luicommet, & à l’Archevêque de Sens, | facrer Joffelin Evêque deSoiffons, notoire Eque | 
le jugement de l’Evêque d'Orleans, accufé de fimoniaque ; & lui ordonne de punir l'EŸ d'o- 
fimonie, & lui ordonne de chafer l’Abbé de de Beauvais des violences qu’il exerçoit ‘ o$ | 
Saint Medard de Soiflons, excommunié depuis | bliger l’Evêque d'Amiens, de laifler en T€P°° S 
Aong-temps, & d’en faire élire un autre en fa | PAbbé de Corbie. - 2 ICO TR FA 
place. Dans la dix-neuviéme, il l’avertitqu il a 
Cette Lettre eft fuivie d’un Reglement fait firmé le Privileze de Pabbaye de or 
à Milan par deux Cardinaux Lepats du Saint |terminé l’affiire qui étoit entre l'Abbé dans 
Siege , contre les Clercs fimoniaques & concu- vêque d'Amiens, qui lui a Fait farisfaéior a. 
binajres. le Synode. Il lui renvoye les autres CON : Of 
| tions qui pouvoient être entre eux» Ordint 
memarc, auxquels il enjoint de Comparoître au | done de donner le faint Chrême & les Or 


rch tions au Monaftere de Corbie, fi cet Evéqueré 
Dans la huitiéme il exhorte Guillèume Roi! fedelelui donner. 


d'Angleterre, de lui faire Payer le denier de S. 


qu'il 4 
Dans la vingtiéme, il lui fait fçavoir 9 é= ! 
me confirmé les Privileges de l’Abbaye de Sai PAb- 

Dans la neuviéme il accorde à Annon Ar-|nis, & terminé le different quiétoit entre 


a Ps | “ > ; ndus 
<hevêque de Cologne, un Pr ivilege qu’il lui |bé & l’Evêque de Paris; apréslesavoir enté 
avoit demandé pour un Monaftere. tous deux 3R 


La dixiéme cftadreffée à GuillaumeRoy d’An- 
gleterre : il l’exhorte de prendre la défenfe des| Fr us 
Ecclefaftiques de fon Royaume, & lui confeil-| Pierre Damien, en l’envoyanten Fran ais 

_ le de füivre les avis de Lanfranc, qu’ilcommet| Dans la vingt-deuxiéme adreflée à ommu 
pour juger la caufe de l'Evêque de Chefer, & Archeyêque de Rheims, il confirmel SK icatio® ; 


à 


bye Nication portée par cet Archevêque & par Pier- 

Wyy € Damien contre l'Abbé de S.Medard, & lui 

-‘Ordonne de le chaffer. 

| Dans la ‘vingt-troifiéme, il remercie cet Ar- 
Chevêque & le Roi de France, de ce que l’on 
4 chaffé l’Evêque de Chartres convaincu de fi. 
Monie; & il demande qu'ils faflent de même à 

Fégard de l’Evêque d’Orleans. 


Chevêques de Rheims & de Sens, & à leurs Suf- 
lagans, la caufe du divorce entre le Comte Raoul 
{a femme. 
ans la vingt-cinquiéme, il ordonne àl’Ar- 
Chevêque de Rheims de fairerendre àl’Eglife de 
S Menne le corps de ce Saint, quel'Evêque de 
âlons en avoit enlevé deforce, 
ans la vingt-fixiéme adreflée à l Archevêque 
de Treves & à l'Evêque de Verdun, il ordon- 
de que l’on rendra à un Prêtre, qui dans fa ma- 
ie avoit promis de fe faire Moine, & n’en 


nefices qu’il avoit auparavant. 


lent être comptez. par le nombre des gene- 
tions. | 
à Dans la vingt-huitiéme, que celui qui époufe 
. parente de fa concubine, promifeen maria- 
£* 4 Un autre, la lui doit rendre. 


#05 de penitence à un Prêtrequien avoit tué un 
Autre, & le dégrade pour toûjours. 

ans la trentiéme, il impofe dix ans de pe- 
nltence à un Laïque, quiavoittué un Prêtre qui 


_ Woit attaqué. 
HE: be Pofée par l’Evêque de Conftance äun Ab- 
{52 Qui avoit frappé un ferviteur d’un coup de 
à “ton, dont il étoit mort fix mois aprés: 
ans la trente-deuxiéme , il decide qu’un 
tre me qui s’étoit fait ordonner Diacre & Pré- 
ÿ Rp A été PARRERE s’abftiendra de 
es fonctions jufqu’à ce 
| dre du rires é: ; 
ten 298 la trente-troifiéme, il modere la peni- 
€ impofée à un homme quiavoit donnéoc- 
tibug à un homicide, fans toutefois y avoir con- 


a 


Pans la trente-uniéme, il modere la peniten- 


q Dans Ja trente-quatriéme adreffée aux Evê- 
"Efpagne , il déclare gui ne faut pas fai- 
Mourir les Juifs pour la Religion. 

Dans la trente-cinquiéme , il mande au 
Ven RS & au Peuple de Luques , de ne point 
D, ° les Offices de l’Eglife. ÿ 
te 5 la trente-fixiéme, il decide qu’un Pré- 
de Jui eft fujet au mal calduc, doit s’abftenir 

Slebrer. 
“ la trente feptiéme, il déclare qu’il a im- 
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ans la vingt-quatriéme, il renvoyeaux Ar- 


Woit voulu rien faire aprés fa convalefcence, les 


ns la vingt-neuviéme, il impofe quatorze 


qu’il ait reçù l’Or- |: 


CLESIASTIQUES. g1 
POIé fept ans de penitence à un homme qui Zettres 
avoit tué fon fils involontairement. d'eAle 
Il explique dans la trente-huitiéme la manie- xandre IL. 
re de compter les degrez de confanguinité. 
Dans la trente-neuviéme, qui.eft parmi celles 
de Lanfranc, il confirme le Privilege des Moi- 
nes d'Angleterre de fervir les Eglifes Cathe- 
| drales. 
La quarantiéme eft le Privilege de l’Abbaye- 
de Vendôme. 
La quarante-uniéme eft celui du Monaftere: 
de Pierre Damien. 
Dans la quarante-deuxiéme, il enjoint à l'E- 
vêque d’Amiens de ceffer d’inquieter les Moi- 
nes de Corbie; autrement il le fufpend & l’ex- 
communie, jufqu’à ce qu’il leur ait fait fatisfac- 
tion en prefence de l’Archevêque de Rheims. 
La quarante-troifiéme adreflée aux Moines 
de Cluny, eft un Privilege qu’il leuraccordes, 
de ne pouvoir être excommuniez ni interdits, 
que par le jugement du S. Siege. 
Par la quarante-quatriéme, il permet à Ge- 


ans la vingt-feptiéme , écrite au Clergéde Ibehard Archevêque de Salzbourg, d’ériger un 
Naples, il decide que les degrez de parenté 


‘Evêché dans fon Diocefe. 

Par la quarante-cinquiéme, il confirme l’éta- 
bliflement d’une Communauté de Chanoines 
Reguliers, fait par l’Evêque de Pafau. 

La ss Fi des Fragmens des autres Lettres, 
font des Jugemens contre des Clercs fimonia- 
ques & fornicateurs, ou des Décifions fur di- 
vers poirfts de difcipline, particulierement fur 
les degrez de confanguinité. On y trouve qu’un: 
excommunié ne peut pas excommunier uneau- 
tre perfonne : qu’un Prêtre ne doit celebrer 
qu’une Meffe par jour, quoique quelques-uns 
en difent une du jour, & une autre pour un dé- 
funt, quand il eft neceflaire : que ceux qui font 
violence aux Evêques ferontexcommuniez ; &: 
que ceux qui en ferontaux autres Prêtres & aux: 
autres Clercs ; feront mis en penitence. 


D 


CHAPITRE. 


HISTOIRE DE L'EGLISE DE ROME 
Jous Gregoire VII. des différends de ce Pape avec 
l'Empereur Henri ç& les autres Princes de | Eu 
rope, @ l’Extrait de fes Letires. 


LE mort du Pape Alexandre ne fut fuivie 

d'aucune émotion populaire, parce que Hl- 
debrand, qui avoit toute l’autorité, donna de 
fi bons ordres, que tout fut tranquille. Il or- 
donna un Jeûne & des Prieres pendant trois: 
jours avant qu’on deliberât fur ce qu’il y avoit 
à faire couchant l’Election d’unautre Pape: mais 


Gregare 


Gregoire dans le temps même que l’on entérroit le dé- 


vil 


funt dans l'EglifedeS. Sauveurle22. d'Avril de 
Pan 1073. proprejour de fa mort;le Peuple s’é- 
tant ému , proclama Pape Hildebrand, & le 
mit en poffeffion du Saint Siege. Le même jour 
i fic fçavoir {on Eleétion au Prince de Salerne, 
&c le pria de venir à Rome pour le maintenir. 
C’eftainf qu’il rapporte lui-même que fon Elec- 
tion fut faite ; mais il témoigne que ce fut 
malgré lui, & qu'il en fut fort faché. Ses ad- 
verfaires difent au contraire , que ce furent fes 
Soldats & des perfonnes qui étoient à fa devo- 


que niles Cardinaux, ni le Clergé, ni les plus 
confiderables du Peuple, n’yeurent aucune part. 
On a neanmoins un Acte d’Eleétion au nom 


des Cardinaux & du Clergé de Rome, faiten| 


prefence des Evêques & du Peuple, daté du 
jour de fon Election. Quoiqu’il en foit, on ne 
peut pas nier que cette Election n’ait été fort 
précipitée, & que Didier Abbé du Mont-Caf 
fin & Cardinal, n’ait eu raifon de repliquer à 
Hildebrand, qui lui reprochoit qu’ilétoit venu 
trop tard, que c’étoit lui qui s’éroit trop prefé, 
puifqu’il s’étoit mis en pofleffion du Saint Sie- 
ge, avant que le Pape, à qui il fuccedoit, fût 
enterré; auffi Hildebrand a-t-il reconnu lui-mé- 
me le defaut de cette Election, & en a rejetté 
la faute fur le peuple, & foûtenu qu’il n’y avoit 
aucune part. Il étoit de Tofcane, du Bourg de 
Soana, fils d’un fimple Artifan, fi Fônen croit 
la plüpart des Hiftoriens. Il paffa les premieres 
années de fa vie dans Rome, où il eut pour 
Maître, Laurent Archevêquede Melphe, &cfur 
lié tres-particulierementavecBenoîtIX. & Gre- 
goire VI. Il accompagna ce dernier dans fon 
exil en Allemagne ; & feretira aprés fa mort 
dans Abbaye de Cluny, oùil demeura jufqu’au 
temps que Brunon Evêque de Toul , défigné 
Pape par l'Empereur Henri, pafant par la Fran- 
ce, l’emmena à Rome avec foi, ne doutant 
point qu'avec les connoiflances & le credit qu’il 
avoit dans cette Ville, ilne lui pût rendre beau- 
coup de fervice. Il n’y fut pas plütôt revenu 
qu’il renoûa les Hiaifons qu’il avoit avec Theo- 
philacte ou Benoît IX. & fe rendit en peu de 
temps fi riche & fi puiffant, qu’il devint maître 
des affaires, & tint les Papes dans une efpece 
de dépendance. Ce fut lui qui negocia entre 
PEmpereur & les Romains l’Eletion de Victor 
IL. fous le Pontificat duquel il fur envoyé en 
France en qualitéde Legat. Il chaffa BenoîtIX. 
& ficélire enfa place Nicolas If. qui le fit 
Archidiacre. Enfin ce fut par (on moyen que 
Cacalous fut chaffé, & qu’Anfeime Evêque de 
Luques , fut ordonné Pape fous le nom d’Ale- 
xandre II. Ce fut lui quille maintint, & qui 
aiant pris la qualité de Chancelier du Sai 
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e, eut le gouvernement abfolu des affilret Pa à 


Écclefaftiques & Civiles, auffi-bien que l'aû°” 
miniftration entiere des Revenus de l'Églife de 


Rome pendant fon Pontificat. Hildebrand Pié® | 


voyant que fon Éleétion pourroit être traverfée) 
parce qu’elle avoit été faite précipiramment» © 
fans le confentement de Henri Roy de Germè” 
nie ; il lui en écrivit aufi-tôt, & lui demangt 
fa confirmation pardes Députez, l’affürantgu ” 
avoit été élû malgré lui, & qu’il differeroit de 
Ordination jufqu’à ce qu’il eût appris fa volon 


té. Le Roi Henri fut quelque temps à delibe 3 L + | 
tion, qui firent cette proclamation tumultuaire: | rer, & envoya le Comte Eberhard à Ron 


pour s'informer de la maniere dont cette 27% 
tion avoit été faite. Hildebrand fic tant de 
refles à ce Comte, qu’il écrivit en fa faveur; 
& Henri voyant que ce feroit inutilement di 
s’oppoferoit à fon Ordination, parce qu il ae 
plus puiffant que lui dans Rome, y conferpe 
ainfi Hildebrand fut ordonné Prêtre, & enfut 


n : ed j’année 
Evêque de Rome au mois de Juin Ge Gre- 


Ce Pape ne fut pas plütôt parvenu au 
tificat, qu’il conçût le deffein de fe rendre à 
Maître fpirituel & temporel de toute a 12€ 
le Juge & l’Arbitre fouverain de toutes 


teur 


fée 


pan. 18 


faires Ecclefaftiques & Civiles, le Diftribu il. : 20 


de toutes les Graces, de quelque nature die É 


neñces 
Etat9 


les fuffent , & le Difpenfateur tant des 
vêéchez , des Evêchez , & des autres Be 
Eccleñaftiques, que des Royaumes ; des fs 
& des biens des particuliers. 


610“ 
Dans cette! Je 


lution, ilemploya l’AutoritéEccleñaftique ss, 


‘ . int r 1" ‘ en s 016 
Glaive fpirituel que Dieu lui avoit mis (cipli 


non feulement à maintenir la Foi & la Di HET ARE. 


U 
& à 4 sen 


Je 
Royaumes, les Princes & les Seigneur* de ri 


ce qu’il fouhaitoit ; pour engager les “+, & 
ques & les Evêques à lui obéir aveuglém®”. fon 
à ne rien faire dans leurs Diocefes que sun 
ordre. Il vivoic heureufement pour lui *, ppm" 
temps fort propre à établir fes prétention gou” 
pire d’Allemagne étoit foible, la F ee AUS af” 
vernée par un jeune Roi, peu appliqu lement 
faires de fon Etat ; l'Angleterre nouv aruié 
conquife par les Normans ; l’Efpagn£ € jaunes 
fous la domination des Mores ; 25 fie par 
du Nord nouvellement convertis; 121, pouté 


nt Sie- | tagée entre quantité de petits Princes ? Eu 


o1s 47 ufs 


dos 1, DES AUTEURS E 
He; Europe divifée par pluñeurs factions ; en for- 
… ff quil lui fut facile dans cette conjoncture, de 
fire valoir fon autorité. Mais cette entreprife 
di aïtira quantité d’affaires fur les bras > & l’en- 
_É?gea à avoir des démélez avec une grande par- 
» Me des Puiffances de l’Europe : le plus confide- 
Table fut celui qu’il eut avec Henri Roi de Ger- 
Manie,qui dura pendant tout fon Pontificat,& eut 
©es fuites funeftes pour l’Eglife & pour l’Empi- 
1€. En voici l’Hiftoire. 
enr: IV. du nom des Rois de Germanie , 
puis Henri 'Oifeleur, fucceda, commenous 
MeAVons dit ; à fon pereHenri lan 1056. n’étant 
+ Encore âgé que de cing ans : fon pere en mou- 
I * Tant le recommanda au Pape Viétor IL. & le 
Mit fous la protection du Saint Siege. Ii fut 
- abord fous la conduite & fous la tutelle de 
_  Lmperatrice Agnés fa mere, qui eut leGou- 
Yernement de l’Empire : mais les Princes &les 
Brands Seigneurs d’Allemagne , laffez de la do- 
* Mination de cette femme , lui enleverent Hen- 
T1 & donnerent la conduite de fa perfonne à 
non Archevêque de Cologne , qui eut auffi 
Principale part au gouvernement des affaires. 
£s Seigneurs, pour retenir l'autorité plus long- 
Temps, laioient à Henri la liberté de fairetout 
Ce qu’il lui plaifoit , & de vivre dans les débau- 
. Fes ordinaires aux jeunes-gens ; & cependant 
- * Bouvernoient abfolument fous fon nom, & 
: difpofoient comme ils vouloient ,; des Char- 
Rs, desbiens, & desaffairesdel’Empire. Hen- 
. {1 fut dans cette efpece de dépendance jufqu’à 
… âge de dix-huit ou vingtans, qu’il commença 
1 à Prendre connoiffance des affaires de fon Etar, } 
L _& à les gouverner par lui-même. Ce fut alors | 
—. 'aiant reconnu qu'on lui avoit fait faire bien | 
5 chofes contre la juftice , &.que les grands. 
…. Stigneurs abufant de la confiance qu’il avoit en 
®UX ; s’étoient élevez par des voyes injuftes, & 
…  Woient eu plus de foin de leurs interêts que de 
…  °X de l'État , il révoqua une partie de ce 
» | Nils Jui avoient fait faire, défendit les exAc- 
pos & les violences qu’ils exerçoient ; rétablit 
Ordre de la Juftice & des Loix, & punitceux 
4€ trouvoient coupables. Cette conduite fit 


# 


«7 » 


ns  Plufieurs de ces Seigneurs mécontens ; car étant | 
4  Ccofitumez à faire tout ce qu’ils vouloient fans 
fi Indre d’en être repris, ils ne pouvoient fouf- 
Es th Ce nouveau joug : ils conçurent donc une 
…. 0%; qu'ils conferverent toûjours depuis con- 
…. + “lenri, & prirent la réfolution de le faire | 
ke * Mourir » Ou de le priver-de l’Empire. Les Sa. ! 
ie furent les premiers qui {e révolterent ou- | 
 , °Mentcontreluis ils l’attaquerentavec tant | 
…._ Qj'antage, & en fi grand nombre, qu'il fur 
y: Re de s'enfuir : il revint avec une armée, 


* 


Tome VIII. 


ls furent deux fois vaincus , fans pour cela | 
…. 8er de fentimens ; au contraire ils frent | 
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une ligue avec quelques Seigneurs de Lombar- Gregoire 


die ; de France, de Baviere, & de Soüabe 3 & VIL. 
ne fe trouvant pas affez forts pour lui faire une 
guerre ouverte , ils l’accuferent de crimes au- 
prés du Pape Gregoire , & folliciterent ce Pape 

de lui ôter la Couronne , & de mettre en fa: 
place un autre Roi , dont la conduite & la fa- 
geffe répondiffent à fa Dignité. 

Gregoire VIL avoit déja commencé fous le 
Pontificat d'Alexandre d’inftruire le Procés de 
Henri , & il Pavoit fait citer à Rome fur la fi- 
monie , & fur d’autres crimes dont il étoit ac- 
cufé ; mais aprés la mort d’Alezandre, il crût 
qu’il étoit de fon interêt de le ménager , afin 
qu’il confirmât fon Election. Quelques Auteurs 
rapportent qu’il ft menacer fecretement ce Prin- 
cede le pourfuivre, s’il n’approuvoit fon Elec- 
tion ; mais ce Fait n’eft pas prouvé par aucun 
Monument autentique : ce qu’il y a de certain, 
c'eft que Gregoire écrivit avant fon Ordination 
à Beacrix & à Mathilde, que fon deflein étoir d’en- 
voyer vers Henri des perfonnes de pieté , pour 
lui donner desavertiflemens falutaires fur fa con- 
duite , & le faire rentrer dans l’obéiflance qu’il 
devoit à l’Eglife de Rome. Il avertit en même 
temps ces Princefles de ne pas communiquer 
avec les Evêques de Lombardie , coupables de 
fimonie ; ou fauteurs des Simoniaques. Cetre 
Lettre de Gregoire , qui eft l’onziéme du pre- 
mier Livre ; eft datée du 25. May de l’an 1073. 

Les Simoniaques donc il parle dans cette 
Lettre, font les Evêques de Lombardie > & 
particulierement Godefroy Archevêque de Mi- 
lan , qui étoit parvenu à cette Dignité , à ce 
que dit Gregoire , par fimonie ; & même du 
vivant de Guy Archevêque de cette Ville. 11 
avoit été excommunié pour cela avec fes adhe- 
rans par le Pape dans un Concile de Rome ; 
mais cette excommunication n’avoit fait que l’ir- 
riter ; & s'étant lié avec tous les Evêques de 
Lombardie, ils avoient confpiré enfemblecon- 
tre le S. Siege. Gregoire VIL. étant parvenu au 
Pontificat , n’eut rien plus à cœur , que de les 
mettre à la raifon, & de faire executer l’excom- 
munication portée contre eux, comme il paroît 
par la Lettre qu’il adrefle pour ce fujet à tous 
les‘ Fideles de Lombardie du 1. Juillet de lan 
1073. qui eft la quinziéme du premier Livre. 
Le RoiHenri au contraire, protegeoit l’Arche- 
vêque de Milan & les Evêques de Lombardie, 

Mona. uni de Communion avec eux ; & 
ce fut là l’origine de la divifion qui fut entre lui 
& le Pape Gregoire. 

Le 1. Septembre de la même année le Pape 
avertit Anfelme , élû Evêque de Luques, dérre 
point recevoir l’Inveititure. de fon Evêché ; de 
la main du Roi Henri , jufqu’à ce qu’il eût fait 
fatisfaétion touchant la Se RS qu’il avoit 

ue 


Gregoire 
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euë avec des Excommuniez, & qu’il fe fût rac- 
commodé avec le Saint Siege , dont il efperoit 
venir à bout par l’entremile de l'Imperatrice 
Agnés , de Beatrix , de Mathilde Comteffes de 
Tofcane , & de Rodolphe Duc de Soüabe ; qui 
fe méloient de cet accommodement. Le même 
jour Gregoire écrivit à ce Duc , qu’il n’avoit 
aucune haine particuliere contre le Roi Henri; 
qu’au contraire , il lui vouloit du bien, comme 
il y évoit obligé ; parce qu’il l’avoit reconnu 
pour Roi ; parce qu’il avoit reçû des marques 
de bienveillance de fon pere Henri ; & parce 
que ce Prince l’avoit recommandé en mourant 
au Pape Viétor : mais que la concorde del’Em- 
pire & du Sacerdoce devant être pure & fin- 
cere , il falloit auparavant qu’il prit des mefu- 
res avec lui, avec l’Imperatrice Agnés, la Com- 
teffe Beatrix & Renaud Evêque de Cumes; que 
pour cela il fouhaitoit d’avoir une Conference 
avec lui , qu’il le prioit de venir à Rome. fl 
écrivit auffi en même temps à cet Evêque de 
Cumes ; qu’il fouhaiteroit de tout fon cœur 
que le Roi eût toute la Religion & toute la pie- 
té qu’il devoir avoir , & qu’il fût.en union & 
en bonne intelligence avec le Saint Siege ; & 
que pour en venir à bout , il le prioit de faire 
en forte de venir à Rome avec Rodolphe, l’Im- 
peratrice , & la Comtefle Beatrix , pour regler 
toutes chofes : qu’au refte il pouvoit avoir des 
conferences avec les Evêques de Lombardie; 
mais qu’il ne devoit pas communiquer aveceux. 
Ces trois Lettres font les 19. 20. & 21. du pre- 
mier Livre. Il témoigne encore dans la vingt- 
quatriéme écrite à Brunon Evêque de Verone 
le 24. de Septembre , qu’il eft dans les mêmes 
fentimens d’amitié & de douceur pour le Roi 
Henri. Ce Prince répondit aux civilitez du Pa- 
pe par une Lettre fort foûmife , dans laquelle 
il lui témoigne que le Royaume & le Sacerdo- 
ce ayant befoin de fe fecourir mutuellement , il 
étoit à fouhaiter qu’ils fuffent toüjours unis en- 
femble : qu’il reconnoifloit que jufqu’à prefent 
il n’avoit pas porté tout le refpect qu’il devoir 
au Sacerdoce , ni puni affez feverement les cou- 
pables : qu’il confefloit fa faute , afin d’en ob- 
tenir le pañdon : qu’il avoüoit que par empor- 
tement de jeunefle , ou par jaloufe de fon au- 
torité, ou enfin en fuivant de mauvais confeils, 
ä avoit peché contre le Ciel & contre le Pape, 
non feulement en s’emparant des biens d'Egli- 
fe ; mais auf en communiquant avec des in- 
dignes & des fimoniaques ; & en vendant les 
Eglifes au lieu de les défendre comme il devoit: 
qu’il le prioit de joindre fon autorité à la fien- 
ne à l'avenir ; & qu’il imploroit fon fecours & 
fon confeil pour réformer les Eglifes, & en par- 
ticulier celle de Milan > l’aflürant qu’il Paffifte- 
toit en tout ce qu'il pourroit, &luj demandant 


trente-neuviéme du même Livre ; en dlé 


à l’égard de l’'Evêque de 


qu’il fût dans les mêmes fentimens à fon égaf 
Le Pape paruc content de cette Lettre ; COM 


me il le témoigne dans la Lettre vinge gite 
€ 22 


quiéme du premier Livre ; adreflée à Fe 


lembaud ; qu’il avoit fait Archevêque de Mi- 


lan aprés l’Excommunication de Godefroy » 


où il ne feint point de dire quele Roiflen® 
lui a écrit d’une maniere fi foûmife, qu DE 
fe fouvient point que ni ce Prince ; ni!€ 


Prédecefleurs aient jamais écrit de cette for 


te aux Pontifes Romains. Certe Lettre €? 
du 28. de Septembre ; ainf la Lertre du RO? 
Henri, qui n’eft rapportée qu’aprés la vingtr 
neuviéme Lettre de Gregoire , eft écrite que” 
que temps auparavant. La vingt-fixiéme du 9° 
d'Octobre eit encore adreflée à Herlembaud 7 
qu'il avertit de faire fes efforts pour attirer €? 
Évêques de Lombardie , & entre autres » C£ ts 
de Verceil , en les traitant avec douceur ; : 
donner facilement l’Abfolution à ceux qui” 
communiqué avec des excommuniez > quan 
ils veulent revenir. Dans les vingt - {EP 
tiéme & vingt-huitiéme il exhorte les ÉVEI 
d’Aix & de Pavie ; de prendre le parti de 
lembaud ; & d'éviter les Excommuniez 5 
font du 13. du même mois. Il ne vouloit 


ont 


neanmoins que les Allemans priffent les af 


ue mal is” 
contre Henri , il fouhaitoit que les deux Fa è 


s’en raportaffent à fon Jugement, comme. 
crit à l’Archevêque de Magdebourg par la Lerti® 


Gigi 
dc 


ues 


pe, 


L 


; 


20. Decembre de la même année. : 4 co, #! 


Par les Lettres 42. & 43. qui font du, 
& du 25. Janvier 1074. il cite l’Archevé 
d'Aquilée & celui de Milan avec leurs SuffiaB 1e 
au Synode qu’il devoit tenir à Rome dan$ 
commencement du Carême. Ce Conci 
affemblé , le Pape y ordonna que tous CU* g: 
avoient été promüûüs aux Dignitez Ecclefa ar 
ques , ou qui avoient obtenu des BenehCe® be 
fimonie, feroient dépofez & privez de 1 
nefices : qu’il ne feroit plus permis auX ©: à, 
fornicateurs de celebrer la Meffe, ni de fers à : 
l’Autel ; & que le Peuple n’afifteroit pe ercs 
la Meffe , ni à l'Office des Prêtres ou des 5 ce 
concubinaires. Il donna l’abfolution dan vi 
Concile à Garnier Evêque de StrasbourB ? one 
avoit été excommunié par Alexandre. Il Dables 
va être le feul des Evêques Allemans COUP der 
de fimonie ; qui fût venu à Rome C7 ere 
pardon de fa faute ; ainfi le Pape crût Que sis 
foûmiffion meritoit un pardon entier * utres 

Plaifance & de Venus 
Evêques de Lombardie, qui éroient au ir de 


à Rome , il ne-leur-accorda que le PU, g ce 


confirmer les enfans en cas de befoin Machilde 
qu’il mande aux Princefles Beatrix &t en dé 
par la Lettre 77; du premier Livié» ” dÿ 


que 
ans/#! 


, £' À 
Je étan° 
UE 


ï 


À 
f 


| “ceur avec beaucoup de marques d’a 
= Mit ordre à quelques abus’, leur promit d’extir- 
$; & d'é- 
mais il ne voulut | que s’il part , il le laiffera le Protecteur de 'E- 
f:parer de la Communion de l’Archevé-|plife de Rome. Ces deux Lettres font les 30. 


AE t 


… PT entierement la fimonie de fes Etat 
… € foümis au Saint Siege : 


1e 
à Le 
| 


à 


ni Xponfe à Henri. 


DES AUTEURS E 


4 ‘1 du 15. d'Avril de lan 1074. On propofa auf 


ans ce Synode l’Ordination d’Anfelme Evé- 
Que de Luques , & de Hugues de Die : mais 
il fut remontré de la part du Roi Henri , que 
ape ne devoit pas les confacrer, qu’ils n’euf- 
ntreçû l’Inveftiture. Cependant le Pape ne 
kiffa pas d’ordonner PEvêque de Die ; mais il 
fürsit quelque temps à l'égard de l’Evêque de 
Uques : neanmoïins peu de temps aprés il l’or- 
“Onna ; mais les Luquois ne voulurent point le 
_léconnoiftre , & le chaflerent , quelque inftan- 
Ce que le Pape fit pour le faire recevoir. Quel- 
Ques Auteurs rapportent que Gregoire fit dans 


. Concile un Decret contre les Invéftitures des 


_Senefices par les Laïques. Il paroît par la Let- 
fre de ce Pape écrite à Beatrix & à Mathilde le 
feiziéme de Novembre de la même année, que 
Nobert Guifcard Duc de la Poüille étoit déja 
SXcommunié, & il y a apparence qu’il le fut dans 
<e Concile. 

R SRE temps aprés le Pape envoia vers le 

oi 
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Les Legats aiant rapporté cette réponfe à Gregoire 
Gregoire , il écrivit à Henri, que quoiqu'il neV1/. 


l’eûc pas fatisfait fur l’affaire de l’Archevêque de 
Milan, cependant il étoit content de fa foumif- 
fion , & de la maniere dont il avoit receu fes 
Lepats : qu’il éroit prêt de faire examiner de 
nouveau cette affaire , pour voir fi l’on devoit . 
apporter quelque changement au jugement qui 
avoit été rendu contre cet Archevêque. Par cet- 
te même Lettre, il l’avertir qu’il a cité au Synode 
qui fe devoit tenir à Rome au commencement 
du Carême prochain , Sigefroy Archevêque de 
Maïence, &les Evêques de Bamberg , deStras- 
bourg & de Spire , pour rendre compte de leur 
Elevation à l’Epifcopat & de leurs mœurs : il 
le prie de les obliger à venir , & d’envoier avec 
eux des Députez , qui rendent témoignage de 
leur vie & de leur conduite. Cette Lettre eft du 
feptiéme de Decembre de lan 1074. Ilyena 
une autre de même datte auffi adreflée à Henri, 
dans laquelle il lui marque beaucoup d’affec- 


enri les Evêques d'Oftie , de Paleftrine , | tion ; le prie de ne pas écoûter les confeils de 


& de Cumes en qualité de Legats , avec ordre 
€ tenir une Affemblée d’Evêques en Allema- 
8ne ; pour reformer les abus ; d’y faire rece- 


… Voir les Decrets du Concile de Romecontre les 


-lercs fimoniaques & concubinaires , & d’obli- 
Ber le Roi Henri d’abandonner le Parti des Evé- 


Mains à la réforme de l’Eglife. 


ceux qui veulent femer de la divifion entre eux: 
il lui expofe les calamitez des Chrétiens d'O- 
rient , & l’aflüre qu’il a difpofé pluñeurs Sei- 
gneurs d'Italie à aller à leur fecours , & qu'ila 


| déja cinquante mille hommes qui font prêts de 
le fuivre, s’il veut fe mettre à leur tête, pour al- 
Ques de Lombardie , & de donner lui-mèmeles | 


ler jufqu’au Tombeau de Nôtre-Seigneur : en- 


Ces Legats ac-  treprife à laquelle il eft d’autant plus porté, que 
 COmpagnez de l’Imperatrice Agnés ; allerent| Fe < 


c’eft un moien de réunir l’'Eplife Grêque avecla 


. ouver Henri vers Pâques à Nuremberg : Il les! Latine, & de ramener les Armeniens & tous . 


ection ; 


Pas fe 
_ 1e de Milan, & fit réponfe fur cette affaire , 
JUL efperoit que quandle Papeen feroit informé 

* Ond, ilrevoqueroit ce qui avoit été faircontre 


Archevêque , & contre les Evêques de Lom-| 


bardie. I ne voulut pas non plus permettre aux 


les autres Orientaux au Sein de l’Eglife ; mais 
que comme elle eft de confequence , il lui de- 
mande fon avis & fon fecours , & lui déclare 


& 31. du fecond Livre. 

Quelques jours auparavant ( le 4. &le 12. du 
même mois de Decembre } le Pape avoit cité 
Liémar Archevêque de Breme , Sigefroy de 
Maience , Othon Evêque de Conftance , Gar- 


. &Bats d’affembler un Concile , fous-pretexte | nier de Strasbourg , Henri de Spire ; Herman 


€ ce n’éroit pas à eux, mais à l’Archevêque 
© Vaïence à agir comme Vicaire du S. Siege 
M Allemagne , puifqu'’il avoit receu cette qua- 
ï des Prédeceffeurs de Gregoire. Ce fut 
lémar Archevêque de Breme qui fuggera cette 
“à Les Legats inffterent & re- 
d gatrerent que le pouvoir qui avoit été accor- 
° à PArchevêque de Maïence , étoit Ani par 
"not du Pape qui le lui avoit accordé ; que 
stilleurs ils avoient un pouvoir que cet Âr- 
& Vêque n’avoit pas 3 mais ils ne furent pas 
asontez » & furent obligez de s’en retourner, 
Ps avoir fofpendu l’Archevêque de Breme , & 
Voir cité à Rome au Concile qui s’y devoit 
air vers la Fêre de Saint André, Ë 


de B:mberg , Imbric d’Augsbourg & Adelbert 
de Wirtzbourg au Synode de Rome par les Let- 
tres 28. & 29. du fecond Livre. 

Le Decret du Pape contrelesSimoniaques & 
contre les Clercs , ou concubinaires ou mariez, 
avoit foulevé en Allemagne , en Italie , & en 
France quantité d’Ecclehaftiques , qui fe trou- 
voient coupables de fimonie , ou dans de mau- 
vais engagemens avec des femmes. Non feule- 
ment ils fe plaignoient de ce que le Pape leur 
vouloit impofer ce joug, maisils s’élevoienten- 
corecontrelui, & l’accufoient d'avancer uneer- 
reurinfoutenable & contraire aux paroles de Nô- 
tre-Scigneur , qui dit que tous ne font pas capa- 
bles dé vivre en continence ; & à celles de l’A- 

E 2 potre 


Gregoire: 


WIL, 


pôtre ; qui ordonne à ceux qui ne peuvent pas 
vivre dans la continence , de fe marier : ils 
ajoûtoient que cette Loi qu’on leur impofoit , 
qui les obligeoit de vivre comme des Anges en 
forçant le cours ordinaire de la nature , feroit 
caufe de grands defordres : qu’au refte fi le Pa- 
pe demeuroit ferme dans fon fentiment , ilsai- 
moient mieux. quitter le Sacerdoce que le Ma- 
riage , & qu’il verroit s’il pourroit trouver des 
Anges pour gouverner les Peuples , puifqu'ilne 
vouloit pas fe fervir d'hommes. C’eft ainfique 
ces Ecclefaitiques corrompus parloient fuivant 
le rapport d’un Hiftorien du temps. Mais le 
Pape de fon côté prefloit execution de fon De- 
cret , &écrivoit des Lettres tres- fortes aux Evé- 
ques pour les obliger d’y tenir la main. L’Ar- 
chevêque de Maience y aiant travaillé , fentit 
combien il étoit difficile de déraciner un abus 
auffi inveteré & auffi general que celui là ; & 
avant que de proceder contre les Refractaires , 
il leur donna fix mois pour fe retirer du defor- 
dre. Enfin aiant affemblé un Synode à Erford 
au mois d'Octobre , il leur déclara nettement 
qu’il étoit obligé de faire executer la Conftitu- 
tion du Pape , & qu’ainfi ils euffent à renoncer 
à leurs mariages prétendus, ou bien au Minifte- 
re de l’Autel ; comme ils virent qu’ils ne pou- 
voient le faire changer de réfolution par leurs 
pere > ils fe retirerent du Concile fort irritez, 

en menaçant même l’Archevêque de le chaf- 
{er , ou de le faire mourir. L’Archevêque pour 
les appaifer , leur fit dire qu’ils revinflent ; & 
que quand loccafñon fe prefenteroit, il envoie- 
roit à Rome pour tâcher de faire changer de fen- 
iment au Pape. Le lendemain il propofa la 
queftion des Dixmes. 

La Conftitution de Gregoire ne fouffrit pas 
moins de contradiction en France , en Flandres, 
en Angleterre , & en Lombardie qu’en Alle- 
magne , comme nous l’apprenons par plufieurs 
Lettres de ce Pape écrites aux Princes & aux 
Evêques de ces païs ; & elle fut pouflée fi loin 
à Cambrai, qu’on fit brûler unhomme quiavoit 
avancé que les Simoniaques & les Prêtres ma- 
riez ne devoient point célebrer la Meffe nil’Of- 
fice divin ; & qu’on ne devoit pas y affifter , 
ainf qu’il eft rapporté dans la vingtiéme Lettre 
du quatriéme Livre. 

Cette réfftance n’affoiblit point le courage 
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| 


de Gregoire VIL. au contraire il écrivit plufeurs| 


Lettres aux Evêques & aux Princes , par lefquel- 
les il leur ordonne de faire executer fa Confti- 
tution , & de ne point fouffrir de Clercs Simo- 


aiaques, mariez ou concubinaires : on peut voir | 


lè-deffus la Lettre trentiéme du premier Livre 


adreffée à l’Archevêque de Salsbourg en datte 
du quinziéme Novembre 1073. la quarante-| 
sinquiéme du fecond Livre adreflée à Rodolphe 


quilée du vingt-troifiéme de Mars : la foixante” 


Duc de Soüabe , & à Berthoul Duc de Carin-, 
thie en datte du onziéme Janvier 1075. la fof- 

xante-uniéme adreflée à Dietwin ou Theoduin 
Evêque de Liege qu’il accufe de Simonie * la 
foixante deuxiéme adreflée à Sicard Evêqued 27 


fixiéme à Burchard Evêque de Haiberftat du mé" 
me mois : la foixante-feptiéme à Annon Arche: 
vêque de Cologne : la foixante-huitiéme à l’Ar. 
chevêque de Magdebourg de même datte 3 les 
to. & 11. du quatriéme Livre adreffées au Com” 
te & à la Comtefle de Flandres du 2. de M0 
vembre 1076. la vingtiémedu même Livre:€nñ® 
fin il fit faire un Apologetique de fa Confttu” 
tion en forme de Manifefte , dans lequel il fai 
beaucoup. valoir l'autorité du Saint Siege 8e les 
Decretales de fes Prédecefleurs. 


j’an- cie, ‘4 
ï de Ro" 71 
san 


> 
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tour , au lieu d’accomplir cette promefle 1 
remit en pofleffion de fon Eglife , & y exerg” QUE 
de nouvelles violences ; ce qui obligea le #5. À 
de renouveller la Sentence de condamnatis, 
portée contre lui & de l’excommunier: 
ce que Gregoire écrit au Clergé & su Pers, 
de Bamberg , à Sigefroy de Maience & 40. 
Henri par les trois premieres Lettres du Fans: % 
me Livre dattées du 20. de Juillet 1075:. op 
la derniere , il loüe ce Prince de ce qu'il 5 fon: 
pofe aux Simoniaques ; & de ce qu’il qe le: ra 
poffible pour obliger les Clercs à vivre dE 
Célibat. #4 né: 4 
Le Roi Henri voulant demeurer en Dons 
intelligence avec le Pape , dont il eroioit ON. 
affaire , tant que ja guerre contre les Lee 2 4 
duroit ; lui envoia deux Ambaffadeurs 8Yà ous: È 
mois d’Août ;. par lefquels il lui écrivit due" de. 
les Princes dé fon Etat , aiant plus d'€ 
les voir en defunion qu’en paix ; il.lui 
ces deux perfonnes fecrettement , an 
ger cette paix ; qu’il ne vouloit p4$ f: 
fonne en fçût rien que fa Tante Beatrik 14e; 


éna û 
À 
que L FA 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES: 37- 


… Moigner le refpeét qu’il devoit au Saint Siege.| l’on en croit Bennon. Cincius en étant forti, 
_ Le Pape aiant receu cette Lettre, lui fitrépon-! ft fa brigue contre le Pape ; © aiant amaflé 
… “qu’il étoit ravi qu’il eût confié cette négocia- | une troupe de gensarmez, il l’attagua inopiné- 
 Uon à des perfonnes de pieté, & qu’il étoit prêt | ment le jour de Noël , pendant qu’il difoit la 
| € le recevoir dans le fein delV'Eglife, fansexi- Meffe revêtu de fes habits Pontificaux, fe failic 
8r autre chofe de lui, finon qu’il fuivit les avis | de fa perfonne, letiraavec violence de l’Eglife, 
lutaires qu’il avoit à lui donner. Sur la fin de | &t l’enferma dans une Maifon forte. Cette nou- 
ettre, il l’exhorted’en uferavecclemenceen- | velle ne fut pas plütôt répanduë dans Rome, que 
. Vers les Saxons, dechaffer l’Evêque de Bamberg! le peuple courut en foule à la Maifon de Cin- 
. %fonEvêché, & d’en mettreunautreenfa pla-| cius pour la forcer | & l’obliger de délivrer le. 
.  %: Cette Lettrequi n’a point de datte eftla fep-| Pape. Cincius s’y voiant contraint, lui ft pro- 
_ Uéme du troifiéme Livre: mettre, avant que de le mettreenliberté, qu’il 
… _Henriaiant fubjugué les Saxons commença à| ne lui feroitaucun mal, niàfes complices; mais 
… TCplustant fe foucier desbonnes graces du Pape; le peuple irrité pilla & brûla tes biens que Cin- 
… au lieu de lui envoier une Ambaflade fecrete | cius avoit & dans la Ville &au-dehors. Cincius 
» j'me il avoit promis, il prit la réfolutiun de de fon côté brüloit & ruinoit ce qui apparte- 
… “rendre publique; ce qui fitconnoître au Pape, | noit à l’Eglife de Rome. Cette guerre dura quel- 
… il ne fe foucioit pas que la chofe fût traver-| ques jours fomentée par Guibert Archevêque de: 
… €; comme il l'écrit à Beatrix & à Mathilde | Ravenne, quiavoit pouffé Cincius à faire cette. 
 Parla Lettre cinquiéme du troifiéme Livre, qui: entreprife; mais enfin Cincius fut contraint de 
_ Mdurr.de Septembre de l’an 1075. quitter la partie , & de fortir de Rome pour 
- | Versle même temps celui qui étoit en poffef. | allertrouverl’Empereur. Guibert fe retira auffi, 
4 fion de lP'Archevêché de Milan malgré le Pape, | reconcilié en apparence avec le Pape; mais dans 
_ Santmort, Henrimitenfaplaceun Pics del’E-! le deffein de lui fufciter de nouvelles affaires , 
. Slfede Milan nommé T'edalde, fansavoir égard! comme il fit en fe liguant avec Tedalde Arche- 
. R€luique Gregoire prétendoit en être legirime| vêque de Milan, les Evêques de Lombardie, le 
#4 Evêque. Auff-tôt ce Pape écrivit à Tedaide! Cardinal Hugues, & quelques autres du Cler- 
. ,: aux Suffragans de l’Archevêché de Milan, gé de Rome. 
L fn d'empêcher qu’il ne fütordonné, &lecita! Le Roi Henri étant fort mécontent du Pape. 
Wu Synode qui fe devoit tenir à Rome. Ces qui avoit maltraité fes Ambafladeurs , & lui 
# Lettres font la huitiéme&r la neuviéme dutroi-| avoit envoié un. Nonce qui lui avoit parléavec 
hi Me Livreen datte du 7. de Septembre » & | hauteur & avec menaces, fe laiffa aifément per- 
— to. d'Oétobre de cette année-là. Le même! fuader par le Cardinal Hugues, & par les au- 
dk Jouril écrivit au Roi Henri unéprande Lettre, } tres Evêques & Seigneurs ennemis de Gregoire, 
— rlaquelle il Pexhorte de fe féparer de la Com-| de fe défaire d’un homme qui le traitoit avec 
+ &nion des Excommuniez. par le Saint Siege, | une rigueur infuportable. Pour en venir à bout, 
que de recevoir promptement l’Abfolution de ilécrivitune Lettre circulaireaux Evêques & aux Lettre 
D: ak ue Evêque qui ait receu de lui le pouvoir! Pri 
la lui Pr lui témoigne qu’il eft furpris! doit leur fecours dans le befoin preffant où il 
. ; duoiqu’il marquedans fes Lettres toute {or- fe trouvoir :& dans l’oppreffion oùétoitl’Em- 
k j Sfoûmiffion pour leSaint Siege, cependant! pire & le Sacerdoce par la tyrannie de Hide. 
…. {,.°Ppofe à fes Reglemens Canoniques & Apof-| brand, qui vouloit s’attribuer à lui feu] la puif- 
À Wliques. x particulierement de ce qu’il n’avoit| fance Roiale & Sacerdotale contre l’Ordination: 
1 ter tenu des promefles qu’il lui avoit fait don-| divine, quia mis l’uneentre les mains des Prin- 
De bu" la Princeffe fa mere , &c par fes Legats) ces, & l’autre entre les mains des Evêques , 
NU à: hant l'Eglife de Milan ; & qu’au contraire| au préjudice de laquelle il vouloit lui ôter le 
” à Voit encore donné les Evêchez de Spolete| Roiïaume &t la vie , aprés avoir privé les Evé- 
4 dde Ferme au préjudice de ce qui avoit été ques de leur Sacerdoce: que dans cette neceff- 
. Une 276 par le Saint Siege : il l’exhorte d’avoir| té publique de l'Etat & de l'Eglife il les invi- 
% Sa oûmifion fincere pour les Decrets du! te de fe trouver à Wormes vers laSeptuagefime 
At Siege | & de les faire executer : & lui! pour yprendre les réfolutions convenables pour 
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à Ci thilde ‘ qu’à fon retour de l’entreprife qu’il fai-| Sur la fin de cette année, le Pape fe brouïlla Ze Pape 
fit en Saxe, il luienvoiéroit d’autres Ambaffa- avec Cincius fils d’Alberic Préfet de Rome; & arrêté par 
éurs pour lui déclarer fa volonté , & lui té: | l’aiant excommunié , le fit mettre en prifon, fi Cincius. 


Princes de l’Empire, par laquelle il leur deman- d'Henri. 


n° peer néanmoins que s’il lui fait voir par des| le bien del’Eglife & l'honneurde l'Etat. Thier-,,,, à 

À Mouyerts de fageffe & de pieté, qu’on peut} ry Evêque de Verdun écrivit auffi en fon nom},,,,; 
É, Volore! quelque temperament , il l’embraffera| une Lettre circulaire à tous les Prélats & les Eysoue de 
à Aüers pour le fatisfaire. Princes de l'Empire pleine d’inveétives contre ÿerdun. 
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Grégiore Gregoire VII. dans laquelle il déclare qu’il faur| de Jusus-CHr1sT dans une étrange confu Gr. #4 


vil. proceder à lElection d’un nouveau Pontife. fion, ruiné la fubordination quidoitétre entre 
Lerrre  Engelbert nommé àl’Archevêché de Trevesen| eux, & détruit les droits de tous les autré* 
d'Engel- Écrivit auffi une qui n’eft pas moins injurieufe.| Evêques, en affürant qu’auffi-tôt qu’ilavoit en” 
bert Ar- Enfin tous les Evêques d'Allemagne étoient fi} tendu parler du crime de quelqu'un deleurs Dio- 
chevèque mécontens de Gregoire VI:parce qu’il difoit pu- cefains,les Evêques n’avoient plus aucun pouvoir 
de Treves.bliquement qu’iln’yen avoit pas un feulquifüc|de les lier , ni de les délier : que ne pouvant 
legitime Fvêque, & qu'il les vouloit tous obli- | plus fouffrir l’Eglife danse grand periloù elleefts 

‘ger deremettre leurs Évêchez entre fes mains, {à caufe de fes entreprifes continuelles ; ils on 

& de les tenir de lui, comme il avoit déja fair |jugé à propos de lui déclarer, ce qu'ils avoient 

à l'égard dé pluñeurs, qu’ils fe déclarerent tous/bien voulu taire jufqu’alors : quil ne pouvo? 

Afem- ouvertement contrelui. Ils s’affemblerencdonc|pas, &c n'avoit jamais pü legiimement être 4 
blée de . en grand nombre à Wormesau jour marqué, où |furleSaineSiege Apoftolique, parce qu’il av0i 
Wormes le Cardinal Hugues, que le Pape avoit dépofé | prétéferment dés le vivant de l'Empereur HR" 
contre  &rexcommunié peu de jours auparavant, avec|ri d’heureufe memuire , qu’il ne feroic jamais 
Gregoire Guibert de Ravenne , fe trouva , & y avança | Pape, & ne fouffriroit point que perfonne fût 
PT 1enuë plufieurs chofescontrela vie, laconduite , l’É- |élevé à cette dignité que du confentement “e 
à à ; lection, & les Conftitutions de Gregoire. Sur | cet Empereur, ou de fon fils aprés lui : qui" 
76 certeaccufation, l’Affemblée déclara que Hilde. | avoit même renoncé formellement au Pontifi 
brand ne pouvoit étrereconnu pour Pape lesi-\cat, pour y faire renoncer d’autres Cardinaux; 
time, & tousles Evêques foufcrivirent à facon. |que du temps du Pape Nicolas Il. il avoit El 
damnation. Il n’y eût que Herman de Mers & |lui même l’Auteur du Decret qui avoit éré fait 
Adelbert Evêque de Wirtzbourg, qui frent quel- | dansun Concile de cen: quinze Evêques» due 
que diffculté;mais Guillaume Evêque d'Utrecht | l’on ne feroir point de Pape qui ne für élü- » 

qui défendoit avec chaleur le parti du Roi, les |les Cardinaux , reconnu par le Peuple » 

obligea de figner , en leur difant qu’il falloit le | confentement du Roi: qu’il avoit pafié pard : 


faire où renencerà la fidelité qu’ils devoient à ce | fus toutes ces promeffes & ces Reglemens : de | 
p" 


Prince. Enfuiteilsécrivirent une Lettre à Gre-|de plus 1l donnoit un grand fcandale à VE e 
goire au nom des Archevêques de Maience & de | par fatrop grande familiarité avec une ct 
Treves , & de vingt-quatre Evêques d’Allema- | ( c’eft de Mathilde dont ils entendent parler} 
gne , dans laquelleils lui déclarent que , quoi-| & qu’on fe plaignoit generalement paf sue 
qu’ils fçûffent qu’il avoitété élevé au Pontificat | que routes les affaires de l’Eglife fe faifoier 
contre toute forte de droit , ils avoient nean- | par Pavis des femmes: qu’on ne pouvoit pase, 
moins crû pouvoir tolerer fon intrufion ; dans | plustrop fe plaindre de la maniere indigne dos 
l'efperance qu’il repareroit ces commencemens }il traitoit les Evêques : qu’étant donc conf 4 
vicieux par fa probité & par les fervices qu’il |qu’il eft parjure dans fon entrée au ponrifen? 
rendroit àl’Eglife; mais que l’état pitoyable de | qu’il a troublé l’Eglife par fes nouveautez d4 t 
l’Eglife univerfelle fait connoître que la fuite|gereufes ; & l’a fcandalifée par le déreglem Le 
de fes actions répond à ces malheureux com-|defa vie, ils renoncent à l’obéiffance 9l nos 
mencemens : que Nôtre-Seigneur aiant recom- lui ont jamais promife, & qu’ils ne le C0 if 
mandé la paix & la charité, comme le princi- |reront plus comme un Pape Apoftolique? Up 
pal caractere des Chrétiens, ilfeme au contrai- |que jufqu’à prefent il ne les a pas confid® 

re la divifion dans l’Eglifé par fes nouveautez , |comme des Evêques. Roland Clerc de l'EB à 

& la déchire par une cruauté fuperbe ; ou par |de Parme, fut chargé de porter cette Lertré ât . 
un orgueil cruel : qu'il eft devenu le chef du| Rome, de déclarer à Gregoire qu'i renors:] 

Schifme > _& qu’il a jetté les membres de JE | à la Papauté , & de proteiter que tout CE Ce 

glife qui vivoient en union & en paix avant | feroir ou ordonneroit à l’avenir feroit nul. ya 

fon temps, dansletrouble, enallumant par fes | Clerc accompagné des Envoyez de enr voit 

brigues les fimmes de la difcorde dans toutes | riva à Rome la veille du jour que le ape d 
les Eglifes d Italie, d'Allemagne , de France |tenirunSynode, c’eft-à dire, immedia 
& d’Efpagne : qu'il avoit voulu dépouïller les |avantla premiere Semaine de Carême- mes? 
Evêques de la puiflance qu’ils reçoivent dans |à Gregoire la Lettre del’Affembléed Won 


leur Ordination par la grace du Saint Efprit, | & lui fit les déclarations & proteftation® = Ce 
gen Ra 

. | de More dl à 
ce mendié de fon orpueil leur puiflance & leur |y affiftoient, la Lettre qu’on lui aVOif app) Jui 107 


& les avoit livrez à la fureur des itété 

! s peuples , qui |avoitétécharpé. 
> pouvoient Le fouffrir d'Evêques nide Pré-| Gregoire fans s'étonner, tint le len 
res, qui n’euffent par uneindigne complaifan- | fon Concile, & fit lire en prefence d€ 


ns à 4 e # à à « , 
Sacerdoce : qu’il avoit jetté tous les membres Roland y renouvella la dénonciation avoit 
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8Vant la Pentecôte à Rome, & qu'il le chaffe- le Roi Henri de fe foûmettre à ce qu’il vou- 
Toitde force, parce qu’il étoit un loup, & non | loit exiger de lui : dans ce deflein iladreffaune 
Pas-un legitime Pafteur. Les Envoyez deHen- Lettre à tous les Evêques, Abbez, Prêtres, 
ï firent les mêmes proteftations: tout cela n’a- Ducs, Princes, Chevaliers, & generalement à 
tit point le courage de Gregoire VH. au tous les Fideles de l'Empire Romain , dans la- 
Sontraire, animé par cet affront , il commen- quelle ; aprés avoir expofé ce qu’il prétend 
Par excommunier Sigefroy Archevêque de | avoir fait pour Henri, & les mauvais traitemens 
,ayence, & par fufpendre les autres Evêques qu’ilena reçüs; illesexhorte de porter ce Prince 
d'Allemagne, qui avoient eu parr à cette entre- | à faire pénitence, afinqu’il puifle le reconcilier 
Prife; il prononçaauffi une Sentence d’excom- à l’Eglife , déclarant que s’il ne fe rend pas à 
Munication contre les Evêques de Lombardie, leurs avertiffemens, il faut qu’ils s’aflemblent 
_  Ÿ Contre quelques Evêqués Ulitramontains ac-| pour fecourir l’Eglife univerfelle. H leur re- 
_ fufez de fimonie ou d’autres crimes; & enfin | commande de n’avoir aucun commerce avec 
il déclara le Roi Henri déchû des Royaumes | Ceux qui ne fe font pas feparez de la Commu- 
#0 Allemagne & d'Iralie, & fes Sujets quittes du | nion de Henri. Enfin il prend Dieu à témoin 
érment de fidelité, & prononça anathême con- | que ce n’eft point aucune vüûë temporelle, mais. 
tre ce Prince. | uniquement le bien de l’Eglife qui le fait agir. 
pie Pape publia auffi-tôt cette Sentence , & | Cette Lettre quieft la premiere du quatriéme Li- 
adreffà à rous les Fidelles avec une Lettre ve- | vre, eft du 25.de Juillet de l’an 1076. 
” Kémente. contre Pentreprife des Evêques d’Al-| Quelque temps aprés Herman Evêque de 
D lemapne & du Roi. C'eft ja fixiémedutroiñé-| Mets , qui fe tenoit comme neutre dans cette 
Livre , oùelleeft mal placée entre les Let- | affaire, écrivit à Gregoire, pour lui demander 
L ie de l’année 1075. n’aiant été écrite qu’aprés | fi les Evêques qui communiquoientavec Henri 
| Oncile tenu la premiere Semaine de Carême | étoientexcommuniez, &lui marqua en même 
de lan 1076. | temps qu’il y avoit des gens qui foûtenoient 
Cette Excommunication fitimpreffion fur les | que l’on ne pouvoit pas excommunier un Roi. 
 -Prits deplufeurs; les ennemis de Henri s’en Gregoire lui fait réponfe par la feconde Lettre 
: Rrvirent pour avancer leursaffaires, &ellefer-' du même Livre écrite à Tivoli le 25. d’Aout, 
de pretexte à la ligue que des Princes & | qu'il ne faut pas douter que tous ceux qui com- 
fsSeigneurs d'Allemagne renouvellerent con-, muniquent avec le Roi Henri, fi toutefois 
T6 lui. Elle ébranla même quelques-uns de on peut l’appeller Roi, ne foient excommuniez : 
X qui avoient été de l’'Affemblée de Wor-| & qu’à l’égard de ceux qui difent qu’on ne peut 
Mes; & entre autres, Udon Archevêque de pas excommunier un Roi, il ne feroit pas ne- 
Tves , qui alla exprés à Rome pour obtenir ceffaire de leur répondre, tant cette opinion 
fon 2b{olution, & fe reconcilier avec Gregoi- eft foile. Il ne laifle pas de prouver que les 
*5 & étantrevenu en Allemagne, il futun des Rois peuventêtre excommuniez par l’exemple 
"Premiers à dire qu’il falloit fe feparer de la du Pape Zacharie, par lequel il prétend que le 
Mmunion du Roi, jufqu’à ce qu’il eût été| Roi de France a étédépolé, & fes Sujersabfous 
e 2cilié par le Pape. L’Archevêquede Mayen-} du Serment de fidelité : par quelques Privi- 
* ? plufeurs autres entrerent dans les mêmes leges qui font parmi les Lettres de Saint Gre- 
. p'ümens, & il n’y eut qu’un tres-petit nom- | goire, dans lefquels il déclare excommuniez & 
le de Prelats , qui oferent foûtenir ce qu’ils, même déchüs de leur Dignité les Rois & les 
F à Olent fait. Le Pape de fon côté s’afsûra des Princes qui les violeront. Il ajoûte l’exemple 
ke: des & des places de Mathilde veuve de Go-} de Theodofe ; & enfin il allegue comme une 
| 0y Duc de Lorraine , lequel mourut cette raifon convaincante, que quand Jusus.Cur 157 
$ ue dans fa Duché , feparé d’avec fa femme a donné à Saint Pierre le pouvoir de paître {es- 
h d'A long-temps. Cette Princefle étoit fille! brebis, & celui de lier & de délier , il n’a ex- 
© 4 Beatrix fœur de l'Empereur Henfi III. &1| cepté perfonne. Il avertit enfuite Herman qu’il 
k doit iface Seigneur de Luques : elle poffe- | a donné pouvoir à des Evêques d’abfoudre les; 
L ke: Un état affez confderable en Italie ; étant Evêques & les Seigneurs qui voudront fe fe- 
es Veraine de Luques, de Parme, de Reggio, parer de là Communion de Henri ; mais qu’il 
E: 1 Mantouë » & d’une partie de la Tofcane. a défendu qu’on donnût labfolution à ce Prin- 
|» qui e'0it entierement dévoüée à Gregoire VIL. ce jufquià ce qu’il fût afsûré par des témoins 
, léger nOit auf fes interêts avec toute la cha- dignes de foi ; de {a pénitence & de fa fatis- 
{ ‘Tpoffible. faction, fçachant bien qu’il fe trouveroit aflez. 
L Les Chofes étant en cet état , Gregoire crût, d'Evêques qui ne feroient pos de difficulté de 
+. : 
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PA AVoit faire; qu’il eût à quitter le Saint Siege, | qu'avant que d’en venir à une guerre ouverte, Gregoire 
€ menaçant que s’il n’obéifloit, le Roi feroit il falloit encore faire fes efforts pour obliger VII. 
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Pabloudre; s'il ne avoit défendu. 

Ce fut dans le même efprit qu’il écrivit huit 
jours aprés une feconde Lettre aux Prélats &c 
aux Seigneurs d'Allemagne , par laquelle aprés 
avoir protefté que ce n’eft point par un motif | 
d’orgueil, ou d'interêt, qu'il a excommunié le 
Roi Henri, mais pour le bien de Eglife, il 
les prie de le traiter favorablement, s'il fe 
convertit fincerement; à condition neanmoins;, 
qu’il chaflera de fon Conieil les Simoniaques 
excommuniez , & qu’à l'avenir il prendra 
les avis de ceux qui préferent le bien de l’E- 
glife à leurs interêts; qu’il reconnoitra l’E- 
glife pour fa maîtrefle , & qu’il ne la traitera 
plus en fervante : qu'il ne défendra plus des 
coûtumes contraires aux libertez de l’Eglife; 
mais qu’il fuivra la doctrine des Saints Peres: 
que s’il donne affürance d’executer ces chofes 
& celles qu’il peut exiger de lui raifonnable. 
ment , ils le lui feront fçavoir par leurs Dépu- 
tez , afin qu'ils reglent enfemble ce qu’il fau- 
dra faire dans cette occafon ; mais qu'il leur 
_défend abfolument de l’abfoudre de fon Ex- 
communication, qu’ils n’en aient reçü un Con- 
fentement du Saint Siege par écrit : que s’il ne 
fe convertit pas, il faut proceder à l'Election 
d’un Prince, qui puiffe remplirles devoirsdont 
il vient de parler, & qu’ils l’informeront de la. 
conduite & des mœurs de la perfonne qu’ils 
auront élûe, afin qu’il confirme leur éleétion: 
qu’à l'égard du ferment qu’ils avoient prêté à 
l’Imperatrice Agnés, en cas que fon fils vint à 
mourir avant elle, il ne falloit pas s’en mettre 
en peine , parce qu'ils pouvoient bien com- 
prendre qu’elle n’y avoit plus de droit ; fait 
qu’elle refñftât à fa dépofñtion ; foi qu’elle y 
confentit : que fur tout ils l’avertiffent. aprés 
qu’ils auroient réfolu de chaffer Henri, de la 
perfonne qu’ils deftinoient pour gouverner 
l'Empire. C’eft la troifiéme Lettre du quatriéme 
Livre. Elle ne fut pas plütôt reçûe en Alle- 
magne ; que les Princes & les Seigneurs de 
PEmpire refolurent de s’aflembler à Tribur ou 
Oppenheim, pour déliberer fur cequ’ilsavoient 


à faire. Rodolphe Duc deSoüabe, & les Ducs | 


de Baviere & de Carinthie , avec les Evêques 
de Wirtzbourg & de Wormes,  aiant eu une 
Conference à Ulme, indiquerent cette Aflem- 
blée pour le 26. d'Octobre ; & le firent {ça- 
voir à tous les Princesdel’Empire, & au Pape, 
qui y envoia deux Legats ; {çavoir Sigchard, 
Patriarched’Aquilée, & Altman Evêque de Paf- 
fau. Ceux-ci y déclamerent contre la conduite 
de Henri , _& demanderent qu’on élût en fa 
placeunautreRoi. Henri de fon côté envoyoit 
tous les jours promettre aux Legats par des Dé- 
putez » qu'il corrigeroit ce qu’il avoit fait de 
mal par le paffé ; &t qu'il le repareroit par le 
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que s’il ne fe faifoit pas abfoudre dans 


femblée, & le prierent de fe trouver ?. 


bien qu’il procureroit à l’Eglife à l'avenir: que fe. 
fi l’on doutoit de fa promeñle , il étoit prét 
& même de don” 
Ils lui faifoient 
fe fier à fes PA" 
roles ,. aprés qu’il en avoit manqué fi fouvent; 
que ce n’étoit que dans la derniere extremit 


poffible ; . mais qu’à prefent il ne pouvoit P#” 
ne fe point fervir de l’occañon qui fe prelen” 
toit de mettre fur le T'hrône une perfonne" Fi 
gne de le remplir. Aprés plufeurs pourparlér 
de cette nature, on étoit prêt d’en VERIE 4 
mains de part & d'autre, Car les deux 21067 
étoienc vis-à-vis l’une de l’autre aux deux Cof 
du Rhin, quand les Seigneurs de Soüabe ë& ur 
Saxeenvoyerent des Députez vers le Roi PO p 
lui déclarer, que quoiqu'il en eût mal agi 2 es 
eux, & que les crimes dont il étoit acçuféir 
fentmanifeftes, cependantils vouloient 
fer le jugementaus. Siege: qu’ils feroiente dels 
te que le Pape vint à Augsbourg vers la FÊLE Fe 
Purification, pour juger cette affaire dans 


Affemblée generale des Princes de l 


années 
il feroit déchû de-fon droit pour toûjoutsi de 
ES il congediât fon armée, écfe Fes 
à Spire avec l’Evêque de Ferden & quelqye. à 
autres Miniftres,, du nombre de ceux qui? ” 
toient point excommuniez; qu’il quittitie 
les marques de Royauté; qu’il s’abftint d cage 
dans l’Eglife ; qu'il rendît l’Eglife de Worr 
à fon Evêque, & qu’il fic fortir la garnifoP des 
avoit mife dans cette Ville. Le Roi don ot 
troupes étoient en mauvais état, {e trouva” 
heureux de fe tirer de ce mauvais p25» quo’ c 
des conditions honteufes; il promit de faire 
qu’ils fouhaitoient, congedia fur le chaMP 
chevêque de Cologne, & les Evêques em 
berg;, de Strasbourg, de Bale, de Spire; deN Diet 
bourg, d’Ofnabruk , & les autres Éxcommt 
ft fortir la Garnifon de Wormes,licentiä fes 


pam” 


ri PERS ; r 
renc au Pape ce qui s’étoit pañé dans Jeu 


bourg pour finir cette affaire. Le Ro! 
interêt de prévenir le Pape, & de fe 
foudre auplüuôt, fe mit en chemin Ve: 
de l’année , pour aller au devant € Gsd 
aiant appris que fes Ennemis s’étoient ©. 

pañages de l'Italie pour l'arrêter, il PA Dr 

Bouxgogne & par la Savoye ; & étant € pie 
beaucoup de peine en Italie ; * il Y Her 
des gens qui le reçûrent fort honoï … Ce 
& lui promirent toute forte de feco" pendi® 
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ne Pendant le Pape s’étoit mis en chemin fur l’a- 
… : Vis qu’il avoit reçû des Princes d'Allemagne, 
étoit venu jufqu’à Verceil, où aiant appris 
Que le Roi Henri étoit pañé en Italie , & qu'il 
&voit affemblé quelques troupes, ilfe retira 
| ans la forteretie de Canoffe au Diocefe de 
_  Keggio , qui appartenoit à la Princeffe Mathil- 
de. Là plufieurs Evêques & quelques Seigneurs 
Allemansexcommuniez vinrentletrouver, pour 
Fécevoir de lui leur abfolurion ; il les fit jeûner 
Quelque temps dans des cellules, & enfuiteleur 
 ACCorda j’abfolution qu’ils demandoient, àcon- 
dition qu’ils n’auroient plus de commerce avec 
_ Henri, qu’il ne fût reconcilié avec le Saint Sie- 
… £t: Cependant le Roi menagcoir fon accom:- 
- Modement par l’entremife de Mathilde , del’Ab- 
. SE de Cluny, & de quelques autres Seigneurs, 
_ © demandoir avec inftance qu’il levät l’excom- 
. Munication portée contrelui, enl’afsûrant qu’il 
. Kroit toûjours prêt de répondre aux accufa- 
ons de fes-ennemis , &c de s’en rapporter au 
Jugement du Pape. Enfin Gregoire convint de 
Li accorder l’abfolution, pourvû qu’il vint en 
_  Perfonne ja demander avec humilité : ce Prince 
Prit la refolurion delefaire, plûcôt que de 
Sexpofer à être entierement dépolledéde l’Em- 
Pire par les Princes Allemans. Il vint donc à 
DA e, & entra nuds pieds dans les dehors 
de cette place; fans aucune marque de fa Di- 
_  Bnité Royale : il demeura pendant trois jours à 
_ "Porte du Chiteau, fans que le Pape lui don- 
_ Pät aucune réponfe 3 le quatriéme jour aprés 
Plufieurs conferences, illui donna l’abfolution, 
_ © Condition qu'il fe trouveroit au lieu & au 
…_ Jour que le Pape lui marqueroit , pour répon- 
| Te aux accufations intentées contre lui par les 
|  ‘rinces Allemans, dont le Pape feroit le Juge, 
- qu’il retiendroit ou quitteroit fon Royau- 
Me, felon le jugement qu’il rendroit : que juf- 
Là ce temps-là il ne porteroit aucune marque 
la Dignité Royale ; & qu’il ne feroit aucun 
| te de Souverain, fi ce n’eft de toucher les 
h  Évenus qui lui étoient necéflaires pour f1 fub- 
-  ;“ance : que tous fes Sujets feroient difpenfez 
U Serment de fdelité devant Dieu & devant 
. hommes :. qu’il chaféroit Robert Evêque de 
à Bimberg > & Ulric de Cosheim d’auprés de fa 
& “onne;& que s’il manquoit à obferver quel- 
k une de ces conditions; l’abfolution qu’il re- 
à *oit feroic nulle > qu'il fe reconnoîtroit par 
lui-même convaincu , & qu'il ne pourroit 
8 demander d’être entendu ; enfin il. prêta 
TMent d’obéir au Jugement que le.Pape ren- 
it dans un temps , ou de faire l’accommo- 
Ment qu’il fouhaiteroit ; & que file Pape 
 Piloitles Monts, il le laileroit en toute li- 
Xe té aller & venir ; 
2 Ace. 
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par Henri le 28. de Janvier de l’an 1077. & il Gregoire 
donna pour caution de fa parole la Princeffe IL. 
Mathilde, Hugues Abbé de Cluny , les Evêques 

de Verceil , de Naumbourg, & quelques Sei- 
gneurs. ÆEnfuite le Pape celebra la Melle , & 
aïant pris l'Hoftie confacrée, & adreffant fa pa= 
role au Roi Henri, il lui dit que pour pieuve 
qu'il étoit innocent des crimes qu’on lui avoit 
impofez, il en alloit prendre une partie; & 

que s’il étoit auffi innocent des crimes dont on 
l’avoit accufé, il le conjuroit d’en faire autant. 
Cette propoñtion embarraffa le Roi, qui n’é- 
toit peut-être pas fort difpofé àcommunier. 
Quelques Hiftoriens rapportent qu’il fe tira 
d'affaire, en difant que cette preuvede fon in- 
nocence ne feroit peut-être pas fufhfante à l’é. 
gard des Princes Âliemans qui étoientabfens; 
d’autres difent qu'il reçûc la Communion de ia 
main du Pape: quoiqu'il en foit , il eft certain 
qu’aprés la Meïle il fut traité magnifiquement, 
ét renvoyéavec des marques apparentes d’a- 
mitié & de bonne intelligence. Ces Faits font 
conftans par le rapport des Auteurs contempo- 


rains, & par la Lettre que Gregoire écrivit 


auffi-tôt aprés aux Princes Allemans ; qui fe trou- 
ve la douziéme du quatriéme Livre. 

Henri n'eut pas plûrôt fait cette démarche , Plaintes 
qu’il s’en repentit; car les Italiens de la Lom- des Lom- 
bardie voiant combien cet accommodement leur bards cen- 
étoit defavantageux , fe mocquerent de ce qu’il #re la con- 
avoit fait, & lui en rent desreproches, lui di- duite de 
fant que pour eux ils nefaifoient aucun cas de "4 
lexcommunication d’un homme qui avoitété 
excommunié lui-même avec jufte raifon parles 
Evêques d’Iralie ; qui s’étoit emparé du S. Siege 
par fimonie ; qui l’avoit enfanglanté par plu- 
lieurs meurtres, & fouillé par fes adulteres : 
que fa Majefté avoit été traitée d’une maniere 
indigne d’elle , & fait une tache à fa gloire, 
qu’on nepourroit jamais effacer, en fe foûmet- 
tantà un hererique, & àun infame : qu'ils é- 
toient bien-malheureux d’avoir choif pour Pro- 
teéteur de la Juftice, & des Loix del’Eglifeune 
perfonne qui avoit trahi par cette honteufe fou- 
miflion la Foi Catholique, autorité de l’Egli- 
fe, & ladignité de l'Etat. C’étoient-là les dif- 
cours que tenoient les Princes & les Grands- 
Seigneurs d'Italie , & qu’ils répandirent dans 
le public; ce qui rendit Henri f odieux, qu’ils 
propoferent de prendre fon Fils pour leur Roi, 

& de l'emmener à Rome avecune Armée pour 
l’y faire couronner par un Pape qu’ils éliroient. 
Henri pour fe difculper, leur reprefenta que 
c’étoit la neceffiré qui l’avoit obligé d’enagir 
ainfi : qu’il ne l’avoit fait que pour le bien pu- 
blic, & ne pouvanrautrementiatisfaire le Pape 


fans lui faire aucune vio- | & les Seigneurs Allemans quis’étoient déclarez 
Ces conditions furent fignées & jurées | contre lui:, qu’à prefent qu’il étoit en lieu de 
F 


fürc= 


ü NOUVELLE BI 


BLIOTHEQUE 


Gregoire füreté, il alloit emploier toutes fes forces à| gne; & dans ce deffein écrivit le dernier de 


P'LL 


vanger laffront qu’on lui avoit fait. Avectout 
cela il eut bien de la peine à les appaifer , & fe 


vit abandonné de plufeurs, & méprifé des au- 


tres. Cela lui fic prendre la réfolution derom- 


pre entierement avec le Pape, en n’obfervant 


point les conditions aufquelles il s’étoit engagé: 
il fit revenir les Evêques Excommuniez, & dé- 
clara publiquement que Gregoire l’avoit trahi, 


May de l'an 1077: deux Lettres, l’une adrefé® 
aux Legats qu’il avoit en ce païs-là, & l’autre 
aux Princes Allemans, dans lefquelles il leur 
marque que fon intention eft de venir En "0 
lemagne pour juger ce difterenr: qu'ils aient # 
|prendre des deux contendans les füretez nece”” 
|faires afin qu’il puifle yaller librement; & 
fi lua des deux s’oppofe à fon pañage; 


& qu’il tireroit vengeance de l’injure qu’on lui confiderent comme un excommunié, & qui? 


avoit faite. 
D'autre côté l’Archevêque de Maïence &x les 


Evêques de Wirtzbourg & de Mets, le Duc. 


Rodolphe, & plufieurs autres Princes, & Sei- 


gneurs. Allemans. indiquerent une Affemblée à. 


Forcheim pour le commencement du mois de 


reconnoiffent pour Roi celui qui aura de !# 
foumiffion pour le Saint Siege, & qui vou A 
bien s’en raporter à fon jugement. Ces deu* 
Lectres font les vingt-troifiéme & vingt-quatrie" 
me du quatriéme Livre. or À 

pañoit 


endre 


Blee à For- toit encore à Canofle, où il fut retenu pendant |un jugement qui ne lui feroit pas favorable » 


Redlp 
effélà 


Roi. 


qu’il eût à s’y trouver , afin de s’y juitifier des Lombardie, & Bernard Abbé de Marfeille 1 


tourner à Rome , parce que Henri avoit fait 
occuper tous les paflages, &z qu’ainñilseuffent 
à pourvoir en fon abfence aux neceffitez de 
lEglife & de l'Erat, & à faire ce qu'ils juge- 
roient le plus. à propos pour le bien-de Fun & 
de l’autre. 

Cette Affemblée fe tint au lieu & au jour 
marquez:: Rodolphe Duc de Soüabe s’y fitélire 
Roi, & fut facré à Maïence par Sigefroi. I 
députa auffi-tôt une perfonne vers le Pape pour 


lui faire part de fon Election, & l’afsûrer de 
fon obéifflance. Henri de fon côté pria le Pape ne leur feroit fait aucun mal, & qu’il €7 fon: 
de le fecourir contre Rodolphe, de déclarer. roit envers eux avec toute l’indulgencelqu® 
devoir lui permettroit. Ces Evêques n€ 


que Gregoire approüva rent pas à propos de fe trouver à ce ©} 


fon Election nulle & del’excommunier: Quel- 
ques Auteurs raportent 
FEleétion de Rodolphe , & qu’il le reconnut 
pour Roi; mais il afsûre lui-même le contraire 
dans la vingt-huitiéme Lettre quatorziéme du 
neuviéme Livre, où. il prend Dieu à témoin 
que cette Election s’eft faite fans fa par- 
ticipation ;. & que la réponfe qu’il fit à 
fut qu’il luirendroit juftice, 
du ” pr des deux 
quel des deux avoit le bon droit de fon côté. 
En effét il prit la réfolution d’aller sara ntes 


cé contre Tedalde Archevêque de M1 


fit à Henri, dotale. Il y dépofa fans efperance de 1€ 
. APrésavoirenten-| fement Arnoul Evêque de Cremone 9 
Parties pour fçavoir le-|prefent, & avoit avoüé qu’il étoit fimo 


Legat en 
Gregoiré 


tournoient pas comme il eût fouhaité» En 

| f deTre 
de faire 
peur 


,: 


Septembre de | 
quiéme Livre. 
| Au commencement de l’année fuivante? 
| Pape cita Guibert Archevêque de Ravenne 
Suffragans avec les Evêques & les AbbEZ ©, 
Marche, de Fermo & de Camerin de la Fe 
pole, de l'Emilie & de la Lombardie» 80 eg; 
 Cile qu’il devoit tenir à Rome fuivant A jes. 
tume la premiere femaine de Carême». ins 
afsûüra par. fa Lettre qui eft la treiziéme duc 
quiéme Livre en dattedu 28: defanvier de 


Je 


juge” 
qui fut de prés de cent Evêques. Le P me 
renouvella Pânathême qu'il avoit déjaP”, & 
es 
contre Guibert Archevêque de Ravenn£? 
fufpendit de toute fonction Efpicopale Eli 
écoit 


& le fepara de la Communion, jufqu gt vé’ 
eût fait penitence. Il y dépofa auf Roland 


b 
k 
te 


2 


que. 


“reque de Trevifñ pour avoir acquis fon Evêché, 
€nfe chargeant de la Députation de l’Aflem- 
lée de Wormes, qui avoit été caufe du$chif- 
lle d'Me entre le Roiaume & le Sacerdoce; &r l’ex- 
* æCommunia à perpetuité s’il nefaifoit penitence. 
W8Il y traita de la même maniere Hugues Cardi- 
nal de Saint Clement, comme condamné trois 
is par le Saint Siege: premierement , pour 


Secondement, pour s’êtrejoint ,étanc Legat, aux 

eretiques & aux Simoniaques condamnéz par 
le Saint Siege; & troifiémement, pour avoir 
excité des Schifmes & desdivilions dans l’Egli- 
fe. Il y renouvella l’excommunication portée 
Par fes Prédeceffeurs contre l’Archevêque de 
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tre conviendra avec Udon Archevêque de Tre- Gregoire 
ves ; qui eft du Parti de Henri, & quelqueautre 721. 
Evêque du Parti de Rodolphe, du lieu & du 
cemps dé leur Affémblée , afin que fes Legats 
puiffent s’y rendre feurement. Il écrivitauffien 
particulier à cet Archevêque pour lui recom- 
mander de travailler à la Paix , & à execution 

de cé qui avoit été ordonné dans le Concile 


Woir favorilé & foutenu le Schifme de Cadalous.|de Rome ; & afin de prendre des mefures plus 
juftes, il lui mande dé le venir trouver avec 


celui quiferachoïfi Médiateur de l’autré Parti. 
Ces deux Lettres du 9. Mars de l’année. 1678. 
font les 15. 8 16. du cinquiéme Livre. 

Le Pape avoir beau écrire & fe courmenter 
pour la tenuë dé cette Affemblée; Henri n’en 


Narbonne; & aprés avoir ainf jugé ce qui re- | Vouloit point, & fe préparoit à faire la guerres 
Bardoit les Evêques ; il ordonna à l'égard de &x même ceux du Parti de Rodolphe fé défioient 

‘affaire d'Allemagne, qu’il envoieroit deux Le- du jugement du Pape. Il écrivit donc une ttoi- 
Sats en ce pais-là, pour y tenir une Aflemblée | fiéme Lettre en Allemagne le premier jour de 
des Prélats & des Seigneurs du Roiaume, dans’ Juin, dans laquelle, aprésavoir expofé quetous 
laquelle ils tâcheroient de faire un accommo- les foins & toures les peines qu’il avoit prifes 
dément, ou de juger en faveur de celui quiau- pour procurer la paix deviennent inutiles, parce 
Toit Je meilleur droit ; &c afin que perfonne ne que des ennemis de Dieu & du bien public, qui 
troublât l’execution de ce deflein , il excom- ne fongent qu’à fatisfaire leur cupidité, en dé- 
Munia tous ceux qui s’y oppoferoient, & qui folant le Roiaume, & en rüinant la Religion ; 
€mpécheroient fes Legats de paffer en Allema- empêchent que l’on ne tiennel’Affemblée qu’il 


Poüille, & interdit tous les Evêques qui n’é- 
fenfes fous peine d’excommunication, de retenir 
Ceux qui avoient fait naufrage, nide s’emparer 
de leurs effets. 11 y déclara nulles les Ordina- 


Brand nombre d’excommunications ne füt pas 


Tance, par fimplicité, par crainte, ou par necef- 
fité étoient obligez de communiquer avec des 
Excommuniez, il exempte de l’excommunica- 
Non les femmes, les enfans, les ferviteurs, & 
les autres fujets qui n’entrent point en connoif- 
lance des crimes que les autres commettent ; & 
Eéneralement tous ceux qui communiquent avec 
_ es Excommuniez fanslefçavoir. Ildonneauffi 
_  Pérmiffion aux Voiageurs qui font dans un païs 
V'Excommuniez d'acheter ce qu’ils ont befoin; 
& même il n'empêche pas qu'on n'afifte les 
_Excommuniez, & qu’on ne leur faffe quelque 
Charité. Ces Ordonnances fonc du 3. de Mars 
Se l'an 1078. 
à Concile étant fini le Pape écrivit aux E- 
4 êques aux Princes, & aux autres Stigñeufs 
Allémans ce qu’il y avoit été réfolu touchant les 
Jaires d'Allemagne ; & aprés avoir excommu- 
ae tous ceux qui en émpêcheroient l'execu- 
“On, illeur mande que le porteur de fa Let- 


di 


Toient pas venus à fon Synode. Enfinil fit def- 


tions faices par les Éxcommuniez, & difpenfa |qu’on leur puifle dire ou écrire, parcesqu’il 
du ferment de fidelité tous ceux qui fe trou-|craint Dieu, & ur 

….  Voïent l'avoir prêté à des Excommuniez, & leur l’amour de lui. 
—.  éfendit de les reconnoître; mais afin que le fixiéme Livre. 


: 16 Il y excommunia aufli les Normansdela a propofée : il ordonne à tous les Allemans dé 


ne point fecourir ces ennemis de la paix, & de 
ne plus communiquer avec eux , les avertiffant 
qu’ils ont été excommuniez. Enfin il les afsûre 
qu’il ne favorifera jamais le Parti injufte, &les 
prie de nepoint avoir cette penfée de lui , quoi 


ee fouffre tous les jourébour 
ette Lettre eft lapremiere du 


Cependantle Roi Henrifansfemettreen peine 


Caufe de la damnation de ceux qui par igno- | de toutescesexcommunications, étant repaflé en 


Allemagne avecune armée, s’étoit rendu Maître 
des Païs de Baviere & de Soüabe, que Rodolphe 
avoit abandonnez pour fe retirer en Saxe : où 
celui-ci aiant affemblé quelques troupes, vint 
mettre le Siege devant Wirtzbourg. Henri étant 
veñu au fecours, donna un Combat qui ne lui 
fut pas avantageux ; parce que quelques Cava- 
liers, qui feignoient être de fon parti, s'étant 
jettez fur lui pour le tuer ; letrouble fe mit 
daps fon armée, la Cavalerie s’enfuit, l’Infan- 
térie fut taillée en pieces , & la Ville prife ; 
mais Henri la reprit peu de tems aprés. 

Sur la fin de Novembre Gregoire tint un 
Concile à Rôme ; dans léquel il excommunia Es de 
Nicephore Botoniare , qui s’étoit emparé de; 4, 
PEmpité d'Orient, aprésen avoir chaflé Michel. 
Ducas: Les envoyéz de Henri & de Rodolphe;c,s. 
ÿ jurérént au nom de leurs Maîtres qu’ils n’em- 
pêcheroient point les Legats du S. Siége dete- 
nir une Aflemblée en Allemagne pour regler 

F2 leurs 


Concile de 


Gregoire 
FIL, 


Eoncile de 


ak NOUVELEE BI 
leurs differens. Enfnle Pape fit dans ce Con- 
cile douze Canons, touchant les Benefñces & 
les biens Ecciefaftiques. 

Dansle premier , ilexcommunia tousles Laï- 
ques qui poffedoient des biens Ecclefaftiques, 
& en particulier ceux qui s’étoient emparez 
des biens du Monaftere du Mont-Cafin. Ce 
Reglement fut fait à l’occafñon de ce que Jor- 
danes Duc de Capouë, avoitenlevé de ce Mo- 
naftere une fomme d’argent qui y avoit été dé- 
pofée par l’Evêque de Rofcelle; 

Lefecond porte, qu’aiant appris que des Laï- 
ques donnent en plufieurs endroits les Invefti- 
tures des Eglifes , contre les Conftitutions des 
Saints Peres, &t que cela. caufe de grands trou- 
bles, il ordonne qu'aucun Ecclefaitique ne re- 
cevra l’Inveftiture d’un Evêché, d’une Abbaie, 
ni d’une Eglife, de la main d’un Empereur ou 
d’un Roi, ou de quelque autre perfonne Laïque 
que ce foit , & declare que fi quelqu'un la re- 
çoit , fon Inveftiture eft nulle , & qu’il eft ex- 
communié jufqu’à ce qu’il ait fait fatisfaction. 


Le troifiéme, quefi.quelqu’un vend des Pré. 


Rome du bendes, des Archidiaconez, des Prevôtez, ou 


mois de 


d’autres Benefces Ecclefaftiques, ous’il en-dif 


Decembre pofe autrement qu’il n’eft porté dans les Saints 


1078, 


Canons, il fera fufpendu de festonétions, par- 
ce qu’il faut que celui qui a reçû la dignité 
Epifcopale gratuitement. diftribué auffi gratui- 
tement les chofes qui en dépendent. 

Be quatriéme declare: nulles les Ordina- 
tions qui fe font pour de Pargent, ouà la 
priere de quelqu'un, ou en confideration de 
quelque fervice rendu dans cette intention, & 
elles qui ne font pas faites du commun con- 
fentement du Clergé & du Peuple ;. ou qui ne 
font pas approuvées par ceux'à qui la. confecra. 
tion des perfonnes élûés appartient. 


Le cinquiéme , porte que les penitences qui 
ne font pas proportionnées à la qualité des cri- Fermo & de Camerin. Enfin l’Evêque de 


mes font faufles ; & que l’on doit obliger: ceux 
qui ne peuvent, ou porter les armes , ou exer- 
er un métier fans tomber dans quelque crime, 


de quitter leur profeffion ou leur métier : &. 


ceuxqui ont des inimitiez, ou du bien d’autrui, 
de fe reconcilier &. de reftituer , avant que de 
les recevoir à la communion.  : . 

Le fixiéme , défend aux Laïques de poffeder 
des dixmes à quelque titre qu’ils puiffent les 
avoir: 

Le fepriéme, ordonne l’abftinence de viande 
tous les Samedis ; s’il ne s’y rencontre quelque 
Fête folemnelle: ENT 

Le huitiéme , qu'aucun Abbé ne: poflede de 
dixmes, ou d’autres biens Ecclefaftiques qui 
doivent appartenir à l'Evêque , fi.ce n'eft par 
autorité du Pape , ou du.confentemeng de FE. 
rêque du lieu, Se LRU 2 


B*E* POT'H'E QUE 
Leneuviéme, que les Evêques n’impoferont 


aucune charge nouvelle aux Abbez ou au#/1* É. 


Clercs. | 

Le dixiéme, que tous ceux qui poffedent des 
biens appartenans au S. Siege , ou qui fçavenf 
|ceux qui en pofledent , feront tenus de le de” 
clarer, à peine de payer le quadruple. 


feront fufpendus de leurs fon@ions. avUe 
Le douziéme, que tous les Chrétiens tâche? 
ront de porter quelque offrande à la Mefle. 
L’année fuivante, Gregoire tint encore 


celui. dans lequel Berenger abjura fon erreul: 


Enfuite dequoi les Envoiez de Rodolphe ?€ 
plaignirent au Concile que le Roi Henri faifoif 


des violences.extrêmes en Allemagne contre les 


:propoferent de l’excommunier ; mais.le PaP£ 
|jugca plus à propos de différer, & fe content” 
de prendre le ferment de fes Envoiez, qui J# 
rerent que leur Maître envoieroitdes perfonnes 
pour conduire en füreté les Legats du Pape €? 
Allemagne, & qu’il fe foûmettroir à leur jJu8®” 
ment. Ceux de Rodolphe firent auffi ferme re 
que leur Maître viendroit, où qu’il envoyer® es 
des Depurez à l’Affemblée que le Pape où : 
 Legats indiqueroient, & qu'il fe foñmetro! 2“ 
jugement du S. Siége. L’Archevéque d’Aqui® 
promitauffi d’être fidelle àl’avenirau Pape 


Grer 
j $ : r$ 
goire &x àfes Succefleurs, den’attenterni à leu 


’ . A + 
perfonnes,, nià leursbiens, & de leurêtre 10. 


mis en.tout. On excommunia dans ce Sÿn0 A 
&con dépofa, fans efperance de rérablifiemer e. 
. Tedalde Archeyëque de Milan , l'Archevete, 
ide Narbonne, Sigefroy Evéque de BouloB®® 


Roland Evêque de Trevif ; & les Evéqie us 


Le 


gio promit fur les faints Evangiles de 9 
incefflamment fon Evêché, file Pape oufon 
gat le lui ordonnoir. rêé 
. Gregoire en confequence du ferment Pr 
par les Envoiez des deux Contendans FE pe 
fes Legats; commeil le marque dans UnE dela 
écrite à la Princeffe Mathilde;le 3. de Mars © eur 
1079 mais le Roi Henri fe trouvant SUP. 


à fon ennemi, qu’il avoit défait dans M uÉ ; 


raille prés de Fladesheim ; ne voulut P4$ 

frir qu’il fe tint aucune Affemblée où 107 à dy 
LE être mis en compromis ; & les LE 
| Pape voiant le fuccez de fes armes» DO ae 
ment ne firent rien contre lui, mais MÉP 
 rurent lui être favorables. Ceux du RS 

| Rodolphe en aiant porté leurs plaintes" Loit 
pe; & lui aiant marqué qu’on le fou éponfe 
d'avoir changé de fentimenr, illeur AFP que: 


L’onziéme ,. que les Evêques qui fou#frironë 
ique des Prêtres , des Diacres , ou des Soûdiar | 
cres de leur Diocefe ne gardent pas le celibat» 


ur col 


n A + 0 
|Concileau commencement du Carême, quiful ï 


 Ecclefaftiques. Quelques Evêques du Concile 


en | 


C2 
7 (4 2 à N 
"of à 


_feule” ! 


MeQue quoique. tous les Latins qui éroient du 
Parti de Henri l'accufaffenc de trop de dureté 
énvers ce Prince, il leur avoir toùjours relié; 

declaré qu’il ne prendroit point d’autre parti 
Que celui de la jaftice ; que fi {es Legats avoient 
fat quelque chofe contre les ordres qu’il leur 


4 


Cfaire, ou par tromperie, ou par force : qu’il 
ür avoit feulement donné ordre d’indiquer le 
eu & le tems qu’il pourroit envoier fes Le- 
- Bats pour juger cette grande affaire ; de ré- 
tablir les Évêques, & de leur défendre de com- 
Muniquer avec les excommuniez. Certe Lettre 
— Cftdu r. O&obre de l’année 1079. & la uoi- 
deg, déme du fepriéme Livre. 
“4, Enfin Gregoire danslé Conciletenu au com- 
3 Mencement du Carême dej’an 1080 aprés avoir 
k. Tnouvellé la défenfe de recevoir les Inveftitu. 
tn ES des Beneñces de la main des Laïques , ana- 
a Chematifé ceux qui les donneroient, reiteré les 


\ Re de Narbonne, Roland Evêque de Trevif , & 


Uchant les penirences proportionnées à la 
&randeur de Res as": É élections des Evé- 
Ques : fulmina une excommunication terrible 
Contre le Roi Henri, par laquelle il l’anathe- 
Matifa avec couts fes fauteurs ; le declara déchû 
es Roiaumes d'Allemagne & d’ltalie, & de 
toute Dignité Roïale ; défendit à tous les Chré- 
ins de lui obéir, & donna le Roiaume d’Al- 
lemagne à Rodolphe, éiû par les Princes Alle- 
as, &enfin.lesexhorta tous à prendreles ar- 
Mes contre Henri, pour le dépoüiller de fes Etats. 
. La nouvelle de l’excommunication de Henri 


parti contre le Pape , & s’étant afflemble 
Mayence vers la Pentecôte, ils réfolurent de 
Le ; Plus fouffrir fur le S. Siege ; mais afin que 
kde dépoftion fût plus folemnelle ; ils indique- 
ken, lent un Concile à Brefle, qui fut compofé de 
5 Mente Evéques, & de quantité de Princes d’I- 
vs ie & d'Allemagne. Ils y dépoferent d’un com- 
jen confentement Hildebrand, parce, difent- 
lb, qu’il eft conftant que ce n’eft point Dieu 
MPa choifi, mais que c'cft lui qui s’eft fait 

ete par fraude & pour de l’argent ; parce qu’il 
R'enver(é l’ordre de l’'Egli(e; parce qu’il a trou- 
De l'Empire ; parce qu’il menace de mort un 
«0! Catholique, & amateur dé la-paix ; parce 

défend,un Roi parjure ; parce qu’il a fe- 

à 6 la difcorde entre ceux qui étoient en paix; 


À fandalifé l'Eglife. Is le chargent enfuite 
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EN été portée en Allemagne , irrita ceux de 


45. 


d’injures , l'appelant un obftiné, un effonté, Greoove 


un Prédicateur de facrileges & d’incendies, ÿII 
un protecteur des parjures & deshomicides, un 
difcipline de Berenger, quidoute dela veritédu 
Corps & du Sang de Jxsus-CHR1IST dans 

| l’Euchariftie, un Sorcier, Necromantien plein 


avoit donnez, il en étoit extrêmement fàché, du malin efprit, un Hererique , un Infidele. 
qu'il avoit appris qu’on les avoit engagez à | Pour ces raifons ils jugent 


qu’il doit être dé- 
pofé & chaffé du S. Siége, & que s’il nefe re- 
tire de lui-même, il doit être condamné pour 
toûjours. Ils élürent en fa place Guibert Arche. 
vêque de Ravenne, un des principaux Acteurs 
de cette Tragedie, qui prit le nom de Cle- Clement 
ment III. Tout ceci fut fait le 25. de Juin de// 
lan 1080. : POSE 
Enfuite de cette Affemblée, Henri écrivit L 
une Lettre à Hildebrand { c’eft ainfi qu’il appelle 57° 
» Gregoire )conçüëen ces termes: Henri Roi par 
» l'ordination divine, & non pas par ufurpation, goire 
» à Hildebrand qui n’eft plus Pape, maisun mé I]. 
»» Chant Moine. Vousm:ritez à bon droit ce ti- 
»tte, aprésavoir jettél’Eglife dansla confufion. 
»Où elle fe trouve, qui.eft fi grande qu’il n’y a: 
» Prefque perfonne qui n’aic part à vos maledic- 
».t10n5 ; Car fans parler de beaucoup d’autres cho- 
»{es; vous avez mis fous vos piedsles Archeveé- 
ques, les Evêques, les Prêtres, & les autres 
» Oints du Seigneur, pourchercherlapprobation 
» du peuple, & fairecroire que vous fçaviez tour, 
» & qu’ils ne fçavoient rien . Nous vous: 
»»4vOns fouffert tantquenousavons crû que nous- 
|: Pouvions conferver l'honneur du Saint Siépe;. 
» Mais VOus.avez crù que nous faifions parcrain- 
ste ce que l'humilité nous. faifoit faire : vous: 
» Vous étes élevé contre la puiflance Roiale; vous- 
»AVez Of nous ménacer de nous en dépoüiller , 
» Comme fi c'étoif vous qui nous Peufliez don-- 
née » &t que nous ne l’euffions pas reçüë de 
» Dieu, qui nousa appellé au Roiaume, & né- 
»» VOUS a pas appellé au Sacerdoce ; car vous y 
nétes monté paraftuce, par fraude, & vous vous. 
nétesacquis dela faveur par vôtre argent : cette 
» faveur vousa fait emploier le fer pour monter: 
»»fur lethrône de la paix, & y: étant parvenu, 
»> Vous avez troublé la paix en armantles Sujets. 
#.Contre ceux à qui ils devoient obéïr , en fai- 
» fant méprifer nos Evêques que Dieuavoit 2p- 
»Pellez, vous qui n’aviez pointde vocation... 
»» VOUS vous étes même attaqué à ma perfonne;. 
» Quoique j'aie été oint Roi, & que je ne puiffe 
»»être jugé que de Dieu ; ni dépofé pour quel- 
»» QUE crime que ce foit ,. fi ce n’eft que je me 
» FUffe écarté de la Foi... Etant donc frappé: 
»» d’anathême, & condamné par nôtrejugement, 
»4 par celuide nos Evêques, quittezleS. Siege 
» Apoftolique, que vous avezufurpé injuftement,. 
» &t qu'un autre prenne vôtre place, qui n’exerce- 
» Point de violence fous pretexte de Religion ;. 
SE mais: 


2 


L. Ans 


d'Henri 
à Gre= 


46 
Gregoirémais quienfeignela pure doétrinedeS. Pierre. ;; 
VIL ‘Henri Roipär la grace de Dieu, avec tous;, 
nos Evêques, nous vous l’ordonnons, defcen- ;, 
dez, defcendez. » 
Henri écrivit auffi en même témpsau Peuple 
& au Clergé de Rome, que Hildebrand aiant 
été dépofé , il leur ordonnoit de le chaffer du 
Saint Siege, & de recevoir celui qui avoit été 
élüen faplace. 1l énvoyaauffi des Ambaffadeurs 
aux Rois & aux Princes Chrétiens, pour les 
obliger déreconnoître Clement, & fe fouftrai- 
re de Pobéiffance de Gregoire. 

Des Ecrits, on en vint de part & d'autre 
aux effets. Le Page , pour fe méttre à couvert 
guerre en- CONTE Henri , fe réconcilia avec Robert Guif- 
re Henri Card Duc dé la Pouïlle, qui lui promit toute 
€ Gre- forte de fecours & d’obéiffance ; & en récom- 
goire … penfé reçut l’Inveftiture des païsqu'il pofledoit, 
avec permiflion de jouir par tolerance de Sa- 
lerne , de Melphe, & d’une partie de la Mar- 
che de Fermo, qu’ilavoit envahis. Cet accom- 
modement donna droit au Pape d’implorer fon 
fecours par la Lettre, qui eft la cinquiéme du 
huitiéme Livre, endatte du2t. deJuillet. En- 
fuite pour attaquer en particulier Guibert, ül 
nomma un autre Archevêque deRavenne, de- 
clara qu’il iroit avec le fecours dés Normans 
de la Poüille en chafler Guibert, & exhorta 
ceux de Ravenne, de Fermo & de Spolete, 
de ne le plus reconnoître , & de mettre celui 
qu’il avoit nommé en pofleflion de cet Arche- 
vêché. Voiez les Lettres 7. 12:13. & 14. du hui- 
tiéme Livre. Il écrivit auffi aux Allémans re- 
belles, par la neuviéme Lettre du même Livre, 
du 22. Septembre, de prendre courage, & de 
vanger l'honneur de l’Eglifede Rome. 

Henri de fon côté pourfuivoit fa pointe con- 
tre les Saxons , avec lefquels il avoit combattu 


Victoire 
de Henri 
contre Ro- 


dolphe. ‘entierement pour les uns ni pour les autres ; 


mais enfin le 15. d'Octobre de la même année, 
il fe donna uné fanglante bataille entre Henri, 


& Rodolphe : le combat fut opiniätré de part 
& d’autre , & Rodolphe fembloit avoir de la- 
vantage, quand il fut bleffé au bras en combat- 
tant vaillamment ; fa bleflure l’obligea de fe re- 
tirer, & de laifler le champ de bataille à fon 


ennemi. Il fut porté à Mersbourg, où il mou- | 
rut peu de tems aprés , témoignant beaucoup | 
de regret d’avoir manqué à la fidelité qu’il de- | 


voit à fon Roi. Henri entra dans la Saxe, & 
y fit de grands dégats, & au retour il reprit 
entierement la Soüabe. ; 

Gregoire fut d’autant plus touché de la mort 
de Rodolphe, qu’elle l’éxpofoit à là mifericor- 
de de Henri, qui s’apprétoit à venir fondre en 
Italie. Il avoit la Princeffe Mathilde à fa devo- 


tion ; mais les troupes qu’elle avoit étoient foi- 
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jufqu’alors , fans que la fortune fe fût declarée | 


PO 
bles en comparaifon de celles de Henri. Plu-. pi KL 
fieurs lui conféilloient de fe raccommoder avé€ “(4 
ce Prince : maisréfolu detout tenter avant qué 5 
d'en vénirlà, il écrivit à l'Evêque de Paffau» 
& à l'Abbé de Richenou , qui tenoient encofé 
contre Henri ; afin de fçavoir d’eux s'ilsne- 
toient pas en état de lui donner quelque 1# 
cours, & les exhorta de choifir à la place de 
Rodolphe un Roi dévoié entiérement aux 127 
erefts du S. Siege , leur envoiant même UP£ 
Formule du ferment qu’il vouloir qu’on lui fit 
prêter. C’eft le fujet de la troifiéme Lettre ré 
neuviéme Livre. Il écrivit auffi en même 165 
à l'Abbé du Mont Caflin ; de demander du [e* 
cours à Roberr Guifcard , & en demanda Jui- 
mêmeà ce Prince, comme on voit par les Let” 
tres 11. c 17. du même Livre. 

Cependant Hénri aprés avoir mis of 
affaires d'Allemagne , pafla en Italie l'an 10° p. 
avec une armée : il alla droit à Rome fans trous en yen 
ver derefftance, fi ce n’eft que prés de Fe k 
Ville il eut à combattre les troupes de Mare 
de, qu’il défi fort aifément. Mais la Ville © 
Rome lui aiant fermé les portes, il ravagé? 7" 
ruina tous les environs en fe retirant en LO® 
bardie. L'année fuivante il revint mertréle 
devant cette Villé, qu’il attaqua vigoureui Pâ- 
pendant tout le Carême ; mais le tems de E! F 
ques étant venu , & les chaleurs n'étant Fe 
fupportables ; il diftribua fes troupes dans 
quartiers autour de Rome, & s’en rerourn® se 
Lombardie, laiffant Guibértà Frot 4 | 
mander le blocus. La Campagne uiante ss fr 
revint, & pritla Ville Léonine , où il fit yes 1 
donner Guibert, les uns difent par les Ev€9 les | 
de Modéne & de Rimini, & les autres peu 
Evêques de Bologne, de Vicenze & de se fes 
| Enfuite il attaqua fortément la Ville ; ao € 
Romains fatiguez par la longueur de CE Si Ple 
confeillerént à Gregoire d’aflembler Li 
pour mettre fin à ces maux. Henri y CON 5 $ 
& promit de laifler pafler en liberté Ps 
Prélats qui iroient aù Synode ; mais il fe 
tér en Chemin les Députez des Al 


PRE. ie le RE 


LE Ne ee 


Jemans qui 
belles, & Orhon Cardinal Evêque d'ONenir l" 
venoit avec eux. Le Pape ne laiflà PAS © uns à 
ce Concile au mois de Novembre + jé on 


2, 


lut entendre parler d’aucun accomfmo 
ainf ce Synode qui dura crois jours 

clut rien , & fe pafla en plaintes &t En à 100” 
ves contre Henri. Enfin Îles Rotnainé | Prin” 
vant fort iicommodez par l’armée de Con 
ce, & gagnez par l'argent qu’il leur F de Pa 
lui livrerent là Ville au commencemé" 


p2£ € | 


re néc 1084. & Gregoire fe fauva dansle Château | cette Afflemblée l’Ordination de Wicelinàl’Ar- 
| ‘aint-Ange, où il fut affiegé par Henri. Celui | chevêché de Mayence, celle de Sigefroy à l’E- 
.  Ci'étant maître de Rome, fe fit couronner Em- | vêché d’Augsbourg, celle de Norbert à celuide 


DES AUTEURS ECCLESHASTIQUES. 47 


Pereur par Guibert le jour de Pique de la mê | Chur ou Coire , & generalement toutes les Or- 
Me année. Gregoire dans cette extremité eut | dinations & Confecrations faites par les Excom- 
Técours à Robert Guifcard , qui revint exprés| muniez. L’on y condamna Wicelin comme 


Gregoire 


VIL, 


tre l'Empereur Alexis , pour délivrer le Pape. 


R'avoir pas aflez de forces 
Plütôt que l’état de fes 


M, €lû l’an 1082. 


f les Romains : 
, lever le Siege ; 
ÿ ‘On armée dans 


ÉMparez, & la reprit fur eux. Il s’appliqua en- 
He: à châtier ceux qui s’étoient déclarez côn- 
_  Melui, 
db lui aVOient été contraires. | 

’année 1085. fe pafla plus tranquillement, 


Uns contre les autres. Il y en eut une aù com- 


F Parti de Herman ; ily vint neanmoins des! 
1 ütez de Henri pour foutenir fon droit. On 
| Ÿ'agita Ja queftion, fçavoir fi le Pape avoir pà 
É XCommunier juftement le Roi Henri, &lepri- 
. Arde fes Etats ; elle fut difcutée entre Geébe- 
Me Archevêque de Salzbourg qui parloit pour 
Er Man , & Wicelin qui avoit fuccedé àSige- 
4 ni} dans Archevéchéde Mayence, pour Hen- 
| : l’un foutint fortement la negative , & l’au- 
: Re l'affrmative; mais chacun demeura dans fon 
M gagnent , & il ne fut rien conclu dans cette 
y, “Temblée 


ne s’en tint une autre aprés Pâques à Quintili- 
; QUrg , en prefence & par ordre de Her. 
F 40 & du Cardinal d'Oflie, compofée des 
_ glhevêques, Evêques & des autres Prélats & 
Ed l&neurs de leur parti, Quicommencerent par 
leider qu’il n’étoit pas permis de douter que 
fo, S°Ment du Pape ne fût legitime, &aueper- 
Ps n’y pouvoit toucher. Gunibert Clerc de 
berge ; aiant voulu contefter cette propof- 
co contredit par toute l’Affemblée, & 


t de fe retirer, On déclara nulles dans 


. enrine lattendit pas, & foirqu’il craignît de} Ecclefiaftiques, ni excommuniez;, 


} lé 
( les deux partis s'étant Contentez d’avoir quel-| node; 
… es conferences & de tenir des Affembléesles| en état 


Encement de l’année à Goflarou à Berchach; | d’anathême, 


€ Gréce où il étoit allé porter les armes con- | foutenant que les Laïques dépoüillez de leurs 


biens ne pouvoient être foumis aux jugemens 
& que ceux 


pour lui refifter, ou! que l’on excommunioit pour des biens tempo- 
affaires le rappellét en| rels, pouvoient être receus à la Communion, 
llemagne ( car les Allemans rebelles avoient| fans être reconciliez. 


On y fit défenfe derece- 


“y Herman à la place de Rodolphe); voir à la communion ceux qui avoient été ex- 
br, 1 ortit de Rome > emmena Guiberr avec lui,| communiez par leurs Evêques, s’ils n’avoient 
Mk. © repafla les Monts, pour fe rendre en dili- | receu l’Abfolution. On y renouvella la Loi du 
ie. Bence en Allemagne. Le Pape étoit toûjours} Celibat pour les Prêtres , les Diacres, & les 

Aliepé par une partie de fon Armée & par| Soudiacres. 


On y défendit aux Laïques de tou 


mais Robert Guifcard leur fic! cher les Vafes facrez & les Pales de PAutel, & 
& étant entré victorieux avec| de poffeder les Dixmes. On y reglaquele Jeü-- 
Rome ; il brûla une partie de| ne des Quatre-temps du Printemps feroit obfer- 
J & la remit en la puiffance du Pape.| vé la premiere Semaine de Carême, & celui 
. € parti de Henri eut auffi du deffousen Lom- | de l’Efté la Semaine d’aprés la Pentecôte; que 
_ ardie. En Allemagne ce Prince affiegea la perfonne ne mangeroit ni d'œufs, nide froma-- 
Ville d'Augsbourg,; dontles Rebelles s’étoient| ge en Carême. On y confirma tout ce que Ge- 


behard Evêque de Conftance avoit fait en qua- 
lité de Legar du Saint Siege. On y fit quel: 


€ chafla des Eplifes les Evêques qui} que difficulté {ur la validité du Mariage du Roi 


derman, qu’on difoit avoir époufé fa parente, 
Il dit qu’il s’en rapportoit au jugement du Sy- 
mais on ne trouva pas que l'affaire füt 
d’être jugée, parce qu’il n’ÿavoit point 
d’accufateurs. Enfin l’on prononça Sentence- 
les chandelles allumées contre 


fe trouva Othon Cardinal Evêque d’Oftie.| Guibert, que l’on appelle herefarque & Intrus- 
À Quoiqu’elle fût principalementcompoféedeceux! dans le Saint Siege, & contre le Cardinal Hu- 


es, Jean Evêque.de Porto, Pierre Chancelier »: 

iémar Archevêque de Breme, Uron Evêquede 
Hildesheim ; Othon de Conftance, Burchard 
deBafle, Hufman de Spire, & contre Wicelin 
Archevêque de Mayence, Sigefroy Evêque 
d’Augsbourg, Norbert de Coire & leurscom- 
plices. Ce Decrer eft figné par Herman, par: 
le Cardinal Othon , par les Archevêques de 
Salzbourg & de Magdebourg, par douze Evé- 
ques d'Allemagne ; qui étoient prefque tous 
des Evêques ordonnez en la place de ceux du: 
parti de Henri, qui avoient été dépofez : Car 
en ce temps-là il y avoit plufeurs Eglifes qui- 
avoient deux Evêques ; l’un du côté de Henri , 
& l’autre de la part du Pape: & celui des deux 
dont le parti étoit le plus fort dans la Ville, 
éroit en pofieffion. 

Henrife vangea bien-tôt de cette Affemblée ; . 4»: 
car dés le mois de May il en fit une beaucoup blé à 
plus nombreufe à Maience , à laquelle affifte- Maience; 
rent l’Evêque de Porto , & deux Prêtres de 
Rome , qui prenoient la qualité dé Legats de’ 
Clement II: les Archevêques de sas + de 

tee 
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Gregoire Treves, de Cologne & de Breme ; vingt Evé- 


VIL. 


Differend 
de Gre- 

goire VII. 
avec Phi- TE» 


ques d'Allemagne, & plufñeurs autres Evêques 
de France & d'Italie. Hildebrand, fon Legat 
Othon, & fes Adherans, y furent condamnez , 
avec les quatorze Prelats de l’Affemblée de 
Quintilinebourg , qu'ils dépolerent comme 
étant des parjures, & des rebelles, & deshomi- 
cides. Ils excommunierent Herman, Eckbert 
de Saxe ; & le Seigneur Welphon : défen- 
direnc à tous les Chrétiens d’avoir commerce 
avec eux, & ils mirent d’autres Evêques à Ja 
place de ceux du parti de Herman. 

Pendant que ces chofes fe pafloient en Alle- 
magne, Gregoire VII. nefetrouvant pas en feu- 
reté dans Rome, parce que les Romains le 
confderoient comme la caufe de la defolation 
où ilsétoient >; s’en alla au Mont-Caflin, & 
de là fe retira à Salerne, où il mourut le-24. 
de May de cetre année 1085. Les Auteurs ne 
conviennent pas des derniersfentimens qu'il 
eut touchant fondifferendavec Henri. Lesuns 
difent qu’il témoigna beaucoup de regret de 
tout ce qu’il avoit fait: &t les autres au con- 
traire , qu'il demeura jufqu’à la mort dans la 
même difpoñrion; & qu’il dit qu’il mouroit en 
exil, parce qu’il avoit aimé la juftice , & haï 
l’iniquité. Quoi qu’il en foit, il eft certain que 
fa mort ne mit pas fin à cette fameufe querel- 
le qu’il avoir excitée, & qu’elle eut des fuites 
terribles, qui cauferent une infinité demaux à 
lEolife & à l'Empire, comme nous le dirons 
dans la fuite, aprés avoir achevé ce quiregard 
l'Hiftoire de ce Pape. . té 

Ce nefut pas feulementavecl’Empereur Henri 

ueGregoireVII eut des affaires à démêler: il s’en 
c auffi avec les Rois de France & d’Angieter- 
. & voulut s’aflujettir toutes les Têtes Cou- 


lippes L_ronnées, & les obliger de tenir leurs Roiaumes 


Koi de 
France. 


du S. Siege, & de les gouverner felon fa vo- 
lonté. pilian 
Philippes I. étoit alors Roi de France : 
& depuis la mort de Baudoüin, qui avoit été 
Regent du Roiïaume pendant fa minorité; il 
gouvernoit lui même fes Etats; mais'avec fi 
peu  d’application , que la France étoit pleine 
de defordres & de vexations. Les Eglifes qui 
ent toûjours plus à (ouffrir que les autres So- 
cietez , quand la Juftice n’eft pas obfervée 
dans un Etat , étoient les premieres aflligées ; 
Gregoire VIL. qui ne manquoit point d’occa- 
fion de fe conftituer le Juge & le Réformateur 
des Princes, luien fit des reproches, & leme- 
naça de punir rigoureufement fes entreprifes 
injuftes contre les Eglifes. Le Roi le fitafsü- 
rer par Alberic, qu’il reformeroit fa conduite, 
& qu’il gouverneroit les Eglies felon les régles 
que Sa Sainteté lui prefcriroit. Gregoire qui 


ne fe contentoit pas de paroles , demanda qu’il 


| ce qu'il fouhaitoit ; 
de France fuflent pourvües 


commençät à faire voir des cffets de fes pr0° 
mefles, en fouffrant quel’Archidiacre d’Autum 
élà Evêque de Mafcon, aprés une longue vs: 
cance, par le Clergé & par le Peuple, ét ps 
me du confentement du Roi, fût mis en me 
fefion de cette Eglife, fans rien donner: 
écrivit pour cela à l'Evêque de Challon furSa0n€ 
| & à l'Archevêque de Lion : & leur manda €P 
même temps que fi le Roi ne vouloit pa5 faire 
| & fouffrir que les Eglifes 
d'Evêques fans 9 
| monie, il feroit obligé d’excommunier tous les 
‘François, s'ils continucient d’obeir à Philipp®' 
IL enjoint auffi à l’Archevêque de Lion d0f 
| donner cet Archidiacre Evêque de Mafcon ? 
quelque refiftance qu’il y trouve, foir de la part 
du Roi ; foit dela part de PElà. Ces deux 
Lettres font les 35.8 36.du premier Livre 
 datte du quatriéme de Decembre del’an 1073 
Les Evêques de France n’aiant ofé SO 
 l’Evêque de Mafcon , le Pape l’ordonnà dx 
même, comme il l'écrit à l'Archevèque 
| Lion par la Lettre 76. du même Livre; jé 
| te du quinziéme d’Aouft 1074. Deux jours 4 
paravant il avoit écrit direétement au Roï si 
| lippe, pour l’obliger de reparer le tort Eu 
avoit fait à l’Eglife de Beauvais; &c avoit té 
fous ceux de cette Ville, qui avoient malträi 
leur Evêque. Voiez les Lettres 74. 6€ 75: 
même Livre. à sell 
Cette même année Gregoire VII. renouv’ €, 
| es plaintes, & fes menaces contre Philippe 
avec beaucoup plus d'éclat, en écri 
grande Lettre à 1ous les Evêques de 
dans laquelle aprés avoir dépeint les def 
de ce Roiaume, il dit que le Roi, à qui? 
donner le nom de Tyran, en eft Auteur © 
caufe ;. parce que paflant toure fa vie Ses, 
débauche, il.n’a aucun foin de punir les og 
dont il donne lui-même l'exemple : fes à 
feulement il a emploié les biens des A . 
des ufages profanes & criminels, mais de able 
puis peu il a tiré une fomme tres-confi ee cô* 
des Marchands , qui étoient venus d2 NS fous 
tez apporter leurs Marchandifes en Fran «Evé- 
la bonne foi publique. Il accufe auffile d 
ques de contribuer à ces defordres PP repro” 
confentement ou parleur filences 1e0 fem 
che leur negligence, & lesexhorte des &, 268 
bler, & de parler au Roi avec fermes i- 
qu’il fe corrige, & qu’il mette ordre 40 Ge fa 
res de fon Roiaume; & de lui déclaré éviter 
ue s’il ne le fait, il ne peut PIE Ceils 


| 


paït » 
la Cenfure du S.Siege: Qu'en con fe rin” 
aient à fe feparer de la Communion Œ qiyin 


ce & à cefler la celebration de 1 


OfEe 35 
: end F 

dans toute la France: Que s’il ERA eut 
ençore à cette correétion, il VEUE 1 Fe Je 


en dat 


leuf 


nt | 


à 


de, 


pérele monde 


2," COnnoiffance de la vie, des mœurs, & des. 


L Même de les dépofer quand ils ne comparoif | 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 45 
lui êterle Roïaumede France: Cette Letrre du |les autres païs. C’eft dans cette vüë qu’il écrit à VIL. 
10. de Septembre1074. efkla cinquiéme du {e- |l’Evêque d’Albane & au Prince de Salerne, fes 
Cond Livre. Lepatsen France, qu’ils difent à tous les Fran- 

Quelque temps aprésil écrivitencoreà Guil- |çois, & qu’ils leur ordonnent de fa part , que 
lue Ducd’Aguiraine, contrele Roï Philippe, ! chaque maifon paye tous les ans au moinsun 
 & pria ce Duc de faire fon poffible pour obliger | denieràS. Pierre, pour lereconnoître leur Pere 

€ Roi de changer de conduite ; déclarant que | & leur Pafteur. 11 prétend que Charlemagne 

Si ne fe corrigcoit, ill’excommunieroit lui & | faifoit tous les ans une taxe de douze cens li- 
Tousles Sujets qui lui obeïroient, & qu’il met-| vres fur fes Sujets pour l’Eglife de Rome, & 


…_ Hroitcette Excommunication fur l’Autel deSaint |qu’il avoit offert la Saxe au S. Siege. Ce font 


Fuérre, pour la reagraver chaqrie jour. Cette |deux faits qui n’ont d’autre fondement que li- 
“ettre du 13. Novembre del: mêmeannée, eft)magination de Gregoire VII. C’eftlavingt-troi- 
a dix-huitiéme du fecond Livre. /° -|fiéme Lettre du huiriéme Livre. 

… Tcontinuë ces mêmes menacesdans la Let- ; 
re trente-deuxiéme de ce Livre, du8. de De- 


venons à celui d'Angleterre, qui fut un peu Cregoié 
Ceémbre, adreflée à Manaffes Archevêque de 


mieux traité par Gregoire 3 parce que le Roi ‘ant 

icims. | Guillaume eut foin de ménager davantage fes? <#kle- 

Île paroît pas neanmoins que Gregoire ait |bonnes graces par des apparences de foûmif- “71€ 
Tien fait davantage contre la perfonne du Roÿ|fion & de refpe. Ce Prince pour lui en don- 
€ France : mais auffi il prit une entiere auto- ner des marques, eut foin de lui écrire une 


Tité fur les Evêques & furles affaires Ecclefafti- | Lettre decompliment fur fon élevationau Pon- 
y Ues de ce Roiaume, & y envois Hugues Evé | 
«Me de Die avec d’autres Legats, qui prirent! 


tificat, par laquelle il lui témoignoit qu’autant 
qu’il avoit eu d’affliétion de la mort d’Alexan- 
dre Il. autant il avoit de joie de le voir en fa 
place. Grevoire lui répond par la Lettre 0. 
du premier Livre, quieft du quatriéme d’Avril 
1074. qu’il lui eft obligé de l'affection qu’il lui 
témoigne ; qu’il l’exhorte de lui marquer par 
des effets, la foûmiffion qu’il a pour le Saint 


élections des Evêques ; fe donnerent la liberté! 
€ les citer aux Synodes qu’ils netnt 
.de les juger , de les mettre en penitence, &| 


! 


Oient pas; & enfin de difpofer abfolument de, 


- Moutes les affaires Ecclefaftiques du Roiaume, Siege. 1llui mandeen même temps les dan- 
ns quele Roi fe mit en peine de les foûte- gers où l’Eglife Romaine fe trouve expofée. 


Mir, ou de vanger la liberté des Eglifes de | I approuve le Privilege du Monaftere de Saint 
tance, En forte que ces Evêques étoient obli-! Eftienne , & recommande à ce Prince d’avoir 


Ê r per d’aller à Rome demander en grace au Pape foin des revenus que l’Eglife de Rome poflede 


€ur rérabliffement, & à telles conditionsqu’il en Angleterre. Il écrivitauffi à Mathilde Reine 


ii Vouloit ; ce que Gregoire ne failoitpas difhcul- d'Angleterre, la Lettre 71. parlaquelle ill’exhor- 


Éde leur accorder. Il y a beaucoup d’exem- | te à perfevererdansla vertu, & à donner debons 


_  Plés de certe conduite ; & la feule Lettre dix- confeilsau Roifon Mari. 


*EPtiéme du cinquiéme Livre nous en fournit} Par une autre Lettre écrite aux Evêques &: 
Plufieurs : car Hugues de Die aiant cité à un aux Abbez d'Angleterre, du 28. d’Aouft de la 
node , qu'il avoitaffemblé à Autun, les Ar- même année, illes exhorte de venir à Rome à 


E  Chevêques de Rheime, de Befançon, deSens, fon Synode, & de faire exécuter les Confti- 


à Bourges & de Tours, & lesaiancrouscon- tutions Ecclefaftiques touchant les Mariages 


38 dmnez à quelques peines, parce qu’ils n’y entre Parens. Cette Lettre eft la premiere du 
ne sav 


Oient pas comparu, ils furent obligez d'aller fecond Livre. 


fcache qu’il fera tous fes efforts pour \but, commeil faïfoir de l’Angleterre&r detous Gregere 


Voila ce qui regarde le Rôiaume de France; Lettres de 


t 
| Ju 
ner. & 


$ 


… Trouver le Pape, qui rétablit définitivement 


lArchevéque de Rheims & les autres, à con- 


. 


À Sion qu'ils fe juftifieroient pardevant fon Le-| 


: Bat. C7 
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eft ce qu’il ordonne par cetre Lettre du 
ars de l’an 1078. Ce même Legat aiant 
mmunié les Evêques de Paris & de Char- 
8 ilsallerent auf à Rome, &obtinrent un 
£ment favorable du Pape. Voiezles Lettres 
16. du neuviéme Livre. 

co ais Gregoire ne fecontenta pasde prendre 
pMOiffance des affaires Ecclefaftiques du 
laume deFrance;iltentaauff d’en tirer un tri- 

Tome VIII, 


Le Roi d'Angleterre ne voulut point laiffer 
 fortir les Evêques de fon Roïaume pouraller à 
| Rome: Cela fcha nn le Pape, qui s’en 
plaignit par la premiere Lettre du fepriéme 
Livre, addreffée à Hubert fon Legat, envoiéen. 
ceRoiaume pourrecevoirle denier de S. Pier- 
re. Il y prefle ce Legat de revenir auplûtôt, & 
luimande d’avertir le Roi d'Angleterre de ren- 
|dre & de faire rendre au Saint Siege l'honneur 
! qui lui eft deu ; le menaçant, s'ilnele fait, 
| d’encourir fa difgrace. 1] lui ordonne d'inviter 

les Prelats d'Angleterre & de Normandie d’en- 
G voier 


59 
voier à Rome, pour le prochain Synode, au 
moins deux Evêques de chaque Archevéché. 
Cette Lertre eft du23. Septembre 1070. 

Les Lettres 23. & 25. du même Livre, qui 
font du 25. Avril & du 8. de May de l’an 1080. 
font des exhortations au Roi d’Angleterre d’ê- 
tre foûmis au S. Siege, & de gouverner {on 
Roiaume avec juftice, & dans la crainte de 
Dieu. 

La vingt-fixiéme eft une Lettre de compli- 
ment à la Reined’Anglererre; & la vingt-feptié- 
meune Lettre à Robert; fils du Roi d'Angleterre, 
par laquelle il l’exhorte d’étrefoûmisà {on Pere, 
& de fuivre fes avis. 

Dans la cinquiéme du neuviéme Livre, il 
écrit à Hugues de Die de rétablir les Evêques 
de Normandie , qu’il avoit dépofez, parcequ’ils 
n’étoient pas venus à fon Synode, afin de ne 
pas aigrir le Roi d'Angleterre , qui étoit plus 
foûmis au S. Siege que pas un autre Roï; & 
lui ordonne d’en agir avec plus de douceur envers 
fes Sujets, & de donner l’abfolution aux Soldats 
quiavoient retenu quelques Dixmes. 

Une partie de l’Efpagne étant, commenous 
avons dit, entre les mains des Mores, Gregoi- 
re VIT. prit de là occafñon de s’attribuer la Sou- 
veraineté des Païs que l’on pourroit reprendre 
fur ces Infidéles. Pour cela il fuppofequele 
Roiautme d’Efpagne avoit autrefois appartenu 
au S. Siege; & que quoi-que les Païens s’en 
foïient emparez depuis, & l’aient poffedétres- 
long-temps , le droit du S. Siege n’étoit pas 
pour cela peri; parce qu’il n’y 2 point de 
prefcriprion contre l’Eglife. C’eft en confequen- 
ce de certe prétention qu’il donne à Ebol Comte 
de Rocey , tout le pais qu’il pourra retirer des 
mains des Barbares, à condition qu’illetiendra 
du S. Siege, & qu’il lui paiera un certain droit. 
Il étend même cette Donation à ceux qui vou- 
dront fe joindre avec ce Comte; ou entreprendre 
la même chofe aux mémesconditions. Etafin 
que cette convention fût executée , il donne 
ordre au Cardinal Hugues le Blanc de pañleren 
Efpagne, &t écrit aux Princes d’'Efpagne de fe- 
courir le Comte de Rocey. C’eft le fujet des 
Lettres 6. & 7. du premier Livre, en date du 


Gregoire 
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Préten 
tions de 
Gregoire 
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ET, dernier Avril 1073. S 
v Non feulement Gregoire VII. vouloit s’aflu- 
4. *, \jettir les Pais d’Efpagne nouvellement conquis, 
Fee mais chérchoit auffi à établir une domination 
î... ? abfolué fur les anciennes Eglifes de ce Roiaume. 
“1,2 © 4Ce fur dans cedeflein qu’ilécrivit les Lettres 
5 . #63. & 64. du premier Livre à SancheRoid’Ar- 
s + 4 ragon, & à Alphonfe Roi de Caftille, pour 
CES é leur recommander d’être foümis au S. Siege ; 
Ne & de faire recevoir l'Office Romain dans leurs 
Roiaumes. Ces deux Lettres font du 19.& du 


20. Mars. 1074, Ilécrivit la même chofe À Si- 
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du troifiéme Livre. 
Dans la vingt-huitiéme du quatriéme Livre» 
adreffée aux Rois & aux Princes Efpagnols» il 
renouvelle les prétentions que le S. Siegeavoit 
fur l'Efpagne, comme étant un pais qui If 
avoit appartenu avant que lesSarrafns $ ER 
fufent rendus maîtres; & les exhorte de ren 
dre à l’Eglife de Rome le tribut qu’il préten 
qu’ils lui devoient. Cette Lettre eft du 28.d€ 
Juin 1077. | 
La fixiéme Lettredufepriéme Livre, du moË 
d'Oétobre 1079. eft adreflée à Alphonfe R0° 
de Cañtille, qu’il complimente fur fes bonnes 
intentions pour le S. Siege, en luienvoiant une 
petite Clef d’or, dans laquelle il y avoitdela!" 
mure des chaînesdeS. Pierre, par un Legat qu? 
lui recommande. * 
Quelque temps aprés ce Prince , fuivant le 
confeils d’un Moine appellé Robert, ne vou" 
lut plus être dansla même dépendance du PaP® 
& entreprit apparemment de donner l’inve 7 
ture des Benefces de foa Roisume. Celam 
Gregoire fort en colere ; il excommuniac€ Li 
bert; & ordonna qu’il feroit renfermé dans À 
Monaftere de Cluny. Il écrivit à Alphonfe de sil 
plus fuivre fes confeils, de reparer le mal 9 
avoit fait, de quitter la parente de fa f 
qu’il avoit époufée , & de faire ce que 
fon Legat lui diroit- Voiez les deuxiémes, 
fiéme & quatriéme Lettres du huitiéme L1V' 
qui font de l’an 1080. AE 
Ce Prince fe rendit vra-ifemblablement ? é 
confeils de Gregoire: car par la feconde | 
du neuviéme Livre, ce Pape lui écrir comme soit 
Prince entierementfoümisausS. Siege» QU ans 
fait recevoir l'Office de l'Eglife de Rom£ poif 
fes Etats, qui fe raportoit au Pape du ©: Le 
des Archevéques de fon Roiaume; & ps 
confultoit fur ce qui regardoitfa confcier 
les Eglifes d’Efpagne. Gregoire l’averti Juifs 
cette Lettre, de ne pas foufrir que les ne à 
aient des Efclaves Chrétiens, & lui d0n 
Jui & aux fiens l’abfolution de leurs. peche 
leur fouhaite une viétoire entiere fur tous 
ennemis. 
L’Efpagne n’étoit pas 
l'Europe que Gregoire 
fois appartenu au S. Siege ; il avoit 


ar 
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le feul RoizuDE ; 
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dé 
meon Evêque en ce Roiaume, par la Lettre 18° TÉ 4 


Der (Ca | 
VIT. croioit avoir? grme pré 
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Païs de l’Europe; & il étoit perfuadé 4° que fr | 
qui les poffedoient nelesdevoient 1€ erte RO 1e | 
de lui : il faifoit principalement Va 0% çles co | 


# x »/ 00 # , nez > Pr 11 ñ 
prétention à l'égard des païs éloigne?? JR er 
e 


Rois s’éroient convertis depuis peu 
gion Chrétienne ; fe fondant fur 
Princes , dans le temps de leur € 
avoient, ouremisleur Éouronne entre # 


n ? 
onverhior 
du 
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DRÈE du Pape , pour la recevoir de lui, ou mis leur 
*  Roïaume fous la.protetion du S. Siege, ou 
enfin permis qu'on levât une certaine retribu- 
on. pour l’Eglife de Rome. Il établifloitun 
droit bien réel fur ces démonftrations de foû- 
Miffion , & fur ces aumônes ou liberalitez: C’eft 

für ce principe qu’il trouve fort mauvais que 
Salomon Roi de Hongrie, eût receu ce Roiau- 

Me de la main du Roi Henri; parce qu’autre- 
fois Eftienne l’avoit, à ce qu’il prétend, offert 

donné au S. Siege aprés {a converfon ; & 
que l'Empereur Henri, aprés l’avoir conquis , 
avoit envoié à Rome fa Lance & fa Couronne: 
d'où il conclut qu’il devoit recevoir le Sceptre 


fer contre lui de l'autorité Apoftolique. C’eft 
€ fujet de la Lettre treiziéme du fecond Livre, 
adrefée à ce Prince,& datée du 23.Oétobre1074. 
Gregoire écrivit auf une Lettre de confolation 
à la Reine Judith fa femme, qui étoit fille de 
‘Empereur Henri. C’eft laquarante-quatriéme 
du fecond Livre, du 10. Juin 1075. 

Salomon avoit un de fes parensnommé Geu- 
le, qui éroit en guerre avec lui. Celui-ci 
Snvoia des Ambafladeurs à Gregoire, pour le 
Mettre dans fes interêts. Le Pape lui donna 
Par fes Lettres des marques d'affection, & l’ex- 
horta à être entierement dévoüé au S. Sie- 


# 
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de fa main; & le menace, s’il nelefait, d’u- 
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du Pape Alexandre : mais qu’ils n’avoient pas Gregoire 

pü pañler, à caufes des guerres d'Allemagne. V1. 
Qu’ainf s’il a quelques-unes de ces affaires à Lestres de 

cœur, il-faut qu’il lui envoie des Députez bien Gregoire 

inftruits, afin qu’il puifle voir avec eux ce qu’il #* Row 

y à à faire. Ille prie enfin de lui faire fçavoir 4 Dae- 

quel fecours le S. Siege peut efperer de luicon- 41° 

tre fes ennemis; & l’avertit qu’il y a une Pro- 

vince qui n’eft pas éloignée de Rome, tenuë 

par des Hereriques, qu’un de fesfils pourroir con- 

querir s’il venoit en Îtalie avec quelques Trou- 

pes. Cette Lettre eft du 25. Janvier de l'an 

1075. Dans la Lettre 75. du même Livre, il fait 

offre à ce Roi de lui accorder tour ce qu’il 

pourra avec juftice, deschofes qu’il lui deman- 

dera par fes Envoiez ; ou par les Legats qui 

partent pour fon Roiaume. Cette Lattre eft 

du 17. Avril de lamêmeannée. CeRoiétant 

mort, & fon fils lui aiant fuccedé, Gregoire 

VIL: continué à l’exhorterd’être foümis au Saint 

Siege, par la dixiéme Lettre du cinquiéme Li- 

vre;, qui cft du 6. de Novembre 1077. Il fait 

encore une pareille exhortation au Roi Canut, 

qui pofledoit le même Roiaume, par la cin- 

quiéme Lettre du fepriéme Livre, du 15.d'Oéto- 

bre 1079. & par la 21. du même Livre, du 19. 

May 1080. 


Les Souverains de Pologne &:de Rufñfe fen- ;.es de 
tirent aufli les effers du defir que Gregoi-[, vire 
re VII. avoit de fe mêler des affaires de tous enfPolo- 
les Roïaumes. Il leur recommanda aufli bien gre C en 


8e; l’afsûrant ,que fon parent n’étoit tombé 
ans les malheurs où il fetrouvoit, que parce 
Qu'il avoit receu la Couronne de Jamaindu 


F Rise 


Roi d'Allemagne, & non pas du S. Siege. Il 
l'avertit de faire la paix avec lui ; lui faifant 
Béanmoins efperer qu’il entrera dans fesinte: 
refts, quand il fera afsûré des avantages qu'il 
 Veut faire au S. Siege. Voiez la Lettre 58. du 
Premier Livre, & les63.& ;0:dufecond. 
ans la vingt-cinquiéme du quatriéme Livre, 
exhorte l’Achevêque de Strigonie de faire 
€n forte que celui qui eft élà Roi de Hongrie , 
_Teconnoiffe ce qu’il doit auS. Siege. Elle eft du 
9: de Juin de l’an 1077. 
* Dans la vingt-neuviéme du fixiéme Livre, il 
- loüe Ja pieté du Roi Ladiflas , & fa foûmiffion 
Envers le S. Siege. llluirecommande quelques 
_ Perfonnes envoiées injuftement en exil, & l’ex- 
+ horte de prendre la défenfe des Eglifes, & de 
,  {lenvoierau plûcôt des Ambañladeurs, s’il ne 
, l'a pas encore fait. 
ous les Rois de l’Europe recevoient ou des 
“primandes ou des avertiffemens de Gregoire. 
e. “Clui de Danemarcavoit negligé de lui écrire 
2 commencement de fon Pontiñcat ; il lui en 
It des reproches par la Lettre cinguante- 
eniéme du fecond Livre, & lui donnedes avis 
… “Ur le gouvernement de fon Roiaume. Il dit 
* AU qu’il lui avoit envoié des Legats pour les 
res dont il avoit écrit au S. Siege dutemps 


» 


t .* 


qu'aux autres ; d’être dévoüez au S. Siege, & Kuffie. 
attachez à fes interefts; leur donna des avis fur 
la maniere dont ils devoient gouverner ; leur 
enyoia des Legats pour regler les affaires Ec- 
clefaftiques de leurs Etats: enjoignit à Boleflas 
Duc de Pologne, derendre à Demetrius Roi 
de Ruffie, l'argent qu’il lui avoit pris; & au 
S. Siege les Terres qui lui appartenoient: & 
s’ingera de donner le Roiaume de Ruffezaufils 
de Demetrius. C’eft ce que nous apprenons 
par les Lettres 73. & 74. du fecond Livre ;' 
dont la premiere adrefiée à Boleflas, eft du 
15. d'Avril de l’an 1075. & la feconde, adreflée à 
Demetrius, eft du 17. du même mois. 
- Les foins de Gregoire VII. s’étendirent auffi Lettres de 
jufqu'en Norwege; car il écrivit à Olaüs Roi Gregoire 
de ce païs, pour l’exhorter de fe faire inftruire er Nor- 
pleinement dans la Foi; & d’envoier pour cet wege € 
éffer à Rome des gens de fon païs, qu’il lui ©” Dalma- 
renvoiera tout inftruits, pour lui porter} en mé. #<. 
me temps les ordres du S. Siege. Il lui défend 
de prendre le parti d'aucun des deux freres 
qui prétendoient à la Couronne de Danemarc, 
& lui ordonne de procurer la paix entre eux. 
Cette Lettre, qui eft la treiziéme du fixiéme 
Livre, eft du 15. de Decembre 1079. 

Il donna un Roi à la Dalmatie; & un OT 
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Gregairedu païs s'étant voulu foûlever contre lui, i] lui 
VIT cenjoignit de le reconnoître, & de lui obéir, 
fous peine d’excommunication;. parla quatrié- 
me Lettre du feptiéme Livre, qui. eft du 4. 
d’Oétobre de l’an 1079. 

Wradiflas Duc de Boheme, étoit entiere. 
ment dévoué au Pape Gregoire VII, Il avoit 
receu dans fes Eratsfes Legars, malgré Jeromir, 
Evêque de Prague, comme ii paroït par la 
Lettre dix-lepriéme du premier Livre. En re- 
connoiflance le Pape jui confirme, par la Let- 
tre trentc-huitiéme du même Livre qui eft du 
16. Decembre 1073. tousles Privileges qui lui 
avoient été accordez par Alexandre IL: fon 
Prédeceffeur , & l’exhorte de pereverer dans 
fon obeïffance ; l’afsürant qu’il terminera lui- 
même les caufes quefes Legats n’ont pas pü:ju- 
ger définitivement. 

L’Evêque de Prague, qui avoit été in- 
terdit & dépoüillé des biens de fon Eglife par 
le Jugement des Legats du Pape, aiant écrit 
à Rome qu’ilne pouvoit pas yaller ;. parce qu’il 
n'avoir pasdequoifaire le voiage, le Pape don- 
na ordre qu’on. leremit en pofielfion de fes 
biens, à l'exception de ceux que Jean Evêque de 
Moravie reclamoit.: &cil manda au Duc de 
Boheme, parla Lettre quarante-cinquiéme du 
premier Livre,quieft du 30. Janvier del’an 1074. 
de les faire rendre à cet Evêque, & de l’en- 
voier à Rome avecl'Evêque de Moravie & des 
Ambafladeurs, afin qu'il pût regler avec eux 
toutes les affaires Ecclefaftiques de fes Etats. 


Les 


Lettres de 
Gregoire 
touchant 
la Bihe- 
RE, 


Il fx fçavoir par une autre Lettre de même. 


date , qui cft la quarante.quatriéme du même 
Livre, à l’Evêque de Prague, qu’il avoit 
écrit au Duc qu’on le remît en pofeffion des 
biens de fon Eglife. 
SigefroyArchevèquede Maience,àla follicita- 
tion de Jeromir Evèquede Prague, qui craignoit 
leJugement du Pape;voulutprendre connoiffan- 
ce du. différend qu’il avoit avec l’Evêque de 
Moravie : Gregoire en aiant étéaverti, écrivit 
auffi-rôrà Sigefroy., qu’il n’eût pas la hardieffe 
de fe mêler d’une affaire qui éroit dévolué au 


S. Siege, & mandaen mêmetempsà Wradiflas, | 


qu’il ne fe mîc point en peine des pourfuites 
que cet Archeyêque avoit faices.mal à propos. 
Ces deux Lettres datées du 18. de Mars 1074 
font les 60. & 61. du premier Livre, 

Enfin l’Evêque de Prague voiant qu'il ne 
pouvoit plus éviter le fugement du Pape, 
alla exprés.à Rome, & s’érant prefenté devant 
Gregoire, il ayoüa une partie des chofes dont 
il éroit accufé , déclarant qu’il étoit preft d’en 
faire fatisfaétion; & fe juftifia desautres, par- 
ticulierement de ce qui concernoit les mauvais 
traitemens qu’on lui reprochoit d’avoir faits à 
l’Evêque de Moravie, ou à fes gens. Le Pape 


Li 


LA 


1BLLOTHEQUE et À 
quine demandoit que cette foûmiffion, le ren race ‘4 
voia dans fon païs, reconcilié & rétabli, avec ; 
une Lettre de recommandation au-Duc de B0- 
heme ; qui eït la 78. du premier Livre; en 
date du 16. d'Avril 1074. dans laquelle il ut 
| marque qu'il n'a pas pü terminer le differend’ 
| qui étoit entre cet Evêque & celui de Mo 

ravic, à caufe de l’abfence de ce dernier 

mais qu’il la vuidera dans.le premier Concile: 

Que cependant il accorde la provifion à l'E 

| vêque de Moravie pour le territoire contefté. 

| Il avertit le Duc de faire ceffèr les phintes de’ 

| l’Évêque de Prague touchant le droit qu'# 

| prérendoit avoir fur un certain. Château ; fi* 

non il lui ordonne d’envoier {es Députez su 

premier Synode ; pour examiner s’il.y a droif 

| OU non. | 

. L'Evêque de Prague étant retourné en fon: 
| païs tout glorieux. de fon rétabliflemenf> 
 s’empara des Terres qui étoient en contefta” 
tion entre lui & l’Evêque de Moravie, af 


Gre 


| 
 rant que le Pape les lui avoit adjugées.. Gre 
_goire aiant fceu qu’il abufoit ainf de la faci” 
| lité qu'il avoit eué à fon égard , lui en écrivit" 
une Lettre de reproches, &z lui-enjoignit hi 
rendre à l’Evêque de Moravie le Château don 
| il s’étoitemparé ; & manda au Duc Wradif45 
. de le faire rendre à cer Evêque, qu’il confola’ 
| par une Lettre particuliere. Ces trois Lettres” 
: font les 6. 7: & 8. du fecond Livre, du est 
d'Oétobre de l’an 1074 Il remercie dans 
fecondele Duc de Bohemede ce qu'il lui.a 627 
voié la.redevance qu’il paioit au. Saint Si€” 
ge. Cette affaire des Evêques de Prague ©” 
. deMoravie, futencoreagitéeen l’année 1075 
. & terminée à Rome par:un accommodement 
| entreeux, par lequel ils convinrent de PATISs 
_ger par moirié les Terres qui. étoient en Pr 
teftation, jufqu'à ce que l’un des deux raporl” 
des titres plus autentiques; ce qu’il feroit s 
nu de faire dans l’efpace de dix ans. Ét se 
| accommodement futapprouvé parune Bulle 


: Gregvire, datée du 2. de Mars, qui eftla 53° 
| des Lettres du fecond Livre. 
; iCr: 
, Wradiflas , en faveur de fon Neveu Frost 
: pour qui le Pape demande à ce Prince les * 
A : à jets 
même temps de vivre en paix avec fes | 
| Bectre fuivante , écrite le lendemain » anef 
 horte tous les Fideiles de Boheme de M 
Gregoire VIL. aiant eu des prétentions sd 
’ PS on#0" j 
Fees Roiaumes auffi éloignez. que ceux don est 
ner qu'il ait crûque toute l'[ralie Lé pps” 
de Sicile > de Sardaigne &e de Core cnrs 


| 
| 
| 


i 


D 


| 
| 


La Lettre 71. du fecond Livre, eft écrire à 
| res.que fon Pere lui.a laiflées. 11’exhort£ © 
Cette Lettreeft du 14. Avril 1075: re 
| une-vieChrétienne , & exempte de crimes, ms . 
nous venons de parler, il ne faut pas j Sfes fie! 


FA fenoient ; qu'ilen pouvait difpofer comme bon 
» lUi fembloit, & que tous les Scigneurs de ces 
_ Pais étoient obligez de lui prêter ferment de 
… Mdélité. Hi ne lui fur pas difficilede s’aflüujetir 
nf les petits Princes voifins de Rome; par- 
Se qu'étant foibles, ils ne demandoient pas 
Mieux que d’avoir l'appui du Saint Siege : 
Mais ileut plus de peine à venir à bout des Nor- 
Mans, dont la puiffance étoit devenuë formi- 
able en. Lualie, depuis qu’ils s’y étoient établis 
. la maniere que nous allons dire. 
lite, Quelques Seigneurs Normans aiant été ap- 
tr. Pellez au fecours des Grecs & des Italiens con- 
jm le les Sarrafins de Sicile, à condition qu’ils 
» AürOient part. à leurs conquêtes ; aprés avoir 
t des merveilles: contre fes Infidéies, furent 
Paiez de mauvaife foi par les Grecs, qui refu- 
lrent de leur donner ce qu'ils leur avoient 
Promis: mais ces Braves fçärent bien fe faire 
Juftice à eux-mêmes, &fefaifrent de la Poüil- 
& fous 1a conduite de Guillaume Fierabras leur 
hef, qui défit.peu de temps aprés les Grecs 
_ Sans une grande Bataille, & les affoiblic fi fort, 
Qu'en. peu de temps ils perdirent ce qui leur 
*foit en Italie: Les Normenstournerenten- 
dite leurs armes contre les Seigneurs d’ftalie 
fur voifins, & s’emparerent dequelques Ter- 
$S qui appartenoient au S. Siege. Les Papes 
ne pouvoient voir fans jaloufe une puit 
nce formidable qui s’élevoit fi prés d’eux, 
® déclarerent leurs ennemis, & Leon 1X.leur 
t la. guerre : 
_ fantéié défaires, & lui même pris prifonnier , 
… Ommenous avons dit, la maniere refpectueu- 
fe dont ils uferent à {on égard , en lemettant 
L liberté, & le reconduilant à Rome avec 


 Mifion, porta ce Pape à leur donner en re- 
| Mpenfe toutes les Terres qu’ilsavoient con- 
Ailes, & celles qu'ils pourroient conquerir fur 
les Grecs & fur les Sarrafins. Robert Guifcard, 
… 9Cié à Onfroy, frere de Guillaume Fierabras, 
… Mtinua.ces Conquêtes ; & aiant achevé de 
- Prendre la Calabre, sen fit appeller Comte 
 Adant deuxans, & prit enfuite le titre de 
4 Le Son frere Roger entreprit la conquête} 
… p Sicile fur les Sarrafins ; & aiantpris d’abord 
nn orme & Mefline, s’ouvritlechemin à feren- 
k dre Maître de l’Ifle entiere, dont il prit la qua- 
* Comte. 
 étoir difficile que ces Guerriersn’euffent 
“k,, SOnteftations à déméleravec les Seigneurs 
MS Voifins., & que leurs Troupes étant ac- 
fumées à piller, ne s’emparaffent des Ter. 
» des Chäreaux, & des biens des particu. 
ùs SRE des Eglifes, des Abbaies , & mêmedu 
\4 Qc. C’eft ce qui attira contr'eux les fou- 


Mo ide Gregoire, quiexcommunia déslecom- 


* 


FBE 
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mais les Troupes de ce Pape |fi-tôt; 
| Otobr 


= loutes fortes de marques d'honneur & defoû- | Ecclefaftique, 
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mencement de fon Pontificat Robert , Roger, Gregoire 
& vous les autres Normansquiatténtoiencaux 711 


biens des Eglifes ou du S. Siege, ou à ceux 
des Seigneurs qui étoit fous fa protection : 
Mais en fuite prévoiant qu’il pourroit avoir be- 
foin de leur fecours, ilferadoucit, & par fa 
Leitre du r3. de Mars 1076. qui eft l’onziéme 
du troifiéme Livre, ik donna pouvoir à l’Evé- 
que de Cirenza de donner l’abfolution à Roger: 
ë& à tous fes Soldats, à condition qu’il promet 
troit d’obeïr au S. Siege; qu’il feroit péniten- 
ce de fes fautes pañées, & qu’il s’abftiendroit 
à l’avenir des crimes capitaux. Il avertit en- 
même temps cet Evêque, quefile Comte Ro 
iger lui parle du Duc Robert fon frere,-il lui 
déclare que Eglife de Rome eft prête de faire 
mifericorde à tous ceux qui touchez d’un veri- 
table repentir , veulent reparer le fcandale 
qu’ils ont donné, & fe remettre dans leur de- 
voir: qu'’ainf file Duc Robert veut obeïrau* 
(S. Siege, il eft preft de lui donner l’abfolution. 
| & de le recevoir à la Communion de l’Eglife: 
mais que s’il ne veut pas, il ne faut pas que” 
| Roger communique avec lui. Enfin il ordonne: 
à cet Evêque de donner l’abfolution à Evêque 
de Melphe. 11 écrit dans la Lettrequinziéme- 
du même Livre, à Wifroy; Seigneur Milanois,- 
(que l’affaire des Normans étoit entermes d’ac- 


|commodement, & qu’il efperoit de les rendre- 


bien-tôt fidéles à l’Eglife de Rome. Nesn- 
moins Cct accommodement ne fe conclut pas : 
& nous voions par une Lettredu 31: 
e de la même année, adreffée à ce mé- 
me Wifroy & à deuxautres Seigneurs du mé-- 
mepaïis, que les Normans étoient toûjours- 
broüillez avec le Pape pour les biens de J'Etat: 
dont ilss’étoientemparez ; mais 


\qu’il efperoit deles reduire aufli. bien que Henri. 
| Certe Lettre eft la fepriéme du quatriéme Livre. 


Enfin Robert prit le parti de fe foûmettre : 
au Pape, de lui prêter ferment d’être toäjours : 


Ifdéle au S: Siege; de l’afifter dans la défenfe 


de la perfonne du Pape & de fesbiens; delui- 
paier un revenuannuel pourles Terres delE-- 
tat Eccleñaftique qu’il tenoit ; de- laifler les : 
Eglifes de fes Etats joüir de leursbiensen li- 
berté, & de procurer l'élection libre d’un Pape, 
en cas que Gregoire vint à mourir devant lui. - 


Ce revenu eft de douze deniers, monnoie de. 


Pavie, paiable tous les ans à Pâques. En confe- 
quence de ce Traité, le Papeinveftir le Duc Ro- 
bert de toutes les Terres que les Papes Nicolas - 
IL &cAlexandre If. fes Prédecefleurs lui avoienr: 
déja accordées : Ecàl'égard des autres, qu’il* 
retenoit injuftement;fçavoir Salerne, Melphe, 
& une partie de la Marche de Fermo, il les lui : 
laifle par tolerance. Ce Traité fut fait le 29. de 
Juin de l’an 1080: 

| G. 2 Dans 


» 


Gregoire 
VIL 


Préten- 
tions de : 
Gregoire 

VIL fur 


la Sardai-bour y gouverner abfolument , 
gne © ladu fecours pour conquerir le reft 


Core. 
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Dans la même année Michel Ducas dépouillé 
de l’Empire de Conftantinople, envoia deman- 
der du fecours en Italie au Pape & au Duc 
Robert. Le Pape écrit aux Evêques dela Poüil- 
le & dela Calabre, par la fixiéme Lettre du 


gu’ils partent, de leur fairé faire pénitence de 
leurs fautes, & de leur en donner Fabfolu- 
tion. 

Gregoire eut bien-tôt lui-même affaire du 
tecours de Robert, pour fe défendre contre 
Henri : (C’eft pourquoi il écrit à l'Abbé du 
Moni-Caffin de fçavoir de lui s’il pourroit lui 
amener du fecours vers Pâques , ou lui en en- 
voier. C’eft le fujet de la quatriéme Lettre du 
neuviéme Livre, quieft apparemment de lan 
1081. 

Henri étant arrivé en Italie, prévoiant bien 
qu’il n’avoit point d’ennemi plus à craindre que 
le Duc Robert, lui fit propofer un accommo- 
dement , à condition que fon fils épouferoit la 
fille de ce Duc, & qu’il lui donneroitla Mar- 
che d’Ancone. Le Pape aiant fceu cette pro- 
poltion par la Princefle Mathilde, en fut alar- 
mé, &écrivit auffi-tôt à Didier Abbé du Mont- 
Cafin, de faire en forte que Robert lui tint 
Ja parole qu’il lui avoit donnée. C’eft le fujet 
de la Lettre. onziéme du neuviéme Livre. 

Par la dix-feptiéme du même Livre, écri- 
te à ce Duc, il l’exhorte de venir au fecours de 
l’Eglifede Rome, qui étoit attaquée parle Roi 
Henri. 

Cependant comme Robert étoit en Orient 
avec toutes fes forces , les Normans. du Païs 
voiant Henri preft de fe rendre maître de Rome, 
& craignant pour eux-mêmes , tâcherent de 
moienner la Paix entre le Pape & l'Empereur, 
& envoyerent Didier Abbé du Mont-Caffin, 
avec le Prince de Capoüe & des Députez vers 
Henri, pour traiter avec lui mais ni le 


Pape, ni l'Empereur ne fe trouverent difpofez ! 


à la faire ; & le dernier receut de l’argent de 
l'Empereur de Conftantinople , pour faire la 
guerre à Robert. Ce Duc l’aiant appris, & 
étant mandé par le Pape , laiffa fon fils en 
Orient, &revint au plutôten Italie au fe- 
DES du Pape, qu’ildélivra, commenousavons 
it. ” 

Gregoire VII. voulutferendreauff tributaires 
les Ifles de Corfe & de Sardaigne : car une partie 
de la premiereaiant été reprife parles Chrétiens 
far les Sarrafns, il y envoya aufi-tôt un Legat 


& leur promit 
: U € >; à condi- 
tion que cette Ifle dépendroit du Saint Siege. 
Cela paroït par les Lettres 2. &4. du cinquié: 


me Livre, datées du premier & du 16. de Sep- 


de n’entrer dans aucune ligue contre le 


tembre 1077. {ldonna enfuite cette Legation 


Landulphe Evêque de Pife, & à fes Succeffeurs 
& la moitié des revenus de cette Ifle, rerenanf 
l’autre moitié pour le S. Siege, avec routes les 
Forterelfes , dont il vouloit neanmoins que les 
huitiéme Livre , d’exhorter les Fidéles de faire | Gouverneurs dépendiflent de ce Legar, comme 
cette entreprife avec le Duc Robert ; & avant | il paroît par la Lettre douziéme du fxiéme Et” 


vre, du dernier de Novembre de l’an 1079- 
A légard dela Sardaigne, il étoir fi pe” 
fuadé qu’elle appartenoït au S. Siege , qu'écir 
vant au Souverain de cette Ifle, il fe fait UP 
merite auprés de lui de ce qu’il ne l’a pas VO“ 
lu donner aux Normans & aux Lombards QU! 
la lui avoient demandée , quoiqu’ils lui euffent 
offert la moitié de leur conquête , jufqu’à CE 
qu’il eût vû de quelle maniere il recevroil he 
Legat , & quelle feroit fa difpoftion envers | 
S. Siege. Ainf il fuppofe que fi ce Souverain 
ne veut pas fe foûmettre à l’Eglife de Rome’ 
il eft le maître de donner fes Etats à qui boP 
lui femblera. C’eft le fujet de la Lettre disiée 
du huitiéme Livre , datée du 5. d'Octobre 
l’an 1080. 4. ÿ. 
Aprés cela il ne faut pas s'étonner qu Re 
traité tous les Seigneurs voifins de Rome com 
fes Vaflaux, & qu'ilait exigé d’eux 
de fideliré. Nous en avons un de 


perdre fa Duché, s’il manquoit de fidelité en ie 


vers leS. Siege, ouenvers Gregoire & {es de 
cefleurs, & s’il faifoit aucun tort à l'Eglie Le 
Rome ou à fes Membres. Ce Traité figne 1 
Evêques de Porto, de Frefcati, de Paleftrit 
de Didier & de Pierre, Cardinaux de V'Eg vie 
de Rome, fe trouve dans le premier pui- 
des Lettres de Gregoire, aprés la diF 8 
tiéme, & eft daté du 12. d’Aouft de 
1073. el 
ll exigea auffi un pareil ferment de Rich 


É : # 4 ea 
Duc de Capoüe, parlequel ce Prince s e ; 
: les 
de fecourir en toute occafñion les biens Pere; 


droits de l’Eglife de Rome & du Saint: = ,f 
de ne point pillerfes Terres, & de ne Pie uel- 
frir que d’autres le fffenr ; de paier ? qu'il 
lementla rentequ’il devoitpour les TT eagle 
tenoit du Patrimoine de S. Pierre; d eue c 
au Roi Henry & à fes Succefleurs 3 122 & en 
tefois la fidelité qu’il devoitau S. Sig". 
fin que quand la mort du Pape arriveros 
contribueroit de tout fon pouvoir à faite ages de 
ordonner Pape celui qui auroit les SUP PLe &£ 
la meilleure partie des Cardinaux, du 
des Laïques. Ce Serment daté du 24 
bre 1073. eft aprés la Lettre 21: 4 
Livre. cn Bertrén 

Il ÿ en a encore un femblable prêté P2" 9. bi 
Comte de Provence, aprés la Lettre 12° 
vre, 


A 

it Sn 
de 

edf de É: 


des fermeBÿ Ge 4 
Landulph® ul | 
Duc de Benevent, par lequel il s’engageit a 


ire : 


à greg 
PAT 


# 


ee M Te, ee ne PS CTP 


TS 2 


ue Enfin Gregoire VIL. ne voulant negliger au- 
AG Cun des moiens qui pouvoient contribuer à Pa- 
y, Srandiffement de l'Eglife Romaine; avoit pris 
‘la refolution de faire une Croifade , pour aller 
en Orient à la rête d’une armée, fecourir les 
chrétiens , & attaquer les Infidéles. Dans ce 
deffein il écrit à Guillaume Comte de Bour- 
EOgne , par la Lettre quarante-fixiéme du pre- 
Mier Livre, qui eft du 2. de Février de Pan 
1074. de fe tenir preft , & d’avertir fes Alliez, 
Pour lui fournir des Troupes, afin qu’aprés 
aVOir retenu les Normans de la Poüiile dans 
€ devoir, il puifle paffer avec une armée à 
Conftantinople, pour fecourir les Chrétiens 
"Orient. 
Par la quarante-neuviéme Lettre du même 
ivre, en date du premier de Mars fuivant, il 
€xhorte tous les Chrétiens d'Occident à s’unir 
€nfemble pour fecourir les Chrétiens d'Orient 
Contre les Infidéles. 11 fait la même chofe par 
trente-feptiéme du fecond Livre, qui eft du 
16. Decembre de la même année: 
, Ce Projet de Gregoire ne reüfitépas comme il 
€ût fouhaité : mais il engageale Duc Robert de 
Mener une armée en Orient, pour rétablir Mi- 
Chel Ducas fur le Trône de l’Émpire de Conf- 
tantinople. Ce Duc donna une grande Bataille 
dans la Thrace contre l'Empereur Alexis, qu’il 
Bâgna , quoique les ennemis fuffent beaucoup 


t du S. Siege: ce que Gregoireavoit tentéinu- 
tilement de faire dés le commencement de fon 
Ontificat, par la voie d’accommodement , en 
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en paix ; & aprés leur avoir remontré d’une Gre goite 
maniere tres-vive , combien le crime commis V 11. : 


55 


dans la trahifon faite à Cyriaque , eft énorme ;, 
il exhorte ceux qui en font coupables à faire 
penitence. Cette Lettre datée du 15. Septem- 
bre 1073. eft la vingt deuxiéme du premier Li- 
vre. 
Il confole dans la fuivante , de même date, 
ce bon Evêque, lelouédefaconftance, &l’ex- 
horte à feréjouir dans fesmaux, &à perfeverer 
dans la Foi ; l’afsürant qu’il offre continuelle- 
mentfes prieresà Dieu, afin qu’il regarde d’un 
œilde mifericorde l’Eglife d'Afrique, quieft de- 
puis fi long-temps dans la fouffrance & dans l’ac- 
cablement. 

Quelque temps aprés l’Eglife d'Afrique s’é- 
tant trouvée réduite à deux Évêques , les Afri- 
cains furent obligez d’envoier à Rome celui 
qu’ils avoient élû Evêque d’Hippone ; appellé 
Servand ; afin qu’il receût l’Ordination de la 
main de Gregoire VIF. Ce Pape l’ordonna, & 
le’ renvoia avec des Lettres de Recommanda- 
tion à l’Archevêque de Carthage, au Peuple de 
Hippone, & à Anzir Roi de Mauritanie. Ce 
font les trois dernieres Lettres du troifiéme Li- 
vre; qui font de Pannée 1076. 


0, 


Dans la Lettre premiere du huitiéme Livre Lettre de 
addreffée à l’Archevêque de Synnade, Patriarche Gregoire 
ides Armeniens, du 6. de Juin de lan 1080. Gre- VII. con- 
uperieurs en nombre. La necefité des affaires goire V II: reprend quelques erreurs, ou quel *7€ des er- 
u Pape, & la guerre de l'Empereur Henri em- ques pratiques contraires à la Difcipline de l'E 
Pêcherent ce Duc de continuer fes conquêtes iglife, dont les Armenienséroient accufez: fça- 
.©n Orient, & d'étendre par fes victoires | voir que dans leurs Eglifes on ne méloit point 
$ limites de l’Eglife Romaine, & l’autori- d’eau avec le vin dans la celebration du Saint 


Sacrifice de la Mefle ; que l’on y faifoit le Saint 
‘Chrême avec du beurre, & non pas avec du 
‘baume : que l’on y refpeétoit la memoire de: 


Teurs at- 
tribuces 
aux e AT 
meniens 


EnVoiant à l'Empereur Michel , qui lui avoit Diofcore. Le Deputé del’Archevêque de Syn- 
.crit & fait faire des propoñrions de fa part nade, qui étoit venu pour faire chaffer un He- 

Our la reünion des deux Églifes, Dominique retique Armenien qui s’étoit retiré en Italie, 

âtriarche de Venife, afin de traiter avec lui de lavoitafsüré le Pape quetoutes ces chofes étoient 
Vive voix de cette paix ; & en remontrant à cet |des fuppoñitions;. maisafin d’en être mieux inf- 
“Mpereur ; par fa réponfe ; que la divifion qui /truit, Gregoire fouhaiteque cet Archevêque lui 
Woitétéentrel’Eglife Romaine & l’Eglife Grec- |mande parécrit fesfentimens, &luienvoieune 


4€ ; avoit beaucoup porté de préjudice aux af- 
ires duS. Siege & de l'Empire d'Orient. Cet- 


tm, 1 date du 9. de Juin 1073. 
Are 
#, thage, quoique perfecutezfousla domina- 
| Hon des Sarrafins, avoient des querelles en- 
eux, & que quelques-uns avoient livré Cy- 

| ‘que leur Archevêque à ces Infidéles, qui l'a- 
Sient fort maltraité : il écrivit au Clergé & au 
ple Chrétien de cette Ville , une belle Let- 
ne, PU laquelle il les exhorta àfouffrir patiem- 


la perfecution des Sarrafns , & à vivre 


de ne plus ajoûrer au Zrifagion ces paroles , qi 


Es": de Foi. Il lavertit en même-remps 
| 


ectre eft la dix-huitiéme du premier Livre, | éres crucifié pour nous , parce qu’on ne s’en f{ert 


point dans aucune autré Eglife d'Orient, non 


Gregoire VIL. érendit auff fes foins jufqu’aux| plus que dans l’Eglife d'Occident, & qu’elles 
N delifesd'Afrique;&e aiant appris que lesChrétiens| peuvent avoir un mauvais fens. Il loüe la pra- 


tique de leurs Eglifes de fe fervir de pain azy- 
me, &c les fortifie là-deffus contre les objections 
des Grecs. Cette Lettre eft du 6: de Juin de 
Pan 1080. 

A l'égard des Eglifes d'Occident on peut 
dire que le Pape Gregoire VII. les a prefque 
toutes gouvernées , comme fi elles euflent été 
de fon Diocele ; foit en y envoiant des Ep 
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compte de leur conduite, foit en confirmantou 
approuvant leurs élections, foit en recevant les 


Légais 


. . 2 , “ PRE .. ue 
envoie  Querien n’a fervidavantage à établir l’autoritéab- | fidera comme! une nouveauté inouïe, parcequ 


droits, -donnoïent pouvoir d’affembler-des Conciles, & 
d’agir en leur nom; maiscomme ces Prélats pou- 
voient avoir des interêts particuliers, & qu’ils 
n'étoient pas entierement dévoüezaux volontez 
des Papes, la Cour de Rome jugea plus à pro- 
pos d’envoier fur leslieux des Legatsétrangers, 
avec plein pouvoir de convoquer des Conciles, 
de faire des Reglemens de Difcipline, de juger 
les Prêtres, & même les Evéques ; d’excommu- 
nier ceux qu’ils jugeroient à propos, à condition 
neanmoins de faire un fidéle rapport au Pape de 
tout ce qu’ils ordonnoient; & fauf à ceux qui 
fe trouvoient lefez par leurs jugemens, d’alleren 
perfonne à Romefe plaindre au Pape même. Par 
ce moien le Saint Siege jugeoit deux fois une 
même affaire , & tenoit tout le monde dans l’o- 
béiflance; car ceux qui avoient étécondamnez 
par les Legats efperant d'être mieux traitez par 
Je Pape, alloient à Rome en état de fupplians 
& de penitens, & nefmanquoient pas de fe jufti- 
fer, ou du moins de recevoir leur abfolution ; 
ce qui relevoit d’un côté l’autorité du Saint Sie- 
ge » & de l’autre les rendoit fes creatures. 
Cette coûtumed’envoierdes Legats à Latere dans 
les Provinces, avoit commencé à s’introdui- 
re dans le Siécle précedent, & s’étoit ren- 
due fort commune dans celui-ci , particuliere- 
ment en Jralie & en France : cependant elle 
trouva d’abord quelque refftance en Allema- 
gne; où l’on foutint qu’on n’y devoit point re- 
connoître d'autre Legat du Saint Siege que 
l’Archevêque de Mayence; mais Gregoire VIL. 
it fi bien qu’il l’y introduifit. Dans l'Eglife de 
France l’Archevêque de Rheïims fe prétendit , 
par fes Privileges, exempt de la jurifdi@ion des 
Legats, au moins de ceux quin’étoient pas 
Romains, & venus immediatement de Rome ; 
& ne vouloit pas à caufe de cela, comparoître 
pardevant Hugues Evêque de Die & PAbbé.de 
Cluny, que Gregoire avoit nommez pour Legäts 
en France : mais le Papelui manda par la Lettre 


fsconde du fixiéme Livre; datée du 22. Août 


fonne pour Legat, & fans en avoir fait aucuB® 
fonétion. st 
Gregoire VIT. qui avoir été lui-même Leg” 
en France, n’eut garde de laiffer abolir cetu de 
ge ; au contraire la premiere chofe qu’il x 
étant élà Pape, fut de continuer les Legats € 
voiez par fon Prédecefleur , & d’en envoiél" 
nouveaux dans les endroits où il n’y en 82: 
pas. Par la Lettre fixiéme du premier ur: : 
confirme la Legation de Geraud Cardinal é 
que d’Oftie & du Soûdiacre Raimbauld ce, 
en France, leur ordonne de travailler à 


rté 6 


[I US 
Jo 
Len. 


reünion de Hugues Abbé de Cluny; avec fes 4 


LAS 


Religieux, & leur envoie Hugues le Bean 


dinal, pour pafler en Efpagne, s'ils le JU 
à propos. | ; 
Pan la huitiéme il continue auffi la Les 
tion de Hubert, & d'Albert, &lesexhotie, _ 
s’acquiter de la Commiffion que fon Prédet 
feur Alexandre leur avoit donnée. dé 
Dans la feiziéme il fait voir dans quelle 
pendance il veut que foient fes Lepals? 2} 
écrivant à Geraud Cardinal d'Oftie » 


: k : oin£ 
cft fort furpris de ce qu’il ne lui 4 Pvoit 


fait fçavoir par un Exprés ce qu'il EE 


fait dans le Synode qu’il avoit tenu €n 
gue, parce, que c'eft la coûtume; Ed ge 
neceflaire que quand un Legat du Se vien- 
tient un Concile dans un Païs éloignés ©" qu 
ne rendre compte de ce qu’il y a fait, éiire 
moins au’il envoie une perfonne pour it 
à fa place : que quoique ce Cardin! faites 
mandé une partie des chofes qu’ilavolt”. 

il fe trouve neanmoins fortembarraflé > 1 it 
perfonne qui puiffe parler pour lui; de font 
vû ou entendu comment les choies "ent 


“ 


RS Re 


; pe 
pañlées ; à répondre à ceux qui fe pla’ ofez 


d’avoir été injuftement excommunieZ» 5e m” 
ou ‘interdits, de crainte d’être trompe le mésa" 
biguité des caufes, ou de ne pas 47 fidés 
ger fon autorité : Que cependant 0% Je 
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UM TeComme une efpece de cruauté & de mépris, les plus reculez ; comme en Pologne ; ainfi Gregoire 
Las, de differer de donner ces fortes de réponfes , qu’il paroîc par la Lettre foixante-troifiéme FIL. 
à Xper à caufe du peril où font ceux qui fe trouvent du fecond Livre ; en Sclavonie , en Ruffie, Legats 
we, liez par les Cenfures Ecclefaftiques : Qu’à l’é- |en Danemarc, &c. par plufeurs autres Lec: «voix 
“ Bard de l’affaire de Guillaume, Archevêque tres. par Gre- 
Pa. d'Auche, donc il lui avoir demandé le réta-| De toutes les Legations , il n’y en a point Se VII. 
P. blifement, il l’avoit lui-même mis dans l’em-|eu de plus confiderable que celle des deux” Mae 
=  barras, en lui marquant qu’il n’avoit été dépo- | Hugues en France, ni de Legats qui en aient °°" 
{6 que pour avoir communiqué volontairement | ufé avec plus d’autorité ; & fait plus d’affaires. 
_ Avecun Excommunié ; & que cependant il} L’un étoit Evêque de Die, & l’autre Abbé de 

avoit pas été juftifié canoniquement, mais! Cluny. Le premier avoit été élû Evêque de 
feulement qu’il avoit voulu f juftifier auprés! Die par le Clergé & par le Peuple de certe 
du Pape Alexandre : qu’aprés avoir déliberé| Ville , du confentement de Guillaume leur 
für cette affaire, il avoit été refolu que fi l’Ar-| Comte. Aprés fon élection il avoit prêté fer- 


Chevêque d’Auche n’étoit coupable d’autre cho- 
4e que d’avoir communiqué avec un Excom- 
Munié, il ne devoit pas être dépofé: mais que 
| Siléteit accufé d’autres crimes dont il ne fe 
L_ ‘üt pas juftifié , il en falloit referver le Juge- 
Ment au Saint Siege : Que Ponce Evéque de Be: 
Zers, qu’il lui mandoit avoir été dépolé pour 
€ même fujet , étoit venu à Rome pour fe 


 Plaindre; qu'il ne lui avoit point-voulu faire 
…  “réponfe par honneur pour lui: que cepen- 


Sant puis qu’il falloit rendre des Jugemens fem- 
blables en pareils cas, s’il ne fe trouvoit point 
£a lui d’aurre faute, il devoit le rétablir. L’Ar- 


( ‘hevêque d’Auche fut rétabli, & le Pape écri- 
* Viten fa faveur à l’Evêque de Beziers & aux 


tres Suffragans, afin qu’ilsle reconnuflent, 
& lui portafent le refpeét qu’ils lui devoient. 
4 pti Lettre cinquante-cinquiéme du premier 
… “re, du 16. Mars 1074. : 
4 Fu Legats du Pape n’étoient pas également 
_ ‘nreceus par tout: ceux qu’il avoit envoiez 
n Boheme, n’y étant pas beaucoup confde- 
x, particulierement par l’Evêque de Pra- 


ment de fidelité à ce Comte : mais n’aiant pas 
apparemment voulu lui paier la fomme qu’il 
avoit coûtume d’exiger pour le droit d’[nvefti- 
ture , il le mécontenta de telle forte, qu’il ne 
fut pas plûtôc parti pour aller à Rome fe faire 
confacrer ; que le Comte fe faifit des biens de 
fon Eglife. Le Pape aiant vû l’Aéte de 
l'élection de Hugues, le confacra, maisà condi- 
tion qu’il ne fouffriroit aucune Simonie dans 
fon Diocefe , & qu’il ne confacreroit aucune 
Eglife qui fût dans la dépendance des Seigneurs 
Laïques. C’eft ce qu’il mande à ce Com- 
te par la Lettre foixante-neuviéme du premier 
Livre, en lui faifant des reproches de ce qu’il 
s’eft cmparé des biensde l’Eglife de Die. Cette 
Lettre eft du r6. Mars 1074. 

Par la Lettre quarante-troifiéme du fecond 
Livre, qui eft du 5. Janvier 1075. il ordonneà 
cet Evêque de recevoir les reftitutions que lui 
feront ceux de fon Eglife , & de les abfoudre; 
à condition qu’ils viendront fe prefenter au Sy- 
node de Rome. 

Gregoire VII. aiant beaucoup de confiance 


ge qu’ils avoient repris & condamné comme | en cet Evêque , le fit fon Legat ou Vicaire en 
Imoniaque, Gregoire écrivit au Duc de Bo-| France; &en cette qualité lui renvoia quantité 


Me , qu’il le remercioit du refpect qu’il por- 


d’affaires : entr’autres celle qui regardoit l’E- 


| 4 Voit à fes Legats ; mais qu’il avoit fujet de fe | vêque de Cambray, lequel aprés avoir été élû , 
{ Plaindrede ce qu’on les méprifoit dans le païs,| avoit receu l’Inveftiture des mains du Roï 


FE Ce qu’autrefois on n’en envoioit pas fi fre- 
& emment; ce qu'il dit être arrivé par la ne- 
Silence de fes Prédeceffeurs. Il accufe en 
ticulier l’Evêque de Prague ; & le me- 
| °° de confirmer l’Interdit prononcé contre 
L: (ue Par fes Legats, s’il ne leur obeït ;  & ne 
… QT porte le refpcét qu’il leur doit ; en faifant 
CU demandent de lui. Cette Lettre eft la 


Henri. Le Pape lui ordonne par la Lettre 
vingt-deuxiéme du quatriéme Livre, d’exami- 
ner cette affaire dans un Concile avec Hugues 
Abbé de Cluny, & quelques Evêques de Fran- 
ce : & que fi celui qui eft élù pour l'Evêché de 
Cambray , prête ferment que quand il a pris 
l’Inveftiture de Henri , il ne fçavoit pas qu’il 
fût excommunié, ni que le Pape eût défendu 


“feptiéme du premier Livre, en date du 8. de | ces Inveftitures, il confirme fon élection. Il lui 


A Juillet de Pan 1073. 


commit auffiparla même Lettre la connoiflan- 


Dans Ja quarantiéme du fecond Livre, Gre-| ce des affaires qui regardent l'Evêque de Chà- 
H. recommande à tous les Fidéles de | lons, l’Eglife de Chartres, celles du Puy & 


Pr 
4 bee fes Legars : & dans la quarante-unié- | de Clermont, & celle du Monaftere de Saint 
| ai les car cr être scsis à l'élection | Denis. Cetre Lettre eft du douziéme May de 


4.  l'Evê L > l ‘ 
Éra que d’Eugubio. an 1977- | 
4, A €nvoioit AA Lagos jufques dans les païs| Ce Legat en confequence de fon pouvoir, 
DUO Te. pur. | # La 


Gregoire 
VII. 
Conciles 
tenus en. 
France 
par Hu- 
gues de 


Die. 


Concile de 
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dépofa l’Eveque de cette Ville , & celui de Puy 
en Vellay : un autre à Dijon contre les Simo- 
niaques ; un troifiéme à Autun , auquel il cita 
la plufpart des Archevêques de France ; & con- 
damna tous ceux qui ne voulurent pas y com- 
paroître ; fçavoir Manafles Archevêque de 
Rheims , accufé de Simonie par fes Clercs ; 


connoître le Legac ; celui de Bordeaux, par- 
cequ’il n’avoit pas comparuau Concile de Cler- 
mont, & qu'y aiant été interdit ; il n’avoit pas 
hiflé de faire fes fonétions ; celui de Bourges» 
pour avoir quitté fon Eglife ; celui de Tours ;, 
accufé de vexations &c de Simonie ; celui de 


initence ; fans en avoir receu la commi 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 
tint plufeurs Conciles.en France la mêémeannée | 
1077. entr'autres un à Clermont, dans lequelil 


des Benefices de 


ioneur Laique 
Seigne leur 


ques de recevoir l’inveftiture 
la main du Roi , ou d’autre 
Les Laïques qui retiennent des Eglifes en 


{es interdites. Be- 
Dans le fecond il eft défendu d’avoir deux BE: 
nefices dans deux differentes Eglifes. 


Le troifiéme porte que perfonne ne préten” 
'dra avoir des 
celui de Sens , parce qu’il n’avoit pas voulu re- | 


Benefices. Ecclefaftiques comm£ 
par droit de fucceñion, 


É A ; 114 
Le quatriéme, que les Evêques ne prendron 


rien pour lesOrdinations , ni pour les Benedic: 

tions des Eglifes. L 
Le cinquiéme , que les Abbez ;. ni les is 

nes n’adminiftreront point le Sacrement Ge *, 


Lion ; convaincu de Simonie ; à la place de qui l’Evéque. 


Gebuin Archidiacre de Langres, fut élà & or- 


donné ; les Evêques de Senlis ; de Chartres & | ou les Chanoïnes n’acheteront point des 
d'Auxerre ; pour avoir receu. l’Inveftiture du |fes , nine fe les approprieront point par © 
Roi; celui de Noyon , qui confeffa qu’il étoit |tres voies ; fi ce-n’eft du confenrement 4€". 
Simoniaque : & celui d’Autun , pour n’avoir | vêque, dans le Diocefe duquel elles font : 4°: 


pas affifté au Concile. 


L’année fuivante Hugues de Die tint un au- | font en paifble poffeffion ; mais que l 


Le fixiéme , que les Abbez & les Moines ? 


retiendront: neanmoins les Benefices dont ” 


Poitiers tre Concile à Poitiers ; malgré les défenfes du | qui les deffert répondra de la charge des ame? 


de l'an 
1078, 


Roi de France, qui voiant qu’on makraitoitain- | & de fon Miniftere à l'Evêque. 


fi fes Evêques, avoit écrit au Comte de Poitiers 


&c aux Evêques du Roiaume de ne pas fouffir |les Archiprêtres qui ne font pas Prêtres eur 
que le Legat du Pape tint ces Conciles ; qu’il | cevront l'Ordre de Prêétrife , ou perdront 
appelloit des Conventicules.  L’Archevêquede | Beneñces : 


Le fepriéme , que les Abbez ; 


& que les Archidiacres feront" 


Tours & lEvêque de Rennes vinrent à celui-ci, | cres , fous la même peine. 


mais pour le troubler : Le Legat les interdit 


violence contre lui. Enfuite ils fe retirerent 
avec les Evêques Suffragans de l’Archevêché de 


Tours, & le laifferent avec un. fort petit nom- 


bre de Prelats. Le lendemain il tint PAffem- 
blée dans l’Eglife de S. Hilaire : PArchevêque 
de Tours continua de parler avec vigueur au 


Legat ; qui linterdit : il en appella au S. Sie- 


ge. Le Legat le renvoia au Pape. Enfuite il 
dépofa l’Abbé de Bergues ; comme Simonia- 


que. L’Archevêque de Befançon fut interdit, 


pour n'avoir pas comparu aux Synodes d’Au- 
tun & de Poitiers. Le Jugement des Evêques 
de Beauvais & de Noyon , accufez de Simonie, 
fut renvoié au Pape. Celhi qui s’étoit emparé 
de l’Eglife d'Amiens fut auf renvoié à Rome, 
avec les Evèques de Laon, de Senlis & de Soif: 


fons ; qui l’avoient ordonné ; l’on y renvoia 


encore l’abfolution du Comte d'Angers. Hu- |gues de Die à Gregoire 
gues de Die y jugea l'affaire des Evêques de Te- 


roüane & de Poitiers ; 
les caufes perfonnelles , 
Difcipline de l’Eglife. 


Dans le premier il cf défendu aux Ecclefafti- 


Le huitiéme , que les enfans des Prêtres Le 

Fun & lautre. Hs ne laiflerent pas de conti- les Bâtards ne pourront être élevez aux , 
nuer à parler fortement dans le Concile contre | Sacrez ; s’ils ne font Moines ; 
les entreprifes du Legat , & uferent même de | dans une Congregation reguliere : 


£ 
ou n€ vives 


mais qu ; 
n’auront point de dignitez Ecclefaftique®. dans 
les Efclaves ne pourront non plus entre pt l8' 


les Ordres, fi leurs Maîtres ne leur donn€ a 


liberté. les Dis 
Le neuviéme , que les Soüdiacres » acubir 
cres & les Prêtres n’auront point de 60° 


3 eux: Ÿ 
nes ; ni d’autres femmes fufpectes pee Pré 


que tous ceux quientendront la Meffe d chant 
tre Concubinaire ou Simoniaque ; le fa 
feront excommuniez. 

Le dixiéme, que-les Clercs qui por 


tent Les” 


mes ; ou qui font ufuriers , feront déP 4 
La plufpart des Prelats condamnez P qui 5 
gues de Die , eurent recours au Pape ne nous 
releva de leurs condamnations » CO oienf 
avons dit ; à condition qu’ils fe Fe de 
pardevant fon Legat. Voiez les Lettre 
VIL. celles 4 
fes au même ; & la Lettre de ce | 


&t aprés avoir terminé quelle il les rétablit , qui eft Mars 
il fit dix Canons fur la|me du cinquiéme Livre , en 


date du? 


1078. 114 
De tous çes Prelats Manaffes ÉUE pré ul 


/ [L > ui 
Cusi! | 
Us nt 
poflefion , y font excommuniez , & ces EB"! poil 


fon de’ 


Egli- | 


ns 6. 
les Doye re 


: ofez* Hu 


Pape à epi” | 


ge 


L 
# 


dd 


# 
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mire feul qui perffta à ne point vouloir reconnoi- 
dy, © Hugues de Die , qui ne ceffla pas de le. 
1e de Pourlüivre jufqu’à ce qu’il eût prononcé une 
€ntence définitive contre lui dans le Concile: 
* qu’il tint à Lion l’an 1080. où il le dépofa ; &: 
10n Jugement fut confirmé par Gregoire VII. 
Comme nous avons dit ailleurs , & comme il 
‘Paroît par cette dix-feptiéme Lettre du cinquié- 
me Livre. 
lys Ce Legat tint la même année deux autres 
Vu ge Conciles ; lun à Avignon , dans lequel Achard 
Ai Meaux Qui s’étoit emparé de l’Eglife d'Arles , en fut 
Vu Chaffé, & Gibelin mis en fa place : & l’autre 
1. à Meaux , dans lequel il dépofa Urfon Evêque 
| de Soiffons , & fit élire en fa place Arnoul , 
le Moine de S. Medard. 
{k% L'an ro82.iltintencoreun Concile à Meaux, 
‘y dans lequel il ordonna Rubert Abbé de Rebais, 
vêque de cette Ville : Mais parce que cette 
dination avoit été faite fans le confentement 
de Richer Archevêque de Sens , les Evêques de 
4 Province ne voulurent pont le reconnoître ; 
Richer en ordonna un autre, aprés avoir ex- 


qualité des Primats , avoit pañlé jufqu’alors d’E- 
glife en Eglife , fuivant qu’elles avoient été 
plus ou moins favorifées par le Saint Siege. 
L’Eglife d'Arles eft la premieré à qui ce droit 
fut déferé par le Pape Zozime , en confiderà- 
tion des merites de Patrocle ; qui en éroit Ar- 
chevêque. Le Pape Simmaque confirma ce Pri. 
vilege en faveur de Cefaire Archevêque d’Arles, 
pour ce qui regardoit la partie des Gaules, qui 
étoit alors fous la domination des Goths : mais 
en même temps il fit Saint Remy, Archevêque 
de Rheims ; fon Vicaire dans le Roiaume de 
Clovis. Cependant le Vicariat de l’Archevêque 
d’Arles fut étendu dans la fuite dans le Roiau- 
me deChildebert, & même dans toute la Fran- 
ce, par les Papes Vigile , Pelage I. Gregoirele 
Grand, & Jean VIIL. Mais Adrien L. rendit cet 
<ommunié Robert. honneur à l’Archevêque de Rheïms , & les Pa- 
Le Pape renvoie à Hugues de Die l’abfolu- | pes Benoift III. & Nicolas 1. le confirmerent. 
tion de Robert Comte de Flandres, excommu- | Le Pape Serge l’accorda à l’Evêquede Mets , en 
Di par l’Evêque de Langres , avec pouvoir de | confderation de la perfonne de Dreux , Oncle 
Commettre d’autres perfonnes en fa place , par | de l'Empereur : mais les Evêques de France ne 
k feptiéme Lettre du fixiéme Livre ; qui eft du | voulurent pas le reconnoître ; & l’on ne voit 
25. Novembre 1079. pas que fes Succefleurs l’aient prétendu. An- 
Par la feiziéme du feptiéme Livre , il ordon- |fegife Archevêque de Sens ; obtint ce même 
Ac à Hubert Evêque de Teroüane ; que Hu- |Privilege de Jean VIII. & fes Succefleurs en 
&ues de Die avoit cité par deux fois ; d’aller | ont retenu la qualité de Primats des Gaules 
Trouver ce Legat pour fe juftifier. Elle-eft du | & de Germanie , quoique les Evêques de Fran- 
Mars 1080. ce ne l’aient pas voulu reconnoître dans le Con- 
ugues de Die en recompenfe des fervices | cile de Pontyon , &qu’elle leur ait depuis toû- 

QWil avoit rendus au S. Siege ; fut transferé de |jours été conteftée. 
lEvêché de Die à l’Archevêché de Lion l’an 
1033. & devint fi puiffant , qu’aprés la mort de 
Gr egoire VIL. il fut un de ceuxqui prétendirent 
la Papauté ; & fe broüilla pour ce fujet avec 
Viétor III. qui lui avoit été préferé. Ce Pa. 
Pe l'excommunia : neanmoins fous le Pontifi- | la Lettre trente-quatriéme du fixiéme Livre , 
at d'Urbain IL. Hugues fut remis en grace , |adreffée à Gebuin Archevêque de Lion, & par 
Continua d’exercer fa Legation en Fran-|la trente-cinquiéme , adreflée aux Archevêques 
€ ; comme nous verrons en {on lieu. Il mou-|de Roüen ;, de Tours & de Sens , qui font 
Tütlan 1106. au mois d'Octobre à Suze , en| toutes deux datées du 20. d’Avril de Pan 1079. 
 Alant au Concile que le Pape Pafchal IL. tint| Pour établir certe érection , il fuppofe que la 
À là fn de cette année à Guaftalla dans le! diftinction des Diocefes , des Provinces , des 
| Mantoïan. Primaties & des Metropoles , a été faire par les 
1 y a encore plufieurs autres affaires concer-| Apôtres mêmes , ou par le S. Siege Apoftoli- 
Tant la France, la Normandie ; la Flandres ,| que ; & que la digni Primatiale avoit été ac- 
Angleterre & la Bretagne ; dont Hugues &|cordée par fes Prédeceffeurs à l’Archerêque 
CTerT prirent connoiffance, & qu’ils ju-| de Lion, Cependant il feroit difficile de le 
fr. Sent ou définitivement , aprés le renvoi du juftifier par aucun monument authentique. Auf 
{ls Pe> ou fauf l'appel au S.Siege. Nous aurons|les Archevêques de Sens & de Roüen ne vou- 
LCA lieu d’en parler dans la fuite. lurent pas reconnoître l’Archevêque de Lion 


La Gregoire VII. pour affermir davantage fon au. | pour Primat ; ce qui a ide Ji. Er. 


torité , crût.devoir choifir un Siege éclatant en Gregoire 
France, auquel il conferât le Vicariat perpetuel VII. 

du S. Siege , ou la Primatie. Le Vicariat des Vicariats 
Papes dans les Gaules , en vertu duquel ceux à des Papes 
qui il étoit accordé , prétendoient une Jurif. dans les 
diétion au deflus des Metropolitains , & la Gaules. 


Enfin Gregoire VII. choiïfit l’Eglife de Lion, Ereétion 
comme la plus confderable , pour l’honorer dede la Pri- 
cette qualité , & lui accorda la Primatie fur les”atie de 
quatre Provinces de France ; fçavoir celles deLio" par 
Lion ; de Roüen , de Tours & de Sens, par © 


regorre 
IL, 


60 
Gregoire le Concile deClermontdelan 1095. d'interdire 


VII. Pulage du Pa/lium à Richer Archevêque de Sens; 
d’ordonner à fes Suffragans de ne lui pasobeïr;, 
& de menacer celui de Roüen de la mêmepei- 
ne, s’il ne reconnoifloit dans trois mois la Pri- 
matie de l’Archevêque de Lion. 

Droits des Les Droits attachez aux Vicaires des Papes, 

Primats ou Primats en France, ont été plus ou moins 

> Gat- étendus, fuivant les différens temps. Le Pape 

es. 


Zozime. accorde trois chofes à l’Archevêque 
d'Arles; fçavoir, 1. Que tous les Evêques qui 
voudront aller à Rome, feront obligez de 
prendre des Lettres formées de PArchevêque 
d’Aries. 2. Que les Ordinations des Provinces 
de Vienne & de Narbonne lui appartiendront. 

3. Qu’il aura la Jurifdiétion fur les Eglifes qu’il 
2 eue depuis long-temps , quoiqu’elles foient 
hors de fon Territoire. De ces trois Droits, 
les deux derniers appartiennent à l’Archevêque 
d'Arles, en qualité de Metropolitain ; le pre- 
mier lui eft uccordé comme Vicaire du Pape. 
Simmaque lui donne outre cela le pouvoir de 
convoquer des Conciles d'Evêques de France & 
d’'Efpagne : Vigile y ajoûte l’honneur du Pa/- 
um ;. mais il veut que s’il fe rencontre quel- 
que affaire difficile, quine puifle étreterminée 
par les Conciles , il en fafle fon rapport au 
Saint Siege. Pelage luiaccarde en general le pou- 
voir d’agir dans les Gaulesfur tout ce qui con- 
cerne le gouvernement dés affaires Ecclefafti- 
ques. Enfin le Pape Gregoire marque en par- 
ticulier en quoi confifte ce pouvoir, quieft; 
1. De faire obferver par tout les Canons , & 
foûtenir la Foi. 2. D’aflembler un Synode, 
s’il eft neceflaire. 3. De faire fon rapport au 
Saint Siege, des Controverfesde Foi, & des Cau- 
fes majeures ou difficiles. Le droit accordé aux 
Archevêques de Rheims parlesPapes, confifte 
principalement à n’êtrefoümis à perfonne qu’au 
Saint Siegeimmediatement, & à avoir le droit 
d'Ordination & d’Infpeion dans toute l’éten- 
duë de fon Vicariat. L’Evêque de Mets eut 
commiflion d’affembler des Synodes generaux; 
de revoir les Jugemensrendus dans les Synodes 
Provinciaux; d’entendre en premiere inftance 
Tes caufes des appellations au Saint Siege; d’in- 
former de la vie des Abbez & des Evêques, & 
de pourvoir aux neceflitez des Eplifes. Les 
Droits accordez à l’Archevêque de Sens , font 
de convoquer des Conciles, & d'examiner tou: 
tes les affaires Ecclefñaftiques des Gaules & de 
Germanie; derecevoir & de publierles Decrets 
du Saint Siege, & de luifaire fonrapport des af: 
faires de confequence. 

Gregoire VII. n’entre point dans le détail 
des Privileges de l’Archevêque de Lion; mais 
il dit en general que les affaires Ecclefaftiques 
de confequence doivent venir pardevant lui; 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 


_fujet de fe plaindre de lui : & en même remnpe 


& que c'eft à lui de confirmer où. d'infirmer Gr 
les Jugemens des Ordinaires, & à juger les pe ph 
caufes des Evêques, & les affaires d’impors 
tance » fauf l’autorité du Saint Siege Apof- :4 
tolique. pre fé 
Du temps de Gregoire VII. Manafles étoit CH gp 
Archevéque de Rheims. Ce Prelat étant puifr FL 
fant, crûtque les Moines del’Abbaïe deSaint y EU 
Remy de cette Ville devoient être entierement Pit 
{oûmis à fa volonté: il vouiut leur donner Un 7 
Abbé à fa fantailie , & fe mit en poffe OP ANR 
d’une partie de leurs biens. Ces Moines € 
aiant porté leurs plaintes à Alexandre Il: 
Papeécrività Manafles, & le fit avertir de fair® 
cefler ces plaintes, & de donner ordre que cette 
Abbaïe füt pourvûë d’un Abbé reguliers QU | 
eût l’adminiftration du Temporel &du Spin” 
tuel. Gregoire VII. continua les mêmes 1€° 
montrances : mais aiant appris que Manafles» 
nonobftant toutes les promeffes qu’il lui faifoit 
faire par fes Députez, delefatisfaire, continu! 
à maltraiter ces Religieux, & à jouir de leuiÿ 
biens, illui en écrivit une Lettre pleine de T£” 
proches ; dans laquelle il le menace d’ufer © 
feverité contre lui, s’il ne fait mettre au P re 
tôt un Abbé regulier dans cette Abbaïe, &S5® 
ne donne ordre que les Religieux n’aient PE 


il mande à Hugues Abbé de Cluny » d£ 
faire tenir cette Lettre, & de fçavoir pre 
ponfe. Ce font les treiziéme & quatorze. 
Lettres du premier Livre, en date du 29- ic. 
Juin 1073. & lespremieres que Gregoire écriv 
aprés fon Ordination. ft 
Manafles obeït aux ordres du Pape » & tés 
élire Guillaume, Abbé deSaint Arnoulde Me s. 
pour être auffi Abbé de Saint Remy deRpee 
Le Pape approuva le choix. de la perfon 4 
mais il trouva de la difficulté de charge! til 
feul homme de deux Abbaïes. Cependant # 
laiffa à Guillaume la hberté de-garder celle de 85: % 
Remy, ou dela quitter: illa retinc quelque rem # 
mais n'aiant pû {ouffrir la domination Re. à 
xation de Manafles, il fe démirde cette AP - ! 
Le Pape écrivit à Manafñles de faireélire PHer- 
tre Abbé, & fit fçavoir en même temps à une 
man. Evêque de Mets, que l'Abbé Guileg 
demeurerôit dans l’Abbaïe de fon Diocele" es, 
le fujet des Lettres 52. & 5 3. du premier Livré 
date du 14. Mars 1074. afl 
Le Pape commit l’année fuivante à M£ ? 
lexecution du Jugement qu’il avoit renal DOIÉ | 
tre l’Evêque de Châlons , qui avoit.été y | 
pour n’avoir pas comparu au Synodede” 
oùilavoitété cité, pour desdifferensqu' ie ie 
avec fon Clergé, par la Lettre cinquan£ 
me du fecond Livre, quieft du 4€ ame 
& par la cinquante-huitiéme du 5: du moiss | 
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ere mois, illuiordonnedefairerendre parl’Evéque 
de Noyon, à l’Evêque d’Utrecht, une Eglifedont 
il s'étoit emparé. | 
rcbeye Hugues Evêque de Die, Legat du Saint Sie- 
ed BEen France, aiant cité Manaffes à un Concile 
kms. Qu'il avoit affemblé à Autun, cet Archevêque 
crût qu'il étoit indigne de lui d’y comparoître; 
Ce qui lui attira une condamnation de la part 
de ce Legat. Manaffes alla auffi-16t à Rome 
Pour s’y juftifier ; & y attendit par ordre du 
ape, Hugues de Die, pendant prés de trois 
mois. Cet Evêque n’y étant point venu, la 
Caufe de Manafles fut agitée dans un Concile, 
 £atre lui & les Députez de Hugues de Die. 
anaffes n’aiant point d’accufareurs, fe juftifia 
aifément , & aiant affirméque ce n’étoit point 
Par mépris du Saint Siege qu’il n’avoit pas com- 
Paru au Concile d’Autun ; le Jugement rendu 
Contre lui dans ce Concile fut infrmé , à con- 
ition qu’il fe prefenteroit devant le Legat du 
. ape , quand il y feroic cité : mais il déclara 
qu’il ne vouloit plus avoir pour Juge l’Evêque 
. de Die. Le Pape lui aiant demandé qui il vou- 
loit donc pour Juge, Manafñles lui témoigna 
Que l’Abbé de Cluny Paccommoderoit affez: 
ainfi le Pape commit cet Abbé pour Juge dans 
caufe de Manaffes , aprés lui avoir fait pro- 
Mettre, que s’il étoit appellé à quelque Sy- 
node de la part du Saint Siege, ou de celle de 
ce Legat, il ne manqueroit pas d’y comparoi- 
tre. Manaffes étant de retour en France , fut 
cité à un Concile qui fe devoit tenir à Troyes, 
4u nom de Hugues de Die & de l'Abbé de 
—. “luny; il y alla avec une partiede fon Clergé: 
… “ais les Cleres qui l’accufoient n’aiant ofé y 
…  fenir, ilfurcontremandé, & les Lepats du Pape 
ne fe trouverent point à ce Concile. Manañes 
Sy étant rendu , nonobitant le contre-orûre, 
Crût avoir fatisfait à la promefle qu'il avoit 
faite au Pape : Il prétendit même que fuivant 
25S promefles , il n’étoit obligé de comparoi- 
tre que pardevant le Pape , ou pardevant des 
«tgats Romains , envoiez immediatement du 
Paint Siege, & non point pardevant des Evêques 
Vltramontains. Il en écrivit au Pape, &fe 
_  Pligoit en même temps de ce que l’Archevé- 
_ e de Vienne avoit dépofé & rétabli des Pré- 
Mes du Diocefe de Rheims ; & que les Evé- 
dues de Laon & de Soiffons fes Suffragans, | 
Aoient ordonné un Evêque à Amiens fans le | 
Mfülter, & pendant qu'il étoit à Rome. 
regoire lui fit réponfe par la feconde Lettre 
S Bxiéme Livre, du22 Aouft 1078. qu'ilde- 
jet reconnoître les Legats nommez fur les 
| IX parle Saint Siege, auffi bien que ceux qui 
à Stoient envoiez immediatement de Rome ; & 
#!! eût inceffamment à fe purger pardevant 
"Rues de Die & l'Abbé de Cluny, des chofes 


t 
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dont il étoit accufé : & qu’ils lui rendroient Gregoire 

auf juftice fur les plaintes qu’il lui avoit fai- VII 

tes. C’eft ce qu’il mande à l’Evêque de Die Canfe de 

de faire par la Lettre fuivante , de même Æanaffes 

date. <Archevè- 
Cependant Hugues de Die fit citer par deux 9“ de, 

fois Manaffes à un Concile, qu’il devoir af. Rhrims. 

fembler à Lion, pour répondreaux accufations 

que le Comte Manafles & quelques Clercs de 

l'Eglife de Rheims propoloient contre lui. 

L’Archevèque de Rheïims refufa de fe trouver 

à ce Concile, & fit publier une Apologie, ou 

un Manifefte | dans lequel il apporte les rai. 

fons qu’il a de n’y pas comparoître. La pre- 

miere ; S’eft qu’il n’eft point parlé de l'Abbé 

de Cluny dans l’ordre par lequel il eft appellé 

à ce Concile. Lafeconde, parce que ce Concile 

fe tient dans une Ville qui n’eft pas de la partie 

des Gaules, dans laquelle il doit être jugé. La 

troifiéme , parce que la Province qui eft entre 

celle de Rheims & celle de Lion, & par où 

il faut qu’il pañle neceflairement , eft en guer- 

re : en forte qu’il ne peut pas pañler fans cou- 

rir rifque d’être pris prifonnier. La quatriéme, 

parce qu’il a appris que ce Concile doit être 

compofé des mêmes perfonnes qui l’ont déja 

condamné temerairément & injuftement. La 

cinquiéme , parce qu’il faut, fuivant les Ca- 

nons, que l’on choififle pour Je juger , un lieu 

proche de fon Païs , où l’on puifle produire 

facilement destémoins, &rendreun Jugement 

définitif. Qu’aurefte, il étoitaccommodéavec 

le Comte Manafles , & avec tous ceux qui 

étoient liez aveclui, à l’exception de Bruno, 

qui n’étoit ni fon Clerc, niné ou baptifé dans 


fon Diocefe, mais Chanoine de Saint Cunibert de: 


Cologne, duquel il fe mettoit peu en peine; 
& qui Pavoit maltraité , quoiqu'il lui eût des 
obligations particulieres : & d’un autre Clerc; 
nommé Ponce, qu’ilavoit convaincu de faufle- 
té dans le Concile de Rome. Que s’il n’avoic 
point d’accufateurs , il n’étoit pas obligé de 
venir fe purger devant le Concile , par le té- 
moignage de fix Evêques d’une vie irreprocha- 
ble: que quand il le voudrait faire | il ne le 
pourroit, à caufe du peu de temps qu’on lui 
avoit donné; & qu’il feroit difficile de trouver 
dans fa Province fix Evêques aufquels on n’eût 
rien reproché, & qui ne fuffent pas de fes en- 


nemis : Que quand ilavoit promis au Pape de- 


comparoître au Concile qui feroit tenu par fes: 
Lepats, il avoit parlé d’un Concile qui fe tien- 


‘droit en France, &e en cas qu’il n’eût pas de: 


legitimes raïfons de ne s’y pas trouver ‘ Qu’enfin 
il ne reconnoifloit point Hugues de Die pour 


Lepat à fon égard ; puifque le Pape lui avoit 


accordé qu’il ne l’auroit pas pour juge : Que 
néanmoins pour montrer fa foûmifionau Saint 
” H3 Sicge» 


‘62 
Siege > il lui offroit de fe trouver à un Sÿyno- 


Gregoire 
PT. 
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dequi fe tiendroit dans quelque Ville voifinede 
Rheims dansleCarême, ou à Paques, & qu’il 
l’yrecevroit avec l’honneur deu aux Lepats du 
Pape : Qu’il Pexhortoit de prendre ce parti; 
parce qu’il étoit plus avantageux au Saint Siege 
des’attirer, enagiflantavec douceur, lerefpect 
& la foûmiflion des François, que deles en 
éloigner en -aigriffant leurs efprits par une 
conduite trop dure : Que fi nonobftant certe 
remontrance, il demeuroit dans fes fentimens, 
& qu’il prononçât une Sentencede dépolñtion & 


* d’excommunication contre lui, les Papes Saint 


. fées, les biens dont il s’étoit emparé ; &à 


- dépofñtion contre Manafles , & le Pape la con- 


*lippe & au Comte Ebol de ne plus le reconnoi- 


Gregoire & Saint Leon lui avoient appris qu’il 


” nedevoit pas confiderer cette excommunication 
| commeémanée du Saint Siege. 
” fons contenuës dans l’Apologie de Manafles, 


Ce font les rai- 


donnée par le Pere Mabillon dans le premier 
Tome de fon Cabinet d'Italie, qui eft une fort 
-belle Piecetres-bien drefiée. 
Hugues de Die fans y avoir égard , pronon- 

ça dans le Concile de Lion , une Sentence de 


firma dans le Synode de Rome , tenu au com- 
mencement de l’année 1080. & le fit fçavoir à 
Manafles par la Lettre vingtiéme du fepriéme 
Livre, endate du 17.Avril de la même année; 
lui donnant neanmoins encore jufqu’à la Fête de 
S. Michel pour fe juftifñer, foit à Rome, foit par- 
devant fes Legats; en prenant pour témoins de 
fon innocencequelques Evêques fes Suffragans ; 
en rendant à deux perfonnes qu’il avoit accu- 


condition qu’il fe retireroit à Cluny , oudans 
quelque autre Monaftere, jufqu’au jour de Af- 
cenfon, fans faire aucune fonction Epifcopale. 
Manaffes ne fe rendit pas à ce jugement, & 
demeura en pofieffion de fon Archevéché, fans 
faire aucune foûmiffion au Pape, qui écrivit 
aufi-tôt au Clergé & au Peuple de Rheims, 
aux Suffragans de cette Metropole, au Roi Phi- 


tre pour Archevêque de Rheims, de le chaffer 
de cette Eglife, & d’enélireou faire élire un au- 
treenfaplace. C’eftle fujer des Lettres 17.18. 
19 & 20. du huitiéme Livre, du27. Decembre de 
la mêmeannée. 

_ Ce Manafles eft accufé par les Auteurs du 
zemps d’avoir eu l’Archevêché de Rheims par 
fimonie, & d’avoir exercé une tyrannie & une 
domination infupportable fur fon Clergé; d’a- 
voir dépouilléles Eglifes, pillé les Monafteres, 
exigé de l’argent des Clercs, perfecutéles gens 
de bien ; de s’être rendu maître des biens des 
plus riches Abbaïes ; d’avoir plütôt vécu en 
grand Seigneur, qu’en Evêque; d’avoireu plus 
de foin de fes feldats , que de fon Clergé ; de 
n'avoir fongé qu’autemporel de fon Archevé- 


1 


LIOTHEQUE 


TR 7. 
ché, fans fe foucier du fpirituel; & d’avoir eu GE 
même l’impieté de dire que ce feroit une bon- 


ne chofe que l’Archevêché de Rheims, s’il n€ 


faloit pas Chanter des Melles. C’elt ainf quele 
dépeignent Guillaume Abbé de Sainc Arnoul de 
Mets, Guibert Abbé de Nogent, & Hugues de 
Flavigny : neanmoins Fulcoïus Soudiacre de 
Meaux, a fait{fonéloge; & le Clergé de Noyon 
dans une Lettre qu’il écrivit en ce temps-là 44 
Clergé de Cambray, pour prouver que les fs 
des Clercs & des Prêtres peuvent être admis 
au Sacerdoce, foutient que l’excommunication 
de Manafles à été faite par un motif d'envie; 
qu'elle a été injufte & précipitée. Cette Lettre 
eft rapportée par le Pere Mabillon aprés PA- 
pologie de Manañles. Tout ceci fait voir Qué 
quand Manafles auroit été auffi coupable qu 08 
le veut faire croire ; il n’a pas été condamf 


dans les formes. 


- 


û 
jours déclarez ouvertement pour l’Archevôque 


us 


étoit venu avec des Députez de Dol, il 
facra de leur confentement, & lui accord © 
Pallium ; à condition qu’il viendroit à Rom 
quand il y feroit mandé ; pour faire regle! 
conteftation qui étoit entre l’Eglife de DO 
celle de Tours pour le droit de Metro 
L’Archevêque de Tours croiant que le #2 
avoit par-là donné atteinte à fon droit», °° à 
plaignit; mais Gregoire lui écrivitqu’il n ge 
pas füujet de fe plaindre, puifqu’il avoit Pris jui 
précautions afin que ce qu’il avoit fait ne. it 
portât point de préjudice , & qu'il lui te 
juftice quand cette 2ffaire feroit en état d'é d 
jugée. C’eft le fujet des Lettres 4. 5: & ur 
quatriéme Livre; donit les deux premiere 
l'Ordination d'Yves, fontadreflées lunes", 
pledeDol, & l’autreaux Evêques de Bretig 
& datées du 27. Septembre 1076. &e la del de 
à Rodolphe Archevêque de Tours; du pr se 
Mars del’annéefuivante. :, de CE” 
Le Pape s’étoit trompé dans le choix F ot. 
lui qu’il avoit ordonné pour lEglile de Life 
Il receut bien-tôt des plaintes de Lire 
conduite :. & aprés avoir examiné Îles ? je dé- 
tions faites contre lui, il étoit prêt. de pe 
Reise quand il receut une Lettre deGu +: ce 
oid'Angleterre, qui intercedoit PO" qui 


ole- 


Casff Le 7 
aff, ï 
rche” l 

qu? de. 1 

hein 
A 


’ 
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tre Qui ft furfeoir l’execution de ce Jugement juf- 

Ace qu’ileût envoié fur les lieux Hugues Evé- 
nb. AE de Die, & deux autres Legats, pour infor- 
4 Merplusamplementde cette affaire. Ceci paroît 
gr Par la Lertre dix-feptiéme du quatriéme Livre, 
w. Écriteau Roi d’Angleterrele 2. de Mars de l’an 
1977. Il commet cette affaire au Jugement de Hu- 
gues de Die, del’ Abbé de Cluny, & de deuxau- 
tres Clercs, par les Lettres vingt-deuxiéme & 
Vingt-troifiémedu cinquiéme Livre, endatedu 
22. May 1078. 

Enfin la conteftation entre les Eglifes de 
Tours & de Dol pour le droit de Metropole, 
aiant été difcutée dans le Concile tenu à Ro- 
me au commencementde l’année 1080. & l’Ar- 
Chevêque de Tours aiant fait voir par de bons 

itres que la Bretagne devoir être foûmife à 

Meiropoie ; au lieu que l’Evêque de Dol 
26 pouvant produire de pieces fuflifantes pour 
établir fondroic , s’avifa de dire , qu’il avoit 
oublié quelques-uns de fes Titres ; le Pape lui 
accord du delay ; & déclara qu’il envoieroit 
fur les lieux des Legats, pour terminer cette 

aire : & que s’il fe trouvoit que l’Evêque de 
Dol eût des Titres {ufäfans pour établir fonexem- 
Ption , il en demeureroit en pofleffion ; finon 

ue l'Evêque de Dol & les autres Evêques de 
retagne feroient foùmis à l’Archevêque de 
_ Tours, comme àleur Metropolitain; à la char- 
&eneanmoins que l’Evêque de Dol joüiroit du 
toit de porter le Pallium. C’eit ce qu’il mande 
aux Peuples de Tours & de Bretagne, parla Let- 
Îte quinziéme dufeptiéme Livre, qui eft du 8. de 
Mars de l’an 1080. 
__ L’Evêque de Toul aiant refufé à un de fes 
n Le Clercs une Eglife qu’il prétendoit être attachée 
lu A Prébende, & l’aiant même entierement in- 
* terdit, ce Clerc s’emporta contre lui, & l’ac- 
Cufa de vendre les Benefices & les chofes fain- 
tes ; d’avoir un commerce honteux & public 
vec une femme ; & d’avoir acheté fon Evéché. 

s gens de l’Evêque, pour le vanger, mena- 
. Serencce Clerc de le maltraiter, s’ils pouvoient 

attraper ; de forte que ne fe croiïant pas en 

ureté, il fe retira : l’Evêque fit auffi-tôt ven- | 
6 tous fes biens. Ce Clercen ajant porté fes | 
faietesà Rome, Gregoire VII. commet par la 
tre dixiéme du fecond Livre, qui eft du 16.) 

Oétobre 1074. l’Archevêque de Treves & l'Evé- 

Que de Mets , pour juger certe affaire. Il leur 

Srdonne premierement de remettre ce Clerc en 

Poffeffion defon Benefice; d'examiner enfuirela 
. Vie del’Evêque: s’ilfetrouveinnocent;de punir 

Me je Clerc quil’a calomnié: & s’il eft coupable, de 
lu ‘Cdépofer. 
{0 … Guillaume Duc d'Aquitaine, & Comte de 
Aqu, *Oitiers, aiant époufé une de fes parentes ; le 
1" Legar du Saine Siege, &l’Archevéque de Bor- 
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de Sens, la correction de Lancelin, qui 


6 
deaux affemblerent un Synode pour lobliger à Gregoire 
fe feparer d’avec elle. Ifembert Evêque de Pai- 11 


‘tiers troubla cette Affemblée, & fit violence à Cafe de 


ceux quis’yétoienttrouvez. Cependantle Duc Guillau- 
ne laiffa pas de quitter volontairement fon épou- € Dxc 
fe. Gregoircauff édifié de fa foûmiffion, que d'-4q"i- 
fcandalifé de l’action de l’Evêque de Poitiers, 47%: 7 
felicita le Duc par la Lettre troifiéme du fe- 
cond Livre, & cital’Evéqueau Concile de Ro- 
me par la feconde Lettre du même Livre, avec 
menace de le dépofer & de l’excommunier; & 
avertit pat la quatriéme l’Archevêque de Bor- 
deaux de venir à Rome, ou d’ÿ envoier quel- 
qu’un pouraccufer Ifembert. Cestrois Lettres 
font du 2. Septembre 1074. Ifembert n’aiant 
point comparu au Synode ; le Pape non feule- 
ment confirma l’interdit que fon Legat avoit 
prononcé contre lui; mais ille fépara encore 
de la communion, jufqu’à ce qu’il fût venuau 
Synode, quife devoittenirà Romeaucommen- 
cement du Carême, commeil paroît par les Let- 
tres 23. & 24. du même Livre, du 16. de Novem- 
bre dela même année. 

Les Lettres de Gregoire font pleines d’exem- Caufes 
ples d’Evêques qu’il cite à Rome , pour venir ge Gre- 
rendre compte deleur conduite; qu’ilcondam- gofre VIE 
ne pour n’y être pas venus; qu’il abfout quand 417€ « 
ils y viennent; qu’il dépofeouqu’il met en pe- °”*° 
nitence. On peur voir outre celles dont nous 
avons déja parlé, la cinquante-fixiéme du pre- 
mier Livre, par laquelle il cite l’Evêque de 
Châlons, afin qu'il vienne fe juftifier à Rome: 
la cinquante-feptiéme , par laquelle il mande 
à l’Evêque de Pavie, de le venir trouver avec 
le Marquis Afon, accufé d’incefte avec la fœur 
de cet Evêque. Cette femme s’appelloit Ma- 
thilde , ce qui a donnélieu à quelques Auteurs 
de la confondre. avec la Princefie Mathilde, 
femme de Godefroy : mais elle eft differente; 
car celle dont nous parlons étoit fœur de Guil- 
laume Evêque de Pavie, & avoit époufé Afon 
fon parent , avant la mort de Godefroy, mari 
de Mathilde. Le Pape lui écrit par la trentæ 
fixiéme Lettre du fecond Livre de fe féparer 
d’avec Afon, jufqu’à ce qu’elleait montré dans 
le Synode de Rome, que ce Marquis n’étoit 
point fon parent : & il cite encore par la trente- 
cinquiéme Guillaume Evêque de Pavie pour 
cetteaffaire. Ces deux Lettres font du 16. De- 
cembre 1074. | 

Quelquefois Gregoire VIT. commettoit fur  Caufes 
les lieux des Evêques, pour juger les affaires renvoiées 
définitivement : Ainf il commet aux Archevé- par le Pa- 
ques de Bourges & de Tours le Jugement du Fo les 
procés qui étoit entre le Monaftere de Dol, “‘#* 

& l'Abbé de S. Sulpice, par la Lettre dix neu- 

viéme du fecond Livre : à Richer Archevêque 

avoit 
fait 


bad 
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Gregoire fait du tort à l’Archeyêque de T'outs, par la Let- 
VIT. tre vingtiéme du même Livre. 
… Caufés Par la feiziéme Lertre du quatriéme Livre, il 
rs renvoieà Hugues Evêque de Die, le Jugement 
parle ; <- dudifférend qui étoirentre le Clergé de Romans 
asie ‘# &l’Archevêquede Vienne. | 
a. Dans la vingtiéme du même Livre, ilren- 
voie à Jofefroy Evêque de Paris, l’abfolution 
de quelques perfonnes excommuniées par l’Ar- 


chevêque de Rheims, & lui donne pouvoir de | L 


lesabfoudre, s’il les trouve innocentes, en Cas 
que cet Archevêque ne leveüille faire. 

Dans la vingt-uniéme, il renvoie à Herman 
Evêque de Mets, le Jugement du procés qui 
“étoit entre l’Evêque de Liege , & l’Abbé de 
Saint Laurent, lequel aiant été chaffé de fon Mo. 
naftere par l’Evêque, en avoit appellé au Sainc 
Siege. 

Dans la quatriéme du fixiéme Livre, il com- 


met à l’Archevêque de Treves , & à l'Evêque 


de Mets, l'affaire d’un homme qui fe plaignoit 
d’avoir été injuftement excommunié par l'Evé- 
due de Liege. 

Dansla cinquiéme du même Livre, ilavertit 
Herman Evêquede Mets, d’affifter l'Evêque de 
Toul, auquel ilamandé d’affembler un Concile 
de fix Evêques, pour fe purger canoniquement de 
cedontil étoit accufé. 

Par la trente-neuviéme de ce même Livre, il 
renvoie à l'Evêque de Cumes le Jugement tou- 
chant l’éleétion de l’Evêque de Pergame. 

Il commer à l’'Evêque de Benevent , & à 
l'Abbé du Mont-Caffin, le Jugement d’un He- 
retique Ârmenien, par la Lettre vingt huitiéme 
du feptiéme Livre. 

Par la dix-neuviéme Lettre du neuviéme Li. 
vre , il renvoie à l'Archevêquede Lion le Juge- 


ment de la Caufe d’un Abbé, qui alleguoit un | Ro 


Privilege d’Alexandre II. que l’on accufoit de 
faux. 

Par la vingt: deuxiéme du même Livre, il 
renvoie à un Concile de la Province , qui fe 
tiendra en prefence defes Lepats, le Jugement 
du Comte d'Angers ; excommunié par l’Ar- 
chevêque de Tours , à caufe d’une Concubine 
qu’il avoit. 

Il renvoie à ce même Archevêque ; par la 
Lettre trente-deuxiéme du même Livre, l’af- 
aire de l’Evêque de Teroüane;, lequel favorifé 
par le Comte de Flandres, avoit forcé les por- 
tes de lEglife, & fairplufeurs violences. Voiez 
fur cette affaire les Lettres 13. 32. 33 & 34. de 
ce neuviéme Livre , & la premiere de l’on- 
Ziéme. 

Par la trente uniéme du même Livre, ilrenvoie 
à un Evêque le Jugement du differend qui étoit 


entre le Clergéd’Autun, & les Moinesde F leury, | 


pour un Privilege que ceux-ci prétendoicnt. 
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"que d’Orleans & fes Chanoines: La caufe 


le revenu étoit affe@té à la nourriture 


Enfinil n’yavoit prefque point d’affaires dans de M 
les Diocefes entre les Evêques & leurs Clercs 


Gregoire VIL. ne voulût prendre connoiffancé; c jug ce 
les juger à Rome, & obliger les Evêques d’exe: ; pont 


cuter fon Jugement, comme on peut voir dans sr 7 
quantité de Lettres fur des affaires particuli®” porre PM 
res. : 
Dans la cinquante.quatriéme du premier 
ivre, il ordonnecontre l’Evêque de Poitiers» 
que les Chanoines de cette Ville garderont leur 
ufage touchant leurs Stations, à la Fête de 
Saint Hilaire, & à celle detousles Saints: Dans 
la vingt-uniéme du fecond Livre, il ordonne 
PAbbé de Beaulieu d’obeïr à l’Archevêque de 
Tours : & sil croit avoir quelque raifon de n€ 
pas s’y foûmettre, qu’il vienne à Rome, pour 
s’y juftifier. Dansia vingt-deuxiéme, ilenjoint 
à Hugues, Chevalier de Sainte Maure, deren” 
dre à l’Archevêque de Tours les biens de Er 
Eglife, dont il s’étoit emparé: & en cas qui 
croie qu’ils lui appartiennent ; de venir à Rome 
pour en demander juftice. Dans la vingt-cin” 
quiéme , il ordonne à l’Archevêque de Co- 
logne de juger le differend qui étoir entre l’E* 
vêque d’Ofnabruk & l’Abbé de Corbie en 54% 
à condition que s’il nepouvoit pas lererminef 
il les envoiera à fon Synode de Rome. DAn$ 
la trente: troifiéme, il reprend l’Evêque de Tu 
rin de ce qu’il n°eft pas venu au Synodede Re 
me, & de ce qu’il a fait quelque tort au Monäiz 
teredeS. Michel. 

Par les Lettres 64. & 65. du fecond Livres ge 
date du 25. du mois de Mars 1075. il orders 
que lPaccufation que les Moines de S. Denis € À 
France avoient formée contre leur Abbé» {7 
jugée par fes Legats ; ou dans un Synode re 
me. Il évoque auffi à Rome, par la Lett : 
foixante-neuviéme, le differend qui étoit cie 
l’Evêque de Turin & les Moines du Monafte”” | 
de Saint Michel : elle eft du 9 d'Avril de l2 F ë 
me année. Par la treiziéme Lettre du troi 0 
me Livre, il juge un différend qui étoit mr 
l'Eglife de Rofcelle & celle de Piombino; en 1: 6 
veur dela premiere. 1: 7 

Il y avois alors une conteftation dans EE on 
d’Orleans, touchant un Doienné, enter pois! 

AS "0" 
été portée au Pape Alexandre, il avoit 0e re Jeans 
faveur de Jofchelin , que les Chanoines P 3 
tenoient; & avoitexcommunié Evrard)que” 
vêque favorifoit. Nonobitant ce J PR ÿl 
l’Evêque d’Orleans avoit toûjours maint 4 
Evrard, & étoit encore accufé d’avoir ne. FES 
l'argent pour la collation d’une Prébende» ©. #4 

des À da 4 
vres. Gregoire VIL. en étant averti » Cafe 
bord Evrard à Rome, par la Lettre cind ie 


VA 
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du fecond Livre, qui eft du premier |{fimoniaques, lui fit dire par fon Legat de quit- Gregoire 
& celui-ci n’aiant pas voulu p/7. 


Pre deuxiéme 

U, de Mars 1075. & enfuite aiant confirmé le Ju- 
8ement rendu par fon Prédecefleur contre lui, 
il écrivit à l’'Evêque d’Orleans de le chaffer ,de 
Mettre Jofchelin en pofieffion de la Prébende 
En queition, & de laifler aux Pauvres le reve- 
nu de celle qui leur étoit deftinée, finon il le 
Menace de l’excommunier; & mandeen même 
temps à Richer Archevêque de Sens, dele fai- 
te, s’il n’obéit. Ces deux Lettres font les fei- 
Ziéme & dix-feptiéme du troifñéme Livre ; da- 
tées du mois d'Avril de l’an 1076. L’Evêque 

Orleans n’aiant fait aucune réponfe à Gre- 
Boire, ce Pape écrivit une feconde fois à l’Ar- 
Chevêque de Sens, de fulminer l’excommu- 
Nication contre cet Evêque, à moins qu’il n’af- 

urât avec ferment, qu’il n’avoit eu aucune 
Connoifance de la Lettre du Pape : & il lui 
ordonne de venir à Rome avec les parties in- 
tereflées dans cette affaire. Il y mande auf 

icher Archevêque de Sens ;» 
Pour la même affaire, mais encore pour d’au- 
trés qui concernoient les Eplifes de France. 
C’eft le fujet dela neuviéme Lettre du quatrié- 
* Mme Livre, qui eftdu2.de Novembre dela mê- 
Me année. 

L’Evêque d’Orleans fe mit fort peu en pei- 
Ne de toutes ces menaces du Pape, &fitmême 
arrêter celui qui portoit fes Lettres. Gregoire 
€n colere de ce procedé; écrivit aux Archevé- 
Ques de Sens & de Bourges de le citer parde- 
Yant eux, à un lieu qu’ils lui marqueroient; &c 

‘il continuoit à être refractaire, de le dépofer, 
de mettre Sanzon en fa place. Il avertit auf- 
lEvêqued’Orleans, qu’il avoit donné cet or- 

- te, Ce font les Lettres huitiéme 8 neuviéme 
du cinquiéme Livre, du 6.d'Oétobre 1077. 
Sanzon fut élà en confequence de cette 
Ordonnance , & le Pape écrivit au Clergé & 
Peuple d’Orleans, dele reconnoître, par la 
torziéme Lettre dumême Livre, qui eft du 

* Janvier de l’année fuivante. Cependant 
… Par une autre Lettre du 24: Avril, qui eft la 
À  pêtiéme du même Livre , il écrit encore 
Rainier, qui eft cet Evêque d’Orleans dépo- 
… ; de fe trouver au Synode qui feroit indiqué 
& A uEues Evêque de Die ; & par Hugues 


… “bé de Cluny ; afin de recevoir un dernier 


Bement, Enfin par la vingt-troifiéme du fi- 


5e d’Orleans qu’il approuve l'élection de 
| Mon; mais qu'il ne le peut confirmer juri- 
he jeguement , qu'il n’ait envoié des Legats fur 
An eux. 

(, L Robert Abbé de Sainte Euphemie en Cala- 
PL l'E > avoit été nommé su le Roi de France à 
Vu, Vèché de Chartres. Gregoire VII. qui n’ap- 
D: “Ouvoit pas ces nominations, & qui les croioit 
L Ur. VII, 


me Livre , du 5. de Mars 1079. il mande à | pour 


ter fon Evêché ; 
obéïr, il l’en déclara déchû, ordonna au Peu- 
{ple de Chartres d’élire un autre Evêque, &c 
manda à Richer Archevêque de Sens, &x à fes 
Suffragans de faire executer cette Ordonnan- 
ce. Voiez les Lettres 14. & 15. du quatriéme 
Livre ; qui font du 4. de Mars 1077. Cepen- 
dant par une autre Lettre adreflée à Hugues de 
Die ;. qui eft l’onziéme du cinquiéme Livre, 
il donne ordre à cet Evêque d’examiner cette 
affaire, & deluien faire fon rapport. 


63: 


Eftienne Evêque d'Annecy courut la même Cuufe de 
fortune , Hugues de Die Legat du Pape l’ex- l'Evêque 
communia, & Gregoire confirma fon Jugement d': 4me- 
par deux Lettres; l’une écrite au Clerpé d’An- «y. 


necy; & l’autreaux Evêques de France; qui font 
du 23. de Mars 1077.-& les 18. &t 19. du qua- 
triéme Livre. 


L’Archevêque de Rouën étant devenuinfirme Cafe de 


non feulement | & hors d’Etat de gouverner fon Diocele, Gre-/'. 4rche.. 


goire VII. lui envoia Hubert Soûdiacre pour vêque de 
examiner s’il étout en cet état, & pour lui per- Rouën. 


fuader de confentir qu'on mît une autre per- 
fonne en fa place , s’il étoit capable de donner 
ce confentement, & s’il étoit efftierement im- 
'becille, pour en faire élire un autre. C’eft ce 
qu’il mande au Roi d'Angleterre, par la Lettre 
dix-neuviéme du cinquiéme Livre, en date du 
4. d'Avril 1078. 


Les Chanoines du Château de Saint Paul &c Coufe des 
de Saint Omer , aiant envoié des Députez à Chanoines 
Rome pour fe plaindre de ce que les Comtes de Saint 
Hubert, Guy & Hugues s’étoient emparez de Omer. 


quelques biens qui leur appartenoient, le Pape 
écrivit à ces Comtes de les leur reftituer, ainfi 
iqu’il avoit été ordonné dans un Concile tenu 
\à Poitiers par Hugues de Die, ou de juftifier 
devant ce Legat dansle tempsde quarante jours, 
les prétentions qu’ils pouvoient avoir fur ces 
‘biens. S’ils n’obéiffent, il ordonne aux Défen- 
feurs de l’Eglife de reprendre ces biens, & aux 


 Chanoines de Teroüane de faire executer ce 


efujet des Lettres huitiéme & 


jugement. C’eftl 
datées du 25. de 


|neuviéme du fixiéme Livre, 
Novembre 1079. 
D 


ans les Lettres feptiéme & huitiéme du fep- go 


tiéme Livresil approuvel’éleétion queles Moines 4, Cardi- 
de Marfille avoient faite du Cardinal Richard, Ri- s 


leur Abbé ; il leur témoigne qu’il fouhai-chardà 


teroit unir ce Monaftere avec celui de Saint /'e4bbaïe 


Paul. 
VII. par quelques points de Difcipline 


nous n’avons pas eu occalon de parler. 
Dans la cinquiéme Lettre du premier Livre 
adrefée à Rainier Archevêque de Florence, il 
| St E 7 décide 


| 


de Mar- 


Achevons l’Hiftoire des Lettres de Gregoire Jéille. 
Eccle- Lettres de 
faftique, ou Monaftique; qu’il a décidez ; & dont reve 


chant la 
Dijciplis 
ne, 


L. tou- 
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Gregoire décide qu’une femme qui avoit époufé un de 
VIL. fes parens & en étoit.devenué veuve ,; ne de- 
Letires de voit point prendre fa dot fur les biens de fon 
Gregoire mari, ni tirer aucun avantage dece mariage qui 
FIL.104. évoit nul. | 
chant 8 Dans la Lettre vingt-quatriéme du premier 
Di Pli- Livre > il recommande à l’Evêque de Verone 
5 d’être toûjours foûmis au Saint Siege ,; .& lui 
promet le Palhum, pourvû qu’il vienneenper- 
fonne à Rome; parce que fes Prédecefleurs ont 
ordonné qu’on ne le donneroit qu’aux perfon- 
nes prefentes. Cette Lettre eft daiée du 24. 
Septembre 1073. 

Dans la trente-quatriéme du même Livre 
adréflée à l’Evêque de Lincoln, il décide que 
fuivant les fentimens des Peres, un Prêtre qui 
a commis un homicide, ne doit plus faire de 
fonétions à l’Autel ; mais il veut que s’il eft 
veritablement penitent , on lui donne de quoi 
vivre , {ur les retributions Ecclefaftiques. Il 
donne enfuite à cer Evêque l’abfolution de tous 
fes pechez. 

Dans la quarante-feptiéme du même Livre, 
# exhorte la Princeffe Mathilde à communier 
frequemment, & à avoir beaucoup de devotion 
envers la SaintéWierge. 


femme accufée d’adultere par fon mari, ferare. 
çüe à juftifier fon innocence. 


Dans la quarante-huitiéme, il ordonne qu’une 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 


trouve capable de cette dignité. 
adreffée à Sanche Roi d’Arragon eft du 25.Jan* 
vier 1075. 


Dansla Lettrefoixante dix-feptiémeldu méme 
Livre ; adreffée à Gebehard Archevêque € 
Salzbourg , il avertit cet Archevêque qu’il 2€ 


doit pas retenir les dixmes du territoire, dan% 
lequel il avoit fait ériger du temps d'Alexandre 
IL. un Evêché. : 

Dans la fixiéme Lettre du quatriéme Livré» 
il décide que l’on ne peut pas communique 
avec un Evêque morthors de la communion de 
lEglife, ni prierpourlui, &ill’abfout, en c4# 
qu’il ait foufcrit malgré lui à ce quel’Empereur 
avoit fait contre l’Eglife. Etil ordonne dans À 


huitiéme de donner l’abfolution à l’article de 8 | 


mort à un Evêque excommunié, s’illa demandé» 

méêmeavant que fa penitence foit achevée. 
Dans la dixiéme du même Livre , adreffée 

à la Comteffe de Flandres , il déclare qu’on 1€ 


Dans la foixante-cinquiéme, il reprend ceux! doit pas fouffrir que les Clercs concubinaife” 
de Ragufe de ce qu’aprés avoir fait arrêter Vi-|difent la Meffe, nicelebrent l'Office divin: Re 
tal leur Evêque, ils en avoient élû un autreen|il dit même dans la vingtiéme , & d2 


fa place. Il leur ordonne de le mettre en li- 
berté, & de laiffer juger fon affaire par PAr- 


fujet 3 à la charge que fi elle ne peut pas être il reprend les Chanoïnes de Luques de cequ 
terminée fur les lieux , ils envoieront à Rome achetoient leurs Benefices , & interdit à 


ll 


* | : ee ivre 
chevêque de Siponto , qu’il commet pour ce! Dans la premiere Lettre du cinquiéme Livr? 


l’ancien Evêque, & celui qu’ils ont nouvellement 


élû, afin qu’il les juge. 
Dans la quarante-feptiéme du fecond Livre, 


11 mande au Seigneur Rainier qu’il a ordonné 


à l'Evêque de Chiufi, de chaffer de la Prevôté 


Î 


} 


|Pentrée de la grande Eglife, &ieur fait dé 


AR autres , que le Peuple ne doit pas Ÿ 


affifter. 
#16 


ceux qui ent donné de l’argent pour les me 


fe de les retenir. | de 
Dans les troifiéme, cinquiéme &c fixiéme des 
même Livre, il décide que les élections 


d’une Eglife un Prêtre qui avoit été condamné | Evêques fe doivent faire par le Clergé 


par Alexandre fon Prédecefleur, & que cet 
Evêque avoit voulu rétablir contre l’autorité du 
Saint Siege. 

Dans la quarante-huitiéme, il ordonne à deux 
de fes Legats d'empêcher un homme qui avoit 
tué fon frere, de fe marier jufqu’à ce qu’il eût 
fait penitence. 

Par la cinquantiéme ; il décide qu’une per- 
fonne qui n’eft pas née en legitime mariage, 
ne peut pas être élevé à l'Epifcopar, parce que 
cela eft contre les Canons. Il y déclare auf 
qu’il ne veut pas recevoirla démiffion del’Evé- 
que d'Arragon ; qui avoit demandé à quitter 
fon Evêché ; à caufe de fes infirmitez : il dit 


qu'il lui a confeillé de prendre un Eccleñafti- 


_ 


le Peuple ; avec liberté, & d’un confén® 
ment unanime. du 

Dans la Lettre onziéme du fixiéme ENCE 
il ordonne aux Chanoines de Saint Martin | 
Luques de mener une vie reguliere &c co une 
ne, ou du moins de laiffer à leur Evéque 
Prébende pour les befoins de PEglife. …. il 

Dans la trente-fixiéme du même Li enr 
ménace d'excommunication ceux qui © ot 
nent des Benefices pour de l’argent- J ortes 
diftingué dans la trente-quatriéme trois jé: 
de fimonie, 2 manu, ab obfequio ; “> rgent 
celle à manu, eft quand on donne de mr. un 
ou par foi, ou par d’autres, pour ODE ns 


Benefice; celle ab obfequio, quand on ferjge 


que pour avoir foin des affaires exterieures de Gt 


4e 


Cette Lettre” 


tous 


| ni le 


perde 
0iy 


NT 


N'a. 
ER 


_ il déclare les Chanoines qui font rebelles à 


_ Mettre à la penitence. 


ke Tetirer au Monaftere du Mont-Caffin, & d’y 


.0it de lui: mais cet Evêque au lieu de lui 


1 Prend de prouver que les Papes peuvent ex. 


b. Fe ans la premiere Lettre du neuviéme Livre, 
> 
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Pefperance d’avoir un Beneñice, & qu’on l’ob- 
Uent pour recompenfe de fervice; celle à /x- 
84, quand on le demande, ou qu’on le fait 
emander par quelqu'un ; & qu’on l’obtient 
Par recommandation. 
Dans la feconde Lettre du feptiéme Livre, 


Peuffent reçü. 

Dans la vingt-quatriéme du même Livre, il 
refufe d’ordonner un Evêque de Malthe, parce 
que cette Ordination appartenoit à l’Evêque de 
Reatino. 

eur Evêque , déchûs pour toûjours de leürs 
Benefices, & défend au Peuple & au Clergé 
de communiquer avec eux. 
, Dans la dixiéme du même Livre, il veut que 
Von rétablifle en Angleterrela Difcipline Cano- 
Nique touchant la Penirence, &-y envoie pour 
Ce fujet un Legat; il y déclare quelaPenitence 
n'eft qu’une hypocrifie , quand elle n’eft pas 
füivie d'amendement. | 
, Dans l’onziéme, ilneveut pas permettre que 
Von celebre parmi les Sclavons l'Office divin 
£n langue Sclavone. 
ans la treiziéme, il ordonne à l’Evêquede 

Verdun de mettre en penitence un Comte qui 
AVoit pillé un Evêque de Liege allant à Rome, 

qu’on l’anathematife s’il ne veut pas fe foû- 


de plufeurs de ces fortes d’affaires , qu’il a 
jugées lui-même à Rome, ou renvoiées à fes 
Legats, ou àd’autres Commiflaires fur les lieux. 
En voici encore quelques-unes dont nous n’a- 
vons point eu occafon de parler. 

Il ordonne à l’Evêque de Chartres par la Let- 
tre trente-deuxiéme du premier Livre , datée 
du 27. Novembre 1073. de rétablir Lfimbard Ab. 
bé de Saint Laumer , qui avoit quitté fon Abbaie 
pour aller à Jerufalem , s’il fetrouve qu’il ne foit 
point coupable d’autre faute, & de chafler Guy 
qui avoit été mis en fa place, & qu’on difoit 
n'avoir pas tant de pieté qu’'Ifimbard , niêtre fi 
propre à gouverner ce Monaftere. 

Dans la trente-troifiéme, qui eft du jour fui- 
vant ; il écrit aux Religieux du Monaftere de 
Sainte Marie, du Diocefe de Tortone, qu’il 
n’a pas voulu confirmer le Privilege , portant 
le nom d’Alexandre II. qui lui a été prefenté 
par Benoît qu’ils avoient élü leur Abbé en la place 
de Hubert, qu’il avoit reconnu faux, parce qu’il 
étoit de mauvais Latin , & parce qu’il conte- 
noit une difpoftion contraire aux Canons; 
qu’il n’avoit pas non plus jugé à propos d’en 
donner un nouveau , jufqu’à ce que l’Eglife de 
Tortone eûtun Evêque canoniquementélû , du 
confentement duquel il leur accorderoit un 
Privilege conforme à l'autorité Ecclefiaftique. A 
Pégard de celui qu’ils avoient élû pour leur 
Abbé ; il leur mande qu’il ne le croit pas pro- 
pre, à caufe de fon grand âge & de fes infr- 
mitez, à remplircetteplace, & qu’illui a con- 
feillé de la quitter. 

Dans la cinquante-uniéme Lettre du pre- 
mier Livre, il reprimende l’Abbé de Saint Se- 
vere; pour n’être pas venu au Synode de Ro- 
me y rendre compte fur les plaintes faites con- 
tre lui, touchant le Monaftere de Sainte Croix, 
auquel cet Abbé avoit voulu ôter une Eglife. 
Il lui défend de troubler ce Monaftere, & lui 
ordonne s’il croit avoir bon droit de venir au 
Synode du mois de Novembre avec l’Abbé de 
Sainte Croix. Cette Lettre eft du 14. de Mars 
de l’an 1074. 


Par les Lettres 66.67. 68.72.8r. 82. du mé- 
I 2 me 


ans la huitiéme du huitiéme Livre, ilcon- 
Bratule/ Evêque de Salerne, de ce qu’il a trou- 
Véles Reliques de Saint Matthieu, &l’exhorte 

€ leur porter la veneration qu’elles meritent. 

ans la dixiéme du même Livre, ileftre- 
Marqué que le Legat du Saint Siege en Sar- 

ne obligeaun Archevêque Grec defe couper 
l barbe; ce que Gregoire approuve. i 
* Dans la quinziéme dece même Livre, il de- 
Care qu’il avoit ordonné à un Evêque d’Italie, 
Qui avoit quitté fon Evêché fans raifon, de fe 


Meurer jufqu’à ce qu’il eût refolu ce qu’il fe- 


ir , étoit rentré dans fon Egjlife fans fa 

Permiffion ; c’eft pourquoi il défend à fes Dio- 

pins de le reconnoître pour Evêque & de 
Ars 

g Dans la feconde Lettre du quatriéme Livre; 

dans la vingt-uniéme du huitiéme, il entre- 


EOmmunier les Rois & les Princes Souverains, 
Même difpenfer leurs Sujets du Serrnent de 
do. né: Mais toutes les autoritez & les raifons 
| y il fe fert pour prouver le dernier, font ou 
Ppofées , : ou fondées fur des faits faux, ou 

1 ne concluent rien. 


w, Prend l’Archevêque de Rouën de ce qu'il 
3 Point envoié demander le Pallium au Saint 
. 8e > & lui défend de faire aucune Ordina- 

pon ni aucune Confecration d’Eglife, qu’ilne 
lt rec. C’eft le premier Monument où l’on 

© Ve que les Papes aient obligé les Archevé. 


ques de prendre le Pallium, & leur aient inter- Gregoire 
dit les fonctions de leur Ordre jufqu’à ce qu’ils FL. 


A l’égard de la Difcipline Monaftique, Gte- jestres de 
goire VIL. s’eft appliqué principalement à con- Gregoire 
ferver ou à augmenter les Exemptions & les PII. für le 
Privileges des Monafteres, ou à regler les dif. Difaipli- 
ferens quifurvenoient entre les Abbez, les Re- ne Monaf- 
ligieux & les Evêques. Nous avons déja parlé tique. 


63 
Lettres de me Livres les 35.17.46. 59: 60.61. du fecond 


Gregoire Livre; les 24. 25. 31. 33. dufixiéme Livre; les 
VIL. fur la 17,18. 19.24. du feptiéme Livre; les 6.7.29. du 
Dijcipli- heuviéme Livre, il vange la liberté de quelques 
°4/- Monafteres contre des Évêques, où autres per- 


ne 


#Z*  fonnes qui s’emparoient de leurs biens, & don- 
noient atteinte à leurs droits , ou à leurs im- 
munitez. 

Jugement Voilà l’'Hiftoire entiere des actions ; de la 


fur Gre. conduite, de la vie, des écrits, des jugemens, 
goire VII. & des décifions de Gregoire VII. pendant fon 
Ÿ Ponuificat, tirée de fes Lettres, dans lefquel- 
les il a peint fon caraëtere, & découvert fes 
fentimens & fes defleins. Elles font au nom- 


bre de 359. dont on a compoté un Regiftre, 


divifé en neuf Livres , contenant celles qu’il a 
écrites depuis le mois d’Avril 1073. jufqu’en 
1082. Il eft remarqué qu’il y avoit un dixiéme 


Livre ; mais il ne fe trouve plus : ce que l’on 
appelle l’onziéme , ne contient qu'une Lettre 
entiere ; & le fragment d’une autre que l’on 


peut joindre avec fept ou huit autres Lettres, 
tirées de Lanfranc &t de Saint Anfelme, ou de 


quelques autres monumens. 

Les jugemens que l’on a portez dela per- 
fonne , de la conduite, des mœurs & de l’ef- 
prit de Gregoire VII. ont été entierement op- 
pofez. Ses Partifans nous l’ont reprefenté com- 
me un homme pléin de Religion & de pieté; 
jufte, équitable, humble, patient, irreprocha- 
ble dans fa vie & dans fes mœurs ; fçavant 
Canonifte & bon Theologien, zelé pourlebien 
de PEglife, amateur de la Difcipline , ennemi 
des vices, protecteur des innocens, défenfeurin- 
trepide des droits & des libertez Eccleñaftiques, 
fidéle imirateur de Saint Gregoire le Grand dans 


fa vigilance Paftorale. Ses Ennemisau contraire 


l'ont fait paffer pour un homme cruel, ambi- 
tieux, fans foi, qui s'étant emparé par violen- 
ce du Pontificat , a jetté toute l’Eglife dans le 
trouble pour fatisfaire fon ambition, & venir 
à bout de fes entreprifes 3 qui fans avoir d’é- 
gard ni pour la Majefté Roïiale, ni pour la Di- 
gnité Sacerdotale , a voulu rendre les Rois fes 
efclaves, & les Evêques fes creatures, en dé- 
poüillant les uns de leurs Etats, & en condam- 
æant injuftement les autres , pour leur donner 
enfuite l’abfolution; qui a renverfé de fond en 
comble la Difcipline de lEglife, en voulant 
établir en-fa ee ne une Monarchie, ou plû- 
tôt une tyrannie fur le fpirituel & fur le tem- 
porel; quiaavancé cette erreur inouië jufqu’a- 
lors , que les Papes pouvoient en excommu- 
niant les Rois & les Princes, les dépoüiller de 
leurs Etats, & difpenfer leurs Sujets du Ser- 
ment de fidelité ; qui a fulminé tant d’excom- 
munications ,  &t les a étenduës fi loin 
»’y avoit prefque perfonne de fon tempsquipüt 


+ . 
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d’avoir un commerce honteux avec la Comtetie ue 


> qu’il. 


s’'affürer de n'être pas excommunié, je pañfe cu n 
fous filence les autres injures groflieres dont ils gagné | 
l’accufoient , comme de fe mêler de fortilege$ re 
Mathilde , d’être dans l'erreur de Berenger fui. 
l’Euchariftie. Il n’y a point de doute que 
zele des uns & la paffion des autres , ne les 
ait jettez dans des extrémitez. Pour en jugé 
fainement, ilfautreconnoître que ce Pape étoit 
un grand efpric, capable de grandes chofess 
ferme & intrepide dans l’execution de fes pro” 
jets, fçachant bien les Conftitutions de 165 
Prédecefeurs , zelé pour les interêts du Sainf 
Siege, ennemi de la fimonie & du libertinag€ 
vices qu’il.a fermement combattus., plein 
fentimens chrétiens & de zele pour la reform 
des mœurs du Clergé, & qu’il n’y a nulle 4P° 
parence qu’il ait été déreglé dans fes mœurs? 
mais aufli il faut avoüer qu’il a été élevé 2 
Pontificat d’une maniere un peu précipitées QUE 
lon zele pour la grandeur du Saint Siege 1° 
porté à faire des entreprifes déraifonnables 
au deflus de fon pouvoir; qu’il a caufé de tré5 
grands troubles dans l’Eglife & dans l'Empiréz 
qu’il s’eft attribué fur la perfonne des Rois © 
fur leurs Etats un pouvoir qu’il n’avoit pass © 
qu’il a pouflé la puiflance Eccieñaftique de 
Saint Siege au-delà de fes juftes bornes. C'e L 
le jugement que nous croions qu’en porteron® 
ceux qui liront fes Lettres dans un efprit define 
tereffé & fans paffion: au refte elles font écrite” 
avec éloquence & avec onétion ; pleines, e 
fentimens nobles & pieux : & l’on peut HS 
hardiment qu’il n’y a point de Lettres des 22 An | 
pes fi bien écrites depuis Gregoire L. JU La #. 
lui. | 4 
On trouve parmi fes Lettres, aprés la on À 
quante-cinquiéme du fecond Livre, une PIS CE à 
intitulée , Difatus Pape : comme qui dir mel 
Edit du Pape, ou Décifions Papaless Qui CE M 
tient vingt fept Propoñtions, touchantdes d10 f 24 
du S.Siege, ou prétendus ou veritables. VO 


comme elles font couchées. 1. Que l'Eglife tr 

Rome ne doit fa fondation qu’à Dieu ei k 
2. Qu'il n’y a que le Pontife de Rome F. le 1 
foit appellé de droit ; Uxiverfel. 3. Qu Lee L 


feul qui peut dépofer les Evêques & le5 ‘fe 
blir. 4. Que fé Legat FN préfider dans : 
Concile, à tous les Evêques, quand bieP >] 
me il feroit d’un degré inferieur à eux; de dé” Ê 
peut prononcer contr’eux une Sentencé,  ab- 
potion. 5. Que le Pape peut dépofér dans 
fens. 6. Que l’on ne doit point demeure” 

une même maifon avec ceux qu'ila €X€0 - 
niez. 7. Qu'il n’y a que lui à.qui il pos 
mis de faire de nouvelles Loix , flon gli 
ceffité des temps, d’établir de nouve les 


fes, de faire une Abbaïe d'une Chanoif gps 
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me ÉAparer un Riche Evêché en deux; & d’en unir |ce qui me feroit croire que c’eft l'ouvrage de Gregoire 
“ < Anse 8. Qu'il eft le feul qui puiffe por- | quelque ennemi de Gregoire, qui a voulu ren- VII. 
da. Pa. es Ornemens Imperiaux. 9. Que tous les dre fa doctrine odieufe, enla comprenant dans Examen 
À NE baifent les pieds du Pape , & qu'il eft ces 27. Propoñtions fabriquées à plaifir, qui = Dita : 
Mr, € feul à qui ils faffent cet honneur. 10 Que ont quelque raport à l’efprit & aux manieres de us attri- 
epyr (on nom eft le feul que l’on recite dans les ce Pape. Si cette conjecture n’agrée pas, on buéà Gre- 
D net meme lame demon 
» (ce ) -uns, qu'il ent: aximes de la Cour de Rome, qui 
ce le feul qui porte le nom de Pape 5, explica- | a crû pouvoir tirer ces Propoftions des Lettres 
D Le de le Eee me Qalen à ciue dou te Regis de ee Du 
( TEUrS. 13- a a inferé dans le Regifire de ce Pape. 
si ps Sang des HQE d'un LE | Sani qu'il en foit, on ne peut pas dire ; fans 
unautre, quandil y a neceflité. 14. Qu à | aire tort à Gregoire, que ce foit fon Ouvrage, 
Re Zone : SRE SAR asie See AHpBrenIr Fonte ces Propoftions fans faire in- 
ce foit. 15. Qu'un Clerc qu'il 4 ordonné; jureau Saint Siege. 
Peut entrer dans une autre Eglife ; mais qu'on! Onaremarquéquele Commentaire fur les fept 
ne peut pas l’obliger d’y fervir; & qu’il ne peut | Pfeaumes Penitentiels, attribué à S. Gregoire le 
Fe Re à œ Ordre Hpsneus par un LAN avoit ge FRTPOIE A FRE de Gregoire 
Nêque. 16. Qu'on ne doit tenir aucun Con- | VIT. parce que l’Auteur de ce Commentaire y 
RSR do oaco  e 
e RPC 
es Mane fon J tn doit être reformé par R qu’il pe FAR a nai dite <a 
er 2: |}? : à , . / , 412) 
Ë Pope ; És 6 : PÉTESRIRRE FRE de op É Eglife : A troublée par un Schifme regoire 
F3 . 19. Que PE 0 LE ne le SÉURE | angereux ; de lavoir voulu rendre efclave; pyj. 
En À ue ani ane ce ph ne doit sue a FE ar- | de s'être emparé de ce qui lui appartenoit ; de 
ip ur con AE celui gai appe e cs aint 5 être rendu maître de l’Eglife de Rome ,; & 
eee ae Que la FoRne An les caufes ma- d’avoir entrepris d’exercer fa puiffance contre 
nl Go ous de ea Vi que la oi 
: life de R< s failli, louvrag egoire VII. que fon nom 
Auelle ne faillira jamais ; felon le témoignage avoit fait confondre,avec Gregoire le Grand: 
D ne ne imac de Up pau fire 
- fiéle ue celui de ce Pape : il fe peut faire 
Ment Saint par les merites de Saint Pierre, PS qu’il fe foit De nr un Ou- 
témoignage d'Ennodius Evêque de Pavie, vrage de cette nature. Il y a en Angleterre un 
Approuvé par plufeurs Saints, & ainfi qu’il 2 Con nee Manufcrit re S. TRÈS qu’on 
Hbporré UÉr me Fe re 2 a attribué à Gregoire VIL & que l’on dit qu’il a 
RO en dde dep ee ne 
; . encore été donné au public. 
pofer & rétablir les Evêques, fans aflembler | 
—… de Synode. 26. Que celui qui D'eft pas dac- | ———————————;— 
… Lord avec l’Eglife Romaine, n’eft pas Catholi-| 
Que. 27. Qu'il peut déclarer les Sujets des mé- CHAPITRE VI 
‘0 Chans Princes , quittes du ferment de fidelité 
… ils jeur avoient prêté. | 
ette Piece n’a aucun rapport avec la Let- 
‘4 & qui la précede , ni avec celle qui la fuit; 
© nous n'avons aucune preuve qu’elle ait été 
faite dans le Concile de Rome de an 1076. À 
mme Baronius le prétend. Il n’eft pas même | # 


(HET 'OLR.E. DE L'EGLISE 

k de Rome, @ des Papes Succeffeurs de Gregoire 
tre VII. jufqu'à la fin du Siecle. 

Prés la mort de Gregoire VII. les Cardi. pifor 11. 

naux & le Clergé de Rome jetterent les | 


Stoiable qu’elle foit de Gregoire VII. Car quoi- 
il ÿ aitdans ce Recueil des Propofñtions qui 
Ntrapport à ce qu’il aécrit dans fes Lettres, 1l y 
2 a plufeurs qu’il n’a jamais avancées, & qu’il 
Auroit pas approuvées. [lyen a aufli d’équivo- 
Mes, de conceuës en termes odieux, & d’in- 
Mtenables. Elles font prefque toutes fi mal 
V crées , qu’on ne peut pas dire que Gregoire 
SE quiayoit l’efprit bon, en foitauteur. C’eft 


yeux fur Didier Abbé du Mont-Cafin, pour 
l’élever au Souverain Pontificat. Quelques Au- 
teurs difent que Gregoire VII. le leur avoit re- 
commandé avant que de mourir. Il étoit d’une 
famille illuftre de Benevent ; & avoit pañlé 
toute fa vie dans le Monaftere du Mont-Caf- 
fin. Il refufa d’abord la dignité qu’on lui 
offroit: deforte que le Saint Siege demeura va- 
cant pendant prés d’un an : Cependant l'An- 

cat À : tipas 
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Fiétor 


tipape Guibert s’étoit rendu maître d’une partie 
IIL. 


des Eglifes de Rome, & vouloit fe faire recon- 
noître pour Papelegitime. Les Cardinaux & les 
Evêques qui reconnoiffoient Gregoire, pour l’en 
empêcher, vinrent à Rome versles Fêtes de P- 
ques de l’année 1086. avec le Prince de Saler- 


ne, & le Duc Roger, pour proceder à l’élection 


d’un Pape. Y étant , ils renouvellerent leurs 
inftances auprés de Didier, pour l’obliger à ac- 
cepter le Pontificat ; mais il ne voulut jamais 

y confentir formellement : ils ne laifferent pas 
neanmoins de l’élire , & l’aiant pris de force, 

ils le menerent à l’Eglife de Sainte Lucie pour 

le proclamer Pape , fous le nom de Victor III. 
Voulant le revêtir de fes habits Pontificaux , il 

fit tant de refiftance , qu’ils ne pûrent lui met- 

tre fon Aube , & lui jetterent feulement une 
Chape rouge fur le corps. Quatre jours aprés 

il fortit de Rome , & étant venu à Terracine, 

il quitta toutes les marques du Pontificat , & 

{e retira au Mont-Caffin , où ilvêcut en parti- 

culier , fans qu’on pût lui perfuader de fe faire 
ordonner; jufqu’à ce qu’enfin l’année fuivante, 

dans un Concile tenu pendant le Carême à Ca- 

oùe ; ilfe laifla fléchir aux prieres du Duc 

oger, du Prince de Capoüe & des Evêques, 

. reprit la Pourpre & la Croix Pontificale ; & 
aprés avoir pailé les Fêtes de Pâques dans fon 
Monaftere, il fe laiffa conduire à Rome parles 
Princes de Salerne & de Capoüe, lefquels aiant 

repris de force fur Guibert l’Eglife deS. Pierre, 

firent ordonner Viétor par les Évêques d’Oftie, 

de Frefcati, de Pavie& d’Albane, &le mirent 

fur le Saint Siege le 9. de May de la même an- 

née. Cette élection ne fut pas feulement tra: 
verfée par les Partifans de Guibert, mais en- 

core par Hugues , qui d’Evêque de Die avoit 

été fait Archevèque deLion, & qui prétendoitau 
Pontificat; par l’Archevêque d’Aix & parle Car- 

dinal Richard Abbé de Marfeille, foûtenus fecre- 
tement parle Cardinal Evêqued’Oftie, quiavoit 

eu auff quelques voix pour le Pontificat. L’Ar- 
chevêque de Lion fut celui qui s’oppofa le plus 

Lettres de fortement à l’Ordination de Viétor, & écrivit 
Hugues contre lui deux Lettres àla Princefle Mathilde, 
eArchevè-afin d'empêcher qu’elle ne le reconnût & ne 
que de Vlaffiftât; l’accufant d’intelligence avec l’Em- 
Lion. pereur Henri : mais elles ne firent aucune im. 
preffion fur l’efprit de cette Princefle; au con- 

traire elle vince auffi-tôt à Rome avecdes Trou- 

pes ; & reprit fur Guibert la partie de la Ville 

de Rome qu’il occupoit ; & le Château Saint 

Ange. . Quelque temps aprés les Romains Par- 

tifans de cet Antipape, s’étantattroupez, vin- 

rent attaquer l’Eglife de Saint Pierre la veillede 

la Fête de cet Apôtre , & obligerent ceux qui 
tenoient pour Victor de fe retirer dans le ChA- 

[eau Saint Ange, Les deux Partis continuerent 


45 Fe 
ce Pape autorifoit dans fa revolte, 1e de oitre 


ces hoftilitez pendant quelques jours : mals Vi! ‘à 
enfin Viétor quitta la partie, & fe retira dans ‘ 
fon Monaftere, d’où il fortit au mois d'AOUL? LA 
pour tenir un Concile à Benevent , compois,, 6 
des Evêques de la Poüille & de la Calabre» fous 
dans lequel il fit un difcours contre Guibert: LL, 
qu’il anathematifa de nouveau. Il y excome 
nia auf l’Archevêque de Lion & Richard Ab 
de Marfeille; y renouvella les défenfes de recé” 
voir des Benefices de la main des Laïques > 
les peines portées contre les Simoniaques ; € 
défendit de recevoir la Communion de lamal® 
des Excommuniez & des Simoniaques. Viétor 
tomba malade pendant ce Concile, ce qui I FA 
bligea de s’en retourner promptementau Mon 
Caflin ,; où il mourut le 6. Septembre 1087* 
aprés avoir defigné Otton Evêque d'Oftie? 4 
pour fon Succeffeur. j fur gr 4 
Otton étoit un François de Chäitillon 1# 
Marne, au Diocefe de Rheims: Il avoit ps | 
tirédu Monaftere de Cluny pour être Card! 
nal , &c avoit rendu de grands fervices à Ge 
goire VIT. qui l’avoit envoié Legat en UE 
gne contre le Roi Henri. fÎlne püût pas ps 
élà auffi-tôt aprés la mort de Victor ; PA. 
que les Evêques & les Cardinaux étoiee es 
perfez : la Comtefle Mathilde les raffem 
Terracine au commencement du Carëme : 
Pannée fuivante , où Jean Evêque de cn À 
apporta un confentement des Cardinaux Gif de 
fens; & Benoît Préfet de Rome, un pOur di 
du peuple de cette Ville ; de reconnoitre cer 
qui feroit élà Pape par l’Affemblée. oùe & 
proclamé par les Cardinaux Evêques de Po te : 
de Frefcati& d’Albane, dont le choix fut € jé 00 
nom d’Urbain II. & on l’éleva fur le 
Pontifical. Au fortir de Terracine ; il al ns ; 
Mont-Caffin, où l’on dit qu’il fut gueri M à 
culeufement d’une ie côté; ps une 
arition de S. Benoît, qui l’affüra que d 
Lt dans ce Mritatere Roger & Boamos, 
Comtes de la Poüille & de la Calabre» | 
rent le trouver en celieu , &cle menerenf "eg 
eux dans la Poüille. Il demeura prefque à, 
jours dans leurs Etats ou dans la Came oi 
& vint de temps en temps à Rome ; Duibert 
tantôt à Guibert, & tantôt à lui. Car 
fut d’abord chaflé par les Romains » rece , 
de renoncer au Pontificat. Enfuite il y fut Mass 4 
l'an 1091. reprit le Château S. Ange»: k 
ra maître de la Ville, tant que FEOE 
Henri fut le plus fort: mais fon Hs 
s’étant revolté contre lui l’an 1093: ° n avoit 
avec Welphon Duc d'Italie , qu'Urb?n Larti 
fait époufer à la Princefle Mathilde rad dE 
de Guibert devint le plus foible, & Con on 


n 
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s “1 Z7 noître dans la Lombardie, & le fit recevoir à 


laifance , oùil tint un celebre Concile l’an 
1095. Il paffa de là en France, où il affembla 
un Concile à Clermont en Auvergne, dans le- 
quel il donna le projet de la grande Croifade, 
qui fut faite fous fon Pontificat en Orient. 
Etant revenu en Italie, il demeuraenfin en pof- 
feffion de la Ville de Rome, quoique Guibert 
y eûtun grand nombre de Partifans: il y mourut 
l'an 1099.le29. de fuillet. 
Le Repiftre des Lettres de ce Pape eft perdu; 
Voici celles qui nous font reftées. 
… La premiere Lettre d’Urbain , eft un Privi- 
lege du Monaftere de Bantino , que le Pape 
avoit établi à la priere des Ducs Roger & 
oamond. 
La feconde &c la troifiéme font adreflées aux 
Archevêques de Tolede & de Tarragone , fur 
ur Primatie. 
Dans la quatriéme , il prefcrit à l’Archevé- 


Que de Milan la maniere dont il doit ufer pour! 


Teconcilier ceux qui avoient été ordonnez dans 


71 
que le Pape fait à Roger, 
& de Sicile ; qu’il n’envoiera point de Legat 
dans fes Etats, que de fon confentement ; que 
lui &t les Princes fes fucceffeurs feront les Le- 
gats nez du Saint Siege dans leurs Etats; & 
quand le Pape mandera des Evêques ou des 
Abbez de leur Païs, il leur laiflera la liberté 
d’envoier ceux qu’ils voudront , & de retenir 
ceux qu’ils jugeront à propos. 

Dans la quatorziéme, il avertit le Comte 
Rodolphe, que les Ciercs ne doivent être foû- 
mis qu’à leurs Evêques , & que les Seculiers 
n’ont point de pouvoir fur eux. 

Dans la quinziéme, il interdit un Prêtre de 
Salerne, qui tenoit une Eglife de la main d’un 
Laïque ; & prononce ia même peine contre 
tous ceux qui recevront des Benefces d’autres 
que de leurs Evêques. 

Par la feiziéme, il avertit Alexius Empereur 


| de Conftantinople, du grand nombre de Croi- 


fez qui alloient au fecours des Chrétiens d’O- 
rient, & l’exhorte de les fecourir dans l’expe- 


Schifme ; qui eft de les faire venir dans le  dition qu’ils entreprennent. 


temps qu’il donne la benediétion & l’impoñtion 
és mains, c’eft-à dire dans le cemps de l’Ordi- 


. : : { & . . : R 
ation, & de faire toutes les ceremonies à leur | queftions qu’il lui avoit faires. 


égard, à l’exception del’Onction. 


Dans la dix-feptiéme, il répond à Luce Pre- 
vôt de Saint Juvenfe de Pavie , fur quelques 
1l prouve dans 
cette Lettre que toute vente de chofes Eccle- 


Parla cinquiéme, il confirme à l’Archevêque fiaftiques eft une fimonie; & fur ce que ce Pre- 


de Bari ou Canofe, 
luiaccordele Palliurs. 


la Digaité de Metropolitain, | vôc lui avoit demandé fi les Ordinations & les 


Sacremens adminiltrez par des Simoniaques, 


Dans la fixiéme, il exhorte les Ducs Roger! par des Adulteres, ou par d’autres Clercs no- 
& Boamond d'accorder leur protection à l’Ab-| toirement criminels, étoient valides ; Ilrépond 


+ 


Eurs biens. 


ê & aux Moines de Bantino , contre les Sei- 
Bneurs quiles perfecutoient, & s’emparoient de 


que s'ils ne font pas feparez de l’Eglife par le 
Schifme ou par l’'Herele, leurs Ordinations 
font valables, & leurs Sacremens faints & ve- 


Dans la feptiéme , il accorde à l’Evêque de  nerables : que cependant les Papes Nicolas IT. 
Vichl'Archevéchéde Tarragone, nouvellement! & Gregoire VIL. fes Prédecefleurs ont défen- 
Yétablie & peuplée de Chrétiens par Berenger! du d’afifter à la Mefle des Prêtres qui font 


Omte de Barcelone. ; 
Dans la huitiéme , il écric au Clergé & au 


P €uple de Chartres, qu’il a approuvé le choix 


dans ces defordres , afin de les obliger à faire 
penitence : mais à l'égard des Schifmatiques & 
des Heretiques, qu’ils ont à la verité la forme 


Q'ils ont fait d’Ives pour leur Evêque en la des Sacremens, mais qu’ils n’en ont pas la 


ace de Geofroy qui avoit été dépolé, &r qu’il 


1 eur renvoie ; aprés lavoir confacré. Il fait 
| 170 Rvoir la même chofe par la Lertre fuivante à 


vertu ni l’efficace, & qu'ils ne produifent poine 
leur effet, fice n’eft quand ceux qui les ont re- 
çûs font reconciliez à l’Eglife par l’impof- 


icher Archevêque de Sens, qui avoit refufé tion des mains. 


de le confacrer > € lui ordonne de le recevoir 


La dix-huitiéme , eft une confirmation des 


de le bien traiter. Cette Lettre eft fuivie! Privileges de l’Archevêque de Salerne. 


Sun Difcours de ce Pape, qui contient beau- 


Dans la dix neuviéme, il fait fçavoir à deux 


j'UP d’inftruétions en peu de paroles , adreflé| Abbez de Foffombrone, qu’ilaexcommunié & 


- ves de Chartres aprés fa Confecration. 


dépofé Guezilon Archevêque de Maience, con- 


dixiéme ;, eft un Privilege accordé par le| facré par des excommuniez. 


gape & par le Duc Roger au Monaftere de 
ave 


’onziéme & la douziéme, 


Dans la vingtiéme, adreflée à l’Archevêque 
de Sens ; & aux autres Evêques de France, il 


contiennent la} déclare que pas un Evêque n’a le pouvoir de 


L 
&nfirmation des Privileges des Chanoines de! donner labfolution au Roi de France qu’il 
n 


t Martin de Tours. 


La treiziéme, eft une efpece de Déclaration 


avoit excommunié. ES 
Dans la vingtuniéme ; il écrit à 1 A. 


Comte de Calabre };,bain It! 


» 
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ger un Abbé qui s’étoit retiré pour mener la 
vie Eremitique ; de retourner dans fon Ab- 
baie. 

L’ancien Recueil des Lettres d’Urbain ne con: 
tenoit que ces vingt & une : on y en a ajoüté 
depuis pluñeurs autres, dont on a fait un nou- 
veau Recueil fous d'autres chifres. 
= La premiere de celles-cieftune Lettre adref- 
fée à Gebehard Evêque de Conftance, fur les 
difficuitez qu’il-avoit touchant l’execution des 
excommunications fulminées par Gregoire VII. 
Il y décide, 1°. que Guibert & le Roi Henri 
font excommuniez. 2°. Que tous ceux qui les 
affiftent ke {ontauffi. 30. Que ceux quicommu- 
niquent avec ces excommuniez jufqu’au troi- 
fiéme degré , ne doivent point être reçüs à la 
communion qu’ils n’aientété abfous. 40. Qu’il 
fera dans un Concile general un Reglement 
touchant les Clercs qui ont été ordonnez par 
des Evêques excommuniez ; mais qu’en atten- 


dant, il faut laiffer dans leurs Ordres ceux qui 


ont été ordonnez fans fimonie par des Evé- 
ques Catholiques, quoiqu’excommuniez, aprés 
leur avoir fait faire penitence ; fans toutefois 
leur permettre de pañler à un Ordre fuperieur 
fans grande neceffité. 50. Qu’il doit chaffer du 
Clergé tous ceux qui fe trouvent coupables de 
quelque crime qui merite punition felon les 
Loix, foit qu’ils l’aient commis avant ou aprés 
leur Ordination. Enfin il fait cet Evêque Vi- 
caire du Saint Siege, auff-bien que l’Évêque 
de Paffau , pour les affaires Eccleñaftiques d’Al- 
lemagne. 

La feconde, eft adreffée à Robert Comte de 
Flandres , qu'il exhorte de laifler à l’Eglife les 
biens qui lui appartiennent. Nonobftant cette 
remontrance , Ce Prince aiant continué de pil- 
ler les biens des Epglifes, le Clergé de Flandres 
en porta fes plaintes à l’Archevêque de Rheims, 
qui ordonna dans un Concile tenu l’an 1092. 
que Robert reftitueroit aux Eglifes ce qu’il leur 
avoit pris, fous peine d’excommunication. Ce 
Princey fatisfit, & mourut peu de temps aprés. 

Les quatorze fuivantes , concernent le réta- 
bliffement de l’Evêché d’Arras. 


Dans la dix-feptiéme, adreflée à Pibon Evêque 


de Toul, il renouvelle les Decrets de Gregoire 


VII. contre les Simoniaques & les Concubinai- 


res ; & celui qui défend de recevoir aux Or- 
dres facrez les enfans des Prêtres. Il repete ce 
gw’ilavoit dit dans la Lettre à Gebehard , tou- 
chant les Ordinations faites par des excommu- 
niez. [l excommunie les Simoniaques, & dé. 
clare que les Eglifes qu’ils confacrent doivent 
être confacrées de nouveau par un Evêque Ca- 
tholique. Il laiffe à la liberté des Eveques de 
gecevoir Ceux qui font ordonnez fans titre. 
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chevêque de Lion de faire fes efforts pour obli-| Enfin il renouvelle la Loi qui éloigne les Bi 


mes des Ordres facrez. 

Dans la dix-huitiéme , il permet à Richer 
Archevêque de Sens, de donner des Cures à des 
Chanoines Repguliers. 

Dans la dix-neuviéme , il répond à Hugues 
Archevêque de Lion, qu’il peut, s’il le juge à 
propos ; admettre les Ordinations des Clercs de 
fon Diocefe, qui ont reçû les Ordres d’un au- 
tre Evêque, fi d’ailleurs il n’y a point d’autre 
défaut dans leur Ordination.. i 

Dansla vingtiéme, il avertit l'Evêque de Laon 
de ne pas enlever aux Moines de Saint Remi de 
Rheims, une Eglifequ’ilsavoient dans fon Dio- 
oefe , & décide generalement que toutes les 
Eglifes que les Moines ont poñledées pendant 
trente Ou quarante ans leur demeureront. 

Dans la vingt-uniéme , il recommande 4 
Comte Raimond & au Peuple de Narbonne 
leur Archevêque Dalmatius ,  & leur ordonne 
de faire reftituer à l’Eglife de Narbonne touÿ 
les biens qui lui appartiennent. 

Dans la vingt-deuxiéme, il ordonne à V’'Ab- 
bé de Tomeri de rendre quelques biens qui 
avoit enlevez à l’Eglife de Narbonne, & al 
Monaftere de Saint Cucufat de Barcelone. Il 
renvoie cette affaire par la Lettre fuivante 
Rainier fon Legat fur les lieux. ; 

Les Lettres fuivantes regardent la Primatie de 
l’Eglife de Tolede. 4 

La trente-troifiéme contientun accommode= 


ment entreles Moines de Saint Aubin d'Angef® 


& ceux dela Trinité de Vendôme. 
Parlatrente-quatriéme, il enjoint au Comté 
de Poitiers de rendre quelques biens qu’il avoit 
prisau Monaftere de Vendôme. | ; 
Dans la trente-cinquiéme , il fait des repro° 
ches à l’Archevêque de Rheims, & aux EVE 
ques fes Suffragans, de ce qu’ils ont fouffert qué 
le Roi de France ait quitté fa femme ; e 
époufé celle d’un de fes parens, & de ce an 
l'Evêque de Senlis lui a donné la benediéti0® 
du mariage. Il les exhorte de reprendre le Rte 
de l’obliger de fe remettre dans le devoir), a 
faire la même inftance pour la délivrance d REX 
de Chartres, & s’il n’obéït pas de l’excommun! 
& d’interdire fon Roiaume. + plu 
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lan L'Archevêque de Rheims fut obligé d’approu- gard des Soûdiacres, il ordonne qu’ils ne pour- 
ver cette ordination, & d'écrire à Robert |ront être promûs à l’Epifcopat que tres-rare. 
Comte de Flandres en fa faveur. LePape étant ment , & avec -la permiflion du S. Siege. 
venu en France, manda Lambert au Concile Dans le fecond, il interdit de toutes fonétions 
. deClermont:Cer Evêque futarrétéprifonnieren les Chepelains , nommez & payez par les Laï- 
…. pafant à Provins, & enfuitemisenliberté à la ques, fans le confentement de l’Evêque. Dans 
Priere du Pape, qui lui fic un tres-bon accueil , le troifiéme, il défend de recevoir des Clercs 
… Confirma les Privileges de l'Eglife d'Arras , Etrangers fans Lettres formées de leur Evêque. 
…_ & dépofa Gaucher Evêque de Cambray. Quel: Dansle4.ileft défendu aux Laïquesdemangerde 
… Que tems aprés l’Archevêque de Rheimsécrivic la viande aprés le jourdesCendres, & ileft enjoint 
‘à Lambert contre un Scigneur qui avoit pillé à tous les Fidéles de l’un & de l’autre fexe,de rece- 
. & brûlé un Village de l'Eglife de Cambray. voir des Cendres fur leur tête en ce jour :il y eft 
nn. C'eft le fujer des Lettresdontnous parlons. … laufli ordonné que l’on necelebrera point de ma- 
4 Le Pape Urbain tint divers Conciles; le pre- riage depuis la Septuagefñme jufqu’aprés l’Oétave 
ème mier l’an 1089. à Rome, dans lequel il confr- de laPentecôte,& depuisle premier Dimanche de 
- Ma ce que Gregoire VIL. avoit fait contre Gui- Avant jufqu’aprés l'Otavedel’Epiphanie. 
êrt. Quelques Seigneurs propoferent àl'Em-|  L’an 1093. il tint un Concile dans une Ville 
Pereur Henri d'abandonner Guibert, pour pro- de la Poüilie appellée Troyes; dans lequel il 
Curer la paix de l'Empire & de l'Eglifc; il y renouvella les défenfes de contracter mariage 
étoit aflez porté, mais il en fut détourné par entre parens. | 
L. fes Evêques qui craignoient d’être dépofezauffi| L’an 1094. Gebehard Evêque de Conftance, 
cle bien que Guibert. - [fon Legat en Allemagne, tintun Concile dans 
La même année Urbain tint un Concile fa Ville contre les Ciercs incontinens, & fimo- 
168, * Melphe, dans lequel il renouvella les De- niaques. 1! y ordonna auff qu’on feroit les Qua- 
’rCrets contre les Simoniaques & touchant le tres-tems du mois de Mars la premiere femaine 
» Célibat de ceux qui font dans les Ordres, depuis de Carême, & ceux du mois de Juin la femai- 
… le Soûdiaconat. Il y ordonna quel’onnedon- ne de la Pentecôre ; & qu’il n’y auroit que 
Rcroit les Ordres Sacrez qu’à ceux qui auroient trois Fêtes dans les femaines de Pâques & de 
_ Mené une vie chafte, & qui n’auroient eu la Pentecôte ; car jufque-là on avoit fêté toute 
… Qu'une femme : que l’on n’ordonneroit point la femaine. La Princefle Praxede, femme de 
_ de Soûdiacre avant l’âge de quatorze ans, de l'Empereur Henri, fe prefenta à ce Concile, & 
lacre avant vingt-cinq , & de Prêtre avant y découvrit quantité d’infamies, aufquelles elle 
_ Mente. Il y défendir aux Laïques de donner |dit qu’elle avoit été contrainte par fon mari. 


. Que, Il y abolit l’ufage des Clercs Acephales » qu’on fut obligé de tenir l’Affémblée à la cam- 

— Qui étoient au fervice de grands Seigneurs, ou pagne. Philippe Roi de France y envoia des 
…. (ui dépendoient d’eux. Îl y declara les fils de Ambaffadeurs, pour s’excufer de ce qu'ilnes’y 
À têtres incapables d’entrer dans le Clergé s’ils étoit pas rendu. _Le Pape lui donna du tems 
 Mavoient prit habit dans un Monaftere; & il. jufqu’à la Pentecôte. Hugues Archevêque de 
Yrecommanda aux Ecclefaftiques de s’habiller Lion ÿ fut interdit , parce qu’il n’yétoir point 
Modeftement. C'eft le fujet des feize Canons venu, & n’y avoit puint envoié de Deputé pour 
…. its dens ce Concile, tenu en prefence du faire fes excufes. On ydonnaaudianceaux Am- 
y, “Onte Roger. ibaffadeurs de l'Empereur de Conftantinople , 
0 es Legats de ce Pape en tinrent un l’an qui demandoit du fecours contre les Infidéles , 
4 1090 à T'ouloufe, dans lequel ils firent quel-|& le Pape fit promettre aux Seigneurs qui fe 
le es Rezlemens fur la Difcipline. L’Archevé- |trouverent là prefens , de paffer en Orient pour 
So us de Touloufe s’y juftifa, & on y réfolut ce fujet : ce fut là le commencement de la Croi- 
; Envoier des Legats à Tolede pour le rétablit. |fade, qui fut entierement refoluë dans le Con- 
, ment de la Foi. cile de Clermont. On fit auffi quelques Regle- 
L'an 1091. Urbain tint le premier jour d’A-|mens de Difcipline dans ce Concile, par lef- 
Vril un Concile à Benevent, dans lequel ilre-|quels on ordonna que ceux qui ne voudroient 
& Ouvellales condamnations portées contre Gui-|pas quitter leurs Concubines, ou pardonner à 
A, bert, & fit quatre Canons. Par le premier, il leurs ennemis, ou gui feroient dans l'habitude 
end d’élire un Evêque qui ne foit dans les! de quelque peché mortel, ne feroient point re- 
rdres facrez > C'eft-à-dire, comme il l'expli- Içûs à la communion. Que les Prêtresnerece- 
“ qui ne foit Diacre ou Prêtre ; & à j'é- |vroient à la: pénitence que ceux qui eur fe- 
0me VIII, ” K soient 


es biens aux Eglifes, fans le confentementde| Elle fit la même declaration en prefence du L 
vêque ou du Pape ; aux Abbez d'exiger de Pape, dans le Concile tenu l’an 1095. pendant fance de 
argent de ceux qui prennent l’habit Monafti- le Carême à Plaifance , qui fut fi nombreux l'an 
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fuferoit point l’'Euchariftie à ceux qui fe {e- 
roient confeflez comme il faut. On y renou- 
vella auffi les Decrets contre les Simoniaques , 
contre les Incontinens, & les Jugernens contre 
l’'Herefe de Berenger, contre Guibert, & con- 
tre ceux qui étoient ordonnez par des Schifma- 
tiques. 

Urbain étant pañlé en France, tint au mois 
de Novembre de la même année un Concile à 
Clermont en Auvergne, compoié detreize Ar- 
chevêques, & de plufieurs Evéques leurs Suf- 
fragans ; dans lequel il confirma les Decrets du 
Concile de Plaifance; en fit de nouveaux; pu- 
blia la Croifade pour l'Orient; excommunia le 
Roi Philippe; confirma la Primatie de l’Arche- 
vêque de Lion , & fit plufeurs autres Regle- 
mens: c’eft ce qu’il nous faut expliquer en dé- 
tail: commençons par l’excommunication de 
Philippe premier Roi de France. Ce Prince 
avoit repudié pour caufe de parenté fa femme 
Berthe , fille de Florent premier Comte de Hol- 
lande, & de Gertrude de Saxe. Ce divorce 
aiant été fait l’an 1086. dans les formes par l’au- 
torité de l’Eglife, & en confequence d’une 
Sentence Juridique , le Roi la relegua à Mon- 
treuil fur Mer, & chercha une autre femme. 
Il demanda d’abord la fille de Roger Comte 
de Sicile, nommée Emme , qui fut amenée aux 
Côtes de Provence ; mais le mariage ne fut 
point fait , peut-être parce qu’elle ne trouva 


pas de feureté à époufer un Prince qui avoit 


une autre femme vivante. Bertrade fille de Si- 


mon de Montfort, qui avoit époufé Foulques. 


le Rechin Comte d'Anjou, plût à ce Prince, 
& cette femme ne fit point de difficulté de 
quitter fon mari pour l’époufer: elle étoit fa 
parente du cinq au fixiéme degré, & le Rechin 
fon mari, du trois au quatriéme; & d’ailleurs 
fi. Philippe étoit libre ;, comme il prétendoit 
l'être, Bertrade ne l’étoit pas, fon premier ma- 
riage n'aiant point été diflous. Toutes ces con- 
fiderations n'empêcherent point Philippe de 
pafler outre, & de vouloir contracter folem- 
nellement ce mariage avec Bertrade; il prit jour 
pour en faire la celebration à Paris, & manda 
Raynolde Archevêque de Rheims ; Ives de 
Chartres, & plufeurs autres Prélats, pourren- 
dre la ceremonie plus autentique. 1ves de Char- 
tres écrivit au Roi, qu’il ne pouvoit s’y trou- 
ver ; ni confentir , ni approuver ce mariage ; 
parce que fon divorce avec Berthe n’avoirt 
pas encore été confirmé par l’autorité du Saint 
Siege, & que Bertrade ne pouvoit être fa fem- 
me, étant celle d’un autre. Ilécrivir auffi à l’Ar- 
chevêque de Rheims, 
ce mariage, & l’exhorta au contraire d’en dé- 
tourner le Roi. Enfin il manda à Hugues Ar- 
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roient renvoiez par les Evêques. Qu’onne re- | chêque de Lion , qui refufoir à caufe de cette vrbal 


qu’il ne devoit pas faire 


affaire, de prendre la qualité de Legat du Saint IL. 
Siege en France, qu’il devoit s’animer d’un 
faint zele pour s’oppofer à cette entreprife.cri- 
minelle du Roi. Phihppe ne laifla pas d’épou- 
fer Bertrade , & il trouva un Evêque qui ofa 
les marier; moiennant le revenu de quelques 
Eplifes que le Roilui donna. Hugues de Lion 
à la pourfuite d’Ives de Chartres, tint un Con Co, 
cile à Autun le 16. d'Oétobre de l’an 1094 de, "à 
dans lequel il excommunia Philippe, parcequ il de PA 
avoit époufé une feconde femme du vivant de 10%* 
fa premiere. Il renouvella auffi dans ce Con- 

cile les Excommunications contre l'Empereur 
Henri, & contre l’Antipape Guibert, & les 
Decrets contre la fimonie & l’incontinence dits 
Clercs; & y défendit aux Moines d’ufurper les 
fonctions & les droits des Curez. Le Pape Ur" 
bain fufpendic l’effet de la Sentence portée 
contre Philippe, & le cita au Concile de Plat” 
fance, où il envoia, comme nous avons dif > 
des Ambafladeurs , qui obtinrent un délai juf” | 
qu’à la Pentecôte. Quand Urbain futenfuite 
pañlé en France , le Roi envoia des Deput£? 

au devant de lui pour tâcher de le fléchirs © 
d'obtenir l’abfolution de fon Excommunication> 

& l2 confirmation de fon mariage : mais le F# 

pe prévenu par les Lettres d’Ives de Chartres ? 
refufa de lui accorder ce qu’il demandoit » 

écrivit aux Archevêques & aux Evêques © JE 
France, d’exhorter le Roi à faire penitence ; Le ur 


fa faute, & à quitter Bertrade: il n’y eutqu L 
ves de Chartres qui le fit avec fermeté, & FU? 
à caufe de cela perfecuté, & même arrêté Fi 
fonnier. Le Pape aiant vûquecesavertifémere 
avoient été inutiles , fulmina dans le Conc 
de Clermont, une Sentence d'Excommunie® 
tion , contre le Roi Philippe, & contre Be 
trade {a Concubine. ; 1 4 
À l'égard de la Croifade pour fecourfr ;,, fes ï. ÿ 
Chrétiens d'Orient Gregoire V LL étoir pa 
premier qui avoit fait ce projet; mais ! ne | 
l’avoit pû executer à caufe de fes differens À m- 
l'Empereur. Viétor LIT. dans le plus grand ven- 
barras de fes affaires, avoit trouvé moin" Le 
voier cent mille combattans en Afrique C0? 
les Infidéles. Urbain fuivant ces exemP 26. 
preffé par les Lettres d’Alexius Empereur. 
rient, & par les remontrances de Pierre à. en 
mite, Gentilhomme Picard d’auprés d'AMPaÿ ; 


* * * TE 
qui avoit apporté de Jerufalem une Let, 
re le 


Patriarche Simeon;, qui conjuroint les 
riens de retirer la Terre Sainte d'en is 
mains des Turcs, anima tous les affa ja 
des difcours pathetiques , à entreprene ous 
conquête de la Terre Sainte, & eng28 ns 
les Prélats à faire les mêmes exhortation® os * 
leurs Diocefes ; de forte qu’en peu un 
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un nombre infini de perfonnes s’enrôlerent | reftituent, & à ceux qui font dans l'habitude 
dans cette Milice , & entreprirent le voiage | d’un peché mortel. Le vingt-troifiéme défend 11. 
d'outre-mer , fous la conduite de quantité de | aux Chrétiens de manger de la chair depuis le 
Princes & de Seigneurs. La marque des enrô- | jours des Cendres jufqu’à Pâques. Levingt-qua- 
lez étoit une Croix rouge , coufuë fur l’é-.| triéme marque le temps des Ordinations; {ça- 
| Paule gauche , & le cri de guerre » Dieu le | voir > les Quatre-Temps, & le Samedi dela 
Con. V4: | troifiéme femaine de Carême : & décla- 
c, Æ Nous _n’avons pas tous les Canons entiers| re que fi cela fe peut »_ on continuera le 
Qu. di Ont été faits dans ce Concile de Clermont, | Jeûne jufqu’au matin du Dimanche, afin de 
© T mais feulement un Abregé de ces Canons, dont | celebrer les Ordres en ce jour. Le 25. queles 
le pius ample eft celui qui a été fair par Lam-| enfans des Prêtres, des Diacres & des Soûdia- 
bert Evêque d'Arras , qui étoit ;, comme nous| cres ne feront point promûs aux Ordres, s'ils 
avons dit, à ce Concile. Ils font au nombre | ne font Moines ou Chanoines Reguliers. Le 
de trente-deux. Le premier marque les jours | vingt-lixiéme , que le Samedi Saint on conti- 
dans lefquels il y à infraction de la Paix ou de | nuëra le Jeûne jufqu’à la nuit. Le vingt-feprié- 
le Tréve de Dieu. Le fecond porte, que le| me, que les Quatre. Temps du Printemps {e- 
Yoiage de ceux qui iront,à Jerufalem par de- | ronvtoûjours la premiere femaine du Carême; 
Votion, pour délivrer l'Eglife de cette Ville, | & ceux de l’Efté la femaine de la Pentecôte. 
leur tiendra lieu de toutes fortes de péniten- | Le vingt huitiéme, que tous ceux quicommu- 
ces. Le troifñiéme, que l’on ne donnera les | nieront à l’Autel , recevront le Évie & le 
oyennez des Eglifes qu’à des Prêtres : & les | Sang de JEsus-CHRr1sT fous les deux efpe- 
Archidiaconez qu’à des Diacres. Lequatriéme, |ces, s’il n’y a quelque necefité ou quelque 
que les Clercs ne porteront point les armes. | précaution qui oblige de faire autrement. Le 
€ cinquiéme , que l’on ne pourrachoifir de |vingt-neuviéme &le trentiéme, que ceux qui 
aïques pour Evêques; & que ceux que l’on |fe fauveront auprés d’une Croix, étant pour- 
lira feront au moins Soûdiacres. Le fixiéme, | fuivis par leurs ennemis, feront auffi en feu- 
_ Que perfonnen’achetera de Prébendes ni d’autres | reté que s’ils s’étoient fauvez dans une Eglife : 
enefices ; & que ceux quiauront donné de l’ar- | & qu’on ne les mettra entre les mains de la 
&ent pour les avoir , les remettront entre les | Juftice, qu’aprés avoirtiréafsärance qu’on n’at- 
Mains de l'Evêque. Le feptiéme, que les Au. | tentera ni à leur vie, ni à leurs membres. Le 
tels donnez à des Congregations de Moines ou | trente-uniéme porte anathême contre ceux qui 
de Chanoines , retourneront aprés la mort de | s’empareront des biens d’Eglife. Et le trente- 
Ceux qui les ont donnez, à la. difpofition des E- | deuxiéme déclare que ceux qui arrêteront ou 
Vêques, s'ils ne leur ont étéconfirmez par leurs | mettront en prifon un Evêque, ferontinfames 
ettres. Le huitiéme; que perfonne n’exigerale | pour toûjours , & ne pourront plus porterles 
droit de fepulture. Le neuviéme & ledixiéme | armes. 
font contre les Clercs qui ont des Concubines. 
’onziéme défend de promouvoir aux Ordres 
acrez & aux Dignitez Ecclélaftiques les fils des 
ncubines , ou de leur donner des Beneñices, 
S’ils n’ont embraffé la Vie Monaftique où Cano- 
Rique. Le douziéme, le treiziéme & le quator- 
Ziéme défendent à une même perfonne d’avoir 
deux Prébendes ou deux Benefices dans une 
Même, ou dans différentes Eglifes, ni de 
Changer de titre. Lejquinziéme défend aux 
Cclefiaftiques de recevoir des Bencfces de la 
Main des Laïques. Le feiziéme défend aux 
Rois & aux Princes de donner l'Invefticure des 
énefices. Le dix-feptiéme, aux Evêques & aux 
Roues de prêter le ferment de fidelité aux 
Os, ou à aucun Laïque. Le dix-huiviéme 
défend aux Laïques d’avoir des Chapelains 
épendans de FEvêque. Le dix-neuviéme & 
ë Vinptiéme leur défendent auf de retenir les 
imes où les Eglifes. Le vingr-uniéme & le 
.ngt-deuxiéme défendent d'accorder l’abfolu: 
A à ceux qui ont le bien d'autrui, s’ils ne le 


Main 
IL 


Decembre 1095. donnée au Public par Mon- 
fieur de Marca, avec une belle Differtation fur 
les Primaties. Richer Archevêque de Sens, ne 
voulut ds fe foûmettre à cette Conftitution 3 
mais Hugues de Lion la fit confirmer dans 
deux Conciles fuivans, tenus à Tours, & à 
Nifmes : & Urbain obligea Dainbert, Succef: 
feur de Richer, de promettre qu'il reconnoi- 
troit l’Archevêque de Lion pour fon Primar. 
Urbain regla auffi dans le Concile de Clermonr; 
le différend qui étoit entre l’Archevêque de 
Tours & les Moines du Monaftere de S. Mar- 
tin ; à condition quel’Archevêquene pourroit 
faire de Station ni d'Office public dans leur 
Eglife, & qu'il ne pourroit lesexcommunier :- 
mais qu’ils recevroient les Ordres & les autres 
Sacremens de l’Archevêque de Tours. - 
Avant que le Concile de Clermont fût fini , 
K 2 le 

e 


Dans €e même Concile le Pape Urbain con Confrma: 
firma la Primatie de l’Archevêque de Lion ;tionde la 
contre celui de Sens, comme il eft porté dans Primatie 
la Bulle de confirmation, datée du premier dede Lion. 


76 
Urbain le Pape indiqua un autre Concile à Tours , 
TI pour le Carême de l’année fuivante ; & en y 
Concile de allant , il en tint un à Limoges au mois de 
Re Decembre, dans lequel on dit qu’il dépofa 
s Re Humbauld Evêque de cette Ville. Etant arrivé 
75° à Tours, il y tint le Concile qu’il avoit in- 
diqué , dans lequel il renouvella les exhorta- 
de Tours tions ‘pour le:voiage de la Terre Sainte, & 
er de regie les differends de quelques Monafteres : 
Nifmes de de là il alla à-Nifmes, où il tint un autre 
l'an Concile, dans lequel il donna labfolutionau 
1096 Roi Philippe, qui promitde quitter Bertrade; & 
y fit feize Canons. 
Par le premier il eft défendu: aux Evêques 
de donner des Autels, des Eglifes ou des Pré- 


Conciles 


bendes pour de l'argent ; & on conferve aux. 


Moines les Autels & les Dixmes qu’ils poñe- 
dent depuis trente ans, à condition de paierle 
Cens annuel. 
nes ne mettront point de Prêtres dans les Egli- 
fes qu’ils pofledent, fans le confentement de 
PEvêque: qu’ils y feront mis par l’Evêque , 
de concert avec l’Abbe, & qu’ils rendront 
compte à l’Evêque du Spirituel , & à l'Abbé 
du Temporel.. 

Dans le fecond: & dans le troifiéme , il eft 
prouvé par plufñeurs autoritez, queles Moines 
peuvent adminiftrer les Sacremens, & avoirfoin 
des ames. ; 

Le quatriéme note d’infamie & ordonne la 
peine d’excommunication contre ceux quiofent 
arrêter prifonniers des Ecclefñaftiques. 

Le cinquiéme ordonne qu’aprés la mort de 
PEvêque, on choïfira deux perfonnes de pro- 
bité, pour avoir foin des biens de fon Eglife, 
& les conferver à {on Succefleur: & porteex- 


communication contre ceux qui s’en empare- | 


ront ;.&s. interdit l’Eglife Cathedrale & celles 
qui en dépendent: 

Le fixiéme &t le fepriéme excommunient les 
Laïques qui poffedent ou qui retiennent des 
biens d’Epglife. 

Le huitiéme ordonne que ceux quirecevront 

‘ des Benefices de la main des Laïques; ferontin- 
terdits de leurs fonétions.. 

Le neuviéme, que ceux-qui quittent une pe- 
tite Eglite, pour pañler à une plus grande, per- 
dront l’une & l’autre. 

Le dixiéme, que ceux qui époufent leurs pa- 
rentes ; feront excommuniez. 

L’onziéme , que les Raviffeurs tuez dans le 
Rapt, fans avoir fait pénitence, feront privez 
de la fepulture & des prieres de l’Eglife. 

Le douziéme, que les Prêtres fornicateurs 
feront dégradez. 

Le treiziéme, que les filles ne feront point: 
mariées avant l’âge de douze ans. 


Le quatorziéme qu'il n’eft point permis de À 


Li 
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On y ordonne auf que les Moi-. 


fon, & défend aux Laïques de rien exigtl 


4 


Ç 4 Pi 
retirer les biens donnez à l'Eglife , ni de cr 
citer des Clerës pardevant des Juges feculiers. 

Le quinziéme, que les Evêques ne rece- 
vront point ceux quiauront été excommunie# 
par d’autres Evêques. | 

Le feiziéme, que les Moines n’accorderont 
point la fepulture,, & ne recevront point à l’Of- 
fice Divin les Excommuniez, les Interdits ou leS \ 
Raviffeurs. , Tl 

Le Pape étant retourné en Italie, tint l'an Ce 
1098. un Concile à Bari, dans lequel $. Anfel- de Re 
me difputa contre les Grecs fur la Proceffon AT 
du S. Efprit. [1 en tint auffi un autre fur la fn EE 4 
de la même année à Rome, dontonne (çait | 
rien, fi ce n’eft qu’il accorda un delai au RO! ir 
d'Angleterre. Enfin l’an 1099. il affembla Up pe 
grand Concile à Rome le dernier de MatS2py 
dans lequel il publia dix-huit Canons, quin£ 099 


font qu’une repetition de ceux du Concile CE 
Plaifance, & des autres derniers Conciles, COM | | 
tre les Simoniaques & les Ravifleurs des biens | 
d'Eglife. Co 
Les Canons du Concile de Clermont furent RON és) È 
publiez & confirmez dans un Concile tenu à j'ai 44 
Roüen l'an 1096. fous Guillaume Archevës 
que de cette Ville, dans lequel furent dreffez buit 
Canons, dont les quatre premiers font fur ce 
qu’ils appellent la Tréve de Dieu; c’eft à dire 
les Jours dans lefquels il eft défendu de falr® 
la guerre , & les perfonnes qu’il n’eft pas pe 
mis d'attaquer. Le cinquiéme conferve 1 
Eglifes tous les biens dont elles fonten pofé & 


d’elles. Le fixiéme fait auffidéfenfe aux Laïque 
de donne r & d’ôter des Eglifes à des Prêtres fee | 
le confentement de l’Evêque; & generalement” 
tous les Fidéles d’avoir de longscheveux. ins 
feptiéme porte que les Laiques n'auront pote 
de Juftice Ecclefaftique. Et le huitiéme » ad 
les Prêtres ne feront point vaflaux des #°# 
ques. | 


RES EE. CAUSES ; 
CHAPITRE VILL ee 
HISTOIRE DES CONTROVERSES 


agitées entre l’'Eglife Latine c l'Eglifé 
Grecque dans l'onziéme Siécle. 


ee 


sa 

e, Grecque Mi 
Quoique l'Eplife Latine & l'Eglife Gr Can 
ne fuffent pas étroitement liées de 4 
munion depuis l'affaire de Photius ; ar 4 
elles n’en vinrent à une rupture OUV edge 
dutemps du Pape Leon IX. & deMiche ed 
rularius Patriarche de Conftantinople: 
divifion commença par une Lettre que omde 
écrivit l'an 1053. en fon nom 6 al 
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Leon Archevêque d’Acride ,. & de toute la luireprocheen particulier quatre chofes. 10. De Lettres de 
ulgarie, à Jean Evêque de Trani dansla Poüil. | Ce qu étant Neophite ) il a été élevé tout d’un Zcon LX, 
le, afin qu’il la communiquêât au Pape & à| coup à la dignité Patriarchale. 20. De ce qu’il à Cerula- 
“route l'Eglife d'Occident. Iisreprenoicnt dans | veut foûmettre à fa Jurifdiétion les Patriar- rius € à 
cette Lettre les Larins. 1°. De ce qu’ils fe fer-| Ches d'Alexandrie & d’Antioche. 30. De ce EERpES 
Voient de pain azyme pour la celebration des qu’il prend la qualité de Patriarche univerfel. reur Grec. 
, Saints Myiteres. 20. De ce qu’ils jeûnoient les | 4° De ce qu’il s’eft avifé de calomnier l’Egli- 
edit de Crème. 30. De ce qu’ils man- | fe Latine, & d’anathemarifer & perfecuter tous 
Regient du fang des Animaux, & des viandes | ceux. qui communient avec du pain azÿme. 
oquées. 40. De ce qu’ils ne chantoient pas Cette Lettre eft datée du mois de Janvier de 
Alleluia dans le Carême. En même temps Mi. | l’an 1054. È ; 
Chel Cerularius fit fermer les Eglifes des La- Les Lepats étant arrivez à Conftantinople Humberr 
tins qui étoient à Conftantinople, & Ôter à | le jour de S. Jean-Baptifte, furent bien receus prefente 
“ ‘ous les Abbez & Religieux Latins , qui ne de l'Empereur. Humbert qui portoit la parole, les Let- 
> Voulurent pas renoncer aux Ceremonies de prefenta à ce Prince les Lettres du Pape, & tres C7 les 
k. PEplife Romaine, les Monafteres qu’ilsavoient rendit à Michel celle qui lui étoit adreffée. Ecrits à 
n dans cette Ville. Il donna auffi à l'Empereur un Ecrit qu’il avoir / Zmpe- 
La Lettre de Michel aiant été portée en Ita- fait pour répondre à la Lettre de Cerularius 37 Grece 
td lie par un Officier de l'Empereur Conftantin | avec la refutation du Traité compofé par Ni- 
1x Monomaque, qui y-alloit pour faire un Traité | cetas, furnommé Petoratus, Moine de Stude, 
+ Avec le Pape contre les Normans, fut com- Contre les Pratiques des Latins. L'Empereur les: 
Muniquée au Cardinal Humbert, qui fe trouva aiant fait traduire en Grec, les fit publier dans 
…. + Trani, lequel la traduifit en Latin, &en en=. Conftantinople , €n fupprimant les noms de 
… Voia: une copie au Pape Leon; & ce Pape écri- | Humbert & de Michel, &en y fubftituant ceux 
MU für ce fujet une Lettre à Cerularius & à de Romain & de Conftantinopolitain. | 
Leon d’Acride, dans laquelle il relevela digni-| Dans la Réponfe à la Lettre de Cerularius; Réponfe 
… té de l'Eglife de Rome, & fe plaint du mau- Humbert accule les Grecs de fouffrir parmi eux sl 
ent que les Gicea stoienc Ha des Heretiques , & de les furpafler tous en te- Se de 
nftantinople aux Latins, fans entrer. dans le merité ; parce qu’ils ont eu la hardiefle de s’é. 


pe Ÿ 4 


. tail des queftions; mais en remarquant feu- 
. kmenten general, que la diverfité des Coû- 
… (umes n’eft pas un fondement legitime de rom- 
… Pre Putilié de l’Eglife. C’eft la premiere Let- 
… Ve de Leon, dont nous.avons parléen un au- 
- Ke endroit. 
h, ,. L'Empereur Grec qui avoit intereft d’être 
4, dien avec le Pape, pour cunferver le peu qui 
We Mi reftoit en Occident, lui écrivit une Lettre, 
bétePar laquelle il luitémoignoit qu’il vouloit pro- 


* Curer, l’union. des deux. Eglifes: & le Patriar- | 
… “€ de Conftantinople lui marque auffien ge- 
… “ral qu'il la fouhaitoit. Le Pape qui n’avoit 
… PAS moins d’intereft que les Grecsà cetteréü- 
. “on, tant pour le bien de l’Eglife , que par-| 
le. Ÿ ni vouloit fe fortifier contre les Normans 


Poüille , envoia l’année fuivante trois 


ts 


vêque de Blanchefelve; Frideric Cardinal, 


Archidiacre & Chancelier del Eglife de Rome; 


D &p 


n’avoit encore ofé faire. 
que c’eft une calomnie d’accufer les Latins; 


, Legats à Conftantinople: Humbert Cardinal , 


lever contre l’Eglife de Rome; & de l’anathe- Cerula- 


TIUS e 


matifer ouvertement ;. ce qu'aucun Heretique 


Il fait voir enfuire 


d’imiter les Juifs fur les Azymes & fur le Sabz 


bat : puifqu’ils n’obfervent point les Ceremo- 


nies de leurs Pâques ; & que bien loin de fé. 
ter le jour du Sabbat, ils jeûnent en ce jour. 
Que ce reproche tomberoit plücôt furles Grecs, 
qui paffent le Samedi en joie, comme c'étoit: 
un jour de Fête. Il prouvequele Pain Azymeelt 
du vrai Pain, & s'étend fur les avantages & 
fur les fignifications Myftiques qu’il peut avoir. : 
Il remarque que le Pain que l’on offre dans 
l'Eglife Romaine eft beaucoup plus propre & 
plus commode que celui dont fe fervent les : 
Grecs ; parce qu’ileft fait dans la Sacriftie avec 
du pur froment & de l’eau claire , par les 
mains des Miniftres de l’Autel ; & qu'ils of- 
frent un Pain entier : au lieu que les Grecs fe - 


ierre Archevêque de Melphe : Il les char- | fervent de toute forte de pain, dont ils cou- 


4. fa de: Lettres pour l'Empereur & pour le Pa- pent un morceau en rond ; Pour mettre fur 
A æpiarche, dans quelles il loüoitle zele que lAutel, &-qu’ils brûlent ou enterrent lesreftes 


proPereur témoignoit avoir pour la paix de 
pelle, & fe plaignoit des entreprifes que le 


À N P 


va 
de 
A: 


du Pain confacré : pratique que Humbert con- 
damne, comme contraire au refpeét deu aux 


êtriarche faifoit contre l’Eglife de Rome , | Saints Myfteres. Sur le fecond chef d’accufa- 
ges le Pre qu'il PRO UAt la Paix. | tion » qui regarde le Jeûne du Sabbat , Hum- 


"}@ fontles fixiéme & feptiéme Lettres de Leon. | bert fe contente de répondre en un mor, que 
\ Dans Celle qui eft adreflée au.Patriarche ,illes Latins ne fêtent point le Sabbat comme 


K3. le. 
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Réponfe les Juifs, ni pendant le Carême, ni hors du 


de Hum- 
bert à la 
Lettre de 
Cerula- 
THIS, 


Ecrit de 
MNicetas 
contre 
l’Eglife 


Latine, 


Carême. Touchant le troifiéme ; quiregarde 
les viandes fuffoquées , il dit que les Latins 
ufent de la liberté que l’Apôtre leur ;à don- 
née, de manger de toutes fortes de viandes, 

en fuivant toutefois la coûtume des Eglifes où 
ils fetrouvent, pour ne point donner de fcan- 
dale. Il ajoûte, qu’ils ont aufli en horreurde 
manger du fang , ou de la chair des animaux 
noiez ou étouffez; & que l’on met en péni- 

tence ceux qui le font : mais qu’à l’égard des 
bêtes tuées ou prifes à la chañle , l’ufage eft 
parmi eux d’en manger fans difficulté. Enfin 
quant au dernier chef, qui regarde l'omiffion 
de lAllelaia en Carême , il fait voir que les 
Latins ne l’omettent point paraucune averfon 
pour cette Priere ; mais parce qu’ils la confi- 
derent comme un chant de jeie, qui ne con- 
vient pas à ce Saint Temps de Pénitence. Il 
parle dans ce Traité d’une maniere fort aigre 
contre les Grecs, qu’il accufe par confequen- 
ces d’être Marcionites , Manichéens, Theopaf- 
chites , &c. Il leur reproche de rebaptifer les 
Latins; de laiffer mourir les enfans fans Bapté- 
me , avant le huitiéme jour aprés leur naiffan- 
ce ; d’enterrer les reftes de l’Euchariftie ; de 
permettre à des gens mariez de fervir aux Au- 
tels dansle temps qu’ils ont commerce avecleurs 
femmes, pendant qu’ils refufent la Communion 
aux femmes nouvellement accouchées, ou qui 
ont leurs incommoditez ordinaires ; de fouf- 
frir des Moines Sarabaïtes fornicateurs , pen- 
dant qu’ils reprennent la Regle de Saint Be- 
noît,; qui permet à fes Moines de porter des 
chauffes dans les voyages, & de manger de la 
viande dansle befoin: & enfin de ce qu’ils re- 
prefentert dans leurs Crucifix la figure d’un 
homme mourant, en forte que l’on voit fur la 


Croix de Jesus- CHrisr une efpece d’Ante-| quoi nousprenons la Communion du 
chrift, qui fe prefente pour être adoré comme | du Calice, 


un Dieu. 


L’Ecrit de Nicetas Peétoratus, Moine de | prendreleurrefection, quiconfifte ét 
Stude, contre l’Eglife Latine, eft encore plus | gumes & del’eau. Il yen a même qui 


outré que la Lettre de Michel Cerularius. Il 
commence par un Avis qu’il donne aux Latins, 
d’écouter dans un efprit d’humilité & de charité 
les remontrances qu’il leur va faire,touchant les 
Azymes, le Jeûne du Sabbat, &le Mariage des 
Prêtres. Il dit fur le premier point , que ceux 
quifefervent d’Azymes, font encore fousl’om- 
brede la Loi: qu’ils affiftent à la table des Juifs, 
& ne mangent point cePain fuperfubftantiel, 
ou confubftantiel ànous ; parcequele Pain azy- 
me eft un pain mort, qui n’a point de vertu: 
Que ce n’eft pas même un Pain parfait ni ache- 
vé, ni compoié des trois chofes qui figurent le 


Corps de Jesus-CHRisT, qui font le levain, 


la farine, &t l’eau; fgures de l’efprit, de l’eau, 
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l’Infticution de l’Euchariftie; parce qu’il}? 


| 


& du fang de Nôtre Seigneur. Il prétend que 
Jusus-CHr1sT seft fervi de Pain levé danf 


tituée le treiziéme jour, & non pas le quator 
ziéme jour de la Lune de Mars avant la Fête 
des Azymes ; & que les Apôtres ont défendu 
de fe fervir de Pain azyme. T'ouchant le fe- 
cond point, il demande aux Latins fur quot 
ils fondent le feûne du Samedi, puifque 
Saint Clement a ordonné les Jeûnes du Ier 
credi & du Vendredi, parce que JESUS 
Currsr aété livréle Mercredi, & attaché 
à la Croix le Vendredi : mais qu’il a défendu 
le Jeûne du Samedi, qui n’a aucune raifon- 
IL cite là deffus les Canons des Apôtres , les 
Conftitutionsde Saint Clement, & un Canon 
qu’il attribuë au fixiéme Concile. Il trouve 
auffi mauvais que les Latins celebrent la Mefñe 
entiere les jours de Jeûne ; & allegue pouf 
refuter cet ufage, un Canon des Apôtres, dE? 
Canons des Conciles de Gangres & de La07 
dicée, & du Concile de Trulle, qu’ilciteére 
core fous le nom dufixiéme Concile; dont® 
fe fert pour autorifer l’ufage de la Mefle ai 
Préfanctifiez dans tous les jours de Jeûne, dû 
décrit en ces termes. 
Le Samedi & le Dimanche, dit-il, fur les?’ 
neuf heures, nousoffrons le Sacrifice » ©? 
nous confacronsaffez de Pain pour lerefte 06» 
la Semaine : Les autres jours , fur les tr01$» 
heures aprés midi, quand l'Office eft finipar” 
les Complies, les Prêtres & les Diacres Em»? 
trent portans un Encenfoir; & aprés avoir !U? 
les Propheties, & ditles Prieres prefcrites parg 
Saint Bafile, devant l’Autel où repofent 15: 
Saints Myfteres , nous recitons l’Oraifon Do-» 
minicale ; & enfuitenousélevonsle Pain Prés 
fandtifié , en difant, Sanéla Sanélis : PE? 
Pain &t» 
& aiantrendu graces à Dieu nou? 
ulent vont» 
én desle ” 
paffent» 


, e» 
la femaine fans prendre d’autrenourriture ss 4 


la Communion. Enfin fur le dernier art! 
quieftdu Mariage des Prêtres, il demande, 
Latins qui leura enfeigné d’empêcherque x 
ordonnât Prêtres des perfonnes mariées» © pat 
les obliger de quitter leurs femmes. CO je 
cet ufage par les Conititutions de e + ce 
ment, & parle Concile de Trulle. 1122, fe 
Traité par une Exhortation aux Latin oriteZ 
rendre à fesavis, ou de produire des ns teurs” 
évidentes de l’Ecriture Sainte pour juftifie 
ufages. 

Humbert dans fa réponfe com 
cabler ce Moine d’injures&e derepre® 0 
trouve fort mauvais qu’il fe foit mêlé 


renvoions le Peuple; & ceux qui ve 


mence P#l 
che 
fi 


acrR° 
& d: 
grebe 
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les devoirsde fa profeffion , d’écrire contre l’E- 
8life Romaine. Il rejette fa penfée touchant la 
Confubftantialité du pain levé, commeune chi- 
Mere fans fondement , & fon application du 


 Paffage de Saint Jean touchant l’efprit, l’eau & 


le fang , comme étant éloignée du vrai fens de 
Ecriture : & il prend occañon de l’accuer 
d’herefie, parce qu’il avoit dit que l’efprit vi- 
Vifant étoit demeuré dans le Corps de Jesus- 
-HR 15Taprésfamort. Îlne s'étend pas beau- 
Coup fur l’ufage des Azymes, fuppofant qu'il 
€n avoit aflez dit dans fa réponfe à Michel 
rularius ; ‘il remarque feulement qu’on ne 
Peut pas dire que Jesus-CHRrsT air celebré la 
âque le treiziéme dela Lune de Mars, _& 
avec du pain levé, parce que fi cela étoit il 
Auroit violé doublement la Loi , qu’il avoit ob- 
rvée en tout avec une entiere exactitude. 
tejette les Conftitutions & les Canons des Apô- 
tres à l’exception des cinquante premiers 
Somme des Ouvrages apocryphes. Il pré. 
tend qu’aprés le fixiéme Concile , l'Empereur 
Conftantin Heraclius, aiant demandé aux Legats 
ü Pape de quelle maniere ils celebroient l’Eu- 
Chariftie, ils lui avoient fait réponfe qu’ils fe 
érvoient de vin mêlé d’eau, & de Pain fans 
vain, & que l'Empereur avoit approuvé cette 


Tradition du Saint Siege Apoftolique. C’eft un 


it que Humbert avance , qui ne fe trouve en 
%ucun endroit. Pour ce qui regarde le Jeûne 
du Samedi, il dit que puifque les Grecs trou- 
Ventà propos de jeûnertousles Mercredis & les 
Endredis de l’année, à caufe que Nôtre-Sei- 
Bneur a été trahi & attachéà la Croixen ces 
Jours, & qu’ils veulent bien encore jeûner le 
medi Saint, à caufe qu’il a été dans le Tom- 
beau pendant cejour, ils doivent par la même 
“aifon jeûner tous les Samedis de l’année, ou ne 
Jüner que le Mercredi &le Vendredi de la Se- 
aine Sainte, & ne celebrer que le feul Di- 
anche de Pâques en l’honneur dela Refür- 
étion de Nôtre-Seigneur. Il rejette les Ca. 
ROns du Concile de Trulle, comme fuppofez 
QU corrompus ; il defapprouve l’ufage des Pré- 
nétifiez pour les jours de jeûne , comme con- 
Maire la pratique des Apôtres, & à l'exemple 
CJesus-Cnr 1sT;qui confacroient le pain avant 
due de le diftribuer. Il appelle Nicetas un per- 
aie Stercoranifte, parce qu’il fembloit fuppo- 
k. Que PEuchariftie rompoit le jeûne ; d’où 
Imbert concluoit qu’il croioit que le Corps 
& le Sang de JEsus-CHR 157 étoienr de la 
même condition que les autresalimens, & qu’ils 
Tournoient en excremens. Il dit qu’on cele- 
ne 2'dinairement la Meffe dans l’Eglife Lati- 
l'heure de Tierce les Dimanches & les Fé. 
on > % les jours de Jeûne à l'heure de None, 
“Mur le foir 3 mais que quand il y a quelque 


S ECCLESIASTIQUES. 


Il d 
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neceffité on la celebre à toute heure fans rom- 


pre le jeûne. Il reprend les Grecs de ce qu’en 


rompant le Pain confacré ils n’avoient pas foin bert à 
de recueillir les miettes qui tomboient ; de ce Micetas, 


qu’ils frottoient leurs patenes avec des feüiiles ; 
Ou avec des vergetres ; de ce qu’ils entafloient 
Je Pain confacré dans leurs Ciboires > en le 
preffant avec la main ; de ce qu’ils mangeoient 
le refte du Pain confacré, comme du pain com- 
‘mun, ou l’enterroient, ou le jettoient dans le 
puits ; de ce qu’en élevant le Pain confacré à la 
 Meffe des Préfanétifiez, ils fembloientoffrir deux 
fois une même oblation ; de ce qu’ils n’obfer- 
voient pas la Decretale du Pape Clement, qui 
veut qu’on ne confacre qu’autant d’Hofties qu’il 
en faut pour communier les affiftans, & que 
s’il en refte on ne les referve point pour le len- 
emain ; mais qu’on les confume; de ce qu’auffi- 
tôt aprés avoir communié ils vont Manger ; de 
ce que plufeurs n’obfervent pas le jeûne du 
Carême, & de ce que quelques-uns ne jeûnent 
“aie feule femaine, ce qu’ils appellent le 
arême de Theodore. Enfin il accute Nicetas 
d’être Nicolaïte, parce qu’il combat le celibar des 
Prêtres & des Diacres. 11 explique les Canons 
qui défendent aux Prêtres de guitter leurs fem 
mes ; du foin qu’ils doivent avoir d'elles, en 
les confiderant toûjours commes leurs femmes, 
quoi-qu’ils n'aient pas de commerce charnel 
avec elles. 1] allegue le Canon du Concile de 
Nicée, touchant les femmes qui demeuroient 
avec les Clercs, &c des autoritez des Papes, 
Pour prouver que les Prêtres font obligez de 
vivre dans lacontinence. Enfinil reproche aux 
Grecs de ne point ordonner de Miniftres qu’a- 
prés les avoir obligez de fe marier, & finiten 
Pr'ononçint anathême contre Nicetas. 


Le Cardinal Humbert ne fe contenta pas d’a- Retraëtas 
voir refuté ce Moine d’une maniere tres forte; tion de 
il voulut auffi lui faire chanter la palinodie ; Nicerans 


& s'étant tranfporté au Monaftere de Stude 
avec l'Empereur , & les autres Legats, il l’o- 
bligea de condamner & de brûler fon Ecrit, 
& d’anathematifer tous ceux qui nieroient que 
l’Eglife de Rome eftla premiere Eplife du mon: 
de; ou qui voudroient reprendre fa doctrine. 
Le lendemain Nicetas vint trouver de lui mê- 
|meles Legatsau Palais de Pigi , oùils logeoienr, 
‘hors de la Ville ; & aprés avoir condamné une 
feconde fois tout ce qu’il avoit écrit ou fait 
contre le Saint Siege, il fut reçû à leur com- 
| munion , 
à Michel 
che pourrevoquer cequ’il avoit écrit ; au con- 
traire il évita de fe rencontrer avec les Legats, 
| & d’entrer en conference avéc eux. Les Legats Le: r 

| voiant qu’il demeuroit obltiné dans fes fenti- 
ré allerent le 16. de Juillet ; qui étoit un 
Jour 


& devint de leurs amis. Mais quant Exconre 


: : — £ Mmunica- 
Cerularius, il ne fit aucune démar ed 


+ Cerula- 
YIus par 


du Pape. 


Excom 
munica- 
tion de 
Cernla- 
vius par 
les Le- 
gais du 
Pape, : 


y» Latins; qu’ilsfoûtiennent commeles Donatif- 


80 


jour de Samedi , à l’Eglife de Sainte Saphiss | 
fur les neuf heures, lorfqu'on étoit prêt de ce- 
lebrer la Meffe; & aprés s’eftre plaints de l’obfti- 
nation de Michel Cerularius, ils mirent fur le 
grand Autel en prefence du Clergé & du Peu- | 
ple,un Decret d’excommunication contre ce 
5» Patriarche, conçû en cestermes: Humbert par 
» la grace de Dieu , Cardinal Evêque dela Sainte, 
» Eglife de Rome, Pierre Archevêque des Amal 
» phitains, Frideric Diacre & Chancelier, à tous 
» les Enfans de l’Eglife Carholique. Le Saint Sie- | 
» ge Apoñtolique de Rome, qui eft le premier, 
» du monde, auquel appartient d’une maniere] 
n{peciale , comme au Chef, le foin de toutes 
»les Eglifes, nous a envoiez dans certe Ville 
» Roiale ea qualité de fes Apocrifiaires pour le 
> bien & pour la paix del’Eglife, afin que com- 
» me.il eft écrit, nous defcendiffions, & nous 
» Viffons files cris qui frappent continuellement 
fes oreilles dela part de cette grande Ville; 


, avoientunfondement,;ous’ilsn’enavoient pas. 
5 Que les Empereurs, le Clergé, le Senat & le 


» Peuple de certe Ville de Conftantinople fça- 
nChentdonc,;que nousavonstrouvé icibeaucoup 


» de bien qui nous a donné autant de joie, que le! ,, erreurs; & en confequence 


» mal quenous yavonsauffi trouvé nous a don- 
» né detrifteffe.Car quant aux colonnes de l’Em- 
»pire, &aux principaux Citoiens, la Ville eft 


2 Chrétienne & Orthodoxe: mais pour Michel 


» qui prend mal àproposle nom de Patriarche, 
>> & ceux quifoütiennent fonparti, nous avons 
» trouvé qu’ils fement la zizanie & l’herelie au 
» milieu decette Ville, parce qu’ils vendent les 
» dons de Dieu comme des Simoniaques; qu’ils 
simitent les Valefens, en faifantentrer les Eu- 
» nuques dansleClergé, &enles élevantmême 
5 à la Dignité Epifcopale; qu’ils rebaptifent com | 
»me fontles Âriens, ceuxqui ont été baptifez, 
>aunom dela Trinité, & particulierement les! 


tes, que l’Epglife des Grecs eft la feule veritable j 
>) & qu’iln’ya qu’elle dont les Sacrifices & le Bap | 
», tême foient valables ;: qu’ils approuvent avec 
» les Nicolaïtes, que les Prêtres viventavecleurs 


y) femmes;qu’ilsmaudiffentcommeles Severiens 


»la Loide Moïfe; qu’ils ont retranché du Sym- 
3 bole la Proceffion du Saint Efprit de la Per- 
nfonne du Fils, commeles Pneumatomaques, 
»(c’eft-à direles Macedoniens;qui nioientla Di- 
5 vinité du Saint Efprit ) qu’ils donnentuneame, 
» comme les Manichéens, au pain levé; qu'ils 
» obfervent, commeles Nazaréens, la pureté le- 
gale, jufqu’à ne vouloir pas baptiferles.enfans 
» qui meurent dans la huitaine aprés qu’ils font 
» venusau monde, ni donnerle Baptème ou la 
>» Communion à des femmes qui font en travail 
d'enfant, ou qui ont leurs incommoditez or- 


5) dinaires ; & enfin parce qu’ils condamnent & | glife de Sainte Sophie, comme P9 
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» excommunient ceux qui rafentleur'batbes fui #2 
5 vantla Coûtume de l’Eglife Romaine. Michel ar 
ÿaiantété averti deceserreurs, & reprisde plu ur 
» fieurs autres entreprifes par la Lertre du Pape ;,; pi 
» Leon, anegligé de fe corriger ; & quand noU$ },, Leu 
avons voulu apporter du remede à ces maux PrLLE 
»il a refufé de fe prefenter à nous, & de nous pape 
» parler, & nous a même interdit l'entrée des é 
» Eglifes pour y celebrer, comme il avoir déj® 
» fait fermerles Eglifes des Latins, er les aPP£* 
» lant des Azymites, les perfecutanr, &cles 6% 
» Communiant, ce qui retombe fur le Saint S1€8% 
au mépris duquel ilfe dit Parriarche Oecume 
, nique. C’eft pourquoi ne pouvant plus fouffi 
»linjure inouïe que l’on fait au Saint SieBé 
5 Apoftolique , & confiderant quel’onattaque À 

> Foi Catholique par plufeursendroits : de l'a 
ptorité de la Sainte Trinité, de celle du Sainf 
5 Siege Apoftolique, dontnousfommes Legat#r 
»de celle detous les Peres Orthodoxess 0 
»» fept Conciles, & de toute l’Eglife Cacholi | 

» que, nousfoufcrivons à l’anathème que not 
» Tres-Saint Pere le Pape a dénoncé à Miche 
5 & à fes Seétateurs, s’ilsne revenoient de leurÿ 
nous declarons qH* 
» Michel, foidifant Patriarche, Neophite> gi 
ne s’eft fait Moine que par crainte des ho 
»mes; diffamé de crimes; Leon d'Acride 10! 
; difant Evêque ; Conftantin, Chapelain de Mir 
»chel, quia foulé aux piedsle Sacrifice des Le: Eu 
»tins, & tous les Seétateurs de leurs erreur? 
» ou complices de leurs entreprifes, font anat : 
» mesavecles Simoniaques, Valefens; Ariensr É 
» Donatiftes,Nicolaïtes,Severiens; Pneumate 4 
»» maques» Manichéens, Nazaréens, &c tOUÊ & 
autres Heretiques, ouplütôtavecle Diable TT 
,tousfes Anges ,s’ils ne font pénitence. JISP? « 
noncerent en même temps de vive VOIX? LE 
prefence de l'Empereur & de faCour, unes 
communication contre tous ceux qui Contre 


dis 
… 
roient la Foi de l'Eglife de Rome, ouquico”, 
damneroient fon Sacrifice ; & declarerent des 
ces perfonnes ne devoient pas être confiden 
comme des Chrétiens , mais comme Es 7 , fl 
retiques. ation? pi | 
Aprés avoir publié ces Excommunit es LATE 
ils mirent ordre aux Eglifes Latines > d on sn 
rent fous peine d’anathême de recevoif lac on pa” 
munion de la main d’un PrêtreGrec» qu! 
damneroit le Sacrifice de l’Eglife Latine? en 
aiant pris congé de l'Empereur, ils 107: dc 
le 17. Juillet de Conftantinople, €? 
en chemin pour s’en retourner : MAIS *, 
reur les fit revenir le 19. du même MO? ni 
priere de Michel Cerularius, qui Il Li de 
d’entrer en conference avec eux. LE 
ce Patriarche étoit de les faire venir 


12 
à 


Pt un Concile, & de les faire. affommer par le 
“ts Peuple , en lui lifant leur Decret d’excommu- 


fufé ce parti , l'Empereur renvoia les Legats; 
Ce qui caufa tant de douleur à ce Pairiarche, 
-qu’aprés les avoir excommuniez par un Ecrit 
Public, il excita une fedition contre l’Empe- 
Yeur même , qui fut obligé de livrer les Tru- 
 Chemens des Legats ; qui furent maltraitez & 
- Misen prifon. Les Legats envoierenr à l'Em- 
. Pereur par fes Couriers un Exemplaire verita- 
bie de l'Excommunication qu’ils avoient pro- 
. honcée contre Cerularius, par lequel ce Pa- 
À triarchefut convaincu de l'avoir falfifée. Cette 
. Affaire broüilla entierement le Patriarche avec 
l'Empereur, qui chafa de fa Cour tous les pa- 
Tens & amis qu’il y avoit , & ne lui auroit pas 
Pardonné , s’il eût vécu plus long-tems : mais 
il mourut la même année, laifant l’Empire à 
heodore Porphyrogenite, fille de Conftantin 
fœur de Zoë , fous laquelle auffi-bien que 
fous Michel Stratonique, à qui ellelaiffa l’Em- 
._ Pireen mourantdeux ansaprés, Cerularius de- 
Meura paifble , & acquit tant d'autorité, qu’il 
. Oblipes ce dernier de ceder l’Empire l’an 1057. 
*à fac Comnene. Ainf l’Eglife de Conftanti- 
_ Rople demeura entierement feparée de l'Eglife 
de Rome; & ces deux Eglifes qui jufques-là 
S'étoient comme tolerées & traitées avec hon- 
… Aêteté, fe confidererentcommeennemies, Schif. 
 Matiques & Heretiques , & devinrent prefque 
lréconciliables par la faute des Grecs. 


a 


W*, Peu de temsaprés les Latins tenterent Pierre 
| de. P atriarche d’Antioche, afin de le déracher de 
4% 5 Communion de celui de Conftantinople. 
dd) ls croioient cela d’autant plus facile que ce 
Ye Sâtriarche auffi-tôt aprés fa promotion ; avoit 
L'{Crit au Pape Leon , quilui avoit fait une ré- 
. Ponfe, danslaquelle ilapprouvoit la Profeffion 
_ Foi qu’il lui avoit envoiée, &c lui marquoit 
il étoit fort porté à l’union des deux Eglifes. 
€ Patriarche de Grado appellé Dominique, 
" 1 avoit 
Parce que les Provinces de Venife & d’Iftrie 
Eu épendoient defon Patriarchat, fut chargé d’en 
rire à Pierre d'Antioche : il le fit d’une ma- 
| jte capable de mettre ce Patriarche dans les 
Interêrs de l’Eglife de Rome ; !car il lui témoi- 
Édans lecommencement defa Lettre, que 
Tu Parler dela foûmiffion, de la déference & 
“ l'amitié qu’on doit avoir pour l'Eglife d'An- 
À & Re» qui eft la Sœur de l’Eglife de Rome, 
& 2 feconde E 
t 


"+ 


fa 
M Tome VIII, 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 


“* niçation, qu’ilavoit corrompu en le traduifant | qu’il fe croit obligé de] 
« pourle rendreencore plus odieux. L'Empereur | Eglife a été fondée par Saint Marc, qu’elle a 
 Prévoiant ce qui pourroit arriver, ne voulut | été honorée par Saint 
- Point queles Legats fe crouvaflent en aucune triarchale , 

 Affemblée qu’en fa prefence. Michel aiant re- | les Conciles 


lus de commerce avec les Grecs, 


8: 
fa perfonne , le portent à l’afcûrer de fes ref- 
| pects, & à fouhaiter d’être lié d'amitié avec lui: 
ui faire {çavoir que fon 


Pierre de la Dignité Pa. 
& qu'il a la droite du Pape dans 
qui fe tiennent en Italie : qu’il lui 
| fera connoître fur quoi ces Privileges font fon- 
dez, quand ils auront commerce de Lettres en- 
 femble ; mais que prefentement àl ne lui écrit 
que pour avoir le bonheur d’être connu de lui, 
| & pour commencer une liaifon quife fortifera 
| dans la fuite : qu’il ne peut pas nesnmoins ne 
lui point parler de ce qu’il à appris que le 
Clergé de Conftantinopleblâme l'Eglife de Ro- 
me, parce qu'elle celebre les faints Myfteres 
avec du pain azyme, & qu’il croit à caufe de 
cela les Latins feparez de unité de l’Eglife ; 
que quoique les Latins fe fervent d’azymes, 
fuivant la Tradition de Jesus-CHgisr & 
des Apôtres, ils ne condamnentpas neanmoins 
l’ufage de l’Eglife Grecque, parce que comme 
le mélange du levain avec la farine peut être 
| la figure de l’Incarnation de Jesus Carrsr ,de 
même le pain azyme peut auffi reprefenter la 
pureté de la Chair de Jesus CHRisT ; qu’ainf 
il croit qu’ileft à propos-qu'ilavertiffe les Grecs 
de ne pluscondamner l’ufage des Latins, & de 
ne plus foûtenir que tous leurs Sacrifces font 
nuls, & qu’ils font hors de la voie du falut. 
Pierre Patriarche d’Antioche, lui répondit 
avec beaucoup d’honnêteté, fans approuver fon 
fentiment touchant l’ufage du Pain azyme , ni 
fes prétentions touchant le Patriarchat; caril 
lui fait voir dans fa Lettre, qu’on n’a jamais 
reconnu dans l'Eglife que cinq Patriarches, & 
que des Evêques de Villes Capirales de Pro- 
vinces beaucoup plus grandes que la fienne; n’ont 
oint pris cette qualité.Et à l’égard de l’ufage du 
Pain azyme, il excufe d’abord le Patriarche de 
Conftantinopie , en difant , qu’il ne condam- 
ne pas abfolument les Latins comme des He- 
retiques ; mais qu’il a de la douleur qu’ils 
s’écartent de l’ancienne Tradition de l'Eglife, 
& qu'ils ne fe fervent pas d’un Pain parfait, 
maïs d’un Pain szyme;, à l’imitation des 
| Juifs. Il combat enfuite cet ufage par plu- 
| fieurs raifons, mais particulierement par les 
paffages de l'Evangile; qui femblent prouver 
que . sUs-CHr 1574 inftitué l'Euchariftie 
avant la Fête de Pâques, & dans un temps 
où lon ne fe fervoit point encore de Pain 
azyme, Sur la fin de fa Lettre , il marque 
qu'il y avoit deux ans qu’il avoit écrit au com- 


| mencement de fon Pontificat une Lettre au 
| 


Pape Leon, dontil n’avoit point encore receu 


glife du monde; la réputation | de réponfe; &c qu’il fouhaicoit qu’on lui fift voir 
Pieté, & l’eftime particuliere qu’il a POUF | celle ci. 2: à 


L Mi- 


Lettre de 
Domini- 
que Pa- 
triarche 
de Grade 
à Pierre 
d'Antio> 
che, 


Réponfe 


e lzerre 


d'e Antio= 


che au Pa. 


triarche 


de Grado. 
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Lettres de Michel Cerularius écrivit defon côté à Pier 
Cerula- re d’Antioche, afin de l’engager à fe déclarer 
rius& ouvertement contre l’Eglife de Rome. Aprés 
Pierre lavoir remercie dans le commencement de fa 
d'«Antio- Lettre , de ce qu’à fa recommandation il a ac- 
che, cordé à un Diacre une place qu’il lui avoit 
demandée, illui mande qu’il y a quelque temps 
qu'aiant appris que le Pape dernier mort, étoit 
un homme vertueux, honnête & fçavant, il 
lui avoit écrit avec beaucoup d’humilité fur la 
réunion des deux Eglifes, pour gagner fes bon- 
nes graces , afin qu'il donnât du fecours aux 
Grecs contre les Normans: qu’aiant mis cette 
Lettre entre les mains d’un Officier de l’Empe- 
reur, qui en portoit auffi une de la part de ce 
Prince, ellesavoient été mifes entre les mains du 
Duc Argyre, quilesavoit retenuës;aufli bien que 
l'argent que l'Empereur envoioit par cet Of- 
cier : Qu’Argyre s’étoit avifé d’envoier à Conf- 
tantinople trois perfonnes , en qualité de Le- 
gats du S. Siege, dont l’un avoitété autrefois 
Archevêque de Melphe, qu’il avoitappris qu’on 
avoit chaffé de fon Eglife depuis cinq ans: 
Vautre n’avoit que le nom d’Archevêque , fans 
qu'on püt fçavoir où étoit fon Diocefe ; & 
qu’il avoit donné au troifiémele titre de Chan- 
celier: Que ces trois hommes avoient abordé 
l'Empereur avec un air fier & arrogant, fai- 
fant porter devant eux la Croix & le Bâton 
Pañftoral : Qu’enfuite ils lui avoient rendu vif 
te, mais d’une maniere infolente & méprifan- 
te: & que fans le faluer, ni lui rendre les ref. 
pects qui lui étoient deus, ils lui avoient mis 
entre les mains une Lettre cachetée ; qui con- 


tenoit les mêmes chofes touchant les Azymes, 


qu’Argyreavoit autrefois avancées pendant qu’il 
demeuroit à Conftantinople, pour lefquelles il 
avoit été excommunié : mais qu’aiant examiné 
le Sceau de cette Lettre, ils’étoit apperçû qu’il 
étoit faux , & que c’étoit une fourberie de cet 
Argyre, comme il en avoit été depuis afsûré 
par l’Archevêque de T'rani & par fon Sincelle, 
qui lui avoit découvert tout ce myftere. Aprés 
avoirainf rapporté cettenegociation, il dit que 
le bruit court qu’il met les noms du Pape dans 
les Diptyques, & que les Patriarches d’Alexan- 
drie &.de Jerufalem en font de même : Qu'il 
ne croit pourtant pas qu’ils foient aflez igno- 
rans pour ne pas fçavoir que depuis le Pipe 
Vigile, quine voulut pas prononcer anathême 
contre Les Ecrits de Theodoret, & Ja Lettre 
d’Ibas, on n’a plus fait de memoire des Evé- 
ques de Rome dans les Eglifes d'Orient : Qu'il 
a auffi oui dire que ces deux Patriarches reçoi- 
vent à leur Communion ceux qui celebrent 
avec du Pain azyme, &t qu’ils s’en fervent mé- 
me quelquefois : Que ne pouvant être éclair- 
@i de ce fait , il le lui laife à Examiner ; & le 
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temps du Pape Vigile qu’on eût té le D onlé AR 
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charge de lui écrire ce qui en eft : Qu’au refte En 
il a 1 la Lettre qu’il a écrite au Patriarche de mo: | 
Grado,; dans laquelle il combat l’ufage des int 
Azymes: mais que les Latins ont encore beau”; y, 
coup d’autres erreurs, qui meritent d’être TE pe, 
jettées ; entr’autres de croire que l’on peut 
manger des viandes fuffoquées, de fe faire 17 
fer, d’obferver le Sabbat ; de manger des cho- 
fes impures, defoufrir que leurs Moines man” 
gent de la chair & du lard ; de manger de # 
chair dans la premiere Semaine du Jeûne de 
Carême, & dans les Semaines où l’on doit 4 
priver de chair & manger du lait, auffi bien 
que tous les Mercredis de l’année ; de mang£f 
du fromage & des œufs dans la Semaine Sai°” 
te; de jeûnerles Samedis, toutes pratique” 
Juïves 3. d’avoir ajoûté au Symbole , que is 
S. Efprit procede du Pere & du Fils; ‘ 
pas fouffrir de Prêtres mariez ; de permertt 
aux deux freres d’époufer les deux {œurs; d 07" 
{erver qu’un des Miniftres de l’Autel qui 4 se 
gé du Pain azyme ; embraffe les autres dans 
Sacrifice, en lui donnant la Paix; de donne 
aux Evéques un Anneau qu'ils portent à leu” | 
doigt; de ne baptifer qu'avec une feule 19° ! 
merfion; de ne point honorer les Reliques de 
Saints, nimême quelques-uns les Ce es 
ne pas mettre au rang des Saints les Doëte” 
de l'Eglife Grecque, Saint Gregoire le The 6 
logien, Saint Bañle le Grand, & le divin Sr 
Chryfoftome ;. & de ne pas fuivre leur doëèr | 
ne: mais ce qu’il trouve encore de plus er, 
ge, c'eft qu’étanc à Conftantinople, ils ee + 
déclaré qu’ils ne venoient pas pour entré” 4 
difcuffion, ni pour s’inftruire fur les differeP > 
qu’ils pourroient avoir ; mais pour enfeigne Es 
pour perfuader aux autres de tenir leurs ml: À 
mes. jus 

Il ÿy a encore une autre Lettre de Cerulr 
à ce même Patriarche d’Antioche, dans qu À 
le il lui fait le détail de ce que les Legatf pes. Al 
Pape ; qu’il fuppofe toûjours être des FO 


( 
ià 


envoiez par Argyre ,; qui avoit fabriques fe 
fauffes Lettres, avoient fait contre lui à porté 
tantinople , en l’excommuniant ; &ile* - le 
ce Patriarche “e fe joindre avec lui » pot R dE 
vanger de cet affront. sert” ou 
Plètre d’Antioche répondit à Michel CR de ji 
larius, qu’il étoit furprenant qu’un Laïque aires de 30 
me Argyre fe für mêlé de difpofer des »;] Jui 7 Le | 
de l'Eglife, & fe fût fervi des artifices oi" 
avoit mandé : que le nom du Pape 4 
point dans les Diptyques de l’Eglife pe, f 
che ; mais qu’il n’étoit pas vrai que € 


l'Evêque de Rome des Diptyques de 
Grecque : Que c’étoit une méprife 8 Co 


fon Secretaire ; puifque dans lefixiém£ 7 sen 


4 
Ms 
Le 


ne 
« 


Se) 
pe 


Nil 
| CM | Fes du Pape & des Evêques , | de fa Chaire Epifcopale, & le menerent fur le 
is par abus de quelques Particuliers; com: | champ au Port le plus proche , où ils Pembar- 
il ÿ en a même plufieurs en Orient qu'il |querent avec fes parens, pour être conduitau 
SR difficile d’abolir. Qu’au refte ; il doit in- | Proconele en exil. 
Le Particulierement fur l’Addition au Symbole | 
ù 


à DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 
à se nu cent vinet-neufans depuis Vigile,onavoit 


ñn - 2 
‘#teconnu le Pape Agathon: que même il n’y 
0 


aVOIt que quarante-cinq ans qu’étant à Conftan- 
Hnople, du temps du Patriarche Domnus ; il 
AVoit trouvé que le nom du Pape Sergeétoit 
dans les Diptyques avec ceux des autres Patriar. 


_ Ces ; & qu'il ne fçavoit pas pour quelle rai- 


fon on l’avoit depuis ôté : Qu’entreleserreurs 
les fautes qu’il attribuoit aux Latins dans fa 
êttre, il en avoit trouvé quelques-unes que 
‘on devoit éviter & avoir en horreur: quel- 
Ques autres aufquelles il étoit facile de reme- 
dicr; & quelques autres enfin qu’il étoic à pro- 
» pos de difimuler. Car que nous importe, dit- 
»il, que leurs Evêques fe rafent la barbe, & 
paient des anneaux à leur doigt? Ne faifons- 
»hRous pas une Couronne fur nôtre tête, & ne 
»Portons-nous pas des Gans ; des Manipules ; 
» & des Etoles avec de l'or? Netrouverez-vous 
> Pasau(fi quelques-uns de nos Moines qui man- 
»gent de la chair & du lard? Ceux de Bithynie, 
»de Thrace & de Lydie nemangent-ils pas des 
» Pics, des Geais & des Tourterelles? Les Saints 
» Peresne nousont-ils pas laiffé la liberté de 
» Manger indifferemment de toutes les chofes 
»que Dieu a créées? Il fait voir en particulier ; 
Que S. Bañile & S. Pacome ont permisa leurs 
cligieux de manger du lard. Mais il ne fait 
Pas le même jugement de l’Addition au Sym- 


le; & il prétend que c’eftuntres grandabus, |deflein au commencement de l’année 1058. 


Au bien que de baptifer avec une feule im- 
Merfion : Neanmoins il eftime qu’il faut être 
énclin à la Paix, parce que les Latins fontleurs 
réres , quoique par rufticité ou par ignoran- 
ils foienc dans quelques erreurs : Qu’ilne 


tude; que c’eft beaucoup qu'ils tiennent la ve- 
titable doctrine touchant la Trinité & l’Incar- 
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A LA * Le “ L2 ; . 
Propos qu’il écrive dans cet efprit au Pape qui Réponfe 
fera él , qui defavoüéra peut-être ce qu’on de Pierre 


impofe 


aux Latins, ou qui changera de fenti- d'eAntio. 


ment: Que perfonne ne peut fe perfuader que che à Ce- 
les Romains n’honorent pas les Reliques & les '“larius. 


Images, puifqu’ils font tant d'état des Reliques 
de S. Pierre & de S. Paul ; que le Pape 
Adrien a préfidé par fes Legats au feptiéme 
Concile, & condamné les Iconoclaftes: & que 
l’on voit plufeurs Images apportées de Rome, 
& des Latins qui les honorent. Ilconjure donc 
le Patriarche de Conitantinople d’entrer dans 
des fentimens d’accommodement, & denerien 
exiger des Latins que de recrancher l’Addition 
qu’ils ont faite au Symbole. Il luimandeen- 
fin qu’il lui envoie la Lettre que le Pape Leon 
lui avoit écrite; & qu’ila fait teniraux Patriar- 
ches d'Alexandrie & de Jerufalem les Lettres 
qu’il lui avoit adreflées pour eux. Cesquatre 
Lettres ont été données en Grec & en Latina 
par Monfeur Cotelier, dans le fecond Tome 
de tes Monumens de l’Eglife Grecgue. 
L’Ation du Cardinal Humbert fembloit de- 


Tentative 


voir être un obftacle à la réünion des deuxronvelle 
Eglifes; cependant les Papes ne perdirent pas pour la 
l’efperance d'en venir à bout. EftiennelX. "710" 


prit la refolution d’envoier pour cet effet à 
Conftantinople Didier Abbé du Mont-Caffin , 
& deux autres Legats , qui partirent dans ce 


Mais aiant été retenus à Bari par le mauvais 
tems ; ils y apprirent la nouvelle de la mort 
de ce Pape, & revinrent furleurs pas. La mé- 
me année Michel Cerularius fe fiant trop à 


del'Eglife 


Grecque 
avec l'E- 


glife La- 


tine. 


Exil de 


l'obligation que l'Empereur Ifaac Comnene lui Cerula- 
ut pas demander à des Barbares tant d’exaéti- | avoit, voulut prendre une autorité trop grande nus. 


fur lui , le menaçant même, s’il ne fuivoit fes 
confeils, de lui faire perdre la Couronne qu’il 


Aation: Qu'il les blime de leur ufige touchant |lui avoit fait avoir. Cette hardieffe jointe à 
i 


le Celibat des Prêtres » & de ce qu'ils mangent 

€ la chair & du fromage la premiere Semaine 
de Carême. Que pour la queftion des Azymes, 
Le ‘& traitée dans la Lettre qu’il a écrite au Pa- 


l’arrogance qu’il eut de porter des chauflures 
de couleur de pourpre, & de dire qu’il n'y 
avoit pas de différence entre le Sacerdoce & 
l’Empire , fit prendre la retolution à Ifaac de 


liarche de Venife; & qu’il croit que chaque | le chaffer : mais comme Michel étoit aimé du 
Eglife doit fuivre là deffus fes anciennes coû- peuple de Conftantinople, il pritle temps pour 


lumes : Qu’à l'égard de ce qu'on les accufe de 
Manger des viandes fuffoquées, & de permet- 
6 à un mêmehomme d’époufer les deux fœurs, 
à croire que cela ne fe fait pas parmieux 


De, 


des r le mariage des Prêtres : Qu l'égard 


le faire arrêter , qu’il éroit allé le jour de la 
Fête des Saints Anges, faire l'Office dans une 
Eglife d’un Fauxbourg de cette Ville: il y en- 
voia des Soldats, qui arracherent le Parriarche 


L'Empereur eût eu bien 


envie de le faire dépofer dans un Concile , 
cependant il n’ofoit le tenter, parce que Michel 
SS autres Chefs, il n’eft pas neceflaire de s’y |avoit du credit & de l’efprit. La mort de ce. 


* . 21° 4 ‘ 
5 parce qu’ils ne touchent point la Foy, | Patriarche le dé'ivra dé cerembarras, maiselle 


Que la plufpart font faux. Qu'ainf il juge à | n’apporta point de DE 5 aux affaires de 
Ai 2 


V'E- 


L2 


Cerula- 
Yius, 


Pierre 
Damien 
Cardinal 
Evèque 
d'Ofhie.. 
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Exil de lV’Eglifes & ne procura point la réünion des /Chällon où il fir quelques Reglemens; c 


deux Eglifes, qui font toûjours demeurées di. |les Privileges accordés par les Papes à l’Ab- 
vifées depuis ce temps-là, quoique de temps |baie de Cluny, & y fit confentir l’'Evêque de 
en temps on ait fait des projets de réünion, | Mâcon. Il fut encoreenvoié par le même Pape 
& même qu’il y ait eu quelques Traitez qui |à Florence pour appaifer le Schifme qui étoit 
n’ont point été fables à caufe de l’inconftan- |entre Pierre Evêque de cette Ville & fon Clergé: 


ce des Grecs. 


CHAPI TRE VIIL 


Il alla enfuite Pan 1068. en qualité de Legat en 


Allemagne pour empêcher l'Empereur Henrÿ : 


de faire divorce avec Berthe fa femme. fit 
quelque tems aprés un voiage au Monaftere du 


Mont-Caffin, pour confoier les Religieux. Enfin 


il fut envoié l’an 1072. parle même Pape à 
Ravenne pour lever l’excommunication portéeil 


DE LA VIEET DES ECRITS|YaVoitlong-tempscontre cette Ville, à caufe des’ 


de Pierre Damien Cardinal Evéque d'Offie, 


demêlez que Henry Evêque de Ravenne molt 
depuis peu ; avoit eus avec le S. Siege. Aprés" 
s’être acquitté de cette commiffion, il mourüt 


LA . f , / 0 “ A - 
TERRE furnommé Damien du nom defon|le23. Février de l’année fuivanteà F ayance 28° 
frere, naquità Ravenneau commencement | de 66, ans. 


de l’onziéme Siécle. Il étoit d’une honnête fa- 


Les Oeuvres de cet Auteur font divifées cn: 


mille ; & fes parens prirent foin de lui donner quatre Tomes dansla derniere Edition. 


une bonne éducation, il fit paroître dans fa 
jeuneffe beaucoup de pieté. Aprés avoir fait fes 
études, ilfe retira dans ie Monaftere de Sainte 
Croix d’Avellane proche d’Eugubio , dont les 
Moines s’appelloient Hermites, parce qu’ils vi- 
voient dans une grande retraite, quoi qu’en com- 
mun & fous un Abbé. 11 fut appellé par Guy 
Abbé de Pompoño pour reformer fon Monaf: 
tere. Au bout de deux ans il retourna à Avel- 
lane, où il fut fait Prieur & enfuite Abbé de 
ce Monaftere , qu’il augmenta en tres-peu de 
tems, & en établit plufeurs autres où la même 
Regle étoitobfervée. Sa reputation l’aiantrendu 
recommandable, il fut nommé Cardinal & fait 
Evêque d’Oftie par le Pape Eftienne1X. Il eut 
aufficommeenCommende l’Evêché d’Eugubio, 
& commença à avoir beaucoup de partaux affai- 
res de l'Eglifede Rome.Il furenvoié l'an 1050. 
fous le Pontificat de Nicolas IL. en qualité de 
Legat à Milan pourreformer le Clergéde cette 
Eglife ; où laSimonies’exerçoit publiquement. 
I s’acquitta de cette Legation avec dignité & 
avec prudence ; & revint aprés avoir fait faire 
un Reglement pour empêcher ce defordre & 
d’autres femblables à l'avenir. Quelque temps 
aprésil prit la réfolution de quitter fes Evêchez 
& lesemplois qu’ilavoit dans le monde, & de 
fe retirer dans fa {olitude : illes remitdonc entre 
les mains du Pape AlexandreIl. &retourna dans 
fon Monaftere. Cela nel’empêcha pas d’avoirde 
grandes relations avec les Papes , les Evêques 
& lesGrands,qui le confultoient & l’emploioient 
dans des affaires d’importance. Alexandre II. 
lFenvoiaen qualité de Legat en France pour re- 
gler le different qui étoit entre l'Evêque de 
Micon & l’Abbéde Cluny, touchant les Privi- 
leges de cette Abbaie. Îl tint un Concile à 


Le premier contientles Lettres diftribuées€en 
huit Livres, fuivant la qualité des perfonnes ” 
qui elles font écrites ; dont le premicreft com” 
polé de celles qui fontadrefñfées aux Papes. À 

La L. eftàGregoire VI. ille congratule de fn 
élevation au Pontificat,l’exhorte de détruire 391" 
monic;& l'avertit de dépofer l'Evêque de Pefar0" 

La 2. eft adreflée à ce méme Pape: il pe 
mande que celui. que l’on a élû Evêque de Fe | 
fombrone n’eft pas tout-à fait digne de l'EPi : 
copat à caufe de fonambition ; mais cependañ és 
qu’il eft à préferer à beaucoup d’autres, &t gu® 
d’ailleurs il a les qualitez requifes. es 

La 3. à Clement IL. à qui il écrit que l'ENS 
pereur lui a ordonné de Paller trouver P92 

|linformer des defordres de quelques Eglifes ÿ 
de ce qu’il croioit necefaire pour y reme Wie) 
que s’étant mis en chemin il avoit receu ER 
lettre de ce Prince qui lui.étoit adreflée ; 4° 
la luienvoioit étant revenu dans fa folitude> 
où il atrendoit fes ordres pour païtir. Il lui rs 
moigne que d’un côté il voudroit bien $ Ge 2 
pter de ce voiage, pour nepas perdre fon °° 4 
à aller & venir; mais qued’un autre côté! on 
touché de l’état pitoyable des Eglifes de à 
païss. qui font dans une confufon étrange Àb- 
caufe du déreglement des Evêques & des 6, 
bez. Il lui remontre qu’il eft inutile que à 
Siege foit paflé des tenebres à la lumiere? es: 
les autres Eglifes font encore dans les PE 
& l’exhorte d’apporter du remede à ces M° 7, 
& de punir l’Evêque de Fano. vil 

La 4. eft à Leon IX. Il s’y plaint 1e- 
fembloit que ce Pape avoit ajoûté foy MoE ges | 
gerement aux calomnies que l’on avoR ae fon 
contre lui, & il prend Dieu à témoin 
innocence. Le 


de ceq 
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ni 
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der de fes biens. 

La 6. à Nicolas IL. eft parmiles Opufcules 
de cet Auteur, dont elle fait le 17. 

La 7. eft au même Pape. Il le congratule 
de ce que l’Eglife eft en paix fousfon Ponti- 
ficat ; & le prie pour les habitans d’Ancone, 
qui avoient été feparés dela Communion de 
l’Eglife. 

Dans la 8. adreffée au Pape Nicolas & àl’Ar- 
Chiacre Hildebrand , il demande à quitter fon 

vêché, puifqu’on l’avoit dépouillé & de fes 
habits facerdotaux & de fes revenus. 

Les 9.& 10. font parmi les Opufcules, & 
elles en font le 19. & le 20. | 

L11.. eff adreflée à Alexandre Il. 1lluirecom- 
mande l'Eglife d’Orieans qui étoit dans le 
trouble. 

La 12. Lettreadrefée au même Pape, efttres- 
Confiderable. Il y reprend deux abus qu’il dit 
être tres-frequens de fon tems dans la pratique 
de la Cour de Rome, & il prie le Pape d’y re- 
Medier. Le premier, eft que l’on met lapeine 
d’Anathême dans prefquetoutes les Decretales: 

€ fecond, eft que l'on empéche les Clercs & 
les Laïques de reprendreles vices de leurs Evé. 
à ques. Le prémier, dit-il, met le falut deshom- 
» Mes engrand danger ; parceque fouvent des. 
> perfonnes fe trouvent excommuniées fans le 
»fçavoir ; pour des chofes de fort peu de confé-. 
»quence: les fautes les pluslegeres étant punies 
»de la même peine quelesplusconfiderables : 
»0n punit l’homme plus rigoureufement pour 
"avoir violé une Loi humaine,que Dieu ne punit 
> pour l'infraction defes Commandemens. Il dit 
Que S. Gregoire & les autres Papes n’ont point 
eu cette coûtume, & que l’on netrouveprefque 
Point qu’ils aient prononcé, d’Anathême dans 
£urs Decretales, que quand il s’eft agi de ma- 
tiere de Foy. fl conjure donc le Pape d’abolir 
Cetufages. & de faire Ôter à l’avenir cette claufe 
es Decretales, en y mettant plûrôt quelqu’autre 
Peihe. Quand à l’autre abus où l’on cft, de 
Coire qu’il n’eft jamais permis aux Inferieurs 
d'accufer leurs Evêques à un Tribunal fuperieur, 

d'y deferer ce qu'ils trouvent à corriger; c’eit 
#dit-il, une chofe fort déraifonnable , & con- 
#lraire à la difcipline de l’Eglife. Car à qui peut- 
».On mieux s’adrefler pour dire les fautes que 
2Commet un Evêque, qu’à celui qui a la fonc- 
#tion de Maître, & qui a la préeiinence parmi 
fes Confreres pour corriger les fautes des Evé- 
#Quesfuivant le Privilege de fon Siége ? Etn’eft- 
» Cepas une arrogance, un orgueil &unc vanité 
Pnupportables, qu’un Evêque vivefelon fa fan- 
aife , & qu'ilne daigne pas écouter les plaintes 


LA 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 
ù La 5. eft à Victor. IT, Il remontre à ce Pape | de ceux qui lui font foûmis, 
Wir, Qu'il doit prendre la défenfe d’un Seigneur qui | | 
_ S’étoit donné à Dieu, que l’onvouloit dépoffe. | ils ne s’adreffent pas aux ] 


eft accuféfe juflifie, ou fe 
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furleschofes dans,, Pere 
lefquelles ila pà faillir; principalement quand ;, Damien 
uges féculiers, mais ;, Cardinal 
auxÉvêques;afin qu'ilsremedienthonnétement,, Evêque : 
êx avecgravitéaux mMauxquipourroient atrirerla,, d'Ofhe. - 
rifée des Laïques. N’eft-il pas jufte que celui qui 
reconnoiffe pecheur ?,, 
l'apporte là-deMus l’exemple de S Pierre, qui,, 
ne fe fervit point de fon autorité pour rejetter 
les plaintes des Fidéles , qui trouvoient mauvais 
qu'il eut prêché l'Evangile aux Gentils, mais 
leur rendit raifon de fa conduite. I] joint à cet 
exemple celui de David , qui reconnut fa faute 
étant repris par le Prophete Nathan ; celui de 
Marie, qui fouffrit la reprimande de Marthe ; 
un autre exemple de S. Pierre , qui ne trouva 
pas mauvais que S. Paulle reprit. [lfefaiten-., 
fuite cette objection: Mais je fuis Evêque; je 
fuis Pafteur, je ne dois pas être accufé par ceux ». 
quime doivent être foûmis, & queje dois con- » 
duire; il faut qu’ils fouffrentpatiemment mes. 
défauts: & il y répond que dans l'Evangile il. 
eff dit qu’il faut déferer à l’Eglife lesfautes de » 
fes freres, quand ils ne fe corrigent pas aprés, 
en avoir été repris en particulier; cequi.étant,; 
dit generalement doit s’entendreauff bien des >> 
fautes des Evêques , que de celles des autres " 
Fidéles : que fi l’Evêque ne veut pasêtre foûmis;,, 
aux Loix de l’Eglife, qui cft-ce qui y ferafoû-.,, 
mis ? enfin il conclut que rien n’eft plus utile 
pour abbaifler l’orgueil des Evêques ,quife pré- 
vaudroient trop de leur dignité, pour entrete.. 
nir la Paix, & pour empêcher la tyrannie , 
que de permettre aux Inferieurs d’avoir recours. 
à une autorité fuperieure & aux Synodes pour 
y porter leurs plaintes contre leurs Evêques. 
Dans la 13. adreffée au même Pape il combat 
une erreur qui s’établifloir de fon temps ; fça- 
voir que ce n’étoit pas une Simonie d'acheter 
un Evêché d’un Roy,ou de quelqueautre Princes, 
pourvû qu’on ne donnêt rien pour la confecra- 
tion. Deux Chapellains du Prince Godefroy 
Marquis de Tofcane, luiavoient foûtenu cette: 
doctrine, en difant que de cette maniere on. 
n’achctoit pas le Sacerdoce ni l’Eplife ; maisles. 
biens temporels & la jouïflance des revenus. 
Pierre Damien fait voir que c’eft une illufon.. 
parce qu’un homme ne pouvant pas être divifé 
en deux perfonnes differentes, dont l’une jouiffe: 
des biens temporels, & l’autre fafle les fonc 
tions fpirituelles , quand il achete les biens. 
temporels, dont il ne peut jouir qu’il ne foit 
élevé à l’état Ecclefaftique, & qu’il n’en fafle 
les fonétions; il eft vrai de dire qu’il achete la 


dignité Ecclefaftique & le Sicrement: ce qu’il. 


prouve, parceque le Princeen donnant l’invef- 
titure d’un Evêché ne donne pas un fimple bâ- 
ton, mais le bâton Paftoral & le titre duSa- 

ZL3 cerdoce » 
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Bierre cerdoce, dont on reçoit le Sacrément par l’or- 
Damien dination.Ilajoûte que ce n’eft qu’en conféquence 
Cardin4l de cette nomination du Prince que l’oneftor- 
Evêque donné, & qu’ainf quoique l’on ne donne point 
d'Ojhe, d'argent précifément pour l’ordination, on ne 

peut pas dire qu’elle foit gratuite, puifque l’on 
y eft parvenu par de l’argent. Pouffant enfuite 
» Cette penfée plus loin : quand, dit-il, le Prince 
» Vous a mis le bâton Paftoral en main, vousa- 
»t-ildit, recevez les terres & les biens d’unetelle 
» Eglife? non-Nevousa-t-ilpasdit, recevez cette 
3 Eglife? fi vous avez prétendurecevoirlesbiens 
nde l'Eglife fansl’Eglife, vousêtesun Schifma- 


tique & un Sacrilege: & fi vous avezreceu l'E; || 


» glife par cette Inveftiture, comme vous ne le 
» pouvez nier, vous êtes un Simoniaque. [dit 
enfin que la jouïiffance desbiens Ecclefaftiques , 
& laconfecration fonttellement liées enfemble, 
que celui qui reçoit le droit de jouir des biens 
de l’Eglife, ne peuten jouirque parce qu’il doit 
être confacré, & que celui qui eft confacré| doit 
avoir neceflairement l’adminiftration des biens 
de V’Eglife. Enfin ilconfirme ces maximespar des 
paffages des Decretales, & remontre quelaSi. 
monie nefe rencontre pas feulement dansie tra- 
fic des Evêchez & des grands Benefices; mais 
encore dans celui des petits Benefices, comme 
font les Cures & les Chanoïnies. En finiffantil 
exhorte le Pape à condamner l’erreur qu’il a 
refutée dans cette Lettre , & à ne pas fouffrir 
qu’onéleve au Sacerdoce des perfonnes qui l’ont 
acquis ou par argent, ou{ ce qu’il prétend être 
encore plus damnable } par des fervices qu’ils 
ont rendus aux Princes. 

Dans la 14. il fait fes plaintes à Alexandre 
II. de ce qu’il avoit maltraité & jetté dans la 
confufon l’Eglife d’Eugubio , qui avoit été 
commife à [es foins par les Prédeceffeurs de ce 
Pape. Il le fait fouvenir des obligations qu’il 
lui avoit, qui méritoient un autre traitement , 
en lui marquant que fi on ne le fatisfait,. il fera 
éclater fa jufte douleur. Il le prieauffi deleyer 
l’excommunicationqu’ilavoit portée contrel’Ar- 
chevêque de Ravenne, qu’il trouve tres-malheu- 
reux; parceque c’eft une chofe indignequ’une 
fi grande multitude d’hommes foit en. danger 
de perir pour la faute d’un feul. | 

La 15. eft une réponfe à une Lettre de ce 
Pape, qui s’éroit plaint de ce qu’il ne lui écri- 
voit point, parce qu’il étoit trop occupé à la 
contemplation. Il lui mande qu’il jouit à la ve- 
rité d’un peu plus de repos, depuis qu’il a quitté 
VEpifcopat; mais neanmoins qu’il eft occupéde 
quantité de vifites & d’affaires, & fi fort rou- 
ché des déreglemens du monde, qu’il n’a nile 
tems ni le courage d’écrire, Cela lui donne oc- 
cañon de faire une peinture des mœurs cor- 
sompuës de fon temps. Il conjure enfuite le 


| rendu maître par force; Pierre Damien 
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Pape, qui lui avoit ôté la Comté d’Oftie , de 
lc décharger auffi de fon Evêché. Il l’exhorte 
enfin de s'appliquer de toutes fes forces à la 
reforme de l’Eglife, & finit fa Lettre par huit 

vers qui l’avertiffent de fon devoir. Nr 

Dans la 16. adreffée au même Pape & à Hil- 
débrand , il s’excufe de ce qu’il avoit écrit à 
|l’Archevêque de Cologne, en leur envoiant la 
copie de fa Lettre, pour leur faire voir, qu ils 
ne s’en devoient pas choquer. Il s’excufe auff 
du voiage de Rome où ils l’avoient mandé ; 
| mais il ne refufe pas d’allerà Mantoué, parce 

qu’il juge ce voiage plus utile. 

Les trois Lettres fuivantes font parmi les 
Opufcules. Les deux premieres font le 23. & 
24. de ces Opufcules, & la derniere eft la Vie 
de S.Rodulphe. 

La 20. cft adreffée à Cadalous Evêque de 
Parme Antipape , auquel il fait de grand$ 
reproches, de ce qu’il s’eft fair élire Evéquede 
Rome; ou du moins de ce qu’il l’a fouffert: 1! 
lui fait voir que fon Eleétion eft adultere 
{chifmatique, heretique, vicieufe. 1°. Parcequ il 
a étéélû, le Siege étant déja rempli par un Pap£ 
legitime. 2°. Parce qu’il n’a point été élü, paf 
les Cardinaux qui ont la plus grande part à l'E" 
lection du Pape, ni par le Clergé & par le 
Peuple de Rome; mais par deux Evêques de 
mauvaife vie, & qui n’avoient aucun droit à Celle 
Ele@ion. 3°. Parce que l’Eglife de Romenel4 
pas voulu reconnoître. Il le menace enfuitedes 
Jugemens de Dieu & d’un prompt châtiment 

Cette Lettre n’aiant point fait d’impreflion 
fur Caladous, au contraire cet Evêque etant 
venu à Rome avec des troupes, & s’en étant 
lui écrit 
vit une feconde Lettre encore plus forte que 4. 
premiere, dans laquelle il le compare aux PU 
cruels tyrans, & luiremet devant les yeux le chär 
timent de l’Evêque de Plaifance qui s’étoit €P% 
paré du S Siege par de femblables voies > €2 
chaffant Gregoire IV. Ra 

Le fecond Livre contient les Lettres que Pierf 
Damien a écrites aux Cardinaux. F0 

La r. eft adreflée aux Cardinaux de l'E8" 
de Latran; il les exhorte de veiller fur EUX le 
fur les autres, afin qu’ils fervent d’exemp 
dans ce Siecle corrompu. Il y montre comb? 5 
la vie des Evêques doit être fainte & ire ; 
chable. Il déclame contre les Evéquesambitie 
contre Ceux qui fuivent la Cour, & qui Cu 
cent au fervice des Grands, pour obtenite 17° 
des Dignitez Ecclefaftiques en recompeP fr é- 
dit qu’il y a trois fortes de prefens, qu il F des 
galement défendu d'employer pour obten:,, 
Benefices, wunus à manu , munus 4 : 
munus à lingua; l'argent, les prefens > cr abU 3 
teries. Aprésavoir beaucoup crié contre c il 


Damien 1 
rdinél $l 
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Dre ilexhorte les Cardinaux de mener une vie fi exem- 
Rae plaire, qu’ils puiffent fervir de modeleaux Evé- 


ques & à tout le Clergé. 

Les deux Lettres fuivantes font dans les Opuf. 
cules; l’une en faitle 31. & l’autre le 22. 

La 4. eft adreffée à Boniface Cardinal d’Al- 
bane & au Prêtre Eftienne: il leur recomman- 
de un Abbé du Monaftere de S. Apoilinai- 
re, 

La 5. adreffée au Cardinal Hildebrand Archi. 
diacre de Rome & au Prêtre Eftienne, contient 
quantité de reflexions myftiques fur le Sabbat 
& fur les fix jours de la Création. | 

Dans la 6. adreffée aux mêmes, il fe plaint 
_ âgréablement de ce qu'Alexandre il. lui avoit 
emporté un Livre qu’il avoit compofé: il louë 
ce Pape , déclame contre Cadalous, & parle de 
ce qu'il avoit fouffert pour le fervice du S. Sie- 

e. 
: La 7. eft encore parmi les Opufcules dont 
 €lle fait le 32. é 
Dans la 8. Il fe plaint de ce que Hilde- 
brand à qui il écrit, non feulement le negli- 
8coit & ne lui écrivoitpas, maisparloitencore 
défavantageufement de lui. 11 le fait fouvenir 
s fervices qu’il a rendus au S. Siege ë& à lui 
en {on particulier. Enfin il lui declare qu’il lui 
end PEvêché qu’il lui avoit donné. 

Dans la 9.il fe plaint au même de ce qu’il 

avoit crû legerementfes ennemis, qui luiavoient 
dit qu’il avoit fait un Monaftere dans unlieu, 
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mitié à Pierre Cardinal & Chancelier. 
Les deux dernieres font le 37. des Opufcules. Da 
On a voulu faire un troifiéme Livre des Let- 


tres adreflées aux Archevêques:iln’yena qu’un Évèque 
d'Of 


petit nombre. 

La 2. ( car la r.eftrenvoiée au 38. des Opuf. 
cules) eft adreflée à Gebchard Archevêque de 
Ravenne, qui lui avoit écrit de le venir trou 
ver ; il s’excufe de ce qu’il neluia pas obéï, 
parce qu’il n’a pas eu de quoi entreprendre ce 
voiage, étant pauvre, & aiantle gouvernement 
d’un Monaftere fort pauvre. Il louë cet Ar- 
chevêque , lui donne des confeils, & le con- 
jure de ne le pas inquieter davantage. | 

Dans la 3. il témoigne à ce Prélat combien 
il a d'affection pourlui, & l’exhorte de chaf- 
fer les Evêques de Fano & de Pefaro , qui 
étoient des infames ; coupables de plufieurs 
crimes. 

La 4. eft adreffée à Henry Archevêque de 
Ravenne, qui lui avoit demandé fon fentiment 
fur les Elections de Cadalous & d'Alexandre: 
il lui fait réponfe que le dernier eft le Pape 
légitime, & que l’autre eft un Simoniaque & 
un intrus : & comparant enfuite les mœurs. 
& l’efprit de l’un & de l’autre 
xandre IT. a de lefprit , 
& qu’il eft chafte & charitable ; au lieu que Ca- 


La 5. eft adreflée à un troifiéme Archevêque 


La 10. eft parmi les Opuftules, & elleenfait| de Ravenne appellé Wigbert. 11 fe plaint dela 
le 


TS 4 
Les trois Lettres fuivantes font adreflées à 


idier Abbé du Mont-Caflin & Cardinal de| davantage en éxigeant encore 


dureté que cet Archevêéque avoit pour lui & pour 
fon Monaftere: il le prie de ne le pas furcharger 
de Pargent;, aprés 


ainte Cecile , auquel il donne des avis falu-|qu’il avoit été dépouillé d’une partie de fes: 
taires fur fa conduite, comme de confiderer!biens. 


toûjours fes vices , & de ne point faireatten- 


La 6. eftà Annon Archevêque de Cologne : 


tion à fes vertus ; de recevoir avec joie les re- | il le louë de ce qu’il a pris foin du fs de l’Em- 
Primendes des autres; de ne pas negliger, mais |pereur Henry , qui lui avoit été confié par ce 


€ corriger, comme il eft obligé par fa char-| Prince, & 


de ce qu’il s’eft déclaré contre Ca- 


8e ; les fautes de ceux qui font fous fa con-|dalous; & l’exhorte de continuer & de fairetous 


Uite ; de ne point dire de mal des abfens , fes efforts , afin 


Mais de reprendre enface ceux qui manquent; 
aimer le jeûne, & de celebrer fouvent le S. 


qu’il fe tienne un Concile ge- 
neral pour éteindre le Schifme.. 
La 7. eft une Lettre de compliment à l’Ar- 


Sacrifice, afin, dit-il, que l’ancien Serpent voiant | chevêque de Milan, qu’il remercie avec beau 


VOs lévresteintes du Sang de Jxsus- CHrisT, 

tremble de fraieur , fe retire confus , & ne 

“approche pas du Sacrement qui l’a rendu 
aptif. 

les es cinq autres adreflées au même font parmi 


 Opufcules, dont elles font les 33. 34: 35. 
36.& 37, ‘ 


< La 19. eft une Lettrede compliment &c d’a- 


coup d’adreffe & d’efpric » des habits facerdo- 
taux qu'il lui avoit donnez. 

Les trois fuivantes font parmi les Opufcules, 
dont elles font le 39. le 25. & le 34. 

Le quatriéme Livre contient les Lettres de 
Pierre Damien adreflées aux Evêques. 

La 1. eft écrite àl'Evêque Albert: 1\l’exhorte 
à faire fon devoir, & à mener une vie sure 

CiaDie, 
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chable. Il lui recommande principalement d’être à l’efprit de l’Eglife , qui ne refpire que la Fi 1 
Charitable , & de fe garder de l’avarice & de la paix & qui pardonne tout, que la guerre ë&t Ja Dar y 
fimonie. | vengeance, ni rien de plus éloigné dela vie qu A 

Dans la 2. il remercie un Evêque des au-|fusus-CHrisr a menéelfurla Terre, & qu’il En OHE 
mônes qu’ilavoit faitesià fon Monaftere, &ex-| propolée pour exemple fes Difciples,aufquels il n. 
horte de joindre les autres vertus à fa libera-|a appris à fouffrir avec patience , & non pas à # 
lité. Il le prie enfin de conferer l’ordre du Dia- |fe venger avec violence; & qu’enfn la difference 4 
conat à deux Clercs qu’il lui envoie, & qui en |qu’il y a entrela puiffance Roïale & la Sacerdo- 4 


Pierre 
Darren 
Cardinal 
Evéque 
d' Ofie, 


ont obtenu ia permiffion de leur Evêque. 


cale, eft que le Roi fe fert des armes materiel- 


La 3. eft parmi les Opufcules , & comprife les & le Prêtre, du glaive fpiricuel , qui ef la 


dans le 18. 


parole de Dieu : que n’aiant jamais été permis 


. Dans la 4.à l'Evêque d'Ofmo, il employe le | de prendre les armes pour la défenfe de la Fois 


grand nombre de morts qu’il avoit trouvez à 
fon retour, comme un motif, pour perfuader cet 
Evêque de ne pas differerfa converfion. 


il eft encore moins de les prendre pour des 


biens temporels & paflagers; & quefiles Saints 


n’ont jamais fait mourir les héretiques ni les Ido- 


La 


Dans la 5. il fait une defcriprion vive & af. lâtres, mais ont plûrôt fouffert eux-mêmes la 


freufe du; Jugement dernier, pour perfuader celui 
à quiilécrit de mener ung vie chrétienne. 


mépris du monde. 
Dans la 7. il avertit l’Evêque à qui il écrit , 


mort; comment un Fidéle peut-il tuer pour la 
perte des biens qu’on doir méprifer, un autfé 


Dans la 6.il exhorte un autre Evêque au Fidéle qui a été racheté du Sang de JESUS" 


CHRIST. Il rapporte enfuite l'exemple d’un 
Abbé de France , qui ne voulut point oppoiéf 


de ne pas recevoir des prefens; & rapporte là-| la force & la violence à un grand Seigneur, qui 


deflus une vifon arrivée à un Prêtre qui avoit 
vû le Confefleur du Comte Hiidebrand puni 
en l’autre monde, pour avoir receu des prefens 
de lui, & ce Comte même dans les fupplices , 
pour n'avoir pas fait pénitence de fes cruautez 
comme il devoit, par la trop grande facilité de 
fon Confefleur. Ce même Prétredifoitauffi qu'il 
avoir vû le Comte Lothaire dans un feu de 
fouphre, qui l’avoit prié d’avercir fa famille de 
rendre à l’Eglife une terre qui lui appartenoit , 
afin qu'il fût entierement delivré de festour. 
mens; & qu’il avoit appris que le Comte Guy 
étoit bientot attendu en ce lieu-là, où on lui 
préparoir des fupplices. Aprés avoirraporté cette 
viñion, Pierrre Damien dit qu’il ne faut pasre- 
cevoir des prefens indifferemment de tout le 
monde; mais feulermment de ceux qui peuvent 
être agréables à Dieu ; parce queles prefens des 
améchans font dangereux. 
. Dans la8. il exhorte l’'Evêqued’Eugubio de 
retirer les biens & les Ornemens de fes Eglifes 
donnés ou engagés à des Laïques,: il lui donne 
auffi des avis fur les vertus qu’il doit pratiquer , 
& rapporte la malheureufe fin de Jean XIL.ar- 
rivée le même jour’ que f:s Satellites avoient ar- 
raché les yeux à un Saint Abbé. 
_ Dans la 9: adreflée à l’Evêque de Fermo, 
aprés avoir rejetté avec beaucoup de modeftie 
le nom de fainteré que cet Evêque lui avoit 
donné , il déplore les malheurs & les defordres 
de fon Siecle, qui lui font croire que le monde 
finira bientôt. 11 déclame en particulier contre 
le Schifme de Cadalous, & contre la liberté 
que fe donnoit alors les Evêques & les Ec- 
clefaftiques de défendre leurs biens à main ar- 
mée. Il fait voir que rien n’eft plus contraire 


le venoit attaquer avec des gens armés ; mal 
alla au dévant de lui avec fes Moines fan° 
armes, faifant porter la Croix devanteux. Celt£ 
action étonna ce Seigneur & tous fes gens; 
au lieu de les maltraiter, ils leur demanderent 
pardon & fe jetrerent à leurs pieds. Il dir enfif 
que fi on lui objeéte que S. Leon c’eft de Leon 
IX. qu’ parle & non pas de Leon I.) $€ 
mêlé de la guerre , il repondra que comme ?, 
Pierre n’a pas eu la primauté pouravoirren£ 
Jesus-Curisr,ni Davidledon de Prophe” 
tie pour fon adultere; de même il ne faut P4 
eftimer le bien ou le mal par le merite des PE” 
fonnes, mais confiderer les actions en elles” 
même. Que S. Gregoire qui a tant fouffert 4 
pillages & de violences de la part des LOM 
bards, ne leur a jamaisfaitlaguerre. Que Sain® 
Ambroife n’a point attaqué les Ariens qu} 
qu’ils leperfecutaffent cruellement. Quelon re 
point d'exemple , qu'aucun des Saints Evêque 
ait pris lesarmes. Qu’enfinlescaufes pour les 4° 
faires Ecclefaftiques doivent être jugées; où , 
les Juges feculiers fuivant les Loix, ou par !€ 
Jugemens des Evêques , & qu’il ne faut re à 
la honte des Ecclelaftiques vuider par la for 
ce qui doit être décidé dans les Tribunaux 
laJuftice,ou parles Ordonnances des Evêque; 
Dans la 10. il s’excufe à l’Evêque d'Eugu ns 
de ce qu’il a fouffert que fon Eplife ait étés 
facrée par l’Evêque de Foffombrone, qui. 
{oic être en pofeflion de confacrer les Ég 
de ce lieu , quoiqu'il fût de la jurifdiétio” 
l’Evêque d'Eugubio. 11 dit qu’il n’a pas ty étoif 
pofer à fon entreprife, d’autant plus qu? endu 
déja fon ennemi; mais qu’il n’a point pré LE ue 
fe foufraire à la Jurifdicion de l'Eglié do, 


h''frre 


Mina) 


LA 
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ques perfonnes s’étoient fcandalifées de cette Pierre 
crojant qu'il s’enfuit de là que les Damien 
prieres, les oblations & les Sacrifices que l’on Cardinal 
ne leur fervent de rien. ÆEvèque 
Pierre Damien rejette cette conféquence, & d'Oflte. 


gubio, qu’il promet de reconnoître avec joie: 
c’eft pourquoi il prie l'Evêque d’Eugubio de 
lever l’interdit de-cette Eglife ;  & d’être per- 
fuadé que non feulement ce lieu , mais auffi 


* tout ce que peut avoir fon Monaftere eft entie- 


tement à lui , & le fupplie de lui accorder fa 
Protection. 

L’rr.eft une Epître par laquelle il adreffe quel- 
ques ouvrages aux Evêques de Sinagaglia &c 
d'Eugubio. 

Dans la 12. il reprend un Evêque qui alienoit 
les biens de fon Eglife. Il lui demande s’il a 
oublié que le Pape Viétorl’a défendu fous peine 
d’excommunication , dans un Concile tenu à 
Florence : s’il ne fçait pas que les biens d’E- 
glife font deftinés à la nourriture des pauvres, 
& au foulagement des Veuves & des Pupilles. 
Ceci lui donne occañon de parler de l’origine 
des biens d’Eglife, fur laquelle il remarque que 
dans la primitive Egiife, les Fideles appor- 
toient le prix de leurs biens aux pieds des Apô- 
tres , afin qu’ils les difiribuaffent aux pauvres; 
& qu’enfuite on avoit jugé plus à-propos de 
donner les fonds aux Eglifes, non feulement 
pour la nourriture des Clercs, mais encore pour 
le foulagement des pauvres. Qu’ainf ceux 
qui ôtent à l’Eglife les biens qui lui appartien- 
nent font coupables d’une infinité d'homicides 
en Ôtant auxpauvres leur fubfiftance. 1] ajoûte, 
Que comme les pecheurs en donnant leur bien 


 Al'Eplife obtiennent labfolution de leur pechez 


Par ce moien : ceux au contraire qui les pren- 

nent, fe lient eux-mêmes &t s’engagent à faire 

la penitencedont les autresfefontexemptez par 
ur charité. 

La 13. ne contient rien de bien remarqua- 
ble : il remercie l’Evêque de Cefena du bon 
accueil qu’il avoit fait à un jeune homme qu'il 

ui avoit recommandé ; & l’exhorte à la vi- 
Bilance Chrétienne , en lui mettant devant 
les yeux l’heure de la mort & le jour du Ju- 
Bement. | 

La 14. eft renvoiée au 26. des Opufcules. 

Dans la 15. il fait voir combien les Ec- 
Clefiaftiques doivent veiller fur leurs fens qui 
font l’origine & la fource d’une infnité de 
Crimes. 

. Dans la 16. il foûtient qu’il faut folemnifer 
l'Oétave de la Fête de Saint Jean Baptifte de la 

ême maniere que le jour même; & explique 
€nfuite les huit Fêtes folemnelles des Juifs, qu’il 
adapte par allegoriesau Chriftianifme. 

Le cinquiéme Livre contient les Lettres adref- 
Atrentes perfonnes du Clergé. 

. Dans la 1. adrefée aux Archiprètres, il foû- 

nt ce qu’il avoit avancé dans un de fes Ser- 

Mons , que l’ame d’un chacun paroît au Juge- 

Ment telle qu’elle eft au fortir du corps. Quel- 
| Tome VIII, | 


89 
maxime ; 
offre pour les morts , 


fair voir que ce qu’il a avancé fe trouve dansS. 
Gregoire. 

La 2. Lettre eft adreflée à Damien fon frere; 
il y fait une Confeffion agréable des fautes auf- 
quelles il eft enclin ;  & principalement du 
penchant qu’il a de fe railler des autres. Il prie 
{on frere de demander à Dieu qu’il lui fafle la 
grace de le guerir de ce défaut. 

Dans la 3. il dépeint l’état d’une ame prête à 
fortir du corps. 

Dans la 4. il emploieun paffage de Jeremie, 
pour faire voir combien l’Intemperance des 
Clercs eft defagréable à Dieu. 

La 5. eft une Lettre de compliment adreffée 
à un Archidiacre. 

La 6. eft écrite au nom de Leon IX. au 
Peuple d’Ofmo, contre la coûtume qui étoit 
dans cette Eglife, de piller les biens de l’Evêque 
aprés fa mort ; elle y eft défendué fous peine 
d’Anathême. 

La 7.eft écrite au nom d’Alexandre II. au 
Clergé & au Peuple de Milan, aufquels ce Pape 
fait fçavoir fon exaltation au Pontificat , & les 
exhorte de travailler fortement à leur falut. 

La 8. adreffée au Clergé de Florencetouchant 
l’ufage desdifciplines, eft une des plus curieufes. 
Il avoit écrit fur cette pratique à un Moine. 
Sa Lettre étant tombéeentreles mains de quel- 
ques perfonnes du monde & de quelques 
Moines moins aufteres, ils avoient été fcanda- 
lifés de ce nouveau genre de Penirence inconnu 
à tous les Sieclespañlés, qui fembloit renverfer 
l’ordre des Canons & l’ancien ufage. Pierre 
Damien entreprend de le foûtenir dans cette 
Lettre. Premierement par l'exemple de Nôtre 
Seigneur, des Apôtres &t des Martyrs, qui ont 
été fouetez pour JEsus-CHR1IST; d’où il 
conclut que Dieu peut bien accepter qu’on lui 
offre volontairement une penitence qu’ila quel- 
quefois fait fouffrir à fes ferviteurs malgré eux. 
Sur ce qu’on lui pouvoit répondre qu’on lit 
bien que les Saints ont été flagellés par les 
autres , mais qu’on ne trOuve point qu’ils fe 
foient foüetez eux-mêmes de leurs propres 
mains ; il répond, que comme on doit imiter 
volontairement la mortification de la Croix, 
on peut aufli imiter les autres fouffrances de 
Jesus-ChR1sr, & que comme on ne peut 
pas reprendre celui qui jeûne volontairement 
en d’autres temps que ceux qui font ordonnés 
par l’Eglile , on ne doit pas non plus croire 
que celui qui fe châtie de fa propre main, ne 
fafle uneaétion agréable à Dieu. Qu’au contra 
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il fait veritablement penitence en mortifiant fa 
chair ; & en la faifant fouffrir pour les plaifirs 


Cardinal. dont elle à joui ; qu’il n’importe à quelle peine 


Evèque 
d'Ofhe. 


elle foit condamnée, pourveu que les voluptez 
précedentes foient punies par l’afliction fuivan- 
te. . Il demandeà ceux qui prétendoient que ce 
nouvel ufage dérruifoit les Canons ; fi le bien- 
heureux Bede à mal fait d’ordonner à quelques 
Penitens de porter des ceintures de fer ; files 
Saints Perés ont mal fait en pratiquant des aufte- 
ritez & des penitences dont il n’eft point parlé 
dansles Canons. Il ajoûtequeles Laïques pou 
vant racheter une longue penitence par une cer- 
taine fomme d’aumônes, quoiqu'il ne foit point 
parlé de ces redemptions dans les Canons, il ne 
doit pas être détendu aux Moines qui peuvent 
avoir meritéune longlpehitence > étqui ne la 
peuvent point racheter par des aumônes, dele 
faire par cette mortification dela chair. 

La 9. eft parmi les Opufcules, dont elle fait 
le 26. | 

Dans la 10. il s’excufe envers le Clergé & le 
Peuple de Fayence, de ce qu’il ne peut pas les 
aller trouver aprés la mort de leur Évêque, & 
illes avertit de differer l’Election d’un autre juf- 
qu’à l’arrivée de l'Empereur. 

L’rr. eft rapportée au 4r. des Opufcules. 

Dans la x2. il confulte le Treforier de l’E- 
glife de Ravenne, s’il doit demeurer dans cette 
Ville, ou retourner dansfa folitude. Il rapporte 
les raifons qu’il peut y avoir de part & d’autre: 
d’un côté il pouvoit faire du fruit pour le falut 
des ames à Ravenne , mais il y étoit méprifé; 
d’autre côté il étoit confderé dans fon Monaf- 


tere, mais il craignoit que cette confderation | 


ne lui infpirät de l’orgueil. Il fe rapporte entie- 
rement à l'avis de celui à qui ilécrit, du parti qu’il 
doit prendre. 

La 13. eft adreffée aux Chapellains du Duc 
Godefroy qui l’accufoient d’avarice, parce qu’un 
d'eux avoit eu un démêlé pour une piece d’or 
que la Ducheffe avoit prefentée à l'Offrande de 
la Mefe que celebroit Pierre Damien : le Moine 
qui Pavoit receuë l’avoit laiffée fur l’Autel , avec 
une autre piece d’or prefentée par une Marquife; 
un de ces Chapellains en avoit pris une que la 
Ducheffe lui avoit fait rendre; maisenfuite Pier- 
ze Damien aiant fait tous fes efforts pour la lui fai- 


rereprendre, ilnela voulut pas & la laiffa à un}! 


des Religieux. Cette conduite toute pleine de 
defintereflement du côté de Pierre Damien le 
purge affez de l’accufation de ces Chapellains: 
mais il tes reprend àfon tour de deux erreurs;l’une 
de ce qu’ils enfeignoient que les Prêtres pou- 
voient être mariez, &l’autredece qu’ilsfoûte- 
noient que l’on étoit exempt de fimonie, quoi- 
que l’on donnât de l’argent pour avoir la no- 
mination à des Benefices ; pourvû que l’on 


ne donnûât rien pour l’ordination: Pr pie 
La 14. & la 15, font adreffées à des Clercs Dm 
de l’Eglife de Milan qui défendoient la verité & 1 ne 
la pureté deladifcipline; il lesexhorté à conti- Foie £! 
nuér avec conftance & avec fermeté. | 
Des deux fuivantes l’une fait partie du 42. & 
l’autre le 8, des Opufcules. 
Dans la 18. il répond à un Prêtre qui l’avoit 
confulté fur deux ceremonies touchant le Ba: 
ptême & la celebration de la Meffe : & aprés 
avoir remarqué qu’il ne faut point introduire 
de nouvelles coûtumes , il décide que l’on n€ 
doit mettre que du Saint Chrême dans l’eau 
Baptifmale , & non pas de l’huileou du vin; 
que l’on ne doit omettre l’ablution du Calice 
dans la celebration de la Meffe , que quand o® 
doit celebrer une feconde fois le même jours 
qu’en route autre occafñon il faut toûjours pren“ 
dre l’ablution ;  foit qu’on jeûne ou qu’on n€ 
jeûne pas. : 
La 19. eft dans les Opufcules dont elle fait 
e 28. 
Le fixiéme Livre contient les Lettres qui fon 
écrites à des Abbez & à des Moines. 
La .eft renvoiéeau 43. des Opufcules. à 
La 2. eft adreflée à Hugues Abbé de Clunÿ” 
Les Moines de cette Abbaïe en reconnoiflance 
de l'affection que Pierre Damien avoit euë pou” 
eux, & des fervices qu’il leur avoit rendus» l0* 
avoient promis qu’ils feroient un fervice tou 
les ans pour lui le jour de fa mort. Il prie Ÿ 
bé de Cluny que cela foitexecuté, non feulemenf 
dans cette Abbaïe; maisauffi dans les autres qU* 
font du même Ordre. FD 
La 3. adreffée au même Abbé, n’eft qu'unf 
Lettre de compliment fur le bon accueil qu” 
avoitfait à un des Neveux de Pierre Damien: A 
Dans la4. illui recommande encore les prier 
qu'’illuiavoit promifes aprés fa mort. Fe 
Dans la $. adreflée aux Moines de cette ee 
baïe, il louë fa difcipline & la regularité qu? à 
gardent dans leur Monaftere; les remercie Rés 
reconnoiflance qu’ils ont des fervices qu'1 jet 
a rendus, & {es conjure de prier Dieu pour 
aprés fa mort. pr. 
| Le deux fuivantes n’ont rien de rem” 
uable. « 
À La 8. cft dans les Opufcules dont elle f#/° 
€ 21. ‘ À fait 
Dansla 9. il reprend un Moine qu’il avoit": 
Superieur d’un Hermitage, de ce qu’il re v 
quitté, pour fe faire Abbé d’un autre Mon" % à 
& lui ordonne de retourner dans la charge 0" 
étoit, ou d’être fimple Moine dans ce 
tere. .… 4e qué 
Dans la 10. il retraéte ce qu’il avoit ds ° 
Saint Jean Baptifte avoitété concu dansle 
dela Scenopegie, 7 L'35 


LE: 


DES AUTEURS EC 
L’1r. eft parmi les Opufcules; dont elle fait 


Dans la r2. il répond aux reproches que lui 
avoir fait un Abbé de ce qu’il avoit receu un 
Moine forti d’un autre Monaftere, ce qui pa- 
toifloit contraire à la Regle de Saint Benoît: 
il fait voir qu’elle ne fe doit entendre que des 
Monafteres de Cenobites, & non pas de ceux 
des Hermites dont la vie eft plus parfaite. Il 
prétend que Saint Benoît a été Hermite dansle 
commencement, & qu'il a toûjours préferé lavie 
des Hermites à celle des Cenobites. 

La 13. eft adreffée à des Moines d’un Monaf- 
térede Conftantinople; elle ne contient rien de 
remarquable. | 
La 14.eft parmi les Opufcules, dont elle fait 
€ 29. 

Dansla 15. il avertit un Abbé de ne pas re- 
tenir un de fes Moines transfuge excommunié, 
lui promettant que fi ce Moine veutrevenir, il le 
traiteraavec douceur. 

Lestrois fuivantes font le s9.le45.&c le 46.des 
Opufcules. 

Dansla 19. il fait une defcription de fes mala- 
dies,delapatienceaveclaquelleillesfouffre, & 
de l’extremité danslaquelleilavoitété, figrande 
qu’on lui avoit donné l’Extrême-onétion , & 
qu’on l’avoit couché fur la cendre & fur le cilice 
fuivantla coûtume de ce temps-là: Il remarque 
FLE fa guerifon avoit été annoncée à un de fes 

eligieux par unevifon, &t procurée par l’au- 
mône, &qu’ilavoiteubien de la peine à fe re- 
foudre à mangerdela viande. 

Dans la 20. il confeille à un Moine de nefe pas 
Charger facilement d’expier les fautes des autres, 
& d’acquiter promptement les pénitences dont il 
S’étoit chargé. [lluirapportelà-deflus l’exemple 
d’un autre Moine, quifouffrit beaucoup en l’au- 
tre monde , pour n'avoir pas fait la penitence 
d’un autre dontil s’étoit chargé. 

 Lä 2r.eft parmi les Opufcules, dontelle fait 


; EL 22. eft à fon Neveu Damien: il l’exhorte 
être fervent dans les exercices de la vie Mo- 
naftique , & le reprend de ce qu’il eft pañlé de 
érmitage au Monaftere, & l’exhorte d'y re- 
tourner. 
Dans la 23. il reprend un Moine qui diffe- 
Toit de fe faire Hermite , parce qu’il avoit de 
DRAE à fe refoudre à ne point boire de 


_ La 24. &la 26. font renvoiées aux 48. 849. 

fcules. 

. Dans la 25. ilfait voir, que c’eft avec raifon 
Wil a deffein de quitter le gouvernement de 
on Eglife; ilrapportelà-deflus deux évenemens 

SXtraordinaires. 

La 26.fait partiedu 49. desOpufcules. 


CLESIASTIQUES. ot 


La 27: eft adrefféeau Moine Cerebrofus, qui Pierre 
avoit repris avec aigreur la pratique de la difci. Damien 
pline : Pierre Damien la défend par les mêmes Cardinal 
raifons qu’il a déja apportées ; il prétend que Évêgu 
c’eft une efpece de martyre, qu’elle n’a pas été d Offre. 
inconnuëauxanciens, qu’elle eft fondée fur les 
Canons, & qu’elleétoit en ufage avantlui dans 
de Saints Monafteres , où l’on avoit coûtume 
de racheter un an de pénitence par mille coups 
de foüet. Ce Moine ne trouvoit pas à redire 
à la difcipline qu’on donnoit en Chapitre pour 
des fautes même legeres ; mais il blâmoit ces 
rudes & longues difciplines de plufeurs cen- 
taines de coups. Pierre Damien dit que fi l’on 
approuve la difcipline legere , on ne doit pas . 
condamner celle qui eft plus rude & plus morti- 
fiante. 

Dans la 28. il éclaircit deux pañlages de Saint 
Gregoire. 

Dans la 29. il recommande à un Moine de 
dire tous les jours l'Office de la Vierge & de 
lire Ecriture Sainte. 

su deux fuivantes font le 5r.& le 53.Opuf- 
cules. 

Dansla 32. il reprend des Hermites d’un Mo- 
naftere proche du fien, de ce qu’ils negligeoient 
la Regle qu’il leur avoit donnée, de ce qu’ils 
aimoient trop l’argent & vivoient trop à leur 
aife. Il rapporte pour leur fervir d’exemple les 
châtimens de quelques Moines , qui n’avoient 
pas vêcu aflez régulierement, & la Pénitence 
qu’ils avoientfaite de leurs fautes. 

; La 33. eftparmiles Opufcules, dont elle fait 
e 54. 

La 34. eft encore adreflée à des Hermites de 
fa Congregation ; qu’il reprend de ce qu’ils fe 
donnoient la difcipline avec trop de violence 
& troplong-temps. Il ne veut pasque perfonne 
fe la donne pendant plus de 40. Pfeaumestous les 
jours , & dans l’Avent & le Carême pendant 
foixante. 

La 35. eft parmi les Opufcules dont elle fait 
e25. 

Dans la derniere il recommande à fes Re- 
ligieux d’entretenir la paix aprés fa mort, & 
veut que tout ce Qui fe trouvera chez eux 
appartenant à un autre Monaftere ; qu’il leur 
a permis de garder pendant fa vie , üls le lui 
rendent aprésfa mort. 

Le feptiéme Livre contient les Lettres adref- 
fées aux Princes & aux Princefles. 

Les deux premieres font adreflées à l’'Empe- 
reur Henry III. Dansl’uneil lui demande la li- 
berté du Comre Gifler 3 & dans l’autre il le 
louë d’avoir dépouïllé de l’Archevéché de Ra- 
venne Wiquier qui l’avoit eu par mauvaife 


2 cedent, 


voye. ; 
4 La 3. eft adreflée au jeune Henry fils du pré- 
M 
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Pierre cedent ; qu’il exhorte fortement de défendre 
Damien  l’Eglife ; & de s’oppofer au Schifme de Ca- 
Cardinal dalous. 
Evêque Les fuivantes font adreflées à l’Imperatrice 
d'Ojfe. … Agnés femme de Henry LL. & écrites fur dif. 
ferentes affaires. Dans l’une il fait fçavoir à 
cette Princefle que le Pape ne peut point en- 
voier le Pal/um à l’Archevêque de Mayence, 
qu'il ne foit venu le demander luimême, ou 
qu’il n’ait été examiné par fes Legats. Dans 
deux autres il la confole & l’exhorte de deman- 
der du fecoursàJ£sus-CHr :sT; danslader- 
niere il l’invite de veniren Italie. - 

La 9. eft écrite au nom du Pape Nicolas I. 
à la Reine de France , qu’il exhorte de conti- 
nuer fes liberalitez & fes actions de pieté ; & 
lui recommande d’infpirer au Roi fon Epoux 
les mêmes fentimens, & d’élever fesenfans dans 
le même efprit. 

Dansla 10.adreflée à Godefroy Duc de Tof- 
cane il témoigne à ce Prince combien il a été 
fenfibiement touché de ce qu’il a receu Cada- 
Jous, & l’exhorte à reparer cette faute. 

Les deux fuivantesadreflées à ce même Duc 
font comprifes dans le 5 7. Opufcule. 

Dans la 13. il prie ce Prince de donner une 
fomme à l’Abbé du Monaftere de Saint Jean 
Baptifte, pour payerune Bibliotheque qu’ilavoit 
achetée. 

Dans la r4. adrefée à Beatrix Duchefle de 
Tofcane , il la louë de ce qu’elle & fon mary 
ont pris la refolution de vivre en continence, 
& lui propofe plufieurs exemples de vertu à 
imiter. 

Dans la 15. il exhorte un Prince de méprifer 
tous les biens de ce monde, & de nes’attacher 
qu’à ceux du Ciel. 

La 16.eft comprife dansle 18. Opufcule. 

Dans la 17. il exhorte le Marquis Renier à 
gui l’onavoit donné pour pénitence defes fautes, 
d'aller en pelerinage à Rome , de l’executer au 
plütôt, & rapporte diversexemples de la protec- 
tion que Dieu a accordée aux Pelerins. 

Dans la 18. il avertit la Comtefle Gille nou- 
vellement mariée au Marquis Renier; de ne pas 
retenir les dépouilles des veuves & des pupilles, 
de reftituer tout ce que fon mari avoit acquis 
par fes rapines, & lui confeille pour éviter qu’il 
n’en vienne à ces extremitez à l'avenir, de faire 
bien labourer fes terres, & de faire des charicez 
aux pauvres. 

La 19. eft parmi les Opufcules dont elle fait 
le 50. 

Le dernier Livre des Lettres de Pierre Da- 
mien contient celles qu’il a écrites À diverfes 
perfonnes particulieres. 

La r. eft adreflée à Cinthius Préfet de Rome. 


Ile loue de Fexhortation qu’il avoit faite au | Meffie fils de Dieu, 
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peuple le jour de l’Epiphanie, &e lui recom- Pie 
mande de continuer à rendre la Juftice dans Dame 
Rome, & de defendre lesinterétsde l’Eglife. Card 

Dans la 2. il avertit Cinthius qu’il ne fautpas FO à 
que l'amour qu’il a pour la priere, l'empêche 4 
de rendre la Juftice. 

Dans la 3. il exhorte celui à qui il écrit de 
porter à fa mere le refpeét qu’il lui devoir ; & 

il s’ÿétend{ur les devoirs des enfans enversleurs 
peres &.leurs meres. 

4 eft une Lettre de confolation à un 
Pere fur la mort de fon fils. Il prétend que la … 
mort des. enfans eft une grace de Dieu, & que 
l’on doit s’en réjouir plûtôt que de s’en affir 
ger. 

Dans la 5. il exhorte un Senateur de la Ville 
de Rome d’achever le Bâtiment d’une Eglife 
qu’il avoit commencé, ‘en lui faifant voir paf 
plufeurs exemples que c’eft une aétion qui méri- 
te récompenfe.. 

Dans la 6. il confole un malade en lui. rer 
montrant queles fouffrances fontune marque de 
prédeftination, & qu’un Chrétien les doit{upr . 
porter avec patience & avec joie. 

La 7. eftcomprife dans le 42. Opufcule. 

Dans la 8. il exhorte un Juge de méditer 
fur l’autre vie &c {ur le jour du Jugement, & 
lui met devant les yeux quantité de Sentences 
de l’Ecriture fur ce fujet , afin qu’il y penié 
ferieufement. 

Fa 9. eft dans les Opufcules, dont elle fait 
e 58. 

Dans la 10. il exhorte un homme fujet à fe 
parjurer , de s’abftenir entierement de juré 
& lui confeille de faire des aumônes. : 

L’x1. fait le 30. Opufcule. 

* La 12.eft faite contre l’orgueil. 

La 13. eft contenuë dansle 59. Opufcule: 

La 14. eft adreffée à fes deux fœurs, aufquelles 
il donne plufieurs confeils furla vie fpiricuelle 

La 15. eft une priere que Pierre Damien fa!” 
pour un malade à l’extremité qu’il recomman" 
de à Dieu; c’eft une de nos Prieres pour les AB°° 
nifans. té 

Des Lettres nous pafferons aux Opufcules de. 
font le troifiéme volume des Oeuvres de paie 

amien, remettant à parler du fecond qui Es | 
tient fesSermons, quand nousaurons fait | 
trait des Opufcules. 1h 2 | 

Le premier eft intitulé De /4 FoiCatholig"® de | 
adreflé à Ambroife, 11 y expliqueles Myfteres, | 
la Trinité & de l’Incarnation | & y établit Li | 
particulier la Proceffion du Saint Efprit desP7 | 
fonnes du Pere & du Fils. | F7 

Le fecond eft intitulé Anvilogue: omire, 
Juifs. Il y prouve par des témoignages de fjle 
cien Teftament que JEesus-CHR1ST € 


+ : Le 


ee 


Le troifiéme eft fur le même fujer. Il y répond 
à plufeurs queftions qu’il s’y propofe au nom 
des Juifs touchant Jesus-CHR1ST. 
Top: Le quatriémeeftun Dialogue entre un Avocat 
7 du Roy Henry & un Défenfeur de l’Eglife de 
Rome, touchant le droit des Rois de Ger- 
manie fur l’Eleétion du Pape. Aprésla mort de 
_ Nicolas IT. les Romains avoient élû fans la 
D | D paton du Roi Henry le Pape Alexandre 
4 [. Ce Prince indigné, que cette Election eût 
été faitefans fon autorité, avoit nommé Cada- 
lous Evêque de Parme. Pierre Damien fuppoie 
* Que la queftion de la validité de ces deux Ele. 
étions , eft agitée devant un Concile entre le 
Défenfeur de l’'Eglife de Rome & un Avocat 
du Roy. Celui-cy foûtient que l’Eleétion du 
Pape ne s’eft pà faire fans le confentement du 
Prince , & qu’on lui a fait une injure en in- 
tronifant Alexandre fans fa participation. Le 
Défenfeur de l’Eglife de Rome prétend au con- 
traire que le droit d’élire un Pape ou de con- 
firmer fon Election n’appartient pointè l’Em- 
pur puifque non feulement les Empereurs 
yens, mais même tousles Chrétiens jufqu’aux 
derniers Empereurs Grecs n’ontpoint prétendu 
ce droit, ni eu part à l’Election du Pape qui a 
toûjours été faite par l’Eglife de Rome. L’A- 
Yocat du Roy fe retranche fur ce que Henry 
Pere & Prédecefleur de celui dont il foûtient 
le droit, avoit jouï de ce Privilege , & de ce 
qu’il avoit été confirmé par le Pape Nicolas IL. 
au Roi fon Maître. Le Défenfeur de l’Eglife 
omaine reconnoît cetteconceflion, & confent 
- Que PEmpereurjouifle de ce Privilege; mais il 
épondquedanslecasdontils’agitle Roy Henry 
étant en bas âge ; l’Eglife Romaine lui a fervi 


Qui luiappartenoit, parce qu’un enfant n’eft pas 
Capable defairecechoix; qu’ainfcequ’on avoit 
fait à Romene détruifoit point ledroit de lEm- 
Pereur , mais faifoit feulement voir qu’il pou- 
_  Voïiryavoirdesoccañons danslefquellesil n’avoit 
…, Pas de lieu. L’Avocat du Roy foûrenoit qu’au- 
Moins on ne pouvoit pas nier qu’on n’eût fait 
jure à ce Prince , en ne s’adreflant pas à lui: 
FRE trois mois s’éroient écoulés depuis la mort 
} Pape Nicolas jufqu’au jour de lordination 
d'Alexandre : qu’il y avoit plus de temps qu’il 
jé daloit pour faire venir une Pragmatique de 
Cour. Le Défenfeur de lEglife de Rome 
pPlique queles Seigneurs Allemans & quelques 
preques d'Allemagne mal intentionnés contre 
L de ge de Rome avoient aflemblé une efpece 


NE hardieffe inouïe tout ce qui avoit été fait 


gouter Eftienne Cardinal Prêtre Legat du Saint 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 


de Tuteur dans cetteéleétion, &rempli ledroir 


ncile , dans lequel ils avoient café par! 


Par le Pape Nicolas: qu’ils n’avoient pas voulu | 


"Re, & qu’à la foilicitation du Comte Gerard 
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qui avoit été excommunié en plein Synode par Pierre 
le Pape Nicolas , ils avoient procedé à l’E- Damien 
lection d’un Sujet tout à fait indigne. 1l de- Cardinal 
mande là-deflus lequel on doit plûtôt recon- Evèque 
noître pour Pape: ou celui que les Cardi. d Offe. 
naux Ont tous unanimement choifi , que le 
Clergé & le Peuple de Rome ont demandé, 
& qui a été élû dans la Ville de Rome & dans 
le {ein du Saint Siege Apoftolique ; ou ce- 
lui qui n’a point eu d’autres fuffrages pour for 
Election, que celui d’un homme excommunié. 
L’Avocat du Roi fe rend à ces raifons, voiant 
le droit de fon Prince à couvert, & que celui 
que l’on avoit élû ne lui pouvoit pas être def- 
agréable parce qu’il étoit de fa Cour. Sur ce- 
la le Défenfeur de l’Eglife de Rome coriclut, 
en fouhaitant que la puiffance Sacerdotale & la 
Puiflance finperiale s’uniffent enfemble & con- 
courent à une mêmefin. 

Le cinquiéme Opufcule eft une Relation 
adreffée à l’Archidiacre Hildebrand, de ce qui 
étoit arrivé à Pierre Damien dans le vOiage 
qu’il avoit fait à Milan; où il avoit été envoié 
en qualité de Legat du Saint Siege, pour repri- 
mer les defordres des Clercs impudiques & Si- 
moniaques de cette Eglife. Il y raporte qu’étant 
arrivé à Milan & leur aiant fait {çavoir le fujet 
de fa Legation , le Clergé fous prétexte que 
l'Eglife de Milan ne devoit pas fe gouverner par 
les loix, ny recevoir le joug de Rome, avoie 
excité une {edition , & que le Peuple étoit venu 
en foule au Palais Epifcopal menaçant de faire 
mourir Pierre Damien ; qu’aiant paru entre 
l’Archevêque de Milan & Anfelme Evêque de 
Luques ; il l’avoit appaifé par un difcours qu’il 
rapporte ,; dans lequel il leur remontre qu’il 
n'eft point venu pour augmenter la gloire & 
l’autoriré du Saint Siege, mais pour leur falut ; 
que cette Eglife tire fa dignité & fa primauté 
de lfaftitution de Jesus Curisr, & qu’on 
ne peut donner atteinte à fes droits fans violer 
la Foi. Queles premiers Apôtres de l’Eglife de 
Milan, Saint Nazaire ; Saint Gervais & Saint 
Protais ont receu leur Miffion des Apôtres S. 
Pierre & Saint Paul: que Saint Ambroife avoit 
eu recours au Pape Sirice pour arrêter les def- 
ordres de quelques-uns de fes Clercs ; & qu’il 
avoit déclaré qu’il vouloit fuivre en tout l’E- 
glife de Rome comme fa Maïtrefle, Pierre 
Damien aiant appaifé le Peuple par ce Difcours, 
aflembla le Clergé , & aprés avoir fait recher- 
che de la maniere dont ils avoient été ordon- 
nez, il ne s’en trouva prefque pas un dans un 
fi grand nombre, qui l’eût été fans donner de 
l'argent, parce que quiconque vouloit être or- 
donné ; étoit obligé de payer une certaine 
taxe. Ce defordre general embarrafla fort Pier- 
re Damien , étant injufte d’en punir quelques- 

M 3 uns 


Pierre 
Damien 
Cardinal 
Evèque 
d'Offie, 


les : 
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uns & de pardonner aux autresquiétoient auf 
coupables. Il fe refolut donc de laiffer le pañe 
impuni, & de faire un Reglement pour l’a 


venir. Il fut fait au nom de Guy Archevêquede 


Milan, qui déclara qu’il condamnoit la coû- 
tume ou plütôt l’abus qui avoit été en ufage 
dans fon Diocéfe; & qu’il s’obligeoit lui ét 
fes Succefleurs fous peine d’anathême de ne 
rien prendre pour les Ordinations : qu’il con- 
damnoit auffi ie Mariage des Prêcres, des Dia- 
cres & des Soudiacres, & qu’il promettoit de 
faire fon poffible pour les empêcher d’avoir des 
femmes ou des concubines: qu’il s’engageoit 
encore à nerien prendre ni lui, ni fes Ofhciers 
pour les benediétions des Abbaïes & des Chapel- 
pour l’Inveftiture & la Collation des 
Benefices, pour les Ordinations des Evêques; 
pour le Saint Chrême, ni pour la Confecra- 
tion des Eglifes. Ce Decret eft figné de l’Ar- 
chevêque de Milan & des principaux du Cler- 


gé. Ils firent ferment de l’obferver, & receu- 


rent la penitence pour le pañé. L’Archevêque 
de Milan s’impoia à lui-même une penitence 
de cent ans, & fixa combien il devoit donner 
pour la rachetter. Les Clercs eurent des jeûnes 
pour penitence, mais qu’ils pouvoient rachet- 
ter en recitant le Pfeautier, ou en faifant des 
aumônes. L’Archevëque s’engagea d’alier en 
pelerinage au Tombeau de Saint Jacques en 


Galice, & d’envoier fes Clercs à Rome ôu à 


Tours ; ou à quelque autre pelerinage de de- 
votion. 


Dans le fixiéme Opufcule adreflé à Henry. 


Archevêque de Ravenne, Pierre Damien traite 
Ja Queftion, fçavoir; ficeux quiont étéordon: 
nez par des Simoniaques doivent être réor- 
donnez. Cette Queftion avoit été propofée 
dans un Concile, où on n’avoit pas voulu la 
décider jufqu’à ce qu’elle fût plus éclaircie. 
Pierre Damien tient la negative , parce que ce 
n’eft pas l'Evêque, qui n’eft que le Miniftre, 
mais Dieu qui confacre; qu’il en eftde même 
de lOrdination que du Baptême, que l’on ne 
doit point reïterer , quoiqu'il foit conferé par 
un mauvais: Miniftre : que. pourvû que les Or- 
dres foient adminiftrez dans l'Eglife Catholi. 


que, & que celui qui les donne & celui.qui| 


les reçoit aient la foi, le méchant eft auffi-bien 
ordonné par un mauvais Miniftre, que le juf. 
te left par un bon. Qu'il y a trois Sacremens 
principaux dans l’Eglife ; le Baptême, l’Eucha. 
riftie, & l'Ordre; que Saint Auguftin prouve du 
Baptême & Pafchafe de l’Euchariftie, que ces 
Sacremens ne font pas rendus meilleurs parde 
bons Miniftres, ni plus mauvais par deméchans; 
& quoique la queftion n’ait pas encore été 
traitée à l’égard des Ordinations , - on en doit 
raifonner de la même maniere fuivant les prin. 


cipes deS. Auguftin, que Pierre Damien étend 
dans ce Livre ; & y ajoûte pluñeurs exemples 
pour montrer. que les Ordinations faites par de 
méchans Miniftres font valables, &qu'onne 
doit point réordonner ceux qu’ils ont ordon- 
nés ; ce qu’il applique en particulier aux Simo- 
niaques, & loué la conduite du Pape Leon IX. 
qui n’a impofé qu’une pénitence de 40. jours 
à ceux qui avoient été ordonnés par des Simo- 
niaques fans donner d'argent. Illouë auff l’'Em- 
pereur Henry de s’étreoppofé à ce déregléments 
& finit par une déclamation contre les SimoO- 
niaques. 

Le 7. Opufcule intitulé Le Gomorrbien » € 
adreffé au Pape Leon 1X.qui l’a même approu- 
vé par une Lettre qu’on trouve à la tête. Pierre 
Damien y prouve que les Clercs qui tombent? 
dans des crimes d’impudicité que la pudeur n€ 
permet pas de nommer, doivent être pour tou” 
jours privés des fonétions de leur Ordre. Il re” 
jette les Canons des Livres Penitentiaux qui 
impofent des pénitences trop legeres pour C£$ 
crimes, dont il fait voir l’énormité. Il declam£ 
contre ceux quien font coupables, & les €X° 
horte à en faire pénitence. 

Le 8. Opufcule adreflé à Jean Evêque de 
Cetena & à l’Archidiacre de Ravenne ; eft furles 
degrez de parenté dans lefquels il eft défendu 
de contracter Mariage : il refute l’opinion def 
Jurifconfüuites, quilesreftraignoient au 4. degt® 
& croioient que les petits Neveux & les petite 
Niéces pouvoient fe marier enfemble. Il compl 
les dégrez par generations, & prétend que tan 
qu’on-peut connoître la parenté ou lafinit® 
on ne doit point contraéter Mariage : ce qui, 
lieu au moins jufqu’au 7. degré. Il foûtient dan 
ce Traité qu’en comptant les dégrez de .pN0e 
ration, le nombredes perfonnes doit toûjot,, 
exceder d’un celuidesgenerations, enforte Lo 
n’y ait que cinq generations où ily 4 fXP®, 
fonnes ; mais.il retraéte ce fentiment dans ! 
differtation qu’il a fait exprés pour ajoûter 
ce Traité, a” de 

Dans le 9. Opufcule il traite amplement pr” 
PAumône, & en fait voir utilité pour les viva 
&lesmorts, pour cemondeë&pour l’autre: , fon 

Le 10..eft de l'Office Divin. Il y rendr8! res 
du nombre des heures Canoniales; des Pr Es 
dont l'Office eft compolé ; & des die qui 
qu’il y a entre celui des Ecclefaftiques nt de 
des Moines : il fait voir combien il ef ul es 
le reciter , & le recommande mêmeaux a rle 
auf. bien quele petit Office de la Vierge: e 7 
dans ce Traité des feptpechez mortels» 4 dife 5 
bre defquels il ne met point la gourmf? 
mais il diftingue la vaine gloire del'orge" "qui 

Dans l’rx. il traite cettequeftion» fiC 


ae iveg 
recitent feuls en particulier leur Office» dire 


pi à 
Damitt 
Card} 
Evigh. 
d'OfM \ 


jtre dire Dominus vobifium , ube Domne, @c. Il 
pe Conclut pour l’afirmative, parce que comme 
n, "l l'Eglife eft une dans pluñeurs, on peut dire 
qu'elle renferme plufeurs perfonnes dans un 
feul membre, & qu’à caufe de cetieunitéun feul 
Peut parler pourtous, & comme s’il prioitavec 
Plufeurs : qu’un feul parle fouvent au nom de 
Pluñeurs, & plufeurs au nom d’un feul. Que 
s’il falloit retrancher ces prieres, parce qu’elles 
femblent fuppofer la prefence de plufeurs per- 
fonnes, il y auroit d’autres parties de l'Office à 
Tetrancher qui font de même nature. Que le Sa- 
criäice de la Melle eft offert pour tous les Fidel- 


Prêtre, parce qu’il tient dans les mains tout ce 
que les Fidelles offrent en efpric : que quoiqu'il 
n’y ait qu’une perfonne qui afifte à la Meffe, 
on ne laiffe pas de dire Dominus vobifium, & 


Mais 
à 


Peuvent rapporter auifi 
Prefens. 


iffe le Juge de cettequeition. On peutremar- 
Quer dans ce Traité , que dés ce temps-là les Evé- 
Ques difoient Pax vobis , au lieu que les fimples 
rêtres ne difoient que Dominus vobifcum. 
Le 12. eft contre les déreglemens des Moines 
fon temps. Il les reprend principalement de 
duatre chofes. 10. De ce qu’ils poffedoient des 
ins & amafloient de l’argent contre le Vœu 
€ pauvreté. 2e. De ce qu’ils couroient conti- 
uellement & frequentoientles Seculiers, même 
Ss perfonnes excommuniées ou qui meritoient 
de l'être fuivant les anciens Canons. 3°. De ce 
_Su'ils avoient des habits précieux , ou fi vils 
Qu'ils ne les portoient que pour en tirer de la 
Oire. 40. De ce qu’ils étoient trop occupés 
€ affaires du monde, & ne vivoient pas af- 
z dans la retraite. Ce Traité eft écrit d’une 
Maniere vive; il y dépeint au naturel les def. 
p'dres des Moines de fon temps , & tâche de 
8 Corriger par dés preceptes & par desexemples 
Ntraires. 
pans le fuivant intitulé De la Perfebrion des 
ve.” 5 illes inftruit de leurs devoirs & des 
Srtus qu’ils doivent pratiquer. 
Ab 14. adrefé à fes Hermites, contienc un 
,. 8e de la Regle & de la maniere de vivre 
a ils devoient obferver. 
e > étend davantage {ur ce même fujet dans 
Me Opufcule, que l’on peut confiderer com- 
Brion Corps entier de la Regle de fa Congre- 
n 


Le 16. eft une déclamation contre un Evêque, 
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les , quoique d’une maniere fpeciale par le 


BOn pas Dominus tecum : que l’Eglife ne s’at- 
tache pas au nombre, niaux cas, niauxtermes; 
qu'elle s’arrête uniquement à ce qui fert 
l'édification : que ce que l’un ômet peur être 
fuppléé par un autre : qu’enfin ces paroles fe 
bien aux abfens qu'aux 
I £nit par un élogé de la Vie folitaire 
En faveur de l’Hermite à qui il écrivoit, & le 
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qui avoit avancé qu’une perfonne qui avoit Pris Pierre 
l'habit Monaftique étant malade ou par quelque Damien 
autre motif, fansavoir été éprouvé pendant un Cardinal 
long Noviciat, fuivantla Regle; pouvoit retour- Evêque 
neraumonde. Pierre Damien foûtient le con- d'Ofie, 
traire, & l’érablit fur la difpofition des Canons 
qui défendent abfolument à tous ceux qui ont 

embraflé volontairement l'Etat Monaftique , & 
même aux enfans, que des parens y ont en- 

gagés, de retourner dans lemonde. Il dit que 
la probation parfaite dans la Regle de Saint 

Benoît, ne prouve pas que ceux quife font en- 
gagés fans avoir été éprouvés , puiffent fe dé- 
gager ; que c'eft une précaution plûtôt pour 
celui qui reçoit , que pour celui qui eft receu; 
& qu’elle n°’eft pas fiabfolument neceffairequ’el- 
le ne puifle être ômife, quandoneftaffüré par 
une autre Voye que celui qui fe préfente eft 
touché de l’efprit de Dieu. 

Le 17.eftadrefléau Pape Nicolas II. qu’il ex- 
horte avec véhémence d’arrêter les defordres des 
Ecclefiaftiques impudiques & fornicateurs, & de 
fe fervircontreeux de la rigueur des Canons > en 
imitant lezele de Phinéez. 

Le 18. eft compoié de trois Lettres de Pierre 
Damien contre l’incontinence des Clercs : il 
fait voir qu’ils font obligez au Celibat, déclame 
Contre ceux qui ont des femmes ou des Con- 
cubines; crie fortement contre ces defordres, 
& exhorte puiflamment les perfonnes à qui il 
écrit, quifont Pierre, Cardinalde Rome, lV'E- 
vêque de Turin & la Ducheffe Adelaïde, d’em- 
ploier leur autorité pourles arrêter. 

Par le 19. il remet fon Evêché & deux Ab- 
baïes entre les mains du Pape Nicolas; & pour 
lui faire agréer cette démifion, il rapporte les 
exemples de pluñeurs Evêques qui ont ainf 
quitté leurs Evêchez, & quelques apparitions 
d’Evêques où d’autres perfonnes condamnées 
aux peines de l’Enfer ou du Purgatoire , pour 
n'avoir pas fait leur devoir. Ileft furprenant 
combien il a ramaflé de ces exemples. Ceux 
qui voudront les fçavoir n’ont qu’à parcourir 
fon ouvrage. A fon égard il allegue pour raifon 
de fa démiflion , que quand il à été élevé à la 
Dignité d'Evêque, il n’en étoit pas digne, 
qu’il y a vêcu d’une maniere reprehenfible; ce 
Eve fait qu’il croit qu’il eft plus feur pour lui 

e fe dépofer foi-même , que de füubir au jour 
du Jugement la Sentence defa dépoñtion, fuivie 
de la damnation éternelle. 

"Opufcule fuivanteft encore adreffé au Pape 
Nicolas, écrit fur le même fujer, & plein d’exem- 
ples femblables ; il s’y étend davantage fur lesrai- 
fons qui l’obligent de quitrerfon Evêché, & par- 
ticulieremenr für ce qu’il neft plus en étar de 
prendre foin des deux vêchez dont le Saint Sie- 
ge l’avoit chargé, suis | 
| Dans 


Pierre 


Damien 


Cardinal 


Evêque 
d'Offie. 
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parfaite felicité en ce monde, &t que toutes les | & de la Regle des Chanoïines , compofée par 
fciences profanes ne nous fçauroient rendre | Pierre de Honeffis Clerc de Ravenne , que quel- Pi Ja 
veritablement fages ni verisablement heureux : | ques-uns ontconfondu mal-à-proposavec Pierre Ho. 


c’eft pourquoi il avertit Boniface à qui il écrit, | Damien ; puifque cette Regleeit adreffée au Pape 
que s’il n’a pas la réfolution de renoncer entie- | Pafchal IL. quin’aété élevé fur le Saint Siegeque 
rement aux biens êcaux connoïffances du mon- (an 1099. aprés la mort de Pierre Damien. 
de , il doit s’en fervir comme de moyens pour | Le Traité de la Correétion des Evêques & des 
parvenir aux veritables biens & à.la véritable | Papes, qui fe trouve dansGoldsfte, n’eftpoint 
fagelte. è un Ouvrage fuppofé à Pierre Damien, comme 
Dans le 59. il traite du Jugement dernier &t | Poffevin la crû ; mais un Fragment de la 12: 
de l’Antechrift. Il fait voirqu'’il eft difficile d’en | Lettre du premier Livre. 
bien parler ,: & tres-utile de méditer là-deflus. |  Les.cinqSermons que le P. Dom Luc Dache- 
Ii ditque l’Antechrift regnera trois ans & demi, | ry avoit donnez fous le nom de Pierre Damien: 
qu’il fera tué fur la montagne des Oliviers ; & | dans le 7. Tome du Spicilege, ne font point de 
qu’il ÿ aura 40. jours depuis fa mort jufqu’à l'a- cer Auteur, mais plôtêt de Saint Pierre Chry{0- 
venement de Jasus-CHrisr » pendant lefquels | logue ; comme ce Pere l’a reconnu lui-même à 
la perfecution ceflera, & les Juftes qui auront | la fin de la Preface du huitiéme Torne. 


LT Fe LA . : 3 à ert 
été ébranlez feront pénitence ;. qu’aprés cela. Ja. Pierre Damien écrivoit avec beaucoup de fa 


terre & l’air feront couverts d’un feu univerfel cilité & de netteté ; fon ftile eft poli ; & éle- 
qui purifiera les élûs. I rapporte enfuite dix. gant , plein de figures & de varietez agreables > 
fignes qui doivent préceder le Jugement felon: il penfe bien , & donne un tour fin & délicat à 


S: Jerôme. ce qu'il écrit. Il ya des Lettres de lui qui {off | 


Le 60; & dernier Opufcule contient des ex: | compofées avec tout l’art & toute l’adreffe pof- 
plications allegoriques de plufñeurs endros. de. fible #il-avoit l'efprit propre aux négociations» 
la Genefe. À | | & fçavoit fi bien ménager les chofes , que CEUX 

Nous avons parlé des Opufcules aprés les mêmes qu’il condamnoit ou qu’il reprenoit 
Lettres ; parce qu’efféctivement la plüpart de, reconnoifloit que c’étoit avec raifon qu’il le fat 
ces Opufcules ne fontque des Lettres, &l’onau- foit. 11 parloit avec liberté aux Papes &c aux: 
roit mieux fait deleslaifferavec les Lettrescom- autres perfonnes conftituées en dignité » fans” 
me dans Îa premiere Edition , & de les difpofer manquer neanmoins au refpeét qu’il leur devoit 
toutes dans l’ordre des temps ou des matieres, Il a fait fon poffible pour faire revivre au moin$ 
que de les diftribuer comme on a fait. Reve-| une ombre de la difcipline ancienne dans si 
nons au LI, Tome qui contient les Sermons de | Siecle corrompu, pour mettre desbarrieres aux 
Pierre Damien. Ils font au nombre de foixante, defordres du Clergé & des Moines de fon temps 
quin2e ; difpofez fuivant l’ordre des Fêtes de Il étoit fort fçavant dans les matieres. Ecclefsf 
l’année; mais il y en aquelques-uns qui nefont tiques | & particulierement dans ce qui 1€ 
pas de Pierre Damien : fçavoir le Sermon de S. | garde les Loix de l'Eglife & la Difcipline- y 
Martin. Le 2, Sermon deS. André, celui deS: |étoit auf plein de l’Ecriture fainte, mais il 54 
Nicolas, celui de la Veille de la Nativité, celui! rêtoit plûtôt.aux allegories qu’au fens licrerale 
de Saint Eftienne premier Martyr , qui fe trou- | Il avoit Iû-les Peres Latins, particulierement À 
vent parmi les SermonsdeS. Bernard, & que le | Auguftin & S. Gregoire, dont il avoit bien pri 
Pere Mabillon a donnez dansl’Edition des Oeu- | la doétrine &les maximes. Il raifonne avec fub= 
res deceSainr, fouslenom de Nicolas Abbé de! tilité fur les queftions de Theologie & de cg % 
Clairvaux : ceux des Fêres de PAffomption,, &{troverfe. Il étoir fort devot envers la Ste vis 
de tous les Saints, le premier de Noël, &celuilge, & exact obfervateur des Rires de l'Egli 
de te Cab Eglife , paroiflent encore, ii 
être du même Auteur. sis titéde vifions & d’appariti uelles 114J. 

Les Sermons font fuivis des Vies de S:Odilon, | te créance a ER 08 80 
de S. Maur Evêque de Céfena , de Saint Ro-|  LesOeuvres de-cet Auteur ont été donné ne 
œmualde, S. Rodulphe Evêque d'Eugubio, & de Public par le Pere Conftantin Caïetan » Moïs. 
FHiftoire de la Paffion de Sainte Flore & del de la Congregation du Mont-Caffin ; 81 Les 
Sainte Lucille. A, égard des autres Vies .de|| mées à Rome:en trois volumes dans Lier 
Saints, tirées par Surius de Pierre Damien, el- | 1606: 1608. & 1615. Cestrois Tomes furent 
les font partie des Sermons. imprimés avec un quatriéme à Lyon l’a9 en 

Le dernier Tome contient des. Prieres;. des] enunfeul volume in folio, & depuis à pe A 
Hymnes , des Profes attribuées à Pierre Da-| 1663. fans parler d’une Edition des Lettres  ” 


mien. Il eft fuivi des Extraits tirez des Oeuvres| faite par Nivelle à Paris , l’an 1610: 
de ce Pere par un Anonyme de fes Difciples ,| Leg EE NE GHÂ: 


‘1 
ÿ 
16 


& des pratiques Monaftiques. Il rapporte Ces | 


WT Es Eglifes &le Royaume d’Anpgleterre , qui 
è 


x 


Le, 
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CHAPITRE IX. 


HISTOIRE DES EGLISES 
d'Angleterre ; depuis Guillaume le Conquerant 
qufqw'à Henri I. avec la Vie de S. Anfelme 
Archevêéque de Cantorbie ; @* l'Abregé de fes 
ÆEcrits. 


avoient été Aoriffans, & joui d’une paix pro- 


ue fonde du temps de Saint Dunftan, furent aprés 


fa mort accablez , fuivant fa prédiction , de 
troubles & de malheurs infinis. Le pais fut 
ravagé par des Barbares ; les Eglifes pillées &c 
brûlées, les Monafteres ruinez, la ville de Can- 
torbie brûlée ; Alfegue , qui en étoit Archevé- 
que, emmené prifonnier avec le Clergé de cette 
Ville. Les diflenfions & les guerres civiles en- 
tre le Roi Edoüard fils d’Ethelrede, & Goduin 
Comte de Kent, & fon fils Haralde, aufi-bien 
‘que la barbarie & la corruption-des mœurs ; 
fuccederent à ces malheurs. Enfin la mort d’E- 
doüard , qui ne laifla point d’enfans , acheva de 
Tuiner ce Royaume. Les chofes étant en cet 
‘état , Guillaume Duc de Normandie , pafla la 
mer, le conquit Pan 1066.fur Haralde, quis’en 
étoir emparé aprés la mort d’Edoüard, &t y éta- 
blit de nouvelles Loix tant Ecclefaftiques, que 
Civiles. Il fit défenfes de reconnoître un Pape 
fans fa permiffion , & de recevoir des Bulles de 
Rome , qu’elles ne lui euffent été montrées. Il 
ne voulut point fouffrir que l’Archevêque de 
Cantorbie ; Primat de Angleterre, fit aucun 
Replementdans fes Conciles, qui ne lui fuflent 
dpreables , & qu’il n’en fût convenu auparavant 
avec lui ; & il défendit d’excommunier aucun 
de fes Barons, de fes Miniftres , ou de fes Sei- 
fneurs fans fon ordre. La cinquiéme année 
de fon regne, Lanfranc A bbé de Saint Eftienne 
de Caën, fut fait Archevêque de Cantorbie. Il 
&lla peu de remps aprés à Rome avec Thomas 
Archevêque d'York , & Remy Evêque de Lin- 
Coln, pour obtenir d'Alexandre IT. le Pallium ; 
ce Pape le reçut avec des marques particulieres 
d'eftime & d'amitié. Le lendemain Lanfranc 
Accufa ces deux Evêques avec qui il étoit venu, 
de n’être pas legitimes Evêques ; l’un, parce 
qu’il étoit fils d’un Prêtre ; & l’autre , parce 
qu’il avoir donné de l'argent au Roi Guillaume 
Pour fon Evêché. L'effet qu’eut cette accufa- 
on , fut que ces deux Evêques remirent leur 
ton paftoral , &leur Anneau entre les mains 

U Pape , qui le leur rendit à la priere 
Lanfranc. Cet Archevêque étant revenu 

%E Rome orné du Paliwm ; travailla au ré- 
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Rome L. 
mais le Roï lalui refufa , & lui ditquece n'étoit 


99 
tabliffement des Eglifes d'Angleterre, 8 main- $.. 4nfel- 
tint avec tant de vigueur leurs droits & leurs mec 4r- 
biens contre les Puiflances , que tant qu’il vé- chevèque 
cut , ni Guillaume I. ni fon fils Guillaume II. de Can- 
n’oferent y donner atteinte : mais aprés fa mort ‘ie. 
ce dernier fit faire une defcription de tous les 
biens Ecclefaftiques de fes Royaumes ; &aiant 
fupputé ce qu’il falloit pour la nourriture & 
lPentretien des Moines , il réünit le refte à 
fon domaine , & le donna tous les ans à fer. 
me à ceux qui en offroient le plus ; &afin d’a- 
voir un plein pouvoir fur les Eplifes, quand les 
Evêques venoient à mourir ; il les laïfloit va- 
cantes, & jouifloit des revenus. Celle de Can- 
torbie fut vacante plus de cinq ans , jufqu’à ce 
que Guillaume dangereufement malade , fit ve- 
nir l’Abbé Anfelme , & l’inveftit malgré lui de 
cet Archevéché. 

Ce Saint né à Aoufte dans les Alpes l’an 1033: 
étoit fils de Gondulphe & d’Ermemberge. Aprés 
avoir fait fes études, & voiagé quelque tempsen 
Bourgogne & en France, ilavoit embrafléla Vie 
Monaftique à l’âge de 27. ans dans l’Abbaïe du 
Bec, & s’étoit mis fous la conduite de Lanfranc 
Prieur de ceMonaftere: celui-ciaiantététroisans 
aprés fait Abbé deS. Eftienne de Caën, Saint An- 
felme futmisen faplace, & fucceda auffi à Her- 
luin Abbé du Bec qui mourut lan 1078. Pen- 
dant qu’il fut chargé de cette Abbaïe, il fit quel- 
ques voiages en Angleterre , lefquels aiant fait 
connoître fon merite dans ce Roiaume , il fut 
élà Archevêque de Cantorbiele6.de Mars del’an 


1093.& confacréle 4. Decembrefuivant. Ilvinc 


enfuite faluer le Roi , & luioffrit cinq censlivres 
d’argent pour laguerre que cePrinceentreprenoit 
contre fon frere Richard afin de reprendre la 
Normandie. Le Roi parut d’abord content dece 
prefent ; maïs quelques-uns de fes Courtifans lui 
perfuaderent que ce n’étoit pasaffez, & que pour 
peu qu’il témoignât là deflus de chagrin à l’Ar- 
chevêque de Cantorbie, il tireroit de lui une fois 
autant. Il lui ft doncdire qu’ilrefufoit la fomme 
qu’illuiavoirofferte comme trop modique.L’Ar- 
chevêque aprés l'avoir prié de l’accepter , ne 
voulut pas donner davantage , & fe retira de la 
Cour. Il revint peu de temps aprés trouver le Roi 
à Haftinges , lorfqu’il étoit fur fon départ pour 
la Normandie ; il lui parla librement de la re- 
forme des Epglifes d'Angleterre , & de la necef- 
fité d’affembler un Concile fur ce fujer, Le Roï 
nereçut pasbien ce qu’il lui dir, & lui fitenco- 
re demander de l’argent : l'Archevêque n’aiant 
pas même voulu lui donner’ ce qu’il lui avoit of- 


fert d’abord, encourut fa difgrace ; & fut obli- 


fé de fe retirer promptement. Au retour de ce 
rince » il lui demanda la permiffion d'aller à 
our recevoir le Pallium d'Urbain Il. 


N 2 pas 


5, Anfel- 
me Ar 
chevêque 
de Can 
to rbie, 
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pas la coûtume de reconnoîrre pour Pape dans. | à Rome où il fut dans une confideration & dans 5. 


{on Roiaume une autre perionne que celle qui fe- 
roit approuvée & de lui &c defes Prélats; & aiant 
enfuite tenu une affemblée d’Evêques & de Sei- 
gneurs pour ce fujet : il y fut déclaré qu’on ne 
reconnoîtroit point Urbain IT, S. Anfelme aiant 
entrepris. la défenfe de ce Pape, tous les Evé- 
ques, à l’exceptionde celui de Rochefter , décia- 
rerent auf bien que le Roi, qu’ils ne le recon- 
noîtroient plus pour Primat, ni pour Archevé- 
que. Il demanda permiffion de fe retirer d’An- 


gleterre, mais elle lui fut refufée: on lui propofa 


néanmoins un délai jufqu’à la Pentecôte, & 
l’aiant accepté, on lui laiffa la liberté de s’en 
retourner à Cantorbie; maisil n’y fut pas plücôt 
arrivé ; que l’on arrête ou exila fes plus fidéles 
fervi*eurs. Cependant le Roi avoitenvoié deux 
Clercs à Rome pour tâcher de mettre le Pape 
Urbain dans fes interêis, & ferendre maître du 
Pallum. Le Pape renvoia lEvêque d’Aibane 
avec ces deux Clercs ; lequel fit fi bien , qu’il 
perfuada le Roide faire reconnoître Urbain. Ce 


Legat ne voulut pas neanmoins condefcendre 


à la dépofition d’Anfelme. Le Roi voiant qu’il 
ne pouvoit pas venir à bout de le dépofer, ni 
Pobliger de faire ce qu'il vouloit , fe raccom- 
moda aveclui, en lui donnant le Pallium que 
le Legat d’Urbain avoit apporté. 11 demeura 
quelque temps en repos pendant que le Roi étoit 
pañlé en Normandie ; qui lui avoit été cedée 
par fon frere Richard : mais à fon retour, comme 
on étoit refolu d’exiger de l’Archevêque une 
grande fomme d'argent; pourprévenirce choc, 
ä demanda permiffion d’aller à Rome, & ne 
l'aiant pû obtenir, quelquesinftancesqu’ilen eût 
faites par trois fois, il partit fans congé , & 
s’embarqua à Douvres, d’où il paffa en France, 
& delà en Italie, & alla droit à Rome l’an 1098. 
Il y futreceu avec joie parle Pape Urbain; mais 
le féjour de cette Ville lui étant devenu in- 
commode à caufe des chaleurs, il fe retira dans 
un Village auprés de Capouë : où le Pape le 
joignitbien-tôt, étant venuau Siege de la Ville 
de Capouë inveftie par Roger Ducde la Poüille. 
Aprés la levée du fiege , le Pape tint un Con- 
cile à Bari, auquelS. Anfelmefe trouva, difputa 
fortement contre les Grecs fur la Proceffion du 
S. Efprit, & pria le Pape & les Evêques de ne 
pas excommunier le Roi d'Angleterre. Le Con- 
cile étant fini, il alla à Rome avec le Pape; & 
quelques jours aprés leRoi d'Angleterre, à qui 
Urbain avoit écrirqu’ileût à rétablir S. Anfelme, 
envoi un Ambaffadeur qui obtint du Pape une 
furféance jufqu’au jour de S. Michel. S. Anfel- 
me l’aiant {çû vouloit s’en aller à Lion ; mais 
le Pape l’obligea de demeurer, afin qu’il füc pre- 
fent au Concile qu’il devoit tenir vers Pâques de 
Fannée 1099. Ainfi ildemeurs pendant fix mois 


BLIOTHEQUE 


uneeftimetouteparticuliere. L’Auteur defa Vie 
remarque que quelques Anglois qui l’étoient vVe- 
nu Voir, ajant voulu lui baïfer les pieds comme au 


Pape, il l’avoit refufé, & quele Pape avoir ad- 


miré en cela (on humilité. Enfin Saint Anfelme 
aiant affifté au Concile de Rome de l’an 1099: 
dans lequel furent excommuniés les Laïques qui 
donnoient les{nveftitures, & ceux qui les rece- 
voient de leurs mains; il demanda congé au Pape 
& fe retira à Lion , où il apprit peu de temps 


aprés la mort d’Urbain II. & enfuite celle de d, 


GuillaumeIl. Roi d'Angleterre arrivée au mois 


d’Aouft de l’an 1100. Henry L. fon fuccefleurle : 


rappella auffi-tôt en Angleterre, oùilnefutpa5 
plütôtarrivé, qu’il eut de nouveaux démélez avec 
le Roi touchantles [nveftitures, & l’Adtedefoi: 
& hommage qu’il ne voulut pas prêter. Comme 
cette affaire avoit été reglée à Rome , il fallut: 
que le Roi s’ÿ adrefsât pour tâcher defaire chan- 
ger la refolurion qui y avoir été prife. Cepen- 
dant Saint Anfelme nevoulut point ordonner les: 
Evêques qui avoient reçû l’Inveftiture du Roïx 
& l’on ne pût rien obtenir de Rome. Le Rok 
pria S.Anfelme d’y aller pour trouver quelques 
temperamens fur cette affaire : il ) 
un Ambaffadeur de ce Prince; la chofe fur agitée 
en prefence du Pape PafchalIl. l’an 1105. L'AM® 
baffadeur lui déclara nettement que le Roi 10% 
Maître perdroit plätôt fon Roiaume que les ner 
veftitures; fur quoi le Pape lui fit réponfe quo 
perdroit plütôt la vie que de le permettre. J 
fut donc reglé que le Roi d'Angleterre jouiroif 
de quelques privileges dont il étoiten poffeffion? 
mais qu'il n’auroit point les Inveftitures. One 
relevaneanmoins del’excommunication quel OP 
croioir qu’ilavoitencouruë en donnant l’invefti® 
ture des Benefices; mais on ordonna que cel” 
qui les avoient reçûës de lui demeureroient €*7 
communiez pendant quelque temps, & l'Abfolur 
tion en futrefervéeàS. Anfelme. L'affaire 2147 
été ainfi rompuë, l’'Ambaffadeur & S. Anfelm 
fe mirent en chemin; &commeils éroient pre 
de Lion, l’'Ambañffadeur lui déclara de la paf! 
fon Maître qu’il lui défendoit de retourner Fe 
Angleterre, s’ilne lui promettoitdefe foumne! oif 
à l’ufage pratiqué dans ce Roiaume , fans 4Y 
égard à ce qui avoit été reglé de contraire P 
le Pape. Saint Anfelme n’aiant pas voulus ea 
gager, demeura quelquetemps à Lion» & m- 
étant paffé en Normandie, il ft enfin fon4ccors 
modement avec le Roid’Angleterre, à condi Fa le 
que les Eglifes que le Roi Guillaume Il. Le en 
premier foumifes au paiement d’un tribl” if. 
feroient exempres : que le Roi rendroit ci 
avoit exigé des Ecclefiaftiques ; & Loupe lan 
avoit été pris à l’Eglife de Cantorbie pee : 
l'exil del'Archevêque, Aprés cet accoRE ons 
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k ment qui fut conclu l’an 1106. entre le Roi & | vêque de Rheims dans fa Province » il avoit 5. <A4n/el- 
+ l’Archevêque à l’Abaïe du Bec, S. Anfelmëre. | laiflé cet Ouvrage imparfait: il l’acheva enfuite”*<4r- ” 

iQ" tournaen Angleterre, futrétablidansfon Arche- |en Angleterre , y aiant appris que celui qui‘ pe vs 
.  Vêché, & en jouit paifblement jufqu’à fa morcar- |avoit avancé cetteerreur, yperfftoit, & difoit ps 

rivée trois ans aprés , l’an 1109. la 16. de fon qu’il ne l’avoit abjurée , que dans la crainte ca 

Epifcopat, & la 76. de fon âge. d’être maflacré par le peuple. Il y pofe d’abord 
Saint Anfelme n’eff pas moins recommanda- | pour principe ; qu’il ne faut point raifonner 

ble par fa fcience & par le grand nombre de fes | contre ce que l’Eplife croit , & contre ce que 

Ouvrages , que par fa conduite & parle zele | la Foi nous enféigne , & que l’on ne doit pas 

qu’il a témoigné pour les interefts de l’Eglife. | rejetrer ce que l’on nepeut comprendre; mais 

L’Edition la plus ample de fes Oeuvres, eft la | qu’il faut avouër qu’il y a plufñeurs chofes qui 
erniere qui nous a été donnée par les foins du | font au-deffus de nôtre intelligence. Enfuite il 

Pere Gerbron; c’eft celle que nous fuivrons: il rapporte la Propoftion de Roïicelin conçûé en 

la  divifée en trois Parties. La prémiere con-|ces termes: #7 les trois Perfonnes divines [ont 

tient les Traitez dogmatigues. Le premier eft| ve même chofe, @ non pas trois chofes confide- 

Intitulé Morologe ; c’eft un Traité fur l'Exiftence rées chacune [éparément, comme trois Anges ou 

de Dieu , fur fes Attributs & fur la Trinité. 1l | #rois Ames , en forte qu'elles font neanmoins une 

cftainfiappellé, parce qu’il eftcompofé en for- | même chofe en volonté @ en puilfance ; il s'enfuir 
me de Meditation d’un homme qui raifonne en | que le Pere @ le S. Efprit fe font incarnés avec le 
foi-même pour trouver des veritez , & qui les| Fis. Saint Anfelme dit que cet homme ad- 
explique à mefure qu’il les découvre.  C’eft un | met trois Dieux, ou qu’ilnefçait cequ’ildit:it 

Ouvrage fort fubtil, qui contient quantité de | lui demande ce qu’il entend par trois chofes. II 

Taifonnemens Metaphylques. avoué qu’en un fens on peut dire que les trois 

* Îl continué là même matiere, & le même | Perfonnes de la Trinitéfonttroischofes, fil’on 
8enre d'écrire dans le Profloge ; : où celui qui | entend par ce terme leurs relations 3 mais que 
avoit raifonné en foi-même dans le premier Ou-| l’on ne le peut pasdire, fi l’on entend parler de 

Vrage, s’adreflant à Dieu, traite de l’Exiftence | leur fubftance, commeil femble que cet Eccle. 

de Dieu, de fa Juftice , de fa Sageffe , de fon | fiaftique l'entend, puifqu’il dit que ce font trois. 

Inmenfté > de fon Eternité, & de ce qu’il eft | chofes feparées comme trois Ames & trois An- 
fouverain bien. ges. Il refute cette opinion, & fait voir que la 
Un Moine ; appellé Gaunilon , aiant l@ ce | diftinction des Perfonnes fuffit, afin que l’on 
raité, ne pût approuver le raifonnement que| puiffe dire que le Fils eft incarné, fans que le 
aint Anfelme y avoit emploié , pour prouver | Pere & le Saint Efprit le foient. Il traite enfuite 

lExiftence de Dieu, tirée de l’idée de l’Etre| cette Queftion: pourquoi le Filss’eft plûtôt in- 

» tres-parfait: Noüsavons, difoit-il, au moins | carné que le Pereoule Saint Efprit; & fait voir 

» l’idée d’un Etretres parfait ; donc cet Etre ex- | qu’il n’y aqu’une Perfonne, & deux Natures en 

»ifte neceffairement. Gaunilonñepouvantgoû | f£sus CHRr1sT. {lexpliquela Proceffion des 

ter ce raifonnement, quiparoïît un Sophifme à | Perfonnes Divines. 

feux qui n’ont pas l’efprit affez jufte , niaflez| Le Livrede la Proceffion du Saint Efprit con- 

Penetrant, pour en connoître la force, fit un| treles Grecs, n’eft pas moins Theologique que le 

Petit Ecrit pour le refuter , où il objecte Rips Il y prouve queleS. Efprit procede du 
Ut ce qu’on peut apporter de plus fubril & de} Fils auffi-bien que du Pere, &traite les princi- 

Plaufble pour attaquer ce raifonnement. Saint| pales Queftions qui concernent {a Procefhion. 
üfelme y ftuneRéponfe tres-folide, dans la-| Le Traité de la Chûte du Diable eft fur une 

Quelle il détruit les objections de fon adverfai- | matiere moins obfeure: il eft écrit en formede 

> & fait voir que fon raifonnement eft jufte Dialogue. Il fait voir, que quoïqueles bons An- 

Convaincant. es aient receu de Dieu tout le bien qu’ils ont 

€ Traité de la Foi, de la Trinité & de l’In. | fait, & même le don de perfeverance ; on ne 
Crnation dedié au Pape Utbain IL. eft écrit peut pas dire que les méchans n'aient pas perfe. 
hote un Clerc François, appellé Rofcelin, | veré, parce que Dieu leur a refufé ce don; 
4itre d’Abaëlard, qui vouloit prouver que les| mais parce qu’ils n’ont pas voulu perfeverer : 
fe, ».Perfonnes de la Trinité étoient trois cho- | Que les bons pouvoient pecher commeles mé- 

u différentes, parce qu’autrement on pourroit | chans ; mais qu’aiant préferé librement la juftice 
re que le Pere & le Saint Efprit fe font in- | à l’injuftice, ils onteu pour recompenfe l’aflu- 

D” Saint Anfelme érant encore Abbé du | rance de ne jamais s’éloigner de la juftice. Les 

3 Commençaun Ouvrage pour refuter cette | méchans au contraire étant volontairement dé- 
StrEur ; mais celui qui en étoit Auteur; l’aiant| chûs de la juftice, ont perdu pour toüjours le 
*bjurée dans un Concile affemblé par l’Arche-| bien qu’ils avoient , & fe font mis hors d 2 

; | N | 
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de pouvoir jamais être juftes. 11 traiteenfuite de 
la nature du mal, & prouve qu’il neconfifte que 
dansuneprivation du bien; & agite quelques au- 
tres Queitions tres-fubtiles. 

Le Traité intitulé : Pourquoi un Dieu s’eft fait 
Homme? en fait connoître le fujet, &eft expli- 
qué encore plus particulierement dans la Préface. 
Ce Traité, dit il, eftdivifé en deux Livres: le 
premier contient les objections des Infdéles, 
qui croient qu’il eft contre la raifon qu’un Dieu 
fe faffe Homme; avec les réponfes des Fidéles à 
leurs argumens : & il y eft montré qu’ileft im- 
poffible qu'aucun homme foit fauvé fans un Dieu 
incarné. Dans le fecond Livreil eft prouvé que 
14 Nature humaine eft deftinée à jouir d’une vie 
immortelle, & quant au corps & quant À l’ame, 
& qu’elle ne peut obtenir cet avantage, que par 
le moien d’un Homme-Dieu. 

Le Traité du peché originel a été fait imme- 
diatement aprés le précedent. Saint Anfelme y 
traite quantité de queftions fur la nature de ce 
peché, & fur la maniere dont il fe communique 
à tous les defcendans d'Adam. 

Le Traité de la Verité, dela Volonté, & de 
la Liberté, contiennent quantité de principes 
metaphyfiques fur ces chofes, pour en expliquer 
Ja nature & les efpeces. Ils font en forme de 
Dialogues auffi- bien queles précedens. 

Dans le Traité fuivant il cherche les moiens 
d’accorder la Libertéavecla Préfcience, la Pré- 
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être rétablis dans les fonétions de leur Ordre, 5.4" 

aprés avoir fait penitence, Cet écrit n’eftqu’un me AT 1 

extrait de la Lettre deS. Anfelme àl’AbbéGuil- ae +04 
e 10 


Dans le Traité des Mariages entre parens, il#P 


laume. 


recherche les raifons de cette prohibition, qu'il 
n'étend quejufqu’au fixiéme degré. 

Il n’y a rien de Theologique dansle Traité du 
Grammairien. 

Celui dela volonté de Dieu, quieftle dernier 
des Ouvrages dogmariques de S. Anfelme, qui 
compofent la premiere Partie de fes Oeuvress 
expliqueles differensfens dans lefquels on prend 
le nom de volonté de Dieu, & les differentes 
(aptes de volontez que l’on peut diftinguer en 
ui. 

11 faut ajoûter à ces Ouvrages un Traité de l2 
Paix & de la Concorde qui fe trouve à la fin du 
Volume. Ouvrage digne de Saint Anfelme, 8e qui 
eft tout-à-faitde fonftile. | 

La feconde Partie des Oeuvres de S. Anfel- 
me contient les Traitez Pareneriques & afceti- 
ques. 10. Seize Homelies dontla premiere eft fuf 
le 24. Chapitrede l’Ecclefiafte, &lesautres fur 
divers Evangiles. Il n°y a que la premiere dan5 
les anciennes Editions des Oeuvres de S. An: 
felme; lesautres ont été ajoûtées depuis: mais 
elles font toutes d’un même ftile, & quelques” 
unes portent le nom deS. Anfelmedans quelques 
Manufcrits; ainfi il eft aflez probable qu’elles 


deftination & la Grace. A l’égard de la Pré-|font toutes de lui. 2°. Une exhortation au MmÉ* 


fcience & de la Prédeftination, tout ce qu’il dit 
R-deflus eft vague, 8&cen quelques endroits aflez 
obfcur. 

Les trois Traitez fuivans font fur une matiere 
moins épineufe. Le premier adreflé à Valeran 
Evêque de Naumbourg, eft fur l’ufage du Pain 
Azyme: il yfoûtient contreles Grecs , que quoi- 
que l’un puiffe confacrer avec du Pain azyme & 
avec du pain levé, ileft neanmoins plus à propos 
de fe fervir de Pain azyme, que de pain levé. 
Le fecond eft une Lettre de ce Valeran qui fe 
plaintdela varieté des ceremonies dans l’admi. 
niftration des Sacremens, & demandeàS. An- 
felme, pourquoi on fait le Signe dela Croix fur 
le Pain & fur le Calice; & pourquoi l’on cou- 
vre le Calice d’un, voile ou d’une pale avant la 
Confecration? Sur la fin il lui mande qu’il s’eft 
raccommodé avec Pafchal II.S. Anfelme lui fait 
réponfe dans le Traité fuivant que la varieté des 
ufages & des ceremonies, n’empêche point l’u- 
nité de la Foi, & luiapporte des raifons myfti- 
ques,des Signes de Croix que l’on fait fur l’'Hoftie 
& furle Calice, & de ce qu’on couvre le Calice 
d’un voileoud’unepale. 
Ces Opufculesfontfuivis d’un petitécrit, dans 
lequel il foûtient que les Clercs qui fe confeflent 


de pechez de la chair qui font fecrets, peuvent| Anfelmediftribuées en quatre Livres. Le PE 


pris deschofestemporelles, & au defirdesétef" 
nelles, donnée par le Pere Theophile Renaud? 
qui contient des avis falutaires renfermés dan$ 
de courtes & vives fentences. Quoiqu'il n’y ai 
pas de preuve que cet Écrit foit de S. Anfelme» 
il eft neanmoinsaffez de fon genie. 3°. Un Avel” 
tiflement à un mourant, qui eftune formule d af- 
fifter un homme à la mort, portant le nom 4 
S. Anfelme dans quelques Manufcrits. 4°. Un 
Piece en Vers hexametres & pentametres fur 
le mépris du monde, laquelle , quoiqu’imprim 
fouslenomdeS.Anfelme, nele porte pas da” 
les Manufcrits; mais celui de Bernard de ClunŸ? 
& dans un autrecelui de Roger Moine du Bec 
elle eft fuivie de deux autres Pieces fort courtes : 
fur le même fujet qui paroiffent être du mére 
Auteur. je. Un Recueil de2r. MédirationsiÙ 
differens fujets. 60. Soixante-quatorze Orai “er 
ou Priéres, 7. Un Pfeautieren l’honneur de 
Vierge; c’eft-à-dire des Strophesd’Hymnes, É 
les Pfeaumes de l'Office de la Viergeavec d'a 
tres Hymnes entieres pour les petites Heures? nA 
pour les Fêtes de la Vierge. Cet Ouvre £ 
porte lenom de S. Anfelme dans aucun Man 
crit, & me paroîtindignedelui. deS- 
La troifiéme Partie contient les Lettres". 


“fe. Contient celles qu’il a écrites, n'étant que fim- 
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Guigner & de fes Compagnons, quieft plücôr s.. fer. 


ple Moine, quifontaunombre de 77. Le fecond un Roman qu’unenarration pieufe & veritable. ne. 4r- 


celles qu’il a écrites érant Abbé du Bec au nom- 


Le feptiéme eft un petit Ecrit fur la ftabilité chevêque 


brede53. Letroifiéme celles qu’il a écrites étant Monaftique qui peut bien être de Saint Anfel- re 
torOïe» 


Archevêque, qui font au nombre de 163. & le me. | 
quatriéme en Contient 106. qui n’avoient pas Le huitiéme eft un Dialogue fur la Religion 
Enccreétéimprimées. Ilyen a encore 9. dans entre un Chrétien &un Juif, compolé par Gif- 
le fupplément tirées du 9. Tome du Spicilege du lebert Moine de Weftminfter & adreflé à Saint 
ere Dom Luc Dachery. Nous nenousarrête- Anfelme. 
TOns pas à faire desextraits de toutes ces Lettres; | : Le neuviéme eft un autre Dialogue demême 
il fuffit d’avertir que ce font ou des Lettresde nature, compofé parl’Abbé Rupert. 
Compliment & pour des affaires particulieres, ou | Ledixiéme eft un Recueil de quelques Sénten- 
es Lettres morales & fpirituelles, ou des Lettres ces utiles, que l’on attribue à Saint Anfelme, & 
ut régardent la difcipline Monaftique & les | qui font aflez de fon genie, auffi-bien que deux 
Eplifes d'A ngleterre. autres petits Ecrits qui lesfuivent. 
Îl y a huit Lettres de Saint Anfelme dans le | Le dernier eftune Relation fabuleufe de deux 
+ Tome du Spicilege, qui ne font pas comprifes | miracles fauffement attribuez à PApôtre Saint 
dans les quatre Livres des Lettres qui font dans Jacques. | 
les Oeuvres de ce Saint. On n’a point inferé dans cette Edition le Li- 
On a rejerté dans un Appendix les Ouvrages | vre du Sacrement de l’Autel , qui eft attribué 
fauffement attribuez à S. Anfelme. dans quelques Manufcrits àS. Anfelme, & quine 
Le premier eft intitulé, Eclairciffement , où | peut être de lui, puifqu’il contient des extraits 
idlogue fur la Theologie : C'ett une Somme | du Livre de l'Office Divin de l’Abbé Rupert; 
“heologique par demandes & par réponfes, qui | & quieft de Guillaume de Saint Thierry fuivant 
Porte le nom de Saint Anfelme dans quelques | le Manufcrit de Longpont, fous le nom duquel 
manufCrits; elle n’eft ni du ftile de Saint An- |il a été imprimé dans la Bibliotheque de Cif- 
lelme , ni conforme à fa doëtrine. Tritheme |teaux. On n’y a point mis non plusie Traitédes 
attribué un Ouvrägequi porte ce titre à Honoré | Membres & des Actions attribuées à Dieu, qui 
Autun. fe trouve parmiles Oeuvres de S. Bonaventure, 
Le fecond eft un Dialogue fur la Paffion de |& parmi les Oeuvres fuppofées de Saint Auguftin 
Nôtre-Seigneur > dans lequel on fait parlerla | & deS.Jerôme, parce qu’il ne porte dans aucun 
ierge avec Saint Anfelme: c’eft une Piecefup- | Manufcritlenom de Saint Anfelme;non plusque 
Pofée & faite à plaïfir. les Traitez de l’Image du monde, quife trouvent 
Le troifiéme eft le Trairé de la Mefure de la parmiles Ouvrages d’'Honoré d’Autun, &dont 
_ Toix, qui eft une Explication morale de ces | on ne fçait pas les Auteurs. 
Paroles de Jesus CHR 157: Siguelqu'un veut | Nous ne trouvons point d’Auteur avant Saint 
%e Jvivre, il faut qu'il renonce à foi-même ; &: | Anfelme qui ait écrit d’une maniere auffi fcho- 
®u 5! porte fa Croix. C’eft un Ouvrage aflez laftique, ni qui ait fait autant de queftions me- 
devot ; dont l'Auteur cite Saint Bernard ; |taphyGques , & raifonné auffi fubtilement que: 
ainf il ne peut pas être de Saint Anfel- |jui. 11 eft auffi le premier qui ait fait de lon- 
Me , qui étoit mort avant que ce Saint fût en gues Prieres en forme de Méditations : Ses Let- 
tat d'écrire, tres font plus fimples ; mais elles font moins 
Le quatriéme eft un Traité dela Conception | bien écrites: Ses Exhortations font de fimples 
la Vierge, dontl’Auteur releve la folemnité | Homelies pleines de penfées myftiques , dans 
de la Fête de la Conception. L'état de la queftion | Jefquelles il n’y a pas beaucoup d’élevation, & 
it affez voir que cer Ouvrage eft pofterieur au | tres- peu de morale. Il ne paroît pas avoir été 
Temps deSaint Anfelme, puifqu'il s’y agit de la | fort verfé dans la Theologie poftive : il avoit 
Fête de la Conception de la Vierge, qu’il fup- | neanmoinslû Saint Auguftin,8& en avoit tiré plu- 
Pofe déja être ancienne, & qui n’a commencé | fieurs principes, dont il fe fert dans fes raifon- 
à einftituée que dutemps de Saint Bernard. Il | nemens T'heologiques. L 
Ya un Manufcrit dans lequel cet Ouvrageeft at-| Il ya deux Editions Gothiques de fes Oeu: 
ibué à Hervé Moine du Monaftere fondé par | vres; l’une del’an 1491. à Nuremberg, & l’autre 
Ebbon dans le Bourg de Dol proche de Bourges; | à Paris desannées 1544. & 1549-Elles ont encore: 
_ Wivivoitdans le douziéme Siécle. | 
b Le cinquiéme eft un autre Ecrit fur lamême 
ête dela nception de la Vierge, qui eftenco- 
* plus vifiblement fuppoté. 
fxiémeeft l’Hiftoire de la Pafionde Saint | 


Cologne l’an 1573. Le Pere Picard Chanoine 
Regulier de Saint Victor de Paris, en a fait 
une Edition beaucoup plus ample que les prece- 
dentes, imprimée à Cologne l'an 1612. ne 


été données à Venife cette derniereannée, & à . 
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£:.Anfe':temps aprés le Pere Theophile Renaud Jefuite 


me. Ar- En donna une imprimée à Lyon l'an 1630. Et | M 


chevèque enfin le Pere Gerberon Benedictin de la Con- 

de Can-. gregation de S. Maureen a donné une nouvelle 

torbie…. Édition plus belle & plus correëte que les pré- 
cedentes, imprimée à Paris l’an 1675.quieftune 
preuve de l'exactitude du travail & de la fcience 
dece Religieux, dont le merite eft affez connu 
parmi les gens de Lettres. 

Eadmer - On joint aux Ouvrages de Saint Anfelme 

Diféiple de CEUX d’Eadmer , Moine de Cantorbie & fon 

s.Anfe. Dilciple. snbiét. 

se Le premier eft la Vie de fon Maître écrite fort 


blic.Ileft mort l’an 1121. 


h 
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DES AUTEURS 87 
dans l’onziéme Siécle [ur la Di/cipline de 
PEglife, ou fur l'Ecriture Sainte. 


haÿd 
ani Lobes & Difciple d’Olbert Abbé de Gem. 


Formes, blours, fucceda à Francon fon frere dansl’Evé. 


ché de Wormes l’an 996. 11 affifta au Concile 


b 
IONT ECRIT 


UrcHanr D Allemand de Nation, Moine |Offce de la Meffe, un du Jeûne des Quatré” 


IBLIOTHEQUE 


de Selgenftad tenu par Aribon Archevêque de 
ayence l'an 1023. Il mourut vers l’an 1026. 
Il fit, avec le fecours d’Olbert, un Recueil de 
Canonsdiftribués par matieres & divifés en vingt 
Livres, intitulé Decrets, dans lequel ila copie 
& fuivi Reginon; mais il y a ajoûtébeaucoup 
de chofes, &a fait même plufeurs fautes dans 
lefquelles Reginon n’étoit pas tombé. Cet Ou- 
vrage a étéimprimé à Cologneen 1548.&l’an- 
née fuivante à Paris. Ontrouve à la fin les Canons 
du Concile de Selgenftad. Ce Recueil de Bur- 
chardeft faitavecaffez d'ordre, maisfans choix 
il eft plein d’allegations des faufles Decretales 4 
des Papesfuivant la coûtumedece temps-là. dsl 
Godehard Abbé de T'ergernfée, & enfuite ce V1. 2 
Evêque deHildesheim, fleuritverslecommen- Te À 
cement de ceSiécle. Le Pere Mabillon nous 4 peints 
donné cinq Lettres de lui dans le quatriéme To- 
medefes Analectes. 


pert à 
gi é #4 


Tage 
Guy Aretin Abbé de la Croix-Saint- Leufroÿ/y ff 


LS 
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8 enfuire Abbé ïs 4 
un Rib 


Inftrumens de Mufique, un Traité de P'AvERL 
ment du Seigneur adreflé à Aribon, un Liv'e 
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bé de cet Auteur; quia été donnée parSurius; & de la |l’an 1052. par l'Empereur 


Vs _ Saine Uiric Evêqued'Augsbourg compofée par me Abbé, & enfin nommé Abbé d’Erbreftein 4eam, ox 
Henrilll. Cet Auteur Feannelis : 


\l h 7e . . A | ‘ « 2 , 
“ “ou, Vie de Saint Meginrad Evêque & Martyr, fai:mention dans cette Préface de quatre ou cinq < Abbé 


fousl’Empirede Henri Il. depuis l’an 1014. juf- | de la Vie& des Mœurs des Vierges, un Ouvra- 
qu’à l’an 1048. dans lequel il mourut, aprésavoir |ge fur PAumône, & un Traité de la Jerufalem 
té Abbé pendant quarante ans. Celefte, ou de la Contemplation. La plûpart 
Son principal Ouvrage eft le Traité de l'Of- de ces Prieres fe trouvent auffi dans le Livre des 
fice dela Meffe ; dans lequel il recherche les  MeditationsattribuéàS. Auguftin. 
Auteurs & l’origine des Prieres qui compofent | On a encore au même endroit trois Lettres 
la Mefñle. Il fuppofe qu’au commencement de de cet Abbé qu’il écrivit étant Prieur de Fé- 
l’Eplife la Mefle ne fe difoit pas de la même | SAMD; dans les deux premieres il confent fuivant 
maniere qu’elle s’eft dite depuis; que duremps | la demande qui lui en avoir été faite par Guil- 
…_ des Apôtreson nerecitoit point d’autres prieres | laume Roi d’Angleterre que Vital Abbé de Ber- 
. que l’Oraifon Dominicale; & que c’eft la raifon | nay foit transferé à l’Abbaïe de Weftminfter, & 
_… pour laquelle Saint Gregoire Pape a ordonné |que fon frere Osberne Moine de Troarn foit 
que l’on reciteroit l’Oraifon Dominicale {ur | mis en fa place. Par la troifiéme adreffée à Wa- 
l’Hoftie aprés la Confecration. Que le Canon | rin Abbé de Saint Arnoulde Mets, ilredemande 
n’a pas été fait parun feul homme, maisqu’on |un Moine nommé Benoît qui étoit dans fon 


Paaugmenté de tempsentemps; que les autres | Abbaïe. 


de la Pentecôte, de l'Office des Dimanches de | profeffion entreles mains de l'Abbé Guillaume 

l'Avent , & des autres Dimanches de l’année, il a été mis par cet Abbé dans le Monaftere de 

de celui des Quatre-temps & des autres Rubri- | Gorze, d’où il eft forti pour venir à celui de 

_ ques de FOffice Divin. Il y a dans ce Livre, Saint Arnoul, avec la permiflion dés Prieurs de 
comme dans les autres Ouvrages de même na-  Gorze & del’Abbé Guillaume. 


même contre la verité del Hiftoire. 
| Brunon DucdeCarinthie, Oncle paternel de | 
iltede l'Empereur Conrad 1. fut fait Evêque de Wirtz- 
, bourg l’an 1033. Il a compofé un Commentaire 
für les Pfeaumes tiré des Ouvrages des Peres & | beaucoup de peine qu’il acceptoir cette Charge, 
D quelques Notes {ur les Cantiques de l’Aneien & | d’autant plus qu’il n’efperoit pas y faire beau- 
. du Nouveau Teftament , furl'Oraifon Domini- | coup defruit, à caufe du déreglementoù étoient 
. Cale, &fur lesSymboles des Apôtres, deSaint les Moines de ce Monaftére. Le Pape n’ap- 
. Ambroife & de Saint Athanafe. Il mourut l’an : prouva pas que cet Abbé eût deux Abbaïes tout 
…._ 1045. accabléfeuslesruinesd’unemaifon, com- à la fois ; il lui laiffa neanmoins la liberté de 
… Meilaccompagnoitl’Empereur Henri Il. quial- | les retenir toutes deux ; mais Guillaume fe repen- 
… : loit à la guerrede Hongrie. Ses Ouvragesontété titbien-tôtlui-même d’avoir acceptél’Abbaïiede 
Imprimés à Cologne en 1494. & inferés dans la | Saint Remy: car Manañles qui ne l’avoit nom- 
Bibliotheque des Peres de Coiogne & dans la | mé que pour piller plus impunément les biens 
rniere de Lion. |de cette Abbaïe, voiantqu'il ne le vouloit pas 
4%, … Le Pere Mabillon nous a dunné dans le pre- | fouffiir, le maltraita tellement, qu'il l’obligea de 
(6, Mier Tome de fes Analettes la Préface d’un la quitter ; ce que Guillaume fit en lui repro- 
; 7 Traitéde Prierestirées des Peres, adreflé, com-! chant fa tyrannie & fes déreglemens ,; comme 
… Meille prouve, à l’Imperatrice Agnés femme ! nous l’apprenons par les deux Lettres qu’il lui 
.. de l'Empereur Henri Il. avec quelques Excraits écrivit, données parle Pere Mabillon dans le 
de ces Prieres , tirés d’un ancien Manufcrit du premier Tome de fes Analectes, avecla Lettre 
ne. Monaftere de Saint Arnoul de Mets ; la Préface | de cet Abbé a Gregoire VII.quatreautres Lettres 


Rommé Jeannelin à caufe de fa petitefle ; qui! baléne Moine du Mont Saint Michel, &enfuite prry 
noi été autrefois Moine de Saint Benigne de | Abbé de Saint Vigor de Bayeux, Auteur d’ 
on , enfuite Prieur de Fécamp fous Guillau-| Commentaire fur le Cantique des Caps 
PR PE 0 : dont 


> Zom, VIII, 


donnée par le Pere Mabillon dans la feconde [autres Traitez qu’il avoit compofés ; fçavoir un d'Erbre[= 
Partie du quatriéme Siecle Benedictin. Ila fleuri | Traité de l’Inftitution d’une Veuve, un Traité rein. 


parties de la Mefle ont auffi étéétablies par des Warin lui fit une longue réponfe danslaquelle Harin 

. Papes, ou par des Saints Peres. 11 traite en |il fe plaint de la maniere dont il en ufe avec <4bbéde 
Particulier du GJoria in excelfis, & des temps où (lui, &foutient quele Moine qu’il lui demande S.e4rnoul 
lon doit le dire ; de la Solemnité de l'Oétave ne luiappartient pas , parce qu’aprés avoir fait de Mers. 


Bltüre, plufeurs faits avancés fans fondement, & | Warineut pour fucceffeur dans l’Abbaïe des. Guillau 
Arnoul de Mets Guillaume, qui fut choifi par, de - 


Manaffes Archevêque de Rheims pour Abbé de sus 
S.Remy: Guillaume en écrivit au Pape Gregoi- . 4rnou? 
re VIT. & luitémoigna que c’éroitäregret & avec de Aer, 


Tte le nom de Jean Abbé, & le Pere Mabil-| & une Priere du même Auteur. pus. 
9n montre que c’eft apparemment Jean » fur-| : Vers le même temps vivoit Robert de Tom- S n£ de 
cne 


an $. Vigor de 
Bayeux, 
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Robert d: dont le Pere Mabillon nous a donné le Prolo- 
Tombalé- gue ; avec un Extrait dans le premier Tome 
ne. Abbé defes Analeétes. Cet Extrait nous fait connoî- 
de S.Vi- trequece Commentaire n’eft pas beaucoup dif- 
gor de ferent de celui qui eft attribué à Saint Gregoire 
“Bayeux. jeGrand. Ilyenaun Manufcrit fans nom d’Au- 
teur dans la Bibliotheque de Saint Viétor , & 
il a été donné fous le nom de Radulphe Abbé 
de Fontenelle , par le Pere Homey de l’Ordre 
des Hermites de Saint Auguftin, & imprimé 
chez Pierre de Laune à Paris en 1684. Ce bon 
Religieux n’a pas eu apparemment d’autre fon- 
dement pour l’attribuer à Radulphe que la Let- 
tre KR. qu’il a trouvée dans fon Manufcrit, qui 
défignoit Robert, &t non pas Radulphe comme 

il l’a crû. 
 Anfélme *. Anfelme né Mantouë d’une Famille de qua- 
Evêque de lité, fucceda à Alexandre I. dans lEvéché de 
Lucques. Lucques; ilen recutl’Inveftiture du Roi Henri 
IV. & s’en étant repenti, fe reriraau Monaftere 
de Cluny, d’où il fut rappellé l’an 1073. parGre- 
goire VIS. pour gouverner fon Evéché. 1lfut 
rtoûjours depuis fort attaché à ce Pape, & prit 
fortement fes interefts contre l'Empereur ; &t 
contre l’Antipape Guibert. Il a écrit deux Li- 
vres contre Guibert pour la défenfe de Gre- 
goire VIL. & fait un Recueil de quelques Sen- 
tences, pour montrer que les Rois ne font pas 
maîtres des biens des Eglifes. Ces Ouvrages 
font rapportez par Canifius dans le Tome VF. 
de fes Antiquitez. On lui attribuë une grande 
Collection de Canons, dont il y a des Manuf 
crits dans plufieurs Bibliocheques; mais quoi- 
qu’elle porte fon nom dans un Manufcrit de la 
Bibliotheque Barberine, il n’ya pas d’apparen- 
cequ’elle foit delui, comme M. Baluze l’a prou- 
vé dans fa Préface fur Antonius Auguftinus: 
2. Parce que l’Auteur de la Viede S. Anfelme, 
Sigebert , & Tritheme n’en ont point parlé: 
2. Parce qu’elle contient des Decrets-des Papes 
pofterieurs à l’an 1086. qui fut celui delamort 


d’Anfelme de Lucques. Antonius Auguftinus 
attribué cette Collection à Hildebert Evêque du 
Mans. 


On attribue auffi à Deufdedit Cardinal du 
Titre de Sainte Eudoxie, qui vivoit fous Viétor 
III. une Colieétion de Canons divifée en qua- 
tre Livres, dont on trouve un Manufcrit dans 


Deudedit 
Cardinal. 


la Bibliotheque Vaticane ; & il y en a encore 


une troifiéme du même temps , intitulée Poly- 
carpe , faite par un autre Cardinal de l’Eghfe 


Gregoire 


col des Manufcrits dans la Bibliotheque de M. Col- 


Bennon 
Sardinal. 
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de Rome nommé Gregoire, dont on trouve 


Bennon, Allemand de Nation, Cardinal de 
V'Eglife de Rome, fut un des plus grands ad- 
verfaires de Gregoire VIL: & compofa contre 
lai deux Livres pleins d'ipjures & d’inveétives, 


tique, verfé dans 


qui fe trouvent dans le Recueil fait par Orthui- nr 4 À 
nus Gratius ; fous le titre de Fafciculus rerum 
expetendarum @ fugiendarum, impriméen 1535 
& donnez depuis par Goidafte dans un Re- 
cueil des Pieces compofées pour l'Empereur 
Henri IV. contre le Pape Gregoire VIL. 

On trouve aufli dans ce Recucil de Goldafte 
un Traité de Conrad Precepteur de Henri» 
& Evêque d'Utrecht, intitulé 4po/gie pour la 
confervation de l'Unité de l'Eglife @ l'exrinc- ge 
tion du Schifme entre l'Empereur Henri @ le 4 
Pape Gregoire VII. qui eft aufli imprimé parmi 
les Hiftoriens d'Allemagne de Freherus. Quel- 


vêg,, 
qU per 


drame de Naumbourg, d’autres à Weneric Evé- LL h 
que de Verceil, quivivoient dans lemémetemps-E4 | 
‘Fritheme dit que ce dernier avoir écritune Let 1% 
tre au nom de Thierry Evêque de Verdun» 
adrefée au Pape Gregoire VII. dans laquelle il . 
l’avertifloit én ami de tout ce qu’on difoit qu’i 
avoit fait ou avancé contre le droit & l'équité 
&t le conjuroit d’y mettre ordre. 

Ulric , iffu de la Famille de Baviere de 


à la priere de Guillaume Abbé de Richenou: 
ellésfe trouvent danslequatriéme Tome duSP 
cilege du P. Dom LucDachery. BEN 
Bernard Religieux du même Monaftere; t14° yjoié 
vailla quelque temps auparavant, ouversleMé Cf 
me temps fur ia mêmematiere; mais fon Ouvre 
n'étant pas f parfait ; le Pere Dachery n’a pasju8® 


PETER , 
à propos de le donner au Public. Il ne faut p4 Pl Ÿ 
confondre cet Auteur avec un autre de même F2 
nom, Moine de Corbie en Saxe, qui a fleuri quel- 1 


0 
que temps aprés, & écritun Livre d'unftileafl LM 4 
élegant ; mais tres-piquant contre l'Emperét 
Henri IV. dont Sigeberr & Tritheme f0n 
mention: ae 
Il ÿ a encore un troifiéme Auteur du même ou | 
nom, qui étoit Clerc de l’Eglife d'Utrecht; ë ques 
avoit fait des Commentaires fur les Eglogues d EUR" 0 
Theodule; dontil eft parlé dans Sigebert. ï 
On peut ajoûter à ces Auteurs quelques Ec 
vains, dont Tritheme fait mention, & dont 
Ouvrages ne font pas venus jufqu’à nous » 
voir: mi pe 
Egelnote Archevêque deCantorbie, 1600. A4 
mandable par fa charité , à quil attribué 


Ouvrage à la loüange de la Vierge ; queld cs 
Lettres, & quelques autres Ouvre il dit d'a Dis 
a fleuri du temps de l'Empereur Conradle J€ é: 


vers l’an 1030. æA ee 
Campanus de Lombardie, Philofophe ns ppt 
tronomecelebre, hommefubtil, bon 7 on dies 
PEcriture Sainte’, sçavan’ les 
les Nombres & dans le Calendier; CE 10: 
loüanges que lui donne Tritheme } 44 qui 


{} 
ant. 


“Panus qu’il avoit publié plufeurs petits ouvrages, dont la 
ÿ E- la leéture pouvoit étreutile aux Evêques, entre 
_ * lefquels il avoic là les fuivans ; un Livre des 
Nombres Ecclefaftiques; un Traité de la com- 
poñtion des Cadrans; un Calendrier , &c quelques 
autres Ouvrages d’Aftronomie. Cet Auteur a 
fleuri vers lan 1040. 

Sigebert de Gemblours fait mention d’un au- 
he tre Philofophe Scholaftique de Liege, nommé 

Francon, qui vivoit versl’an1060. Ilavoitcom- 

pofé un Traité fur la Quadrature du Cercle ; 
quelques Ouvrages fur l’Écriture, & un Traité 
du Calendrier. | 
rius … Berthorius Abbé du Monaftere du Mont-Caf. 
* dufin, joignit, felon Tritheme, l’étude de l’Ecri- 
jp ture Sainte aux Sciences prophanes ; &c aprés 
“* avoir fait, avant fa converfon, des Ouvrages 
de Philofophie & de Medecine ; il compofa, 
étant Abbé; des Difcourspour l’édificarion & 
»., PourPinftructiondefes Religieux. 
ur Erard Moine de Saint Benoît , qui s’adonna 
(N) de à Ja Prédication & à l’Explication de l’Ecriture. 
… ", Trithemeavoitvû des Commentaires de cet Au- 
_ teur fur tout le Pentateuque, & pluñeurs Ho- 
melies. 

Adam Abbé de Perfeme, s’étoit auf appli- 
Ê De qué à la Prédication. il avoit compolé plufeurs 
» * Difcours pour fes Religieux, des Homelies fur 
- les Saints & fur differentes matieres , & quei- 
+ ques Commentaires {url’Ecriture, dont Trithe- 
_ me fait mention, fanslesavoir vûs. 


À 
U 
4 
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fa pureté par.le Pere Mabillon dans le cin- Syrus- 
quiéme Siécle Benediétin ; & avec les addi- Moine de 
tions d’Aldebaud par les Bollandiftes à l’onzié. Cluny. 

me de May. | 

Osberne ; ou Osbert Moine & Chantre de, pe 

Cantorbiea écrit au commencement deceSiécle yjine de 
la Vie de Saint Dunftan ,  & celles de Saint Cantorbies 
Odon & de Saint Elphegue. Surius nous avoit | 
donné une Vie de Saint Dunftan fous le nom 


d’Osbert; mais celle-là eft d’un Auteur plusre- 


cent ; puifqu’elle eft écrite du temps de Lan- 
franc. Le Pere Mabillon nous a donné la veri- 


tableauffi-bien que celle d'Odon de Cantorbie; 
la Vie & la Paffion de Saint Elphegue rapportée 
par Bollandusau 19. Avril. 


Tangmarus Saxon Doyen de Hildesheim à Tangma= 


écrit la Viede Saint Bernard Evêque de cette Ville us Doyen 
fon Difciple, dennée par Browerus, & enfuite in- de Hildes= 
ferée dans les dernieres Editions de Surius.. Cet heim. 
Aureuraécritvers l’an 1023. 


Arnolde ChanoinedeHerfeld, a écritla Vie de . 4rnolde 


Saint Godehard Abbé de Herfeld, -qui fucceda Chanoine 
lan 993. à Saint Bernard dans l’Evêché de Hil. de Her- 
désheim, & mourut l’an 1036. Cet Auteur avoit feld. 

été Difciple de Meginfroy, & avoit vû Godechard 

dans fa jeunefle: il avoitappris ce qu’il écrit dece 

Saint, d’un Vieillard qui avoit pañlé fa vie avec 

lui. Cette Vie a été donnée par Browerus avec 

celle deS. Bernard. Ces deux Vies font des meil- 

leures de cetemps-là. 


Eberard a fait la Vie de Saint Harvic Evé- gg,,,a 


M. Baluze nous a donné dans le premier T'o- 
me de fes Ouvrages mélangez cinq Lettres Mora- 
les de cet Auteur, adreflées à Ofmond Moine 
de Mortemeren Normandie. 


que de Salzbourg ; mort l’an 1024. Il étoit D Jciple de 
fon Difciple, & a écrit peu de temps aprés fa S.Harvic. 
mort. Cet Ouvrageeft dans le II. Tome de la | 
Collection de Canifus. 

Arnulphe Comte de Vogbourg ; & enfuite<4rnul- 
Moine de Saint Emmeran de Ratisbonne a écrit pe Moine 
deux Livresen forme de Dialogues de la Vie de “ S. Em- 
Saint Emmeran;,qui ont été données par Canifius "4": 
dans lefecond Tome defes Antiquitez. 

Erchinfroy Abbéde Melcken Aûtrichea écrit £,.b4. 
vers d’an 1012. l'Hiftoire dela Vie & des Mira- froy . 4b- 


4 
4 


CHAPITRE XI. 


Ÿ DES AUTEURS QUI ONT ECRIT 
1 PHifhoire Ecclefiaftique, ou des Vies des 


b: Saints dans l’onxiéme Siecle. cles de Saint Colman Ecoflois , rapportée par bé de 

k Lambecius dans fa Bibliotheque. Melck. 

h ‘n. EGENFRoY ; ou Meginfroy Moine de| Trithememerentreles Auteurs Ecclefaftiques 

Li. Fulde a écrit vers l'an 1010. la Vie de | du commencement deceSiecleRupert Abbédu Rupert 


h. Mont-Caffin, dontilfait l'éloge, & dit qu’il a - 4bbé du 
compofé quelques Sermons & quelques autres AMont- 
Ouvrages. Nous n’avons plusrien de lui. Caffin. 
Dithmar fils du Comte Sigefroy & de Cune- Dithmar 
gonde, néen Saxe l’an 976. fe fit Moinede Saint Evêque de 
Jean de Magdebourg fous l'Abbé Riddage, pie 
enfuite Prevôt de Walbek, & enfin Evèque de °”#£: 


Saint Emmeran Evêque de Ratisbonne adreffée 
à Arnulphe Comte de Vogbourg,  & enfui- 
te Moine du Monaftere de Saint Emmeéran à 
Ratisbonne, rapportée par Canifius dans le fe- 
Cond Tomede fes Antiquirez. Ce même Auteur 
Voit écric vingt-quatre Livres d’Hiftoire cités 

» Par Tritheme dans la Vie de Saint Maxime Evé- À 
ER de Mayence; qui eft dans le fixiéme Tome | Mersbourg aprés Wigbert auquel il fucceda l’an 

de rius au 78. Novembre. 1008. Ilaécritfepr Livres de Chronique Hifto- 
UT Moine de Cluny Difciple de S. Maïol{rique ; qui contiennent ce qui s’eft pañlé fous 

% 2 écrit vers le même temps la Vie de fon Maître |cing Empereurs, fçavoir fous Henri l Oifeleur, 


. Adreflée à Odilon: elle a été donnée dans} fous les Ochons, & fous Henri I. ee 
A | 0 2 z 
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Dithmar beaucoup d'Hiftoire Ecclefiaftique, &cfaitl’élo- s’emporta fort contre:lui à la Bufiere ; préten<. dif 
Evêque ge de plufieurs Saints Évêques de fon temps. Il | dant qu’il étoit Auteur de cettenouveauté qu’ilos 


=: Mers - mourut lan 1018. Son Ouvragea été imprimé à |appelloit Hereñe ;-& qu’il l’avoit inventée par 
OHTg. 

lemagne. Saint Martial de Limoges quil’avoient corrompu 
cAdemar … Ademar, où Aimar de Chabanois Moine du | avec de l'argent. Ce Benoît ajoûtoit qu’aiant 
ou_Aimar Monaftere de Saint Cibar d’Angoulefme, à fait | difputé là-deflus avec Aimar , il l’avoit rendu 
de Chaba. une Chronique de l'Hiftoire de France qui com- | confus, & l’avoitobiigé de fe cacher. Aimar écri- 
nois Moi. mence à lan 829. & finit à 1029. & un Catalo-| vit cette Lettre pour refuter les difcours de ce 
ne de $S. gue des Abbez de Saint Martial de Limoges, | Prieur ; il ÿ rapporte ce qui s’étoit pañlé à 
Cibar donné par le Pere Labbe dans le fecond Tome | Limoges entre Benoît & lui ; il le dépeint 
d'.Angou de fa Bibliotheque des Manufcrits. Il prit|commeun fourbe &un méchant; il y rapporte 
define. foin de faire écrire le Traité des Offices d’Ama- | auffi la conteftation qu’il eut à Angoulefme fur le 

larius, & quelques-uns lui attribuent le Supplé- | même fujet avec un Moine de Ravenne habile 

ment à cet Ouvrage qui concerne la Regle de | Medecin, nomméBernard, quiétoit venu à la 


Francfort l’an 1580.8 parmiles Hiftoriens d’Al- | flaterie pour plaire à l'Abbé & aux Moines dé‘ | 


Saint Benoît, donné par le Pere Mabillon dans 
fon fecond Tome des Analeétes, quoiqu'il y ait 
plus d'apparence qu’il eft d’Amalarius même. 
Nous avons encore des Vers Acroftiches d’Ade- 
mar fur une Copie qu’il avoit faite des Vies des 
Papes, attribuéeà Damafe par ordre deRohon 


Buffiereavec Benoît, & avoit appris delui tous 
les argumens contre l’Apoñftolat de Saint Mar- 
tial. 11 faut remarquer que ce Benoît difoit que 
la difpute de l’Apoftolat de Saint Martial ne 
pouvoit étre jugée que dans un Concile general 
de France & d'{ralie en prefence du Pape: Quis 


Evêque d’Angoulefme, donnés par lemême Pere | awfus fuit Martialem prædicare Apoftolum mil 


dans le premier Tome de fes Analedtes. Mon- \priès grande generale Concilinm omnium Epifcopo- 
fieur Baluze a une Lettre manufcrite de cet Au-\r#m Gallia @ Italie unà cum Papa Roman 
teur, dontil nousa bien voulu faire part, écrite | cosgregaretur ; > ibi effet probatum fi ef} ané 
aprés le premier Concile de Limoges, tenu en | #0» eff en ? Et parce que Benoît & un 


€ 


l’année 1029. auquel il avoit affifté, &adreflée | Moine de Saint Jean d’Angely, quifoutenoit  » 


à Jourdain Evêque de Limoges, & aux Abbez & | auffi que Saint Martial n’étoit pas Apôtre, dis : 


autres Ecclefaftiques du Diocefe de Limoges; | foient qu’il faloits’adreffer au Pape , & faire faire 
à Arnoud Evêquede Rhodez , à Thierry Evêque | défenfes aux Moines de Saint Martial de le 
de Mets, à Cunegonde Imperatrice Veuve de | mettre deformais au nombre des Apôtres , Aimaf 
l'Empereur Henri, à Conon, ou Conrad Empe- |;; répond: Que file Pape furpris par les avis des 
reur, à Guillaume Ducde Guienne, &au Pape |,; envieux le défendoit ; il valoir mieux obeïr 

| »» Dieu qu’au Pape de Rome, parce qu’aucun P8: 


Fa 


à Jan 
5 


de 48° 
A9: 


sets 9 


j WL 1 
VOLE 


Pa 
fee 


; ête Anfelme Chanoine de Liege,& enfuite Doyen 
y" de de Namur, écrivit à la priere d’Ide Abbeñfe de 
» ‘* Sainte Cecile de Cologne, l’Hiftoire des Evé- 

- ques de Liege depuis Saint Theodard , qui vi- 
voit en 666. juiqu’à Wafon , qui fucceda lan 
1041. à Richard; & mourut en 1048. Elleaété 
donnée par Chapeaville dans fa Collection des 
k. iftoriens de Liege. 
pi Herman, furnommé Contraét , parce qu’il 
Wie avoit les membres retirez , fils du Comte de 
eringen en Soüabe, élevé dans le Monaftere 
Saint Gal, & enfuite Moine de Richenou, 


pu € 
ë feu, de 
1  fleurit vers le milieu de ce Siecle : il étoit fort 


le commencement du monde jufqu’à l’an 1052. 


_  Continuée par Bertoul de Conftance, jufqu’à 
… l'an 106$. Elle a été imprimée à Francfort en de 
1615. & enfuite 
torius ;, dansles AntiquitezdeCanifius, & dans | au 19. Avril. 


| 215383. parmi les Hiftoriens d’Allemagne de Pi{- 


la derniere Bibliotheque des Peres. On lui at- 


tribue auffi les Anciennes de la Vierge, le Véni Fan 1060. a Jaiffé quelques Eglogues, intitu- 
lées Quirinales ; à la loüange du Martyr Saint Zérgern- 
 Quirin , 
Vans de cet Auteur: Traité de Mufique, undu Tome de 
onocorde; trois Livres de la compofition de! 
l’Aftrolabe , un de fon utilité 3 un Livre des 
_Eclipfes, un autre du Calendrier, un Traitéde portées par Surius; 
laQuadrature du Cercle; un Ouvrage du Con- de Septembre. 
À des Sons ; un Traité de Phyfionomie, & 
les Vies de plufieurs Saints. | 
Glaber Radulphe Moine de Saint Germain Laon, a écrit la Vie de Saint Adelard, donnée 
è Auxerre, & enfuite de Cluny, acompolé vers par 
M, l'an 1045. une Hiftoire Ecclefñaftique adreflée à, & 
-  Odilon Abbé de Cluny, qui commence à l’an du 
& finit à 1045. elle eft affez bien éBrite & fait Abbé de Saint Medard de Soiffons vers l’an 
e; elleaétéimpriméeà Francforten 1596. 1077. & en aiant été chaflé par la Reine Ber- 


Sanéte Spiritus | & quelques autres Proles. 
theme fait encore mention des Ouvrages fui- 


bb 
de d 


LT 
Le & 
… Morten 1031. rapportée dans Bollandus au pre-| 


,  Mier de Janvier. 


de la Vie d’Anfcharius Evéque de Hambourg, de- 
 diée à Adalbert Archevêque de Brême. Elle fe 


ÿ,, : Benedidtin du P. Mabillon. 


de Pan 


; 1036. jufques vers l’an 1070. a écrit les 
| ‘de nN 


,) 14e manufcrire. 
:  Helgaud Moine de Fleury, écrivit vers l’an| 


M, 1050. la Vie du Roi Robert, qui a été donnée] S. Benoïr. 


4u Public fur un manufcrir de la Bibliotheque | 


© Pierre Pithou, & imprimée à Francfort en| 
396.8 parmi Les Hiftoriens de Duchefne. | 
É. | 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 


habile dans les Langues & dans les Sciences 
‘profanes. Il a compofé une Chronique depuis 


Fri: | 


fe trouve dans la Collection des Hiftoriens the , 
€ France de Duchefne. la auffi écric la Vie de dans le 
S. Guillaume Abbé de Saint Benigne de Dijon, ! 1095. 


109 
Witpon, ou Wippon Chapelain de l'Empe- Wtpon 
reur Henri [IL compofa la Vie de Conrad pere Chapelain 
de cet Empereur, quife trouve parmi les Ecri- &/'Em- 
vains Allemans de Piftorius; un Panegyrique deP‘’t# 
Henri III. quieft dans les Antiquitez de Canifius. °#/- 
Ebervin, ou Evervin Abbé de S. Maurice de Ebervim 
Tolen dansle Diocefe de Treves, a écrit la Vie de Abbé de 
Saint Simeon de Syracufe Moine de Treves , $:Mauri- 
mort En 1035. dedié à Poppon Archevêque de‘* de To- 
Treves, & rapportée par Surius au premier de” 


Juin. 


Evershelm Abbé d’Aumont en Hainaut, a  Ævers- 
écrit la Vie de Saint Poppon Abbé de Stavelo ble 46 - 
fon parent, rapportée par Surius & par Bollan-0é d'e4u: 
dus au 25. Janvier. 1] fuc fait Abbé de Saint". 
Pierre de Gand en 1058. & mouruten 1 069. 
Guibert Archidiacre de Toul a écrit la Vie Gwbers 
Leon IX: donnée par le Pere Sirmond l’an<4rhs- 
par Henfchenius & Papebroch mere de. 


Metellus Abbé de Tergernfée, quia fleuri vers A4etellus 
cAbbé de 


données par Canifus dans le premier/“*- 
{es Antiquitez. 
Folcard Moine de Saint Berthin , a écrit la _ Folcard 


Vie de ce Saint, & celle de Saint Omer, rap- Moine de 


Pune au 5. & l’autreau 1 5. °-Pethn 


Gerard Sacriftain du Monaftere de Corbie en Gerard 


Saxé , &t enfuite Abbé de Saint Vincent de «“bbé de 


S. Vincent 
Surius & par Bollandus au 2. de Janvier , ‘* 24: 
par le Pere Mabillon dans le premier Tome 


quatriéme Siecle Benediétin. 1] fut enfuite 


il fonda le Monaftere de Seauvemajeur 
Diocefe de Bordeaux, où il mourutl’an 


Willeran Moine de Fulde, & enfuite Abbé Willeran 


de Saint Pierre de Mersbourg a écritun Epitha- <4bbé de 
Gualdon Moine de Corbie, a écrit en vers lame des Nôces de Jesus-CHrisT & des: Pierre 
l’Eglife fur le Cantique des Cantiques, qui con- 
s tient trois Livres en profe mêlée de Vers. 

… Trouve dans le II. Tome du quatriéme Siecle! On a donné un Ouvrage de cette nature fous 
| fon nom en Latin & en vieux Gaulois, imprimé 
, Drogon Moine de Saint Winoch ;, depuis} à Leyde en 1598. 


de Merf- 
bourg. 


Urfon Abbe d’Aumont en Hainaut a com- Urfion 


les de Sainte Godolene, de Saint Ofwalde Roi polé vers l’an 1080. l’Hiftoire de Saint Mar- -4bbé 
Oithombre, & de Saint Winoch; les deux cel Pape. LP 
… (Premieres font dans Surius , la troifiéme n’eft! Didier Abbé du Mont-Caffin, quifurenfuite 2°" 


d'«Au- 


1er 


Pape fous le nom de Viétor LIL. étant encore Déc 
Abbé a compofé un Dialogue des Miracles de PAS de 


Caffin. 


Paul Chanoine & Prevôt de Benrieden »,,1 


a écrit vers la fin de ce Siecle un Traité des Chonoine 
Actions de Gregoire VIL. & la Vie de 
SE 


Sainte de Ben- 
Her-rieden. 


t10 NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 


Paul Hérluce Vierge données par Gretzer,imprimées, T'hierry Moine de Saint Pierre de Gand, & Thil, 
Chanoine à Ingolftad , & inferées dans la Collection des | enfuite Abbé de Saint Trudon dans le Diocefe AbbE 
deBen-  Bollandiftes. de Liege, a écrit les Vies de Saint Bavon , de $:27 
rieden. Conrad Moine du Monaftere de Bruvilliers | Saint T'rudon, deSaint Rumolde, &deSainted" 

Conrad dans le Diocefe de Cologne a écrit vers l’an | Landrade, données par Surius. T'richeme dit qu’il 1 
Moine de 1696. la Viede S. Wolphelin Abbé de cette Ab- | avoir écrit auffi une Vie de Saint Benoît, une 
Brvil baie mort en 1091. donnée par les Bollandiftes 
bers. ou 22. Avril. 

Gaufroy Gaufroy de Maleterre Moine Normand a 
de mie. écrit l'Hiftoire des Conquêtes des Normands 
serre fous les Ducs Robert Guifcard, & Rogerdans 
Moine la Poüille, dans la Calabre & dans la Sicile. Elle 
Normand, à été imprimée féparément , & fe trouve dans 
les Hiftoriens de l’Efpagne illuftrée, imprimés 
à Francforten 1603. 
Guillau. Guillaume de la Poüilleécrivit fur la fin de ce ne: 
me de la Siecle à la priere d’Urbain IL. un Poëme fur le|  Amatus Moine du Mont-Cafin, & Evêque 4m 
_ Poïille. même fujet,imprimé féparément à Parisen 1652. |'enltalie, on nefçait pas de quelle Eglife, avoit ME | 
dans la Colleétion des Auteurs de PHiftoire des | écrit quatre Livres en vers adreflez à Gregoire en bals: S. 
Normands de Duchefne, & dans celle des Hif- VIT. fur les aétions des Apôtres Saint Pierre 1 
toriens de Sicile. & Saint Paul, & huit Livres de l'Hiftoire des 

Bertoul Bertoul,ou Bernoul Prêtre de Conftance outre | Normands, que l’on dit fe trouver manufcrits 
Prèrede la continuation de la Chronique de Herman |dans la Bibliotheque du Mont-Caffin. 1 
Conflance. Contrat, &lHiftoire de fon tempsdepuis l’an avoiraufli fait des Versà la loüangede Gregoi- 

1053. jufqu’à la fin du Siecle , a écrit un petit re VIL. fur les douze Pierres précieufes du R4- 
Traité, pour montrer qu’il fautéviterles focietez |tional du Grand Prêtre, & fur laJerufalemC® 
desexcommuniés, & quelques autres petits Ou- |lefte. TT 
vrages en faveur de Gregoire VII. donnés par}  Hepidannus Moine de Saint Gal, quiafeufi HP pie 
Gretzer dans fon Apologie pour le Cardinal | pendant une grande partie de ceSiecle, eft Au-#7% fe 
Bellarmin, imprimée à Ingolftad en 1612. teur d’une Chroniquequicommence à l’an AS AN KE 
Nulrode  Nalgode Moine de Cluny a écrit à la fin de | & finit à l’an 1044. elle fe trouve dans la Cor; DE 
HMomede Ce Siecle les Vies de Saint Odon & de Saint |leétion des Auteurs de l’'Hiftoire d’Allemagné  n 
Cluny, Maÿol données par les Bollandiftes & par le | donnée par Goldafte, & imprimée à Francfofl 
Pere Mabillon. en 1606. Il a auffi compofé deux Livres de 

a Othlon Prêtre & Moine d’un Monaftere de | Vie Mer Miracles de Saint Wiborade, adref- Le F 
es : Saint Boniface en Allemagne, eit Auteur de la |fez Airic Abbé de Saint Gal, qui font SA 
‘S.Bonife- Vie de ceSaint Archevêque de Mayence, donnée | portez dans le même endroit & par les Bollan- 
pe par Canifius dans le quatriéme Tomedefes Anti- |diftes, & par le P. Mabillon. Ils ont été com” M : 

F quitez, & par le P. Mabillon dans le deuxiéme | pofez vers l’an 1072. & cet Auteur peut être mor si 

Tome dutroifiémeSiecle Benedictin. vers l’an 1080. LS $ 

MarianusScot, ou Hibernois, parent du VE Go 

nerable Bede , fi l’onen croit Mathieude WE 
minfter, naquit l’an 1028. fe fit Moine l’an 105 à 
paffa en Allemagne l’an 1058. futdix ans reclu 
dansle Monaftere de Fulde, & acheva de mé, 
le refte de fa vie à Maÿence où il mourut | î FLAN: 
1086. Il a compofé une Chronique depui. | 
commencement du monde jufqu’à l'an 1083" 
dans laquelle il a fuivi Caffiodore; elle a été OP de 
nuée jufqu’àl’an 1200. par Dodechin ADD? 
Saint Dyfibodeau Diocefe de Treves) 816112; 
ve imprimée dans plufieurs endroits > & d 
les Hiftoriens d’Allemagne. « Mo- job d 

Lambert d’Afchaffembourg prit P'HaPiC 4 MP fo 
naftique lan 1058. dans le Monaftere de ue 700 
fous l’Abbé Meginher; il fut ordonné PRE D | 
Même année par LupoldeArchevêque de y 


£- 
Se: 6t entreprit auf-tôr aprés le VOIE" de 


Alphane Moine du Mont-Caffin, enfuite Ab- Abe 4 


ques, rapportées par Ughellus dans leI[. Tome 
de l’Italie facrée. 
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H ulpbe Ingulphe Anglois, dela ville de Londres, fils 
Ke” Le 4 d'un Officier du Roi Edoüard; s’appliqua dans fa 
Croyland. jeunefle aux études, & acquit tant de réputation 
, par fa fcience, que Guillaume Duc de Normandie 

étant pañléen Angleterre, leramenaavecfoi, & 
en fit fon principal Miniftre. Il fit l'an 1064. un 
voyage à la Ferre Sainte, & en érantderetour, il 
fe retira dansle Monaftere de Fontenelle, dontil 
fut fait Prieur bien-tôtaprés. L’an 1076. Guillau- 
me Roi d'Angleterre l’appella dans céRoiaume, 
& le ft Abbé du Monaîtere de Croyland, dont il 
avoit chaffé Wuiketule ; mais Ingulphe obtint 
leretour de cet Abbé. Il a écrit l'Hifoire del Ab- 
baye de Croyland depuis Van 664. jufqu’à l’an 
1o91. elle a été donnée au Public par Savil en 
1596. & parmi les Hiftoriens d'Angleterre im- 

rimez à Londres en 1684. Cet Auteureft mort 
vers l'an 1109. sm 


4 DES: AUTEURS EC'CLESIHIASTIQUES. IT 
ere rufalem à l’infû de fon Abbé, d’où il revint! Eugefppe Auteur peu connu a fair-un Traité Eugefippes 
te de l’année fuivante. Il a compoféune Chronologie | de Geographie de la Terre Sainte, donné par 

Meld, Hiftorique depuis lecommencement dumonde Allatius parmi fa Colleétion d’Auteurs Grecs & 

_  jufqu’à l’an 1077. qui n’eft qu’un abregé d’hiftoi- | Latins. On dit que ce Traité a été écrit vers 

re jufqu’à l’an 1050 & une Hiftoire d’Allemagne l’an 1040. 

d’une jufte étenduë depuis cette année jufqu’à | C’eft à ce Siecle qu’appartient Theophane le Éebes 

1077. Cet Ouvrageeftécritavecaflez de pureté | Ceraméen Archeyêque de Tauromine en Sicile, “°{° Ce- 

& d’exactitude ; & il y a peu d’Auteurs Alle- quoique nous en aions parlé dans le neuviéme Fes 

Mans quiaient écrit avec tant de politeffe : il a Siecle, auquel on le rapporte communément : 5; F Le 

été imprimé féparément à Tubingeen 1533.& | mais deux raifons prouvent invinciblement qu’il Th ur Fa 

parmi les Hiftoriens d’Allemagne. eft de l’onziéme Siecie. La premiere, parce qu’il SA 
Adam Chanoine de Brême vers l’an 1077. a! cite Metaphrafte ; & la feconde, parce qu’il 

Compolé quatre Livres de l’Hiftoire Ecclelafti- \eft marqué quel’ Homelie du Dimanche des Ra- 

que défonEglife, dans lefquels il traite de l’ori- | meaux a été écrite en prefence du Roi Roger; 

gine & de la Propagation de la Religion Ca- | qui ne peut étreautre que le Comte de Sicile, 

tholique dans les Diocefes de Brême & de Ham-| qu’il qualifie du nom de Roi & d’Empereur fui- 

bourg depuis l'Empire de Charlemagne jufqu’à| vant la coûtume des Grecs. Les Homelies qui 

celui de Henri [V. il a mis à la finun petit Traité font attribuées à Gregoire le Ceriméen dans 

de la Situation du Danemarc & desautres Roiau- quelques manufcrits, ne font pas differentes de 

mes du Nord, de la nature de ces Païs, de la) celles de Theophane; deforte qu’il faut ou que 

Religion & desmœurs des Habitans. Son Livrea| ce foit une faute des Copiftes, ou que Theo- 

étédonné par Lidembroc, & imprimé à Hanau| phane ait eu deux noms; ces Homelies qui font 

en1579.à Leydeen 1595. & enfuite à Helmftad au nombre de 72. ne font pas à méprifer : il y 

en 1670. explique le fens litteral des Evangiles, & s’é- 
Sigebert & T'ritheme font mention d’un Moi- tend enfuite fur le fens allegorique & moral; fon 

ne Bencdictin de Metsnommé Albert, quiavoit |ftile eft fimple, fans ornement & fans élevation. 

pti COMPOfé quelques Ouvrages, & entr'autres une! Dans le même temps florifloit auffi en Sicile Nils 

5, Hiftoire de fon temps adreflée à PEvêque de | Nilus Doxopatrius Archimandrite, quicompo- Doxopa- 

Mets. fa par l’ordre du Comte Roger, un Traité des trius : 4r- 
Ils font encore mention d’un autre Moine Be-|cinq Sieges Patriarchaux , & des Archevêchez chiman- * 

 nedictin de la Ville de Rheims nommé Anfelme  & Evêchez quileurfontfoûmis; del’Inftitution drite. 

je quiavoitfaitl’Hiftoire du Voiage de Leon IX.en de ces Patriarchats, de leurs Rangs ; de leurs 

We France, desSynodes qu’il y avoittenus, & des. Noms ; & de leurs Droits. Allatius en a rap- 

” autres chofes qu’il y avoit faites. Cet Ouvrage! porté plufeurs Fragmens , & il nousaété don- 
étoit intitulé Itimeraire du Pape Leon. (né tout entier par M. le Moine dans le I. Tome 
Sigebert parle d’un Moine de SainteAmand de fes Varietez facrées. 

& ‘nommé Gonthier,quiavoitécriten Vers le Mar-| Nicetas Pectoratus, outre le Traité contre 7, 
tyre de Saint Cyrice. les Latins dont nous avons parlé, avoit auffi PR 
compofe quelques autres Ouvrages, entre au-,,, {ie 

tres un Traité de l'Ame, dont Ailatius a TAP- de Stude, 

porté un Fragment; une Hymne en l’honneur 
CHAPITRE XII. de Saint Nicolas , & une autre à la loüange de 
| Metaphrafte, rapportées par le même Auteur. 
DES AUTEURS GRECS QUI ONTZ) Michel Pfellus ifu d’une Famille illuftre de Ace! 
fleuri dans l’onziéme Siécle. Conftantinople, fit un fi grand progrés dans P/ellus 

Eu 3 les études auxquelles il s’appliqua , qu’il devint Senateur. 

lo. LEor le Grammairien eft Auteur de la Con-|un des plus fçavans hommes de fon Siecle. Il 

LA R: tnuation de la Chronique de Theophane, eut la qualité de Senateur ; & fut en grande 

Cpuis l’an 813. jufqu’à 1013. qui eft apparem-| confideration auprés des Empereurs. Il fut un 
Ment l’année qu'il écrivoit. Elle a été donnée! de ceux que Michel , furnommé leStratiotique, 
Parle Pere Combefs à la fin de Theophane;|députa à [faac Comnene, pour traiter avec lui, 

4 IMprimé à Paris en 1655. &t ce dernier fe fervit de lui contre Michel Ce. 

(5 Alexius Moine du Monaftere de Stude, &c | rularius; enfuite il fut choifi pour Gouverneur . . 

“4” Cnfuite Patriarche de l’Eglife de Conftantinople, de Michel Ducas, qui fut élevé par fes foins à 

We. M ilagouvernéedepuisl’an 1025-jufqu’en 1043 l’Empire l’an 1071. Il fuivit la fortune de cet 

, lait quelques Conftitutions fur des matieres Empereur, & furobligé, quand il perdit l’'Em- 
iques, rapportées dansla Collection du}pire Pan. 1078. de fe retirer dans un Monaite- 


€ 
Droit Grec Romain. Le re, où il mourut peu de temps aprés. Les Au- 
| | teurs 


N° 


112 
teurs Grecs qui ont vécu éepuis lui, ont fait 
quantité d’Eloges de fon érudition dans toutes 
fortes de fciences. Allatius en fait un cas tout 
particulier, & dit que pas un Auteur Grec de 
ce Siecle, ni du fuivant, n’a inventé plus heu- 
reufement, n’a gardé un plus bel ordre , n’a 
écrit avec tant d’éloquence, & n’a traité les ma- 
tieres fi à fonds; qu'iln’y a point eu de fcience 
fur laquelle il n'ait fait des Commentaires, des 
Abregez ou des Traitez. Ses Oeuvres impri- 
mées font une Paraphrafe en vers {ur le Canti- 
que des Cantiques , adreflée à Nicephore Bo- 
toniate, donnée en Grec par Meurfus, &cim- 
primée à Leyde en 1617. & en Latin à Venife 
en 1573. un Commentaire fur le mêmeLivre, 
tiré de Saint Gregoire de Nice, de Saint Nil, 
êt de Saint Maxime , qui fe trouve parmi les 
Oeuvres de Theodoret; quelques Queftions fur 
la Trinité & fur la Perfonne de Jzsus-CHRisT; 
imprimées à Augsbourg en 1608. des Vers Iam- 
bes fur les Vices & les Vertus ; des Moralitez 
fur Tantale & Circé, & une Allegorie du Sphinx; 
imprimés à Bafleen 1545. un Dialogue {ur l’ope- 
ration des Demons, imprimé à Paris en 1615: 
avec des Notes de M Gaulmin; une Expoñtion 
ou des Scholies {ur les Oracles Chaldaïques; 
imprimées à Venife en 1593. & à Paris en 1599. 
un Traité des facuitez del’ame, imprimé à Paris 
en 1624. avecla Philocalied’Origene; des No- 
tes fur quelques endroits de Saint Gregoire de 
Nazianze, données par Billius : le Panegyrique 
& l'Office de Simeon Metaphrafte, donnés par 
Allatius : un Traité des fept Conciles Oecume- 
niques, donné avec quelques Poëles par Mon- 
fieur Bofquet, imprimé à Parisen 1632. fans par- 
ler de quantité de Livres de Philofophie, de 
Commentaires fur Ariftote, quiportentlenom 
de cet Auteur, imprimés en differens endroits. 
Allatius fait auffi le Catalogue de plufeurs au- 
tres Traitez de Pfellus qui ne font que manuf- 
crits, entr’autresd’un Traité contre Eunomius, 
d’un Abregé des Livres de Moïfe, de Queftions 
Theologiques , de quelques Opufcules fur les 
Myfteres de Nôtre-Seigneur, de plufeurs Ho- 
melies, &t de quelques Lettres. Quelqueeftime 
que fafle Allatius de cet Auteur ; fes Ouvra- 
ges ne nous paroiflent ni fortutiles ; ni fort 
{çavans dans ce qui regarde les Matieres Eccle- 
fiaftiques , ni fort éloquens. Quoiqu'il n’ait 
pas été ami de Michel Cerularius, il a défendu 
le fentiment des Grecs touchant la Proceffion 
du S.Efprit. 

Sur la fin du même Siecle vivoit Simeon fur- 
nommé le Jeune, Abbé du Monafterede Xero- 
cerce, dont nous avonstrente-trois Oraifons fur 
la Foi & fur les mœurs Chrétiennes & Mo- 
naftiques; un Traité affe@if intitulé, Hymwes 
del Amour Divin à en profe mefurée que les 
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Grecs appellent Vers politiques. 228. Maximes simon 
morales que Jacques Pontanus a traduites en qeume n 
Latin fur les Manufcrits des Bibliotheques de 4bbé®n 
Baviere & d'Augsbourg, & faitimprimer à In- Xer0#) 
golftad in 40. en 1603. Allatius fait le Catalo-cæ 
gue de 79. Homelies , de 58. Hymnes, & de 
quelques {nftruétions de cet Auteur , dont'il 
donne les titres & les commencemens. Entre 
les Homeliesdontil parle, il n’y en a que quinze 
r parmi celles de Pontanus, & parmiles Hymnes 
il s’en trouve vingt que Pontanus n°4 point don- 
nées, non plus que les Inftruétions dont il fait 
mention.Ces Ouvrages font pleins d’inftruions 
| morales 8 afcetiques; mais on y trouveaufi des 
Maximes des Helychaites ou Quietiftes; voici 
de quelle maniere il établit ces principes du 
Quietifme dans fon troifiéme Difcours de lO- 
» raifon ; Îlfaut premierement, ditsil, pratiquer 
» trois chofes, pour parvenir où vousfouhaitéss 
» Quifontle mépris de toutes les creaturesraifon* 
» nables & fans raifon; la mortification, &une 
» Confcience pure, vuide de toutes fortes de paf 
»: ons & d’attachemens ; & enfuire étant aflis 
»dansvôtrecelluleenquiétudefeuldansuncoims 
» faites ce que je vas vous dire : tenant vôtre port 
nfermée, élevés vôtre efpritau-deflus de toutes 
» les vanitez, c’eftà-diredetoutesleschofestem= 
» porelles & paflageres,& appuïant vôtretérefur 
»» Votre ventre, arrêtés vôtrerefpiration, & chef" | 
3; Chés en efprit vôtre cœur, vous y trouverés d’a* 
39 bord des tenebresépaifles , mais à force de co!" 
» tinuer jour & nuit, vous y découvrirés des ME" 
» Veilles , & y rencontrerésuneconfolationin# 
*nie;car quand l’efpritauncfoistrouvé la placede 
»lame, il voit des chofes qu’il n’a jamaisappe 
» Gûës; il voit de l’air autour defon cœur, & fe Fm 
»trouve tout lumineux & plein de difcretion» 
» quand oneneft parvenu là, s’il vient quelqué e 
»» Mmauvaife penfée , elleeft chafée, & s’évanou! 
» auf tôt, avant qu’elle puifle faire quelque 1m 
»preffion;lefpritindigné chaffe le Demon,& fa 
»fuir tous les Anges de tenebres:vous apprendfé® 
» le refte avec Dieu en confervant J&SUS" 
»» CHR1ST dans vôtre cœur. Voilà un échantillo® 
du Quierifme de ce Moine qui ne parle d’autfé 
chofe, principalement dans fon fyftême de jé 
mour divin, qued’illuminations, de Jurieresd! 
vines,d’unionsdivines,d’unions effentielles avec 
Dieu, de transformation de nos membres en C2” 
de JEsus-Carisr, & d’autres chofes de cett® 1 
ture. Il fautneanmoins reconnoître que d'ailen 
les Ouvrages de cet Auteur font pleins de Be 
bonnesmaximes, d’avistres-importans» epr! de 
cipes folides, & d’inftructions tres-utiles ue % 
s’avancer dans la vie fpirituelle ; il y 4 an 
deux autres petits T'raicez du même Auteur? 
fur lalteration &cles impreffionsqueles élem êc 
font fur le corps & fur l'ame des homme re 


de fes erreurs. Il paffe pour l’Auteur de l’erreur 
des Moines Grecs qui ont crû que la lumiere 


k , Contempler. 

“r- Jean Archevêque d’Euchaïte dans la Paphla- 
Hi. Sonie, a écrit vers le milieu de ce Siecle quel- 
"ques Pieces Poëtiques en vers Jambes fur les 

Hiftoires des principales Fêtes de l’année, im- 
primées en Grec à Etone l’an 1610. la Vie de 
_ Sainte Eufebie, & celle de S. Dorothée le Jeu- 
ne, dont Allatius rapporte des Extraits dans le 
_ Livre del’Accord de l’Eglife Grecque & del’E- 
 glife Latinetouchantle Purgatoire. 
Jean Thraceñus Scylitzes Curolopate ; qui 
e. fleurit fous l’Empire d’Alexis Comnene, a écrit 
49 la Continuation de l’Hiftoire de T'heophane de- 
\, - puis l’an 813. jufqu’à Pan 1081. qu’Alexis Com- 
"ke, nene fut élevé à l'Empire. Elle a été imprimée 
à Venifeen Latin, dela Traduétion de Gabius; 
& le Pere Goar nous a donné en Grec à la fin 
de la Chronique de Cedrenus la partie de l’Hif- 
toire de Scylitzes , qui commence à l’an 1057. 
an  & finit à l'an 1081. 
Wges «+ Georges Cedrenus Moine, a auf fleurivers 
“is, la fin de ce Siecle, &écrit des Annales ou un 
Abregé d’'Hiftoire depuis lecommencementdu 
Monde jufqu’à l’an 1057. Cen’eft qu’une Com- 
Pilation de plufeurs Auteurs, & principalement 
de Georges Syncelle , dont il a-copié la Chro- 
nopraphie depuis le commencement du monde 
jufqu’au temps de Dioclerien ; de Theophane, 
depuis Diocletien jufqu’à Michel Curolopate, 
& de Jean T'hracelus Scylitzes depuis Curolo- 
Pate jufqu’à fon temps : en un mot, toutefon 
Hiftoire eft tirée de divers Auteurs, dont il.a 
fait des Extraits fans beaucoup dedifcernement 
- & de critique. Cet Ouvrage a été traduit par 
Aflandre, & imprimé à Bâle en 1566. &c depuis 
…. À Paris à l'Imprimerie Royale, avecles Notes de 
LU Fabrot & de Jacques Goar en 1647. 
Conftantin Lichudes, qui fucceda lan 1058. 
,#à Michel Cerularius dans le Siege Patriarchal 
NCA Le Conftantinople ; a fait quelques Conftitu- 
We, ons Synodales ; qui font dans le Droit Grec- 
, Romain; aufh-bien qu’une Décifion Synodale 
de Michel Cerularius fur les Mariages au fcptié- 
 Medegré, & quelques autres Fragmens de Conf 

Dion du même touchant les Mariages dé- 

fendus. 

. Jean Xiphilin de Trebifonde Moine du Mont 

Tom. VII, . 
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Pile l’autre fur la maniere dont Dieu eft dans tous Olympe, fucceda lan 1066. à Conftantin Li. Jean Xi 
. leslieux, & commentfalumiereeftrépandué par Chudes , & mourut l’an 1078. Nous avons de fhilnPa: 
dcr. (OUT. On y reconnoîtle même genre d’écrire & Jui une Homelie fur la Croix, ou fur la troifé- triarche 
Wn les mêmes principes Simeon fut mis en prifon fur | Mme Semaine de Carême rapportée par Gretzer, de Conf 
r lafindefa vie: les uns difent, pour avoir repris | & quelques Decrets {ur le Mariage, inferés dans ‘40p/e 
‘trop librement l’Empereur ; les autres, à caufe |le Droit Grec-Romain. 
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On dit qu’il y a dans 


| quelques Bibliotheques des Homelies de cet Au- 
teur für tous les Dimanches de l’année. Quel- 


qu parut fur la montagne du Tabor, étoit la | Ques-uns ont crû que ce Patriarche eft l’Auteur 
umiere incréée &r éternelle de la Majefté Divi- | de l’Abregé de l'Hiftoire de Dion Cafius; mais 
ne , & que tout le bonheur confftoit à la | celui-ci nousaflüre lui-même qu’il étoit fon ne- 


veu, & qu’il a compofé cet Abregé fous l’Em- 
pire de Michel Ducas. | 
Samonas Archevêque de Gaze vivoit à ce symonas 


qu’on croit fur la fn de ce Siecle: il a écrit un eArchevé 


petit Livre en forme de Dialogue entre lui &un que de 
Sarrazin dans lequel il prouveque le pain & le vin Gare. 
font changés dans le Sacremenc de l’Autel au 
Corps & au Sang de JEsus. Carisr. Ilfetrouve : 
dans la Bibliotheque des Peres: mais il eft plus 
probable que cet Auteur n’a vêcu que dans le 
treziéme Siecle. 

On rapporte auff à onziéme Siecle Nico- 
las Evêque de Metone , qui a fait un Traité Evéque dé 
du Corps & du Sang de JEsus-CHR1ST 4/0. * 
femblable à celuide Sëmonas, contre ceux qui ° 
doutoient que le Pain & le Vin confacré fuffent 
le Corps&leSang de JEsus-CHRi1sT; mais 
il y a encore plus d'apparence que cet Auteur 
eft du douziéme Siecle: il a auffi compolé trois 
Traitez de la Proceffion du Saint Efprit contre 
les Latins , qu’Allatius nous afiüre fe trouver 
dans des Manufcrits de le Bibliotheque Vatica- 
ne. Son Traité de l’Euchariftie eft dans la Bi- 
bliotheque des Peres. 

Theophylaéte Archevêque d’Acride en Bul- 
garie, a feurifousles Empereurs Romain, 
gene, Michel Ducas, & Nicephore Botoniate. chevêque 
Il a beaucoup travaillé fur l’Ecriture Sainte en d’.Acri- 
faifantun Abregé des Commentaires de Saint d.  ” 
Chryfoftome;. c’eft de cette maniere que font 
compofez les Commentaires de cet Auteur fur 
les quatre Évangiles , fur les Actes, fur les Epi- 
tres de Saint Paul, &cfur quatre des petits Pro- 
phetes, fçavoir, Abacuc, Jonas, Nahum, & 
Ofce. Ces Commentaires ont êté imprimez en 
Latin à Paris en 1554; & à Bâle en 1570. Les 
Commentaires fur les Evangiles ont été impri- 
mez en Latin à Anvers en 1564. en Grec à Ro- 
mecn 1542. & 1568. & en Grec & en Latin à 
Paris en 1562. Les Commentaires fur les Actes 
ont été imprimez en Grec & en Latin à Colo- 
gne en 1568. Les Commentaires fur les Epi- 
tres de Saint Paul ont été imprimez en Latin à 
Romeen 1469. à Anversen 1564. à Cologneen 
1531. & à Paris en 1552. &enGrecëcen Latin 
à Londresen 1536. Enfin les Commentaires fur 
les quatre petits SCORE été imprimez à 


Theoph - 


Paris 


Nicolas 
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Theophy- Paris en 1549. & on dit qu’il y a un Commen- 
laéfe < Ar- taire entier fur tous les petits Prophetes: manuf- 
ÉvTe crit, dans la Bibliotheque d’Augsbourg. Meur- 
Le fius nous a donné en Grec 75. Lettres de cet CHAPITRE XIII. 

É Auteur imprimées à Leyde en 1617. qui ont} 

depuis été traduites en Latin par Marinerius,& DES CONCILES TENUS DANS 

imprimées à Cologne en 1622. Gretfer nous a l'onziéme Siecle. 

auffi donné fous le nom de Theophylaëte un Dif- | 
cours fur la Croix; & le Pere Pouflin a publié un N Ous avons déja fait l’Hiftoire de plufeurs- 

Traité de lui , quieft une Inftruction adreffée à Conciles en traitant d’autres Matieres Ec- 

Conftantin Porphyrogennete.Jean Veccusarap- | clefiaftiques de ce Siecle; voici ceux dont nous 

porté des paflages de Theophylaéte fur la Procef- | n’avons pas encore eu occafon de parler. 

fionduS.Efpritcontre les Larins; & on dit qu’il y 

a dans la Bibliotheque du Duc de Baviere un 

Traité manufcrit de lui fur les differends des 

Grecs & des Latins, & un Difcours fur l'Empe- CONCILE DE FRANCE. 

reur Alexis Comnene. Les Commentaires de Pa 

Theophylaéte font tres-utiles pour l'explication {3 N découvrit à Orleans l’an 1017. des He- Le 

litterale de l’Ecriture Sainte. Url 

Nicetas  Nicetas Serron Diacre de l’Eglife de Conf: mes déteftables | & pratiquoient des actions 
Serron  tantinople, &enfuite Archevêque d’Heraclée; | infames. Ce fut un Seigneur Normand nommé 
cArche- contemporain de Theophylacte, a fait un Com- | Arefafte qui en donna le premier avis. Il avoit 


; AT 
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L'HEN: 


ve mentaire {ur les Oraifons de Saint Gregoire de | un Clerc dans fa Maifon ; qui étant allé à Or- 1 M 
Me Nazianze, qui fetrouveen Latin parmiles Ou- |leans pour y conferer avec les Sçavans , ren- 4 
Ke vrages de ce Pere. On lui attribué auf une | contra deux Clercs; l’unnomméEftienne Eco* | 
Chaîne fur le Livre de Job, impriméeen Latin | lâtre du Monaftere de Saint Pierre , & l’autre 4 
à Venife en 1587. & à Londresen 1637. quieft  Lifoïus Clerc du Monaftere de Sainte Croix ; 
plütôt d’Olympiodore que de cet Auteur. H | qui étoient en reputation d’habileté & de pietés #4 
y a apparence que le Commentaire fur les aprés les avoir pratiqués quelque temps, ils lu 
Poëñes de Saint Gregoire de Nazianze, impri- enfeignerent leurs erreurs. Cet Eccleñaftique 
Se Venife FE 3 563. ee le pee de M icetas Pa- te be en Normandie, en RER fon 
phlagonien, eft de ce Nicetas d’'Heraclée. | Maitre qui découvrit Ja chofe au Duc Richar® 
Micolaste Nicolas, furnomméle Grammairien, élû Pa- lequelen avertit le Roi Robert, & lui envoia AE. 
Grammai-triarche de Conftantinoplel’an 1084. écrivicune fafteavecfon Clerc;afin qu’il pûcles découvrir ? 


rien Pa- longue Lettre à Alexis Comnene , pour prou- les convaincre: Arefafte pañla par Chartres pour as 
triarche ver qu’il n’eft pas permis d’ôter les Evêchez fçavoir de Fulbert de quelle maniere il fe de” 
de. Con/- aux Metropoles. Il a auffi fait quelques Confti- voit conduire ; mais ne l’aiant-pastrouvé » 
tantino-  tutions furle Mariage, qui fetrouventaveccette confulta Evrard Theologal del’Egife de Char 
ple.  Lettredans le Droit Grec-Romain. tres ; qui lui confeilla de faire fa priere » 
2 re Pierre Diacre & Garde-Chartres de l’Eglife  communier , & de fe munir du Signe de # 
bone de Conftantinople » 4 écrit vers l’an 1090. de, Croix tous les jours avant que d’entreren Co” 
de l'Eglife courtes Réponfes à différens cas qui lui avoient ference avec ces Hereriques; de ne point pers 
de Conf. €TÉ propofez: elles fe trouvent dans le Recueil! tredire ce qu’il leur entendroit dire, & feign® 
santino_ du Droit Grec-Romain. d’être leur Difciple , de decouvrir toutes leu?” 
ca On peut joindre à ous ces Auteurs un Juif |erreurs. Il fuivitce confeil, & les aiantentreté 
Samuel de & Afrique, nommé Samuelde Maroc, converti | nus plufeurs fois, il apprit d’eux qu’ils croioie 
Maroc à la Religion Chrétienne ; qui a compolé un | que Jesus-CHR1sT n’étoit pas né de la Vierge? 
uifcon. petit Livre , pour prouver que le Meffe étoit | ni mort pour les hommes, ni mis dans !€ 
vert arrivé , où i) marque qu'il écrivoit mille ans | pulchre, nireflufcité, & qu’ilsenfeignoient LÀ s 
aprés la derniere deftruétion du Temple de Je- | le Baptême n’operoit point la remifion des Pie 4 
rufalem. Cet Ecrit a été imprimé plufeurs fois | chez ; que la Confecration du Prêtre ne #4! e 
feparément, &fetrouve dans quelques Collec- | point le Sacrement du Corps & du Sang er 
tions d’Auteurs, Jesus-CHRisrT, & qu'ilétoitinutile de Pire 
les Saints Martyrs & les Confefleurs; qu €? 16 
les ajantinterrogés fur le falut qu’ils efPer ja 
il avoit appris d’eux qu’à certaines heures avec ; 
nuit ils s’affembloient dans un lieu cha 


ee er ( 
une lampe, où aprés avoir invoqué les DE®” js 
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à pe ils faifoient des chofes infames, & y brüloient Soûdiacres n'auront ni femme » ni concubine, Concile de 

dr," Même les enfans nés de leurs inceftes, dont ils Le fixiéme, que les Evêques les obligeront Bourges 

D _ Téfervoient la cendre pour en donner aux ma- de le promettreavec ferment dans le temps de de l'an 

- ”  lades comme une efpece de Viatique. Le Roi | leur Ordination. 103Le 

Robert étant venu à Orleans avec quelques] Le feptiéme, que tous ceux qui font employés 

Evêques, fit arrêter cette troupe de fcelerats, | aux Fonétions Ecclefiaftiques auront la Tonfure 

& Arefafte avec eux, par le témoignage du- | Écclefaftique, c’eft-à.dire, la barbe rafe & une 

quel ils furent convaincus , & leurs erreurs | Couronnefur la tête. 

refutées parles Evêques; mais n’aiant pas voulu | Le huitiéme, que les Enfans des Diacres & 

abjurer leur Herefie, aprés avoir été dépoüillés | des Soûdiacres ne pourront être Clercs. S 

de leurs Habits Eccleñaftiques, ils furent tous | Leneuvième, queles Efclaves neferont point 

brulés dansune Mailon, à l'exception d’un feul | ordonnés Clercs, qu’ils n’aient obrenu la liberté 

Clerc & d’une Religieufe qui fe convertirent. | de leur Maître. 

C’eft ain que la chofe eft rapportée dans l’an- |  Ledixiéme quel’on ne confiderera pas com- 

cienne Hiftoire de ce Concile d'Orléans, rap- | me Enfans d’Ecciefaitiques, ceux qui {ont nez 

portée par Dom Luc Dachery dans le fecond d’euxaprés qu'ils ont quitté l’Etat Ecclefaftique, 

Tome du Spicilege. Glaber Hiftorien contem- | & font rentrés dans l'Ordre Laïque. | 

porainlarapporte à-peu-prés de même quantau |  L’onziéme, que les Evéquesdéclareront dans 

fair, fice n'eft qu’il ne parle point d’Arefafte: | letempsde l’Ordination, qu’ils excommunient 

mais il leur attribué d’autres erreurs; fçavoir de | tous ceux qui leur prefenreront des Enfans d'Ec- 

nier la Trinité, de tenir le monde éternel, de | clefiaftiques ou d’Efclaves pour être ordonnés; 

<roire que les voluptez charnelles ne font point & que l’on dépofera ceux qui fe trouveront 

Punies en l’autre vie, & que les bonnes œuvres | l'avoir été par furprife. a É 

font inutiles. Il dic qu’il y en eut treize de| Le douziéme , que l’on n’exigera rien, ni 

brûlés. pour le Baptême, ni pour la Penitence, nipourla 
{epulture; maisquel’on pourra recevoir ce que 

les Fideles donneront volontairement. 

Le treiziéme, que les Prêtres auront lesOf- 
frandes & les Luminaires qu’on leur prefente; 
& que le Cierge Pafchal reftera pour éclairer 
l’Autel. 

Le quatorziéme , que l’on ne mettra point 
fur l’Autel les draps qui ont fervi à couvrirles 
Morts. 

Le quinziéme,qu’on ne fera point d’affemblées 
publiques les Dimanches pour des affaires civiles, 
fi ce n’eft par la charité, dans la crainte des enne- 
mis, ou pour quelque autreneceffité. 

Lefeiziéme; que ceux qui quittentleurs fem- 
mes, fice n’eft pour caufe d’adultere, n’enpren- 
dront point d’autres rantqu’elles vivront, ni les 
femmes d’autres maris. 

Le dix-fepriéme, que perfonne n’époufera de 
parente jufqu’au fixiéme ou feptiéme degré. 

Ledix-huitiéme,que perfonne n’épouferaauff 
la femme de fon parent. 

Le dix:neuviéme , que perfonne nedonnera 
fa fille en mariage à aucun Prêtre, nià aucun Dia- 
cre, ou Soûdiacre, nià leurs enfans. ' 

Le vingtiéme, que perfonne n'époufera leurs 
filles. 

Le vingt-uniéme, que les Seculiers n’auronc 
point de Beneñices Ecciefaftiques. 

Le vingt-deuxiéme, queles Laïques ne met 
tront point de Prêtres dans leurs Eglifes fans 
l'approbation de l'Evêque. > 

Le vingr-troifiéme, que les Clercs qui quittent 
{a Clericature feront feparés des autres Ts 

Pa € 
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CONCILE DE BOURGES 
de l'an 1031. 
Ÿ 
à, lle de Â! Mon Archevêque de Bourges tint le 1. 
Wyts À de Novembredel’an 1031.un Concile dans 
‘cette Ville, auquel affifterent les Evêques de Puy 
* en Velay, de Clermont, d’Alby , de Cahors, 
de Mande, l’Abbé de Micy, & plufeurs autres. 
On y lût la lettre de Jean XVIIL. fur l'Apofto- 
lat de Saint Martial; l’on y cherchales moiens 
d’arrêter les guerres particulieres, & de mettre 
la paix dans le Roiaume ; & l’on y dreffa les 
eglemens fuivans. | 
Le premier, que l’on fera memoire de Saint 
Martial entre les Apôtres, & non point entre 
les Confeffeurs. | 
Lefecond, queles Prêtres ne garderont point 
le Corps de Nôtre-Seigneur confacré fous les 
mêmes Hofties plus long-temps que d’un Di- 
Manche à l’autre. 
Le troifiéme, que les Evêques ne recevront 
aucun prefent pour les Ordinations , ni même 
€urs Officiers qui avoient coûtume de prendre 
Un droit pour écrire les noms de ceux qui étoient 
Propofés pour l’Ordination. 
.Lequatriéme, que perfonne n’aura d’Archi- 
diaconé qu’il ne foit Diacre. 
Lecinquiéme , que les Prêtres qui voudront. 
demeurer ayecleurs femmes, ne feront plus que | 
 é@eurs où Chantres, & que les Diacres, & les 
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tent leur habit feront privés de la Communion de 
l'Églife jufqu’à ce qu'ils l’aient repris; & que fi les 
Abbés ou les Moines ne veulent pas les rece- 
voir, ils demeuréront avec des Clercs dans des 
Eglifes, ou dans des Monafteres en habit de 
Moine en obfervant leur Regle. 

Le vingt-cinquiéme, que les Chanoinesniles 
Moinesnepafleront point d’une Eglife ou d’un 
Monaftere dans un autre fans la permiffion de 
l’Evêque ou de P Abbé. 

Aimon fit enfuite de ce Synode une Dé- 
claration que Saint Martial porteroit la qualité 
d’Apôtre dans tous les Offices de l’Eglife, 


és 


CONCILE DE LIMOGES 
de l'an 1031. 


LS même Queftion fut traitée amplement 

4 dans le Concile dé Limoges, tenu dix-huit 
jours aprés dans l’Eglife de cette Ville , où la 
plüpart des Prélats qui avoient affifté au Con- 
cile de Bourges, fe trouverent avec Jourdain 
Evêque de Limoges, Ifambert de Poitiers, Ar- 
naud de Perigueux, Rohon d’Angoulefme & 
quelques autres. 

Il n’y eut que deux Séances. La premiere 
qui fe tintle18.de Novembre, &la feconde le 
19. Dans la premiere aprés beaucoup de difcours 
on confirma la qualité d’Apôtre à Saint Martial. 

Dans la feconde aprésque lon eut remarqué 
qu’il pouvoit y avoir de différens ufages dans 
differentes Eglifes, on lût les Reglemens faits 
dans le Concile de Bourges , & on réforma le 
fecond touchant le renouvellement des Hofties 
tous les Dimanches ; parce qu’on jugea qu’il 
{uffoit de lesrenouveller douze fois l’an. Enfui- 
te on propofa l’affaire de l’Abbaye de Beaulieu, 

ui étoit occupée par un Abbé feculier ; on le 

t venir auSynode; & aprés qu’il eut confenti 
qu’on la remit en Regle, on ordonna que l’E- 
vêque de Limoges y mettroit un Abbé regulier 
avant la Fête de Noël. Cela donna occañon de 
parler de la Regularité Monaftique danse Con- 
cile: l’'Evêque de Limoges fe loüa fort des Ab- 
bez & des Moines de fon Diocefe , ilfe plai 
gnit feulement d’un Abbé, qui avoit enterré 
dans fon Eglife un Vicomte excommunié par 
l’Evêque, & mort fans abfolution. Cet Abbé 
fe défendit ; en difant que cela avoit été fair 
fäns fa participation par les Soldats de ce Vi 
comte, quil’avoiententerré eux mêmes, & que 
Väiant appris il Pavoit fait déterrer ; & jetter 
hors de la Terre Sainte. L'Evêque de Cahors 
rapporta une choje pareille arrivée dans fon 
Diocefe. On chercha les moyens d’obliger les 
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Le vingt-quatriéme, queles Moines quiquit- grands Seigneurs de faire la paix entre eux, &rConcilé 
on propofa l’Excommunication & l’Interdit. Lime 
On confirma aux Moines de Saint Martial l’u- de #4 


MEL 


fage où ils étoient de baptifer à Pâques & à la103E 


Pentecôte. On laifla aux Abbez le Privilege 
d’avoir un Chapelain & jufqu’à trois Diacres af 
fiftans à leur Mefle dans les Fêtes folemnelles. 
On renouvella les Canons contre les Clercs in- 
| continens & les Simoniaques. On fixa le temps 

des Ordinations aux Quatre-temps. Sur ce qui 

fut remontré que plufeurs perfonnes excommu- 
niées par leurs Evêques pour des crimes alloient 

à Rome , & recevoient l’Abfolution du Pape; 

l’Evêque du Puy en Velay rapporta qu’il yavoit 

quelques années que le Comte de Clermont 
aiant été excommunié par fon Evéque, parce 


qu’il avoit quitté fa femme legitime pour ca: 


époufer uneautre, étoitallé à Rome, oùilavoit 


reçü l’Abfolution du Pape, qui ne fçavoit pas 


qu'il für excommunié; que l'Evêque s’en étant 
plaint, le Pape lui avoit fait réponfe, qu’il de- 
voit s’imputer à lui-même ce qui s’étoit paflé» 
parce qu’il ne l’avoit pas averti que ce Comte 
cûtétéexcommunié; ques’ill’eût{çû, il auroit 
confirmé cette excommunication ; parce qu’il 
fait profeflion de fecouriren tout fes Confreres 
& non pas deles contredire; & qu’il feroit bien 
fâché qu’il y eût un Schifme entre lui & eux:: 


qu’ainfi il cafloit & annuloit la penitence & lab. 


folution qu’il avoit donnée à cet excommuni 
qui l’avoit furpris, & qu’il n’en devoit attendre 
que de la malediétion jufqu’à ce qu’il eût fait 
fatisfaction, & qu’il eût éré juftementabfous paf. 
fon Evéque. Cette Hiftoire fit connoître que 
l’on furprenoit la Religion des Papes dans Ces. 
fortes d’abfolutions. L'on rapporta encoreun€ 
autre Hiftoire femblable arrivée à Angoulefme 
où un hommeexcommunié, qui n’avoit pü r€* 
cevoir fon abfolution ; parce qu’il n’avoit P4 
voulufatisfaire, apporta à fon Évéque une Let” 
re du Pape, par laquelle il le prioit de recevoir. 
cet homme à la penitence qu’il lui avoit impolée: 
l’Evêque fans s'étonner, répondit qu’ilne croioit 
pas que cet ordre vint du Pape, & qu’il nefervh, 
roit de rien à ce Pecheur, qui demeurerole 
excommunié jufqu’à ce qu’il eût reçû , & ai 
la penitence que lui norte ou lui, ou fon A | 
Chidiacre par fon ordre. Sur cela les Evéques d FE 
clarerent d’un commun confentementquele a 
pe pouvoit bien confirmer, augmenter, OU pe 
nuer la penitence impofée à un pecheur par fo 
Evêque, ou même en impofer à ceux queles 
ques luiadrefloient pour ce fujet; mais qu}, b- 
pouvoir pas impofer la penitence,ou donner *2 
folution à une perfonne excommuniée fans C0 p- 
fulter l’Evêque : qu’il étoit defon devoir de Ca 
firmerplûtôt que d’aneantirles jugemens des 


n ivent 
tres Évéques; parce que fi les membres die 


Evé-. 
“int 


Lu 
; 


le de fuivre leur chef, il faut auffi que lecheffañe en 

| forte de ne pointaffligerlesmembres. Les Actes 
las 4 : à : 

MW, de ce Concile font fort diffus, & contiennent 

à } ? quantité defaits, d’autoritez, & deraifonnemens 

touchant Saint Martial qui ne meritent pas beau- 

Coup de créance. 


à 
Ci 


mt 


DIVERS CONCILES TENUS EN 
France vers l'an 1040. 


ON tint versie même temps quantité d’autres 
Conciles dans diverfes Provinces de France; 

Um. & particulierement dans l’Aquitdine, dans la 
M Bourgogne, & dans la Provincede Lyon, pour 
ü104 le rétablifement de la Paix & de la Difcipline 
‘de lEglife. On y cherchoïir principalement les 
moiens d’arrêter les guerres particulieres , & 
- les vols publics, & les violences que l’on faifoit 
fur tout à l'égard des biens d’Eglife & 
des Ecclefaftiques. On ordonna dans tous ces 
Conciles que l’on s’abftiendroit le Vendredi & 
le Samedi de manger de la viande, & le Ven- 
dredi de boire du vin ; & que ceux qui vou- 
droient s’en exempter pour quelque raifon legi- 
time, feroient obligés de nourrir trois pauvres 
Ces jours.là , & moïenant cette abftinence on 
déchargea les pecheurs de faire d’autres peni- 
tences , à la charge qu’ils s’engageroient par 
férment de l’obferver. Quelques Evêques s’op- 
poire à ce Reglement, entr’autres Gerard 
vêque de Cambray qui foutint qu’il ne falloit 
Pas impofer ce joug à toutle monde également ; 
Parce qu’il y en avoit qui ne pourroient pas le 
fupporter, à caufe de leur foible fanté, & dont 
les aétions ne meritoient pas ce châtiment; & 
qu’il y en avoit auf à l’égard defquels cette fatis- 
action n’étoit pas proportionnée à la grandeur 
€ leurs crimes: qu’il étoit plus à propos de 
fuivre les Regles Canoniques dans l’impoñition 
es penitences ; que l’on devoit encore moins 
Obliger les gens par ferment à pratiquer cette 
abftinence, puifque c’étoit les expofer par-lànon 
lement à violer un commandement, mais 
Encore à être parjures. Ce même Prélat trouva 
Mauvais que les Evêques fe mélaflent de ce qui 
Tégardoit la guerre & le port d'armes, difant, 
Que c’étoit aux Rois à enconnoître, &non pas 
aux Ecclefaftiques. 11 eft remarqué que l’on 
Pportoit quantité de Corps Saints & de Reli- 
Ques dans cesConciles, & que l’on croioit qu'il 
#y faifoit beaucoup de Miracles. Il y eut au 
Vers ce temps-là plufieurs Conciles particuliers, 
Où pour des Dedicaces d’Eglifes, ou pour ac- 
Corder des Privileges à des Monafteres, ou pour 
Tegler des differends particuliers entre les Evê- 
Aues, fur les limites de leurs Diocefes; ou fur 
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meritent pas que nous nous y arrétions. 


CONCILE DE RHEIMS 
de l'an 1049. 


HE RIMAR Abbé de S. Remy de Rheims Concile de 
aiant invité le Pape Leon IX. pour faire Rheims de 
la benediétion de fa nouvelle Eglife, ce Pape l'an 1049. 


vint à Rheims vers le mois d’Oétobre de l’an 
1049. avecles Archevêques de Treves, de Lion 
& de Befançon, &l’Evêquede Porto; & aprés 
y avoir celebré cette ceremonie , & celle de la 
Tranflation du Corps de Saint Remy dans cet- 
te nouvelle Eglife, il y tintun Concile qui dura 
quelques jours. 11 fut compofé des Archevêques 
deRheims, de Treves, de Lion & de Befançon, 
des Evêques de Soiflons, de Teroüane, deSen- 
lis, de Mets , de Langres, de Coûrtances, de 
Lifieux, de Bayeux, d’Avranches, de Verdun, 
de Nevers, d'Angers, de Nantes, de Porto, 
& d’un Evêque d'Angleterre, de RISQUE Ab- 
bez & autres Ecclefaftiques , tous atnombre 
de cinquante. Pierre Diacre de l’Eglife de Ro- 
me ouvrit le Concile, en difant qu’il y falloit 
traiter de la Réforme de pluñeurs abus qui fe 
pratiquoient dans l’Eplife de France; commede 
la Simonie , des Eglifes dont les Laïques s’é- 
toient emparez , des Mariages défendus, des 
Clercs & des Moinesapoftats, &c. Avant tou- 
tes chofes il avertit les Evêques de déclarer 
fous peine d’anathême, s’ilsn’avoient pointété 
orconnezpour de l’argent; les Archevêques de 
Treves, de Lyon, & de Befançon déclarerent 
que non ; celui de Rheims demanda du temps 
pour répondre. Entre les Evêques il n’y eneut 
que quatre qui ne purent pas fe purger ; fça- 
voir, ceux de Langres, de Nevers, de Coûtan- 
ces & de Nantes. On fit la même queftion 
aux Abbez ; plufeurs fe déclarerent innocens, 
les autres avouërent leur faute par leur filences 
l’Abbé de Potieresaccufé d’impudicité par l'E- 
vêque de Langres , n’aiant pü fe juftifier , fut 
dépofé. Sur la fn de cette Séance il fut défen- 
du fous peine d’anathême de donner le nom de 
Primat univerfel de l’Eglife, à d’autres qu’à VE. 
vêque de Rome. 

e lendemain l’Archevêque de Rheims, aprés 
avoir eu quelque conference fecrete avec le Pa. 


fi | pe & d’autres Evêques, pria celui de Senlis de 


parler pourlui: cet Evêque déclara que PArche- 

vêque de Rheims n’étoir point coupable de fi- 
nie; le Pape ordonna qu’il fe purgeroit par 

ferment ; il demanda quelque delay , on le lui 

accorda à la charge qu’il : rendroit au Con- 
de sb de À 
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Concile de cile qui fe tiendroit à Rome à la mi-Avril de qui pût rien lever dans les Parvis des Eglifes. Concile®? 
Rheims de l’année fuivante. La conteftation quiétoit entre 5. Que l’on n’exigeroit rien pour la fepulture ; Reims 
l'anro49. cet Archevêque & l’Evêque de Toul touchant pour le Baptême, ou pour l’Euchariftie. 6. Que l'anods" 
l’Abbaïe de Monftier-Randey, fut remife au len- [les Clercs ne porteroient point d'armes, & n’i- 4 
demain. Des Clercs de lPEglife de Tours firent \roient point à la guerre. 7. Qu’aucun Clerc ni 
enfuite leurs plaintes contre l’Evêque de Dol, de Laïque ne préteroit à ufure. 8. Queles Moines 
cequ’il prenoit la qualité d’Archevêque,& s’étoit ni les Clercs ne quitteroient point leur état. 
fouftraitavec les fepr Evêques de Bretagne, de|9. Que perfonne ne feroit violence aux Clercs 
la Jurifdiétion de lArchevêque de Tours. Il fut qui voyageoient. 10. Que l’on ne feroit aucune 
ordonné qu’il feroit cité au Concile de Rome |vexation aux pauvres. 11. Que perfonne n’épou- 4 
du moisd’Avrilfuivant. Aprés cela l’Evêque de |feroit aucune de fes parentes. 12. Qu'il feroit 1 
Langres fut accufé de Simonie , d’avoir porté défendu de quitter une femmelegitime pour en | 
lesarmes & commis deshomicides, de tyranni-|époufer une autre. Enfin l’on excommunia tous 
fer fes Clercs, & d’autres crimes encore plus! ceux qui protegeroient , ou qui auroient COM« 


infames : un de fes Clercs dépofa qu’il lui avoit|merceavecles nouveaux Heretiques de France» ; 
es Seigneurs qui 1, 1 


" 


enlevé fa femme qu’ilavoir érantencore Laïque, les Sodomites , & auelqu 
& qu’aprés en avoir abufé, il l’avoic faite Re-\avoient contraété des mariages défendus, & 
ligieufe : un Prêtre dépofa qu’il avoit mis entre fait violence à quelques Evêques ou autres Ec- 
les mains de Sarellites qui l’avoient beaucoup clefaftiques. L 
fait fouffrir pour tirer de lui del’argent. L’Evé- F2 
que de Langres demanda unconfeil, & s’adreffa 


aux Archevêques de Lyon & de Befançon : ce "As 77 
dernier l’aiant voulu défendre, perdit la parole; | CONCILE DE TOURS 
celui de Lyon avoüa que l’Evêque de Langres de l'an 1060. 


avoit vendu les Ordres Sacrez & extorqué une x 
fomme de ce Prêtre, mais il nia qu’il l'eût fait T° A Coûtume s’étant introduite que les Co ci}, À 


-maltraiter. à ciles pour la Réforme de la Difcipline EC- T° 4e 
Le troifiéme jour l’Evêque de Langres n’aiant clefaftique, fe tenoient en prefence & fousl’au- l'#1° 
ofé comparoître, & aiant été appellé par trois |torité des Legats du Pape ; Eftienne Cardinal 
fois , & cherché inutilement, il futexcommunié. |& Legat de Nicolas IL. enaffembla un l’an 1060: 
L’Evêque de Nevers avotia que fes parensavoient à T'ours, dans lequel il fut ordonné : 

donné de l’argent pour fon Evêché, mais fans| 1. Que tous ceux qui donneroient de l'argent 

qu’il en fçût rien ; cependant il dit qu’il étoit pour quelque Dignité Eccleñaftique, en feroient. 

dans le deflein de le quitter, & jetta en même |déchüs pour toûjours. | 

temps fon Bâton Paftoral aux pieds du Pape;| 2, Que fi quelque Evêque ou quelque Colla- 

qui le lui fit reprendre aprés qu’il eût prêté fer- |teur en conferoit pour de l’argent, il feroit pet=. 

ment que cet argent avoit été donné fans qu’il|mis aux Clercs de s’y oppofer, & de recourif. 
enfcûtrien. On lûtunlancien privilege del’Egli-\au jugement des Evêques voifins , même d’en 

fe de Rheims qui faifoit connoître que l’Abbaïe \appeller auS. Siege. 

de Monftier-Randey étoit defa Jurifdiction, & il! 3. Qu’on ne pourra vendre aucun nouveau Be- 

fut jugé ain. L’Evêque de Coutances avoüaque \nefce, nialieneraucunbien d’Eplife. 

fon frere avoit donné de l'argent pourfon Evé.| 4. Que perfonne n’achetera des Laiques 4U7 

ché ; mais aiant affüuré avec ferment qu’il n’en |cun Benefñice. 

fçavoit rien, ilfut déclaré innocent. Il n’enfut| 5. Qu’une même perfonne ne pourra avoir 

pas de même de celui dé Nantes, qui dit qu’il deux Benefices dans differentes Eglifes. 

avoit fuccedé à fon pere dans fon Evêché pour| 6. Que les Evêques , les Prêtres & les Dia’ 

de l'argent : il fut dépoié ; on lui accorda feu-\cres qui fçachant l’interdit du Pape Nicolas» ne 

lement l’Oficede Prêtre. On prononçaexcom- |fe font pas abftenus de leurs fon@tions ; quoi 
munication contre les Prélats qui avoient été qu’ils fuffent engagez dans un commerce h0f” 

citez à ce Concile, & quin’y étoient pas venus. \teux avec des femmes, ou qui ne s’en abftien. 

Enfin on fit les Regiemens fuivans : 1. Que per- |dront pas dans la fuite, aiant connoiffance d£. 

{onne ne feroit élevé aux Dignitez Ecclefafti-|cet Interdit, feront dépofez fans efperance de 

ques ; que par l’Election du Clergé & du Peu-|rétablifiement. 
ple. 2. Que perfonne n’achetcroit ou ne ven-| 7. QuelesClercs qui porteront les armes pe 
droit les Ordres, les Minifteres Ecclefaftiques, | dront leurs Beneñces & leurs rangs. 4 

niles Autels. 3. Que les Laïques ne retien-| 8. Que les Laiques qui vendront ou difpole” 

droient pas les Titres Ecclefiaftiques. ‘4. Qu’il ront des biens d’Églife , feront excommunié?" 
n’y auroit que l'Evêque où quelqu'un de fa part| 9, Que ceux qui ont époufé leurs parent 


h De ou celles qui ont eu commerce avec leurs pa- 
ps Tens, & quine veulent pas les quitter, ni faire 
Dee Pénitence, feront féparez dela Communion, & 
… * chaflezdelEplife. 

10. Que ceux qui quittent l'Etat Monaftique 
Re auf feparez de la Communion de l’E- 


ife comme des Apoñtats. \ 


CONCILE DE SOISSONS 
de l'an 1092. 
ile de T9 OsceLIN Clerc de l’Eglife de Compie- 
ins de gne; grand Dialeéticien, avança vers la fin 
We de l’onziémeSiecle, quelestrois Perfonnes Di- 
l 


# vines étoient trois chofes. Cette opinion fut 
(3 


Sa 


: Pie. 


condamnée dans un Concile tenu à Soiffons 
“l'an 1092.fous Raynolde Archevêque de Rheims, 
& combattuë par Saint Anfelme , par Yves de 
Chartres , & même par Abaëlard, que l’on 
itavoir été fon Difciple. Rofcelin fut obli- 
B£ de faire abjuration de fon erreur dans ce 
| oncile; mais il nelaiffa pas de la foûtenir de- 
Puis opiniatrément , & fut chaflé pour cela de 
Ces France & d'Angleterre. Theobalde Clerc de l’E- 

L glife d’Etampes, a auffi écritune Lettre contre 
felui fur une autre matiere, pour montrer queles 


fils des Prêtres peuvent être admis dans le 
Clergé. 


AAMESARESLALSSERAS 
DIVERS CONCILES 


tenus en Normandie. 


| bay. 


CONCILE DE ROUEN 
de Pan 1050. 


n7 ile 
Mage M AUGIER Archevêque de Roüen tint un 
“to * "+ Concile dans cette Ville vers l’an 1050 
| avec Hugues Evêque d’Evreux & Robert Evé- 
Que de Coutances, où il fitune Lettre adreflée 
aux Evêques & aux Fidéles de fa Province, con- 
lenant les Reglemens fuivans. 1.Que l’on demeu 
1éra fortement attaché à la Foy du Symbole de 
Eglife Catholique & Apoftolique. 2. Que l’on 
Re fera point de prefens aux Princes ni à leurs Of- 
ciers pour obtenir des Evêchez. 3: Que les Evé- 
JUes ne pafferont point d’un Siége à un autre par 
Motif d’ambirion. 4. Queles Moines ne fe feront 
point faire Abbez pour de l’argent. 5. Qu’un 
Yêque ne dépofledera point un autre Evêque, 
Al un Abbé un autre Abbé. 6. Que les Evêques 
*xigeront rien pour les Ordinations, 7. Que 


| 


Ÿ 
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leurs Officiers, c’eft-à-dire, leurs Archidiacres Concile de 
ou leurs Secretaires n’exigeront rien non plus: Roïen de 
8. Que l’on n’ordonnera perfonne qui n’ait l’âge l'an1o0. 
competent, & la fcience neceffaire. 9. Qu’un 
Evêque n’ordonnera point un Clerc d’un autre 
Diocefe, s’il n’en a la permiffion de fon Evêque. 

10. Que les Evêques ne donneront point les 
Revenus, les Terres, & les Benefices des Clercs 

à des Laïques. 11.12. & 13. Queles Ecclefafti- 

ques ne fe fupplanteront point lesuns les autres. 

14. 15.8 16. Que l’on n’exigerarien, nipourle 
Chrême , ni pour la Dedicace des Eplifes, ni 

pour le Baptême. 17. Que dans les huit jours 

que les nouveaux baptifez portent des Aubes, 

ils ne feront obligez d'offrir que leurs cierges &c 

le linge qui couvre leur tête à caufe du faint 
Chrême. 18. Quel’on n’augmentera, ninedi- 
minuerala penitence des pecheurs pour de l’ar- 

gent. 19. Que les nouveaux Baptifez feront huit 

jours à porter des Aubes & des Cierges allumez 

dans l’Eglife où ilsontété baptifez. 


a 


OPNCLL Er sD Er, L'L'Z I EU X 
de l'an 1055. de Roïen de l'an 1063. 

& Er Archevêque de Roüen fous quice Conci: Concile de 
le fut tenu fut dépofé l’an 1055. dans un Con:- Lixieux 

ciletenu à Lizieux, compofé des Evêques de la de l'an 

Province, &en prefence d’Eftienne Évêque de 1055- 

Sion en Suifle Legat du Pape: ilétoit accufé d’a- 

voir dépoüillé fon Eglife, d’en avoir confuméle 

bien en des dépenfes inutiles, & d’en avoir dif- 

fipé une partie par des largeffes. qui n’avoient 

d'autre motifque de contenter fon ambition. Il 

écoit auf foupçonné de crimes infames, &on 

luireprochoit de n’avoir pas pourleS.Siégetout 

le refpeét qu’ildevoit : ilétoit apparemment cou- 

pabie; mais cequiluiattira principalement cette 

condamnation, cefut la coleredu Duc Guillau- 

me fon Neveu qui étoit irrité contre lui, parce 

qu’il avoit excommunié à caufe de fon Mariage 

avec la Princeffe Mathilde fa parente ; fille de 

Baudouin Comte de Flandres, & qu’il favori- 

foit le parti du Duc d’Arques fon frere : c’eft 

pourquoi ce Duc le relegua auffi-tôt aprés fa 

condamnation à l’Ifle de Gernefey , & fit élire 

Maurille Moine de Fécamp en fa place : celui-ci 

eut beaucoup dezele pour le rétabliffementdela 

Difcipline de l’Eglife; & pour la reforme des 

mœurs & tint divers Synodes dans lefquels il ft 

quelques Reglemens. Dans celui qu’il tint à 

Roüen lan 1063. pour la Dedicace de l’Eglife Concile de 


Cathedrale qui futachevée en ceremps-là, il pu- Roïer 

blia une Profeffion de Foy contre l’erreur de Be- de l'an 

renger, dontnous avons parlé ailleurs, 1063. 
CON- 
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CONCILE DE ROUEN 
de l'an 1072. 


M AURILLE étant mort l'an 1069. Guil- 

laume fit élire en fa place Jean de Bayeux 
Evêque d’Avranches , & envoia Lanfrancexprés 
à Rome pour faire confirmer cette Election par 

Coneile de 1e Pape. Cet Archevêquetintun Concileà Rouen 

Roïen Van 1072. avec fes Suffragans, danslequel aprés 

de l'an avoir renouveilé les Profeflions de Foy des 

1072. Concilesde Nicée, deConftantinople, d’Ephefe 
& de Calcedoine , ils publierent vingt-quatre 
Canons fur la Difcipline de l’Eglife, 

Le premier porte que l’Evêque fera la confe- 
cration du S. Chrême & de l’huile aprés None, 
aiantau moins douze Prêtres afliftans. | 

Le fecond , que les Archidiacres ne fe con- 
tenteront pas de recevoir quelques goutes de 
Chrême & d’Huile confacrée pour mêler avec 
d’autre Huile, comme il fe pratique parabusen 
quelques endroits ; mais qu’ils prefenteronttout 
Leur Chrême & leur Huileàl’Evêque, afin qu'il 
les confacre. 

Le troifiéme, queles Doyensdiftribueront le 
Chrême &lesfainces Huiles avec refpeét, revêtus 
d’Aubes & dans des Vales bien fermez. 

Le quatriéme, que perfonne ne celebrera la 
Mefle fans communier. 

Le cinquiéme, queles Prêtres feront à jeün & 
revêtus de l’Aube & de l’Etole pour adminiftrer 
le Baptême, fi ce n’eft en cas de neceffité. 

Le fixiéme ; que lon ne refervera pas le 
Viatique & l'Eau benite plus de huit jours, & 
que l’on ne confacrera pas une feconde fois les 
Hofties déja confacrées. 

Lefeptiéme, que pour conferer la Confirma- 
tion, il faut que l’Evèque & ceux qui la reçoi- 
vent foient à jeûn ; & qu’il y ait des Cier- 
ges allumez. 

Le huitiéme ; que les Ordres facrez feront 
conferez la nuit du Samedi au Dimanche, oule 
Dimanche matin, f lon n’a pas interrompu le 
jeûne du Samedi. 

Leneuviéme, quel’on obfervera exaétement 
Je jeûne des Quatre-temps. 

Le dixiéme, Queles Clercs qui fe feront or- 

donner par furprifeferont dépofez. 

L'onziéme, Que ceux qui ont eu des Cou- 
ronnes benites, & qui les ont quittées, feront 
excommuniez jufqu’à ce qu’ils aient fait fatis- 
faction ; &que les Clercs qui voudront être or- 
donnez viendront trouver l’Evêquele Jeudi. 

_ Le douziéme, queles Moines vagabonds ou 
chaffez de leur Monaftere pour quelque crime, 


feront contraints par l'autorité des Evêques | baye de Saint Ouén de Rouën : c'étoit la 


BLIOTHEQUE! 


d’y retourner ; & que files Abbez ne veulent p#8 Conil 
recevoir ceux qu’ilsauront chaflez, ils feront te- RE 


nus de leur faire l’aumône, & deles nourrir. de 


{ 


Letreiziéme, quel’onneferapoint trafic de 107%. 


Cures. 


Le quatorziéme , que l’on ne fera pointde 


Mariage en fecret, ni aprés le repas; mais que 
PEpoux & l'Epoufe étant à jeûn , feront benis 
par un Prêtre auffi à jen , & avant que de les 
marier que l’on s’informera s’ils ne font point pa- 
rens dans le feptiéme degré. | 

Lequinziéme , que les Prêtres, Diacres & 
Soûdiacres qui font mariez ne pourront jouir des 
revenus delEglife, nilesadminiftrer par eux ou 
par d’autres. 

Le feiziéme, quel’on nepourra épouferune 
Veuveavec laquelle on a été foupçonné d'avoir 
eu commerce du vivant de fon Mari. 

Le dix-feptiéme, qu’un homme dont la fem- 
me a pris le voile, ne pourra fe remarier tant 
qu’elle vivra. 

Le dix-huitiéme, qu’une femme ne pourra {€ 
remarier qu'elle ne foit certaine de la mort de 
fon Mari. à ; 

Le dix-neuviéme que les Clercs quiontcom® 
mis des pechez énormes & publics, ne feront 
rétablis dans leurs dignitez, qu’aprés une longue 
penitence. ie 

Le vingtiéme, que fi quelqu’un des Clercs % 
commis quelque crime qui merite qu’on le dé- 
pofe , fon Evêque appellera le nombre de fes 
Confreres porté par les Canons; c’eft-à. dire» 
fix pour la dépofition d’un Prêtre; & trois pouf 
celle d’un Diacre , & qu’il fera permis à ceux 
quine pourront pas y aflifter, d’yenvoyer quek 
qu’un à leur place. 

Le vingt-uniéme, que dans le Carême per” 
fonne ne prendra de refection ayant l’heure 
None. 

Le vingt-deuxiéme, quele Samedide paques 
l’on ne commencera point l'Office avant PRE 
re de None, parce que c’eft l'Office de la nuif 
qui appartient au Dimanche de Pâques; & que 
pendantles deux jours precedens il nedoit pin 
yavoir de Meffe. à 

Levingt-troifiéme, que fi quelque Fête t0P 


on la transferera à un autre jour dans la A7 
taine. 4 


Le vingt-quatriéme, quel’on n’adminiftrer® 


l’'Epiphanie, fi ce n’eft en cas de necefit® 
de maladie; mais que pour lesenfans on PO" vif” 
les baptifer en tout temps. F Ro? 

L’annéefuivante ilarriyaà cet Archevéq 
démélé confiderable avec les Moines de où: ,Oi' 


re = ithé té 
DRE CSS. 


4 
Tune 


> SR LE" 
COS SU 1 CU DA OEM D ES 


M 
D. je — 


be dans un jour qu’on ne puiffe pas la cele fers # 


point le Baptême folemnel & general qu’à #4 L j 
ques, & à la Pentecôte, pas même au jou? Ge péthe 


&y 
dy Meffe folemnelle dans leur Eglife le jour de la! 


_ & irrité de ce que 
“0%, l'on ne l’avoicpas attendu, il excommunia tous 
les Moines, fit cefler l'Office, &fortir del’Au- 
tel Richard Abbé de Sées , qui éroit le Cele- 
brant. Cela caufa beaucoup de tumulte: un des 
Moines, ou quelqu'un de leurs valets monte au 
clocher , fonne le tocfin, crie du haut du clo- 
Cher que l’Archevêque eft venu pour enleverles 
Reliques de Saint Oüen; le Peuple s’affemble, 
les uns avec des épées , les autres avec des ha- 
ches , des bâtons, courent en foule à l’Egli- 
fe, & yentrent en furie, pendant que d’autres 
montent fur les voutes: l’Archevêque effrayé du 
peril, fe retire vers les portes de l’Eglife , les 
fait fermer, & fe fait un rempart des fieges & 
desbäancs, contre ceux quiéroient dans l’Eglife : 
{es gens donnent fur les Moines à coups de 
Chandeliers &de bâtons; les Moines fe défen- 
dent vigoureufement. Le Vicomte de la Ville 
aiant appris ce tumulte , & le danger où étoit 
l’Archevêque, vint avecfes Archers, & le déli- 
vra. L’Archevêque- en écrivit auffi-tôt au Roi 
Guillaume, & les Moinesen firent autant de leur 
côté. Ce Prince ordonna que l’Archevêque re- 
concilieroit l’Eglife; & à fonrefus, il le fit faire 
par l’Evêque d’Avranches; cependant pour fatis- 
faire l’Archevêque on mit quelques Moines en 
prifon ; & d’autres furent envoyez en-divers 
Monafteres. 


ne a ee me 


CONCILE BE ROUEN 
de Pan 1074. 


Vendre aucun Benefice, foit Abbaye; Archidia- 
coné, Doyenné ou Cure, & de rien exiger pour 
lentrée dans l’Etar Eccleñaftique. 

Le deuxiéme , que l’on ne donnera les Ab- 
ayes qu’à ceux qui auront appris la Difcipline 
celefaitique par une pratique de pluñeurs an- 

nées. 

Letroifiéme, quel’onobfervera l’ancien Re- 
lement, qui défend de recevoir aucun Clerc fans 
ettre derecommandation de fon Evêque- 

Lequatriéme, quel’on nerecevra point plu- 

fieurs Ordres enunmêmejour. 

Le cinquiéme, que les Soudiacres, les Dia- 


. Tom. VIII. 


# DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 
M. tume que l’Archevêque de cette Ville celebrâtla 


fes obferveront exaétement la Regle de 


Sres & les Prêtres ne feront ordonnez qu’en fai- 
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Le fixiéme, queles Moinesoules Religieufes de l'an 
qui fonttombez dans quelque crime public, fe-1074. 
ront exclus pour toüjours des Charges. 

Lefeptiéme, que les Moines & les Religieu- 

Éint 
Benoît. | | 

Le huitiéme, quelesClercs que l’on ordon- 
ne feront inftruits des chofes qui font marquées 
dans le huitiéme Canon du huitiéme Concile 
de Tolede. 

Le neuviéme , qu’on nerefufera point la fepul- 
ture à ceux qui meurentfubitement, s’ilsne font 
pas atuellement dans le crime, ni aux femmes 
enceintes ou nouvellement accouchées. 

Le dixiéme ; que ceux qui fous prétexte de 
Religion déclarent qu’ils onteu commerce avec 
les fœurs ou les parentesde leurs femmes, pour 
avoir fujet de les quitter , ne feront point crûs 
s’ils n’en apportent des preuves. 

L’onziéme, quel’on obligera auffi à la même 
chofe ceux qui alleguent qu’ils n’avoient pas re- 
çû tous les Ordres inferieurs quand on les a 
ordonnez Prêtres, afin de pouvoir quitter le 
Sacerdoce. 

-Le douziéme, que les Clercs dégradez pour 
leurs fautes , n’auront paslaliberté de vivre dans 
le monde comme des Laïques. x 

Le treiziéme , que ceux dont le mariage eft 
déclaré nul, à caufe qu’ils font parens , garde- 
ront la continence jufqu’à ce qu'ils fe marient à 
d’autres. ) 

Le quatorziéme, que les Chrétiens n’auront 
point de Juifs pour efclaves, ni de Juïves pour 
nourrices. k 

Quelque temps aprés cet Archevêque de 
Rouën érant tombé en paralifie, Guillaume le 
Conquerant fit demander à Gregoire VIL. la 
permiffion de mettre une autre perfonne en fa 
place. Ce Pape ordonna que Hubert Soudiacre 
de l’Eglife de Rome fon Legat, examineroit 
avec les Evêques, les Abbez de la Province & 
le Clergé de la Ville de Rouën, f Jean n’étoit 
plus en état de faire les fonétions Epifcopales; 
& que ficelaétoit, ilsl’avertiroient de confentir 
que l’on élût un autre Archevêque; & que fi f 
maladie l'empéchoit de donner ce confente- 
ment, ils pourroientélireune perfonnedigne de 
remplir cette place. Jean s’étant trouvé incapa- 
ble, fut obligé de donner fa démiffion, & feretira 
à une de fes Terres; le Roi fit élire en fa place 
Guillaume Abbé de Saint Eftienne de Caën, fils 
de Radbode Evêque de Sées Gregoire VIL def 
approuva cette Élection , parce qu’il éroit fils 
d’un Prêtre; cependant malgré fadéfenfe, Guil, 
laume fut ordonné l’an 1079. du vivant de Jean, 

i ucique temps aprés, 
qui mourut queiq y press CON. 
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CONCILE DE LILLEBONNE 
de l’an 1080. 

LA: 1080. Guillaume Roi d'Angleterre & 

Duc de Normandie, fit tenir à Lillebonne 
en fa prefence un Concile des Prélats de Nor- 
mandie, auquel préfdoit Guillaume Archevêque 
de Roüen , & dans lequel on fit divers Regle- 
mens pour la Treve de Dieu contre ceux qui 
époufent leurs parentes ; contre les Ecciefafti- 
ques qui avoient des femmes, pour défendre la 
Simonie & les exactions pour les chofes fpiri- 
tuelles; touchant la reftitution des biens volez 
aux Eglifes, les droits des Archidiacres & des 
Evêques, l’entretien des Prêtres qui deflervent 
des Églifes dépendantes des Moines, & touchant 


les peines des Criminels & des Infraéteurs des 
Loix Ecclefaftiques & Civiles. 


LARABRRSLSSÉLSNLRS 
CONCILES D'AQUITAINE. 


Concile de 
Lillebonne 
de l'an 
1080. 


CONCILE DE NARBONNE 
de Pan 1054. 


+ 


Concile de 
Narbonne 


de l'an 
1054 


EFR o x Archevêque de Narbonnetinten 
” cette Ville lan 1054. un Concile de dix 
Evêques, dans lequel il ft une longue Ordon- 
nance fur la Treve & la Paix; par laquelle il 
marque les jours qu’il eft défendu de faire la 
guerre, les perfonnes & les biens aufquels on 
ne doit pas attenter ,; même dans le temps de 
guerre, qui font particulierement les Ecclefafti- 
ques, les Laboureurs,les Marchands, & ce qui 
leur appartient en cette qualité. 


Concile de 

Touloufe 
de l'an 
10 56. 


CONCILE DE TOULOUS 
de Pan 1056. 
LE Pape Victor IL. aiant donné ordre à Ram- 
baud Archevêque d’Arles, & à Pons Ar- 
chevêque d’Aix fes Vicaires d’affembler un Con- 
cile pour l’Extirpation de la Simonie & le réta- 
blifément de la Difcipline Ecclefaftique ; ils 
s’affemblerent l’an 1056. à Touloufe avec l'Ar- 
chevêque de Narbonne, &t plufeurs autres Evé- 
ques de France; & drefferent treize Canons. 
Dans le premier ileftordonné, que ceux qui 
recevront l’Ordination pour de l’argent feront 
- privez de leur dignité auffi-bien que ceuxquiles 
ont ordonnez. : DES PRES à 


BLIOTHEQUE 


Dansle fecond, que l’on n’ordonnera d’Evé- Concile 
que, d'Abbé, ou de Prêtre qu’à l’âge de trente 
ans, & de Diacre qu'à vingt-cinq. 

Dans le troifiéme, que l’on ne prendra rien1 
pour la Dedicace des Eglifes. 

Dans le quatriéme , quel’on ne donnerarien 
pour avoir des Benefices. 

Dans le cinquiéme , que ceux qui fe feront 
Moines dans le deffein d’avoir une Abbaïe, n€ 
pourront jamais être élevez à cette dignité. 

Dansle fixiéme, queles Abbez gouverneront 
leurs Moines fuivant la Regle de Saint Benoît: 
Qu'ils ne fouffriront pas qu’ils aient rien en 
propre, ni qu’ils tiennent une Prevôté ou Su- 
periorité dans un Mounaftere fans leur confen- 
tement. 

Dans le feptiéme, queles Prêtres &les Dia- 
cres vivront dans le célibat. 

Dans le huitiéme, que les Laïques n’auront - 
point de Benefñces Eccleñaftiques. 

Dans le neuviéme, que l’on ne pillera point 
les biens des défunts ; mais qu’ils feront partagez 
fuivant leurs dernieres volontez. 

Dans le dixiéme, queles Eglifes payerontles 
droits accoûtumez au Siege Epifcopal , & que 
celles qui n’en payeront point donneront le tiers 
de leurs dixmes, & les Oblations pourl’Evêque 
& pour les Clercs. 

Dans l’onziéme, que dans les Eglifes qui 
font dans l’Aleu des Seigneurs, letiersdes dix- 
mes, & les offiandes feront pour le Prêtre &c les 
Clercsqui les deffervent. 

Le douziéme déclare excommuniez les Adul- 
teres, les inceftueux & les Parjures. 

Letreiziéme déclare au excommuniez ceux 
qui ont commerce avec des excommuniez # 
ce n’eft pour les reprendre, ou pour lesavertir. 


REP TÉTT-7 "2 


CONCILES D'ALLEMAGNE: 


0 56 


CONCILE DE DORTMOND: 
de l'an 1005. 


, Hiftorien Dithmar rapporte qu'il fe tint js 
1005. le 7. Juillet un grand oncileà Der: de Le 


monden Weftphalie, dans lequel le Roi . a 
IL.s’étant plaint du déreglement de la Difcir = 


ne de LÉBIE porta les Evêques à renouve, 
les Loix Ecclefiaftiques , & à corriger oi des 


reglemens des mœurs des Ecclefñaftiques 
Laïques, en faifant plufieurs Canons. Les 
&xles Canons de ce Concile font perdus. 


AGES 


à 


co: 


TE en 


Touloile 
de l'an 


pre d À RiBoN Archevêquede Mayence tint l’an 


[tof 
M de 


J l'an 02 3 
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Le 12.quel’on abattrales maifons des Laïques Concile de 
quitiennentaux Eglifes, & que l’on n’en bâtira Selgerflad 
point dans lesparvis, fi ce n’eft celles des Prêtres. € l'a”. 
Le 13.défendaux Laïques de donner leurs Egli. 1°23- 
fes à des Prêtres, fansleconfentement & l’appro- 
bation de l’Evêéque ou de fon Grand Vicaire. 
à Le 14. porte, que deux perfonnes étant accu- 
éesd avoir commis unadultere enfemble, qu’el- 
les nient, fil’une des deux demande qu’elles faf. 
fent toutes deux l'épreuve, & que l’une {uccom- 
be; elles feronttoures deux réputées coupables. 

Le 15.que l’on obferverales jeûnes publics or- 
donnez par 'Evêque, ou qu’on les rachetera en 
nourriffant les pauvres. 

Le 16. que perfonne n’ira à Rome fans la per- 
miffionde fon Evêque ou de fon Grand Vicaire. 

Le 17. qu'aucun Prêtre neretranchera rien du 
Jeûne de quarante joursimpoféaux pénitens. 

Le dix-huitiéme eft contre ceux qui étant 
coupables de crimes capitaux , ne veulent pas 
recevoir de penitence de leur Evêque, dans la 
confiance qu’allantà Rome ;, le Pape leur re- 
mettra tous leurs pechez : le Concile déclare 
que cette indulgence ne leur fervira de rien, & 
qu’ils doivent auparavant recevoir une peniten- 
ce proportionnée à la grandeur de leurs:crimes, 
aprés quoi ils pourront aller à Rome avec la 
permiflion & des Lettresde leur Evêque. 

Le dix-neuviéme défend aux: Pénitens. de 
voyager pendant les quarante jours de leur 
jeûne. 

Le vingtiéme fait défenfe aux Prétres de re 
cevoir dans l'Eplife ceux à qui il n’eft pas per- 
mis d’y entrer à caufe de leurs crimes, fans en: 


mt 


CONCILE DE SELGENSTAD 
de l'an 1023. 


1023. un Concile à Selgenftad compofé de 
Burchard Evêque de Wormes, de Vernarius Evé- 
.que de Strasbourg , de Brunon d’Augsbourg; 
d'Eberhard de Bamberg, & de Meginhard de 
Wirtsbourg, dans lequel ces Evêques firent les 
Reglemensfuivans. | 

Le premier, que l’on s’abitiendra de manger 
de la viande quatorze jours avant la Fête de la 
Saint Jean, autant de jours avant celle de Noël, 
& dans les Vigilesde l’Epiphanie , des Fêtes des 
Apôtres, del’Aflomption, de Saint Laurerit ét 
detous les Saints. 

Lefecondfixeles Semaines des Quatre-temps. 

Le troifiéme marque les temps où il eft dé- 
fendu de celebrer les Nôces, fçavoir depuis l’A- 
vent jufqu’aprés l'Epiphanie , & depuis la Sep- 
tuagefime jufqu’aprés Pâques, & dans les jours 
de Jeûnemarquez ci-deflus, non plus que dans 
les Veilles des Fêtes folemnelles. 

Le quatriémeporte, qu’un Prétrequiaura bû 
aprés le chant du Cocq en Efté, eu même en 

yver; nepourra celebrer le lendemain la Mefie, 
s’il n’y a neceflité. 

Le cinquiéme fait défenfe aux Prêtres de cele- 
brer plus de trois Mefles en un jour. 

Le fixiéme défend fous peine d’anathême , de 
jetter des Corporaux dans le feu , pour arrêter 
les incendies. avoir reçû ordrede l’Evêque. : 

Le feptiéme ordonne;que fi de deux perfonnes|. Ces Canons font füivis d’un Formulaire des 
foupçonnées d’avoir commis enfembleun adul-| Ceremonies qu’il faut obferver , & des Prieres 
tere , l’une avoué le crime, & l’autre le me; | qu’il faut reciter pendant la celebration d’un 
celle qui l’avouë fera mife en penitence;, & l’au- |Synode. 
tre fe purgera en jugement. 

Le huitiéme fait défenfe de porter des épées 
à l’Eglife, à l'exception de l'Epée Royale. 

Le neuviéme défend les Afflemblées dans:les 
Parvis des Eglifes. 

Le dixiémecondamnela coûtume dequelques 
Laïques, & particulierement de quelques Dames 
quife contentoient d'entendre touslesjours VE 
Vangile Tæprincipio, ou defe faire dire des Mefles 

. dela Trinité & de Saint Michel, & ordonne que 
cela ne fe fera plusàl’avenir en fon temps; ou 
que fi quelqu’un veut entendre une Mefle parti- 
Culiere par refpeét pour la Trinité, &non pour 


CO NCILE DE MATENCE 
de l'an 1069. 


S IGEFRoY Archevêque de Mayence,fucce Concile de 
da dans cet Archevêché à Luitbolde l’an 1059. Mayence 
&-gouverna cette Eglife jufques vers l’an 1084. de l'an 

Il tint un Concile l’an 1069. à Mayence, dans 1069. 
lequel le Roi Henri propofa de répudier fa fem- 

me Berthe, fous prétexte qu’il ne pouvoitavoir 
d’enfans d’elle. Sigefroy entra dans les fenti- 

mens de ce Prince; mais Pierre Damien Lepat 


 Quelquefuperftition, il entendra une Mefle du À I nien 
du Papeétant furvenu, &raiant empêchéce di- 


our, ou une pour le falut des Vivans, ouune . ed 
efle des Morts. vorce ; Sigefroy écrivic à Alexandre IL. qu’il 

. ‘ , , =. 
Le rx. porte, que l’on commencera à compter [avoit empêché le Roi de fe feparer d'avec {a 

le premier degré de confanguinité entre les cou- |femmefous peine d'excommunication; malique 
ns germains. ce Prince aiant allegué se il ne pouvoit avai 
| ° À 2 SE 
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Concile de de commerce charnel avec elle; & cette Prin- 
Mayence ceflel’aiantavoüé, il fe trouvoit.obligé decon- 
delan  fulter le Saint Siége fur un cas auffi extraordi- 
to69.  naire que celui-là; qu’il n’avoit pas voulu por- 
ter de jugement fur cette affaire dans un Con- 
cile qui avoit été affemblé pour ce fujec , qu’il 
n’eût eu fa réponfe, & qu’il le prioit d’envoyer 
fes Legats fur leslieux, pour l’examiner & pour 
la juger. 


+ CONCILE DE MATENCE 
de l'an 1071. 


Concile de ÈR même Archevêque tint un autre Concile 

Mayence 14 à Mayencel’an 1071. touchant l'Ordination 

de l'an de Charles, nommé par le Roi Henri à l'Evé- 

1071. ché de Conftance. Il étoit accufé de fimonie;, 
& le Pape avoit défendu à Sigefroy del’ordonner 
Evêque ; cependant le Roi vouloit abfolument 
qu’il fûc ordonné ; & en écrivit au Pape; 
qui renvoya la chofe à examiner aux Archevê- 
ques de Cologne & de Mayence. Iisindiquerent 
un Concile; mais le Roi empêcha qu’il ne fût 
tenu, & prit la refolution d'envoyer Charles à 
Rome, afin que le Pape examinât fon affaire, 
& le confacrât Evêque. Sigefroy prévint le Pa- 
pe> & le pria par fa Lettre de ne point le con- 
facrer; mais s’ille trouvoit innocent, de le lui 
renvoyer & à fes Collegues, afin qu’il reçût 
d’eux l’Ordination. Le Pape ne voulut point 
juger cetteaffaireà Rome, maislarenvoya pour 
être examinée fur les lieux : elle fut portée au 
Concile que Sigefroy tint à Mayence au mois 
d’Août de l’an 1071. auquel affifterent les Ar- 
chevêques de Salzbourg & de Treves, & neuf 
Evêques d'Allemagne, oùellefut difcutée pen- 
dant quatre joursentre Charles & fes Adverfai- 
res ; & enfin Charles craignant que fon affaire 
ne tournât mal , déclara qu’il ne vouloit point 
être Evêque contre le gré de ceux qu'il devoit 
gouvérner, & rendit au Roi fon Anneau êcfon 
Bâton Paftoral. Nousavonsles Actes de ce Con- 
cile, qui furent envoyez au Pape, &c la Lettre 
de Sigefroy. 


a —— 


CONCILE D'ERFORD 
de Pan 1073. 


AN 1073. Sigefroy eut un differend avec 


Concile à 

'Erford le Clergé de Thuringe fur les dixmes de 
de l'an Cette Province que cet Archevêque prétendoit 
3073. lui appartenir, & qui luiétoient conteftées par 


ceClergé, & principalement par les Abbez de 
Fulde & de Herfeld. L’aflaire fut agitée 
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dans une Aflemblée tenuë à Erford la mêmean- Concile | 
née, & accommodée parle Roi à l’avantage de d'Erfor” 
Sigefroy, qui en avoit écrit à Hildebrand & au de l'a u 
Pape Alexandre. L’Hiftoire de ce Concile eft1075* … 
écrite par Lambert, & nous avons les deux Let- 
tres de Sigefroy ; dans la derniere defquelles il 
parle des violences exercées contre l’Archevé- 
que de Treves, qu’on avoit enlevé de force» 
maltraité, & enfin fait mourir honteufement. 


RER AN NEUTRE RARE 


CONCILES D’ANGLETERRE. 


CONCILE D'AENHAM 
tenu vers l’am 1010. j 


LE Roi Ethelrede affembla un Concile vers cut 
l’an 1010. où affifterent Elfegue Archevé-de/" 
que de Cantorbie, & Ethelrede Archevéque/#" is ; 
York, dans lequel on fit quantité de Regie- Eye 
mens touchant les mœurs & la difcipline de l’E- “ot! 
glife, fur la conduite que doiventtenirles Clercs 
& les Moines, fur le celibat des Prêtres & des 
autres Ecclefiaftiques, contreles fuperftitions & 
les impudicitez ; fur les droits des Églifes, com- 
me le denier de Saint Pierre, le droit des Lu- 
minaires qui fe payoit trois fois l’an, le droit 
de Sepulture, &c. fur les Fêtes & les Jeûnes 
qu'il faut obferver; fçavoir, à l'égard des Fêtes 
la grande Fête de la Vierge, précedée du jeûne 
&tles Fêtes des Apôtresauffi précedées de leurs 
Vigiles & jeûne, à l’exception de celle de Saint 
Jacques & Saint Philippe , que l’on ne jeûne 
point, à caufs dela folemnité Pafchale, le jeü- 
ne des Quatre temps, & le jeûne de tous les 
Vendredis ; ‘fur le temps dans lequel il eft dé- 
fendu de celebrer les Nôces, qui eft les jours 
de Fêtes folemnelles ; les Quatre-temps, depuis # 
l'Avent jufqu’à l'Oétave de l’Epiphanie, & de- “à 
puis la Septua efime jufqu’à la fin de la quin- | 
zaine d'aprés Pâques ; fur l'intervalle que les 
Veuves doivent garder aprésleur viduité, avan£ 
que defe remarier, qui eft d’un an; fur lesfre” | 
quentes Confeffions & la reception de l’Euch# | 
riftie, & fur plufieurs autres points de Morale; | 
car ce Concile contient d’excellentes Inftruc” 
tions, & des Exhortations tres-fages. Aiant Été 
tenu pendant qu'Elfegue étoit Archevèque 
ee ) iUtauE que ce foit entre l'an her” | 
an 1013. Îly a deux éditions differentes } 
Actes de ce Concile. | - | 
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Chefter à gauche. Enfüite il fut ordonné que Concile dé 


LM 


‘} 


L 


ON 


Mit d’York affifta, 


LOIX DES ROIS 
Etbelrede & Canut. 


Lis > entre lefquelles il y en 
unes fur des Matieres Ecclefñaftiques ; 
Pour le payement du denier de Saint 
Pour obliger tous les Fidelles à jeûner trois 
Jours avant la Saint Michel; fur les Prieres qu’on 
doit dire à l’Eglife pour l'Etat, & fur les Au- 
mônes. 

Le Roi Canut publia auffi l’an f032. plufieurs 
Loix qui regardent l’Eglife touchant le culte 
exterieur de la Religion, la paixdes Eglifes, le 
refpec dû aux Ecclefaftiques, les Mariages dé- 
fendus, le payement des Dixmes, du denier de 


Saint Pierre, &desautres droits ; l'obfervation QG 


des Fêtes & des Dimanches > & des jours de 
jeûnes; fur les devoirs & les mœurs des Eccle- 
fiaftiques & des Fidelles > & contre les defor- 
dres & les crimes. Ces Loix font pleines de 

laximes morales, & d’Exhortations à la pie- 
| É F y en a auffi de femblables du Roi Edoüard 


mme 


CONCILE DELONDRES 
de Pan 1075. 


IL y avoit long-temps qu’on n’avoit tenu de 

Conciles , ni fait de Reglemens fur la Difci- 
pline Ecclefaftique en Angleterre, quand Lan- 
franc fut fait Archevêque de Cantorbie. Il fut 


ondres l'an 1075.auquel Thomas Archevêque 
& onze Evêques d'Angleterre, 
avec l'Evêque de Coutances, qui fut admis au 

oncile , quoiqu'il ne fût pas d'Angleterre, 
Parce qu’il y avoit quantitéde biens; il y avoit 
Auf vingt-un Abbez qui s’y trouverent. On y 


* Tegla d’abord que tous les Evêques prendroient 


leurs places fuivant l’antiquité de leur Ordina- 
on ; à l’exception de ceux qui auroient quel- 
QUE privilege à caufe de la Dignité de leur Sie- 
Be & aprés que l’on eût recherché ceux qui 
€n pouvoïient avoir en Angleterre, il fut déci- 
€ Que l’Archevêque d’York feroit à la droite 
€ Celui de Cantorbie; l’Evêque de Londres à 
F gauche ; & celui de Winchefter à côté de 
Archevêque d’York : & en l’abfence de celui. 


À que l’Evêque de Londres feroit à droite de 


l'Archevéque de Cantorbie, & celui de Fi 


tous les Moines vivroient fuivant la Regle Zondres 
de Saint Benoît; qu’ilsauroient foin d’enfeigner de l'an 
la jeunefle, & qu’ils n’auroient rien en propre. 107$: 
Par le troifiéme Reglement on transfere trois 
Evêchez quiétoient dans des Bourgs, à des Vil- 


E même Roi Ethelrede publia l’an 1012. des Iles ; enfüuite on renouvelle les anciennes défen: 
a quelques- | fes de recevoir le 
comme | Lettres de recommandation de fa part, & d’é- 
Pierre ; | boufer fa parente. On y défend auffi la fimo- 
nie, lesfortileges, &les fuperftitions Payennes; 


Clerc d’un autre Evêque fans 


& on y ordonnele celibat pour les Clercs. 


CONCILE DE WINCHESTER 
de l'an 1076. 


| 
Î 
1 


| 

Dé: s un Concile tenu l’année fuivante à Concile d 

Winchefter, Lanfranc fit dreffer plufeurs Winchef- 

anons contre les Simoniaques ; pour la cele- ter de lan 
bration des Conciles Provinciaux » la foümif- 1076. 
fion des Clercs aux Evêques, le payement des 
Dixmes ; touchant l’adminiftration des Sacre- 

mens, & diversautres points de Difcipline, en- 

tre lefquelson peut remarquer ceux-ci. Que les 

Autels doivent être de pierre ; que l’on ne peut 
| point celebrer la Mefle avec de la biere, ou de 
l’eau; quel’on ne celebrera point dans les Egli- 
fes ; qu’elles ne foient confacrées par les Evé- 

ques ; que l’on n’enterrera point dans les Egli- 

fes; que l’on ne fonnera point les cloches pen- 

dant le Canon de la Meffe; que les Calices ne 

feront point de cire ou debois. Il y fit auffi des 
Reglemens fur le temps de la penitence pour 

divers crimes. 


( 


à em mme 
Quelque temps fans en pouvoir affembler, par-. 
W,,, que le Roï ne vouloit pas qu’on en tintians CONCILE DE LONDRES 
bed {à permiffion. Eofin il en tint un National à ! de l'an 1102. 


À ir ANFRANC continua de celebrer divers Concile de 
Conciles en Angleterre de fon vivant, dont Londres 
les Canonsnefont pas venus jufqu’à nous ; mais de l'an 
aprés fa mort il fe paffa beaucoup de temps fans 1102 
qu’on en pût celebrer, & Saint Anfelme fon Suc- 
ceffeur le demanda vainement aux Rois d'Angle- 
terre, jufqu’à ce qu’enfin il entint un folemnel 
Van 1102. à Londres dont Eadmer nous a con- 
fervé les Reglemens. L’Archevêque d’York & 
douze Evêques d'Angleterre y affifterent. 1.On 
y condamna la fimonie, & on dépofa quelques 
Abbés qui en furent convaincus. 2. On y dé. 
fendit aux Evêques d’exercer les fonétions des 
Magiftrats Civils, &onleuren joignit de porter 
des habits conformes à leur état. 3. On ydéfendir 
de donner des Archidiaconés à ferme, ou à d’au. 
tres perfonnes qu’à des Diacres. 4. On y re 
v 


m6 NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 


Concile de vella les Loix du Célibat. 5. On y défendit aux porte que dans les Aflemblées on commencera Concile M 
Londres Ecclefaftiques d’être Procureursdans desaffaires | par les affaires Ecclefiaftiques. Le 2. Que les de Len 
de l'an civiles, ou Juges dans des caufes criminelles, | Eglifes jouiront paifblement des biens quileur de re 
1102. & d’allerboire aux Cabarets, ou dans des lieux font donnez par T'eftament, &t que ce feront les 1012 
publics. 6.On leur enjoignit de porter des habits | Ecclefaftiques qui jugeront de leur validité. Le 
d’une feule couleur & des Couronnes. 7. On ÿ/3. Que les Abbez, les Abbeffes , les Moines & 
déclara que les dixmes ne devoient être données | les Religieufes feront foumis à la jurifdiétion de 
qu'aux Églites. 8. On y fit défenfe de faire de|l’Evêque. Le 4. Que perfonne ne s’emparera des 
nouvelles Chapelles fans le confentement des|binsdes Eglifes. Le $. Queles Officiers du Roi 
Evêques, & fans établir un fond {ufifant pour |pouriuivront en Juftice ceux qui auront tué un 
je Prêtre & pour l'Eglife. 9. Il y eft défendu homme appartenant à l'Eglife. Le 6. Qu’aprés | 


aux Abbez de porter lesarmes, & il leur eft en- |J’examen des Affaires Ecclefiaftiques, on proce- 
joint de demeurer dans leurs Monaîteres , & d’y |dera à celui des affaires du Roiaume. Le 7. Que 
‘vivre avecleurs Moines. 10. Il y eft fait défenfe| perfonne n’achetera la fucceffion d’un Efclave de 
aux Moines d’adminiftrer leSacrement de Peni- | l’Eglife, & que celui qui l’aura achetée, la perdra» 
rence fans le confentement de leur Abbé, &c|& l'argent qu'ilaura donné..Ces Decrets fontfui- 
aux Abbez de la donner pour d’autres que pour | vis de quarante autres pour le bien de l'Etat, dont 
L . ceux qui font fous leur conduite. 11. Il y eft quelques-uns regardent la confervation des 
défendu aux Moinesde tenir des Fermes, d’être biens des Eglifes. 
Parrains, de s'emparer des Eglifes fans le con- | 
fentement des Evêques, ou de prendre les reve- 
nus de celles qui leur fontaccordées, fans laifer 
dequoi fubhfter honnêtement aux Prêtres qui 


CONCILE DE COTACO 


les deffervent, & fournir à l'entretien des Egli- de l'an 1050. 

fes. 12. On y déclare nulles les promefles de s ak 
mariage fairesfans témoins, fil’un des deux les Erursle Roi Alphonfe nous netrouvons pas Co 
dénie. 13. On y ordonne que l’on fe fera cou- que l’on ait fait des Reglemens Ecclefiafti” de j'a 


perles cheveux, en forte qu'une partie desoreil-| ques en Éfpagne jufqu’au tempsde Ferdinand I: ., 
les & les yeux foient découverts. 14. On y défend oide Catille, qui voulant y renouveller l’an- 10 
les Mariages jufqu’au feptiéme degré. 15. Ony| CEE Diicipline Ecclefiaftique, negligée depuis 
fait défenfe d’enterrer des morts hors de leur fortlong-temps, affemblaun Concile l'an 1050: 
Paroifie fans payerle droit au Curé, & d’hono- 4 Coyaco;qui eftun Château du Diocefe d'OvIE” 
rer leur memoire fans l’autorité de l’Evêque. do ; où l'Évêque de cette Ville aflifta avec huit 
16. Ily eft défendu de faire trafic des hommes, | DITES Evêques d’Efpagne, danslequel on firles 
ainû qu’on avoitcoûtume. Enfin la Sodomie y Replemens fuivans. 
et défenduë fous des peines tres-rigoureufes ; Le premier, que les Evêques regleront leur 
& cecas refervéàl'Evêque. Ces Reglemens fu- Diocefes & y feront leurs Fonctions Ecclefaftir 
rent confirmez par l'autorité duS, Siege. ques avec leurs Clercs, fuivanc l’ordre de l'Er 
L’an 1108. Saint Anfelmetintun autre Conci- glife. | © 

le à Londres, dans lequel'il fit dix Canons tres- Le fecond, queles Abbez & les Abbeffes goë* 
rigoureux contreles Prêtres,, Diacres mariez ou | PEFEONE leurs Monafteres felon la Regle 
incontinens. Saint Benoît, &e feront foumisaux Evêques; 
qu ne Sa A LA ns une perfonne Relge 

e d’un autre Monaftere fans. la permiffion dé 
ÉSSMRETARS MAS MMS | Abbé, ou de fon Abbefe. jai 

Le troifiéme , que les Eglifes & les Clercÿ 


CONCILES D'ESPAGN E {ferontfous la puiffancedel'Evêque, & non:P# 
fous celle des Laïques. Queles Eglifes ne feront 
point partagées; mais qu'elles feront pourv $ 
de Prêtres & de Diacres, & fournies de Livrée 
d’Eglife & d’ornemens, en forte qu’on n€ 4 
pas obligé de celebrer avec des Calices d6 pal 
ou de terre. Que les habits des Prêtres penda” 


la celebration du Sacrifice foientlAmiét» Le 
e ar 


CONCILE DE LEON 
de l'an 1012. 


Concile k;E sPAGNE nous fournit péu de Conciles 
È ee en ce Siecke ; parce qu’elle étoit en paitie)be, la Ceinture, l'Etole, la Chafuble &le 
el’ foustadomination des Mores. Le Roi Alphonfel nipule; & ceux du Diacre, l’Amict, l'Aube: AT 
1072 tinrl’an 1012. une Afflemblée Leon, dans la-| Ceinture, l’Etole, la Dalmatique &c le ManiP® y 
quelle les Evêques frent fept Canons. Le 1.|Que lAutel foit entierement de pierre & Crée 
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| Concile de facré par l’Evêque: Que l’Hoftie foit de froment, [leur Prince, commeils l’étoient-à Alphonfe & 
Dico deEntiere & fans défaut : Que le vin foit pur & |àSanche. Ces Loix ont été faites en prefence & 
p "1050. l’eau nette, l’'Autel paré honnêtement, & cou- | par l’autorité du Roi Ferdinand & de la Reine 
vert d’un linge blanc , avec un Corporal deflus | Sanchie. 
& deffous le Calice: Que les Prêtres & les Dia- 
cres ne porteront pointlesarmes; mais qu’ils au- 
rOnt toûjours une Couronne fur la tête & la 
barbe rafe : Qu'ils n’auront point de femmes 
Chez eux, fice n’eftleur Mere, leur Sœur, leur 
Tante, ouleurbelle-mere : Qu'ils apprendront 
_ aux Enfans le Symbole & l'Oraifon Dominicale. 

Le quatriéme, que l’on obligera les coupables 
de crimes d’homicide, d’adultere, ou d’autres 
impudicitez de faire penitence; & que s’ils ne 
s’y foumettent, on les feparera dé l’Eglife & de 
la Communion. 

. Le cinquiéme, queceux que les Archidiacres 
Prefenteront à l’Ordination dans les Quatre- 
temps fçauront le Pfeautier , les Hymnes, les 
Cantiqués, les Epiîtres , les Evangiles , & les 
Oraifons: Queles Prêtres ne fe trouveront point 
aux Nôces pour y manger, mais feulement pour 
y donner la benediction: Que les Clercs & les 
Laïques qui fe trouveront aux feftins des morts 
- €h mangeant le pain des Défunts, feront quel- 
ue bonne œuvre pour leur ame, & que l’on 
sie Venir à ces feftins les pauvres & les mala- 
es. 

Le fixiéme , que tous les Chrétiens iront à 
PEglife le foir du Samedi , & le Dimanche du 
Matin,qu’ils afifteront en ce jour aux Mefles & 
à tout l'Office ; qu’ils ne feront point d'œuvre 
fervile, & n’entreprendront point de voiage, fi 
ce n'eft par devotion, ou pourenterrerles morts 
& vifiter les malades > OU pour executer quelque 
ordre fecret du Prince ; ou pour fe défendre 
contreles Sarrazins: Que les Chrétiens n’auront 
Point de commerce avec les Juifs. 


de lan 1065. 


N peut joindre à ces Conciles une Affem- 


s’eft fait divers Reglemens pour la confervation 
des biens des Egliles, & fur ce qu’on appelle la 
Tréve de Dieu. , | 


me em mn À te uen mme Le tmp 


Ce Synode doit être aprés le Concile d'Orleans 
de l'an 1017. @ avant celui de Bourges à la 


Page 115. 


STYTNODE D'ARRAS 
de l'an 1025. 


Q UEL QUE temps aprés il parut en Flan: 
dres une autre fecte d’Heretiques ; qui fu- 
rent aufli condamnez l’an 1025. dans un Syno- 
de tenu à Arras vers les Fêtes de Noël, par Ge- 
rard Evêque de Cambrai & d'Arras, car ces deux 
Villes n’avoient alors qu’un même Evêque. Ge- 
rard faifant fa refidence pour quelques jours 
dans la derniere, on lui rapporta qu’ilétoit ve- 


foient une nouvelle Herefe, qui ruinoit les Loix 
de l'Evangile » & la Difcipline de l’Eglife, & 
Le feptiéme , que les Comtes gouverneront | Qui faifant profeffion d’une Juftice apparente, 
le peuple avec juftice, &ne recevront en juge- | Pretendoient qu'elle fuffifoit pour juftifier les 
ment que le témoignage de ceux qui ont và ou | Pommes, & qu'il n’y avoit point d’autre Sacre- 
entendu , & puniront rigoureufement les faux | MEnt dans l’Eglife Our parvenir au falut. Sur 
témoins. ce rapport Gerard fit faire perquiftion de ceux 
Le huitiéme, que la Juftice fera renduë dans } ui étoient foupçonnez de certe Herefe. Ils fu- 
es Roiaumes de Leon, deGalice, d’Afturie & | rent arrêtez par l’ordre du Gouverneur, & me- 
de Portugal fuivant les Loix d’Alphonfes &en nez devant l'Evêque : comme ilétoit alors oc- 
aftille fuivant celles de Sanche. cupé à d’autres affaires ; aprés les avoir interro- 
Le neuviéme, que la prefcription Triennale | 8€Z quelque temps fur leur doctrine » & avoir 
A’aura point de lieu à l'égard des Eglifes. reconnu qu'ils étoient dans l'erreur , il les fit 
Le dixiéme, que celui qui a femé des Terres | enfermer pendant trois jours, ordonna le len- 
Ou cultivé une vigne, en recueillerales fruits par | demain un jeûne aux Clercs & aux Moines qui 
Provifon, fauf à fe débattre pour la proprieté. fe trouverent en ceslieux-là, afin que Dieu fift la 
’onziéme, que tousles Chrétiens jeäneront | grace à ces malheureux de reconnoître leur er- 

les Vendredis. reur. Le troifiéme jour quiétoit un Dimanche, 
Le douziéme, que l’on nepourra enlever de }il tint un Synode compofé des Abbez, des Ar- 
force ceux qui fe font refugiez dans les Eglifes , |chidiacres, des Moines, & du Clergé, & y ft 
Même à trente pas de l’Eglife. amener les prifonniers en prefence du Peuple. 


Le treïziéme, que les Sujets feront foumis à | Aprésavoir harangué lAffemblée, il mir" 


CONCILE D'ELNE EN ROUSSILLON 


Concile de 
Coyaco de 
l'anioso. 


O Concile 
blée d'Evêques & de Comtes , tenuë l’an d'Elne en 

1065. dans le Rouffllon à Elneoüétoitautrefois Rouf] illon 

le Siege Epifcopal de Perpignan, dans laquelle il : 


eLan 


0 


102$. 


nu d'Italie quelques perfonnes, qui introdui- | 


Synode 
d'Arras 
de l'an 
1025. 


158. 
prifonniers qu’elle étoit leur doctrine, & quiles 


avoit inftruits: ils dirent qu'ils étoient Difciples | 


d’un Îtalien nommé Gandulfe, quiiesavoitin{- 
truits desCommandemens de l'Evangile & des 
Apôtres, qu’ilsnerecevoientaucuneaurre écri- 
ture; mais qu’ils obfervoient celle-là exactement. 
L’Evêque aiant oui dire qu’ils avaient horreur 
du Baptême, qu’ils rejertoient le Sacrement du 
Corps & du Sang de JEesus-CHR1sST, qu’ils 
difoient que la Penitence ne fervoit de rien, 
qu'ils méprifoient les Egliles, qu’ils condam- 
noient les Mariages legitimes, qu’ils ne recon- 


noifloient aucune vertu dans les Saints Con-| 
fefleurs , & qu'ils pretendoient qu'on ne 


devoit honorer perfonne, à l’exceprion des 
Apôtres & des Martyrs ; il jugea à propos 
de les interroger, & de les inftruire {ur ces 
points. Sur le premier ils avouërent que leur 
Maître leur avoit appris , que pourvû que l’on 
pratiquät les precepres de l'Evangile, que l’on 
renonçât au monde, que l’on ne fuivit point 
fes pañions, que l’on gagnât fa vie parletravail 
de fes mains , que l’on ne fift tort à perfonne, 
& que l’on exerçât la charité envers ceux qui 
étoient animez du mémezele, il n’étoit pasne- 
ceflaire de recevoir le Baptême, que fi l’on 
manquoit à ces devoirs ; le Baptême étoit inu- 
tile ; & que quand bien même il auroit 
quelque vertu, il étoit devenu inutile & de nul 
effet pour trois raifons, r. Par la vie déreglée 
des Miniftres , 2. Parce que l’on commet dans 
Je cours de la vie les vices que le Baptême peut 
avoir remis. 3. Parce que l’on baptife des en- 
fans qui n’ont ni Foinivolonté, quine peuvent 
demander le Baptême , ni fçavoir ce que c’eft 
que la Foi & quela volonté, ni la profeflion des 
autres ne peut leurfervirderien. L’Evêqueleur 
repliqua fur cet article , que quoique Jes us- 
CuHR1s17T fütparfaitement Jufte, il avoit bien 


“voulu recevoir le Baptême de Saint Jean; qu’il 


avoi:inftitué ce Sacrement pour laregeneration, 
& la remiffion du péché; que dans ce Sacre- 
ment le Saint Efpritopere invifiblement dans l’a- 
me , ce que l’eau fait exterieurement fur le 
corps; que foit qu’il foit adminiftré par debons 
ou de mauvais Miniftres , il a toüjours fon ef- 
fet, parce que c’eftle Saint Efprit qui fanctifie, 
& que la malice de l’homme ne peut pas em- 
pêcher l’effet de l’operation de Dieu; que pen- 
dant quele Miniftrelaveexterieurementle corps, 
Pameeft purifiée interieurement par operation 
du Saint Efprit; qu’enfuite on donnel’Onction 
facrée à l'enfant pour le fanétifier encore aprés 
le Baptême, parce que comme le Baptême re- 
metle peché, l’onétion fanctifie l’homme aprés 
le Baptême ; que l’impofition des mains fuit pour 
faire defcendre le Saint Efprit; que la neceffité 
du Baptême fe prouve par la doctrine de l'E. 
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vangile & des Apôtres ; que quelque fainte 8e Synodé 

| quelque innocente que foic la vie d’un homme, d':41"# 
il ne peut être fauvé fans recevoir ce Sacrement; de l'# N 

que le Baptême remet le peché originel &c les 102$ 


 pechez actuels, & rétablit l’homme dans le mé- 
me état de juftice où il avoit été créé, quoiqu'il 
ne lui rende pas l’immortalité ; que l'exemple 
du Paralytique que Nôtre- Seigneur guerit en 


fenterent , & celui dé la Cananée , qui merita 
par la Foila guerifon de fa fille, nous font com- 
prendre que la Foi de ceux qui prefentent 
un enfant au Baptême lui peut être utile. En- 
fin il leur demanda comment ils pouvoient té- 
| moigner tant de mépris pour les Sacremens de 
 l'Eglife ; eux qui obfervoient exa@tement le Lave- 
|ment des pieds. Il ne s'étend pas moins fur le 
| fecond. article qui regarde le Myftere de l’Eur. 
Chariltie ; il y explique les effets de ce Sacre- 
ment, prouve la prefence réelle du Corps & du 
Sang de JEsUs-CHRIST, & répond à l’ob- 
jéétion que l’on faifoit fur l’impoffbilité qu’un 
AE Corps fût en plufeurs endroits. Il rap 
porte là-deffüs plufieurs miracles. Ces Hereti- 
ques touchez de fon difcours, reconnurent leur 
erreur ; & demanderenc pardon. L’Evêque le 
| leur fitefperer ; & pañla enfuite aux autres points 
de Difcipline, dont ils ne faifoient aucun ca» 
fçavoir les Eglifes, les Autels , l’'Onion, les 
Exorcifmes, les Cloches, les Ordrés facrez & 
Ja Sepulture, Aprés avoir juftifié là-deffus les 
| Ufages de l’Eg 
ques l'utilité de la Penitence pour les vivans2 
celle de la Priere ; des bonnes Oeuvres & des 
Sacrifices pour les morts. Il fit voir que le Ma: 
riage legitime n’eft pas défendu par la Loi dé 
l'Évangile ; que l’on doit honorer les Confef- 
feurs aufli-bien que les Martyrs ; que le chant 
des Pfeaumes eft permis & loüable; qu’il faut 
avoir de la veneration pour la Croix, en rappof” 
tant ce culte à Jusus-CHrisr; quel’ufage & Ie 
culte des [mages de Jusus-CHrirsr & des Saints 
eft utile, parce que leur vûë nous reprefente leur* 
laétions, & nous fait fouvenir deleurs vertus. 
finit en les entretenant de l'utilité de ladiftin@tio® 
des Ordres facrez, & dela neceffité de la Gra<€ 
de Jesus CHRisr. 

_Ce Difcours achevé, les Heretiques prefen? 
déclarerent qu’ilsreconnoifloient les veritez que 
l'Evêque d’Arras venoit d'expliquer. On ft Re 

|le champ une Profefion de Foi contraire 24 
erreurs Qu'il venoit de refuter, qui fut recitée 
par l’Evêque & par tout le Clergé; on la AE ee 
fuite expliquer en Langue vulgaire par ur, 
terprete en faveur de ces Heretiques, quin È b 
tendoient pas bien le Latin: ils l'approuveren 
la fignerent, & fe retirerent reconciliez Pi dé 
Benediétion de l’Evêque, CeGerard dre, Le 


| 


même 


confideration de la Foi de ceux qui le lui pre-- 


life, il prouva contre ces Hereti= 
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même les Actes de ce Synode , & les adrefla à | des Croix , & l’ufage des Images , qui condam- : 
un Evêque de fes voifins, dont le nom eft mar- | noient les Mine Paré: &c qui bnolens d se 
qué par un R à la tête de la Lettre qu’il lui |la plûpart des ceremonies de l’Eglife. Berengerme Siecle 
écrit; c’eft apparemment ( Reginalde , ou Re- | publia quelque temps aprés fon erreur fur le Sa- fur les Sa- 
naud de Liege. } Lis ont été donnez par le P. | crement de l’Euchariftie.. Elle fut condamnéecremens. 
Dom Luc Dachery dans le treiziéme Tome du | dans plufeurs Conciles. Les Conteftations qui 
Spicilege : c’eft un des plus beaux Monumens | furent agitées nouvellement en ce Siecle entre 

de ce temps là. l’Eglife Latine & l’Eglife Grecque ne regardent 

que des points de Difcipline, & particulierement 

l’ufage du Pain azymedansle Sacrement de l’Eu- 
chariftie. C’eft à tort que l’on accufe Leutheric 
Archevêque deSens d’avoir nié la préfence réelle 

| du Corpsde JEsus-CHr1sT au commencement 

de ce Siecle ; & que l’on croit qu’il fut repris 

| pour ce fujet par le Roi Robert; car Helgaud ne 

dit point qu’il fût dans ce fentiment erronné , 

| mais feulement qu’il fe fervoit de l’Euchariftie 

pour éprouver fi l’on étoit coupable , en difant 

à ceux à qui il prefentoit le Corps de Jesus- 


Arra TA 


CHAPITRE XIV. 


OBSERVATIONS ECCLESIASTIQUES 
’Erupe de la Theologie qui avoit été negli- 
gée dans le Siecle précedent ; fut renouvel- 


[ur l'onziéme Siecle, 
dans celui-ci. Plufeurs perfonnes en firent 


des leçons publiques dans les Ecoles des Eglifes 
Cathedrales ou des Monafteres. Dans le com- 
mencementon fe contentoit fuivant l’ancienne 


| CHRIST: Si vous êtes digne de le recevoir , recevez 
le: Que le Roi Roberttrouva cela fort mauvais, 
 & l'en reprit tres-aigrement , & que Leutheric 


methode; de rapporter lesexplications des Peres profita de la reprimende de ce Prince. 

Ge L RU TA Sante ? Éon RS, eos dogmes Les demêlez que les Papes eurent avecles Em- Der Droits 

Daedletite Mais fur la fin de ce Siecle on com- pre RES Riu ER EE AUE TRUE, GéOiceE de Paper 
Ra RE be don dent dans de grandes confufons. Pendant ces © de l'E- 

mença à faire des leçons de Theologieturies dog- troubles les Papes établirent leur fouverainetég/ife de 

mes de la Religion, à propofer diverfes Queftions | temporelle dans Rome , & voulurent fe rendre Ko". 


fur nos Myfteres , & à les refoudre par les princi- 


% pesdu raifonnement & fuivant la methode de la 


Dialectique. Ce fut-là l’origine de la Theologie 


= Scholaftique qui devint peu de temps aprés la 


principale & prefque l’unique occupation de 

ceux qui étudioient les matieres de Religion. 
Quelques-uns de ceux qui fuivirent cette me- 

thode fe fant trop à leurs raifonnemens, & s’é- 


_ cartant dela manierede parlerdes Saints Peres de 


l’Eglife, avancerentdes Propoñtions erronnées. 
Dés ce Siecle-ci Rofcelin qui enfeignoit à Com- 
Piegne foutint une Propofñtion fur la Trinité, 


“ qui choqua toute la terre ; fçavoir , que les trois 


re 
Lite 


Perfonnes Divines étoient trois chofes. 11 n’y a pas 
neanmoins d'apparence qu’il eût deffein de foû- 
tenir l’erreur des Tritheïtes ; & d'admettretrois 
fubftances differentesen Dieu ; & il eft à croi- 
reque par ces trois chofes ilentendoit feulement 
trois perfonnes fubfftantes & diftinètes , quoi- 
que d’une même nature. 


Le Mais s’il n’y a pas eu dans ce Siccle de nouvel-| ayant 
fée hereñe fur ces Myfteres de la Trinité & de Enfin 


le l'Incarnation , il y en a eu plufñeurs fur les Sa- | textes la connoiflance & le jugement de toutes 


indépendans des Empereurs. Gregoire VII. pouf. 
fa encore plus loin fes prétentions , & fit ce qu’il 
püt pour perfuader qu’il étoit Souverain de toute 
la terre, auffi-bien dans le temporel que dans le 
fpirituel. Il fut le premier des Papes qui entre 
rit directement de dépoüiller l'Empereur & les 
ois de leurs Etats , & qui fe crût en droit d’en 
difpofer en faveur de qui bon lui fembleroit. A 
l'égard de la fouveraineté fpirituelle il l’étendie 
au de-là de fes juftes bornes, & aneantit prefque 
toute l'autorité des Evêques & les libertez des 
Eplifes. Le grand nombre de Legats du S. Siege 
envoyez detous côtez, & le pouvoir qu’ilss’arro- 
geoient ne contribua pas peu à ruinér l’autorité 
des Ordinaires , & fut extremement à chargeaux 
Eglifes. Ladignité des Cardinaux futaccruë aux 
dépens de celle des Evêques. Ilscommencerent 
à avoir la principale part à Election des Papes 
| & au gouvernement des affaires de l’Eglife. On 
| obligea les Archevêques de prendre le Pallium 
e d'exercer les fonctions de leur Ordre. 
a Cour de Rome s’attira fous divers pré- 


es. 
L ÿ "Cremens & fur la Difcipline de l’Eglife. Nous les affaires Ecclefaftiques. 
avons vû que dés le commencement de ceSiecle) La fimonie, le mariage & le concubinage des Divers 
On découvrit à Orleans, en Flandres & à Thou- Eccleñaftiques furent reprimez, & enfin arrêtez Poïnis de 
. loufe des Heretiques qui nioient la prefence réel- | par une infnité de Decrets. Quelques-uns pour Di/cipline 
Le du Corps de Jusus-CHR1ST dans l’Eucha- | pallier lafimonies’aviferent dediftinguerle reve- touchant 
" tiftie , la neceflité du Baptême & la vertu des! nu temporel des Benefices du fpirituel , & foutin-/ Clergé. 
emens ; qui rejettoient le cultedes Saints & | rent qu’en donnant de l’argen ! pour un Beneñce, 
| ils 
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Divers ils ne commettoient point de fimonie ; parce 
Points de qu’ilsn'achetoient que lerevenu temporel. Cela 
Difipline donna occafion de decider que c’étoitune fimo- 
touchant nie d’acheter des revenus annexez à des Benefi- 
le Clergé. ces dont les fonctions font fpirituelles. La cele- 
bre diftinction de trois fortes de fimonie, ab officio, 

à manu, à linguä, futen vogue dans ce temps-là. 

Saint Gregoire avoit été le premier qui l’avoit 
marquée, & Gregoire VII. l’a renouvella. Les 

Laïques qui poffedoient des dixmes fe firent un 

point de confcience delesreftituer ; mais fouvent 

ils les donnoient à des Moines & en fondoient 

des Monaîteres. Les Evêquess’yoppoferent, &c 
ordonnerent qu’elles ne pourroientétre données 

- aux Monafteres fans la permiflion des Evêques 
Diocefains & du Pape. Les Moines ne laifferent 

pas de retenir celles qu’ils avoient , & d’en re- 

cevoir quand on leuren donnoit. Les Elections 

des Evêques étoientencoreen ufage ; mais fou- 

vent les Princes nommoient les Evêques, ou fai- 

foient élire ceux qu’ils vouloient ; & quelque- 

fois les Papes y pourvoïoient, ou ordonnoient 

. ceux qui étoient élüs, quand le Metropolitain 
refufoit de le faire. Les Empereurs & les Rois 

éroient en pofleffion de donner l’Inveititure des 

Evêchez & des Abbaïes : & ce droit ne leur:fut 

contefté que fur la fin de ce fiecle. La pluralité 

des Benefices commenca à devenir enufage, & 

fut condamnée par divers Reglemens.On trouve 

quantité de Moines élevez à l’Epifcopat ; & quel- 

ques Evêques qui quittent leurs Evêchez pour fe 

retirer dans des Monafteresaprés en avoir obte- 

nu la permiffion du Pape. Plufeurs Evêchez fu- 

rent érigez en Archevêchez , & plufeurs Evé- 

chez nouvellement érigez. L’Archevêque de 

Lion fut inftitué Primat des Gaules. L’on def. 

unit fur la fin du fiecle les Evêchez d’Arras &t de 
Cambray, & les Sieges Epifcopaux de Gafcogne 

qui avoient été long-temps vacans furent rem- 

plis. On déclara les enfans nez des Ecclefafti- 

qués, indignes d’être élevez aux Ordres facrez; 

mais cette loi ne fut pas reçûe par tout &c fans 
oppofñtion. En plufeurs endroits l’entrée dans 

PEtat Monaftique & dans l'Ordre des Chanoi- 

nes Reguliers purgeoit ce defaur. On fonda 

quantité d’Eglifes, d’Abbayes & de Monafteres. 

On äbbattit prefque toutes les anciennes Eglifes 

pour en faire de nouvelles. 

Obferva- La difcipline de l’Eglife fur la Penitence ne 
tions fur la fut pas plus exacte ni plus rigoureufe que dans 
difcipline le fiecle précedent. Les pelerinages, les abfolu- 
de la Pe. tions que l’on alloit querir à Rome, les redem- 
sitence, … prions & les difciplines , & enfin les croifades 
contribuërent encore beaucoup à fon aneantif- 

fement. Le fecret de la Confeffion fut recom- 

mandé particulierement. Les excommunications 

furent fi communes , qu’elles devinrent méprifa- 
bles, & on les étendit non-feulement à ceux qui 
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étoient excommuniez ; mais encoré à ceux qui Objerv 


communiquoient avec eux jufqu’au troifiéme ar 

ifcip 
de BP 
des #itences 


degré : ce qu’on auroit de la peine à trouver 
dans un autre fiecle. On n’obferva plus à l’é- 
gard des Ecclefaftiques l’ancienne rigueur 
Canons qui ordonnent que les Clercs tombez 
dans des crimes même de fimonie, feroient dé- 
chûüs de leurs Ordres pour roûjours ; on lesré- 
tablit dans lesfonctions de leurs Ordres, enles 
rehabilitant avec des ceremonies. 

La pratique de fe donner la difcipline , in- 
connuë à toute l'Antiquité commença fur lafin 
de ce fiecle. Elle eut fes Contradiéteurs & fes 


Approbateurs; on introduifitauff l’ufage de fai- Le ls 


re Penitence pour unautre. Les Jeûnes des Qua- 
tre-temps s’obfervoient exactement ; mais la Se- 


maine de celui d'Eté n’étoit pas encore bien. 
fixe. Quelques-uns le faifoient la feconde Se“ 
maine de Juin ; d’autres le faifoient toûjoursle 


Semaine qui fuit le Dimanche de la Pentecôte. 
Plufeurs Conciles ordonnerent l’abftinence de 
viande pour le Samedi , & celle de viande & de 
vin pour le Vendredi. Dans les premiers fiecles 
de l’Églife on jeûnoit le Mercredi & le Vendre- 
di jufqu’à None. L’Eglife de Rome jeünoit le 
Samedi au lieu du Mercredi. Les Eglifes de 


France avoient obfervé long-temps les jeûnes : 


du Mercredi & du Vendredi ; mais l’ufage €n 
étoit aboli, & on n’obfervoit pas même d’abf- 
tinence, On en fit une Loi dans ce fiecle pou 
le Vendredi & le Samedi , quoi-que quelque“ 
uns s’y oppofaflent. 

On fit défenfes aux Prêtres de celebrer 
d’une Meffe par jour , fi ce n’eft en cas de n€ 


celle-là & celle du jour. On impofa des Pent 
tences aux Prêtres qui par negligence laiffoient 
tomber une Hoftie. Dans quelques Eglifes 08 
avoit coûtume de donner une Hoftie confacrée 
aux Prêtres le jour de leur Ordination ; don 
ils communioient pendant quarante jours. On 
agita la queftion , fçavoir fi un Prêtre pouvoif 
dire la Meffe fans avoir plufeurs Affftans ; 
quand il la diroit ainf, s’il devoit dire Domi” 
vobifum. On obligea tous les Fideles de core 
munier à Pique. On communioit encore ee 
toutes les Eglifes ordinairement fous les deu 1 
efpeces. Dans quelques-unes on trempoit le PE 
confacré dans le Vin , & c’eft peut-être cont” 
cet ufage qu’a été fait le Canon du Concile”. 
Clermont quiordonneque l’on recevra les deu 
efpeces feparément. fé 
La Commemoraifon generale de tous 

Morts le lendemain de la Touflaints, fut 1 
tuée fur la fin de ce Siecle. Odilon Abb 
Cluny la prefcrivit à tout fon Ordre » # Es 
de temps aprés cet ufge s'introduifit ‘,g 


(1 Lg PE 
ceffité, ou qu’il en fallût dire une pour un dE | 
funt : car en ce caslà on leur permet de dire fe ; 
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», Diwrs l'Eglife. On ordonna dans le Concile de Cler- 
| es de mont que l’on feroit tous les Samedis l'Office 
Lie. de la Vierge. Il y eut des differends tonchant 
la Fête de l’Annonciation de la Vierge , fçavoir 
fi elle feroit celebrée le 25. de Mars ou le 18. 
de Decembre ; elle fut remife communément 
. au 25. deMars. Il y eut encore d’autres Quef- 
tions de moindre confequence ; qui furent 
_ agitées avec chaleur, comme cellede l’Apofto- 
. lat de Saint Martial. Les Benediétins de l’Ab- 
_ baye de Fleüry, & de celle du Mont-Caflin eu- 
rent une longue conteftation pour le Corps de 
leur Patriarche Saint Benoît ; & ceux de S. De- 
nis & de S. Emmeran de Ratisbonne, pour ce- 
d lui de S. Denis l’Areopagite. 
; pére. L'Etat Monaftique reçût de grands accroifie- 
le fur mensenceSiecle-là. La Congregation de Cluny 
y, futbeaucoup augmentéeparle grandnombrede 
! he Monafteres nouvellement fondez, & par les 
_ grands biens qui lui furent donnez ; mais auff 
ces richeffes y introduifirent le relâchement, y 
firent regner l’ambition , & engagea les Moines 
dans le commerce avec le monde. Cela porta plu- 
fieurs perfonnes à embraffer une vie plus auftere 
& plus conforme à celle qui eft prefcrite dans la 
Regle de Saint Benoîc , & donna lieu à l’éta- 


tous profeffion de fuivre la Regle de Saint Be- 
noît, quoiqu'ils euflent des ufages particuliers. 
Saint Romualde fonda celui des Camaldules en 
Italie vers le commencement duSiecle. Il fe fit 
Moine l’an 971. à l’âge de vingt ans dans l’Ab- 
baye de Clafe au Diocefe de Ravenne ; mais 
voyant le defordre où étoit fon Monaftere , 
& confiderant que le commerce que les Moines 
avoient avec le monde, étoit la caufe de leur 
déreglement, il fe mit fous la Conduite d’un Saint 

ermite , nommé Marin , qui demeuroit dans 
le païs de Venife , & embrafla la vie Heremeti- 
que, qu’il rétabliten Occident. Leur Inftitut n'é- 
toit pas de vivre feuls dans des folitudes com- 
me les anciens Hermites ; mais de demeurer 
plufeurs enfemble dans un même endroit , fe- 
parez des autres hommes , & dans des cellules 
particulieres , fous la conduite d’un même Su- 
perieur, en pratiquant la même Regle. Cesfor- 
tes de Monafteres s’appelloient anciennement 
Laures. Saint Romualde en établit un tres-grand 
nombre en Italie : un des plus fameux fut celui 
qui fut bâti fur l’Appennin proche d’Arrezzo, 
dans un lieu qui leur fut donné parun homme 
appellé Mandol , d’où l’Ordre a pris le nomde 

amaldole. Saint Romualde vécut cent ans 
aprés fa Profeffion Religieufe , & vit fon Ordre 
foriffant. Pierre Damien inftitua auff une efpe- 
ce de Congregation d'Hermites de même gen- 
te. Ces Hermites pratiquoient de grandes auf- 
teritez , & faifoient des chofes fort extraordi- 
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bliffement de nouveaux Ordres , qui faifoient 
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naires. Jean Gualbert de Florence , aiant auffi Obferva: 
quitté fon Monaftere pour embraffer une vie tons fur 
plus reguliere, fe retira à Valombre, & y jetta l'Etat 
les fondemens d’une nouvelle Congregarion. AMonafti- 
L’Ordre des Chartreux fut inftitué l’an 1086. 94e. 
par Brunon, natif de Cologne, & Chanoinede 
Rheims , qui fe retira avec fix de fes. Compa- 
gnons dans la folitude de la Chartreufe , qui 
leur fut indiquée par Hugues Evêque de Gre- 
noble. Quelque temps aprés deux Gentilshom- 
mes de Vienne nommez Gafton & Gironde, 
aiant vouez leurs perfonnes & leurs biens au 
foulagement de ceux , qui étant atteints du feu 
facré, venoient implorer l’interceffion de Saint 
Antoine à Vienne, où le corpsde ce Saint avoit 
été apporté de Conftantinople par Jocelin d’Al- 
bon du temps du Roi Lothaire fils de Louïs 
d’Outremer ; donnerent lieu à l’Inftitution de 
l'Ordre de Saint Antoine , compolé d’abord de 
quelques Laïques , & enfuite de Religieux qui 
firent Profeffion de la Regle de Saint Auguftin. 
L’an 1098. Robert Abbé de Molefme fe retira 
à Cîteaux dans le Diocefe de Challon fur Saone, 
avec vingt-un Religieux de fon Monaftere, pour 
pratiquer la Regle de Saint Benoît avec plus 
d’exactitude. Son deflein aiant été approuvé 
par Gautier Evêque de Challon » & par Hu- 
gues Archevêque de Lyon, il bâtit un Monaf- 
tere en ce lieu ; qui fut fondé par Eudes Duc 
de Bourgogne ; mais il n’en eut pas long temps 
la conduite , car dés l’année fuivante le Pape 
Pafchal II. lui enjoignit de retourner à Molef- 
me. Les autres Religieux refterent à Cîteaux 
fous la conduite d’Alberic , & cette réforme 
fut approuvée l’an 1100. par le Pape. Eftienne 
Hardingue qui fucceda l’an 1109. à Alberic, 
mit la derniere main à la perfection de cet Or- 
dre, qui devint tres-nombreux & tres-floriffant. 
Enfin Robert d’Arbrifelles Archidiacre de Ren- 
nes, aiant reçu miffion du Pape Urbain IL. pour 
prêcher aux Peuples, attira par fes Prédications 
une grande multitude de perfonnes de l’un & 
l’autre fexe, & leur bâtit plufeurs cellules dans 
le bois de Fontevrault , à trois lieuës de Sau- 
mur. Aiant enfuite renferme les femmes à part, 
il fit l’an 1100. un grand Monaftere, qu’il gou- 
verna jufques vers la fin de fa vie 7 mais avant 
que de mourir , il fit élire l’an 1115. Petronille 
de Chemillé pour Abbeffe ,& lui donna la con- 
duite des filles , & des Religieux de cet Or- 
dre. 

La vie commune & reguliere des Chanoines p,, Che: 
établie dans le neuviéme Siecle , étoit abolie mises Re- 
prefque par tout. Quelques Evêques la renou- guliers. 
vellerent dans leurs Chapitres , & elle fut réta- 
blie fur la fin du Siecle dans une autre forme ; 
car alors on inflitua des maifons dans lefquelles 
des Ecclefaftiques qui vouloient mener une vie 
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noënes Re- commun, & fans avoir rien en proprieté. Ces 
guliers. derniers Chanoines étoient differens de ceux du 
neuviéme Siecle , 1. En ce que les premiers 
étoient des Benefciers attachez à des Eglifes & 
obligez de les deffervir ; au lieu qu’il y en avoit 
plufeurs parmi ceux-ci qui n’avoient point de 
titre particulier. 2. En ce que les premiers vi- 
voient en commun des biens de l’Eglife ; mais 
ils pouvoient retenir leurs biens de patrimoine, 
au lieu que ceux-ci y renonçoient comme des 
Moines. 3. En ce que les autres pouvoient re- 


noncer à ce genre de vie , au lieu que ceux-ci|- 


faifoient Profeflion de vivre toüjours de cette 
maniere , & qui leur étoit défendu de la quit- 
ter. Ceux-ci vivoient en commun fous un Ab- 
bé, Superieur ou Prevôt, & faifoient profeffion 


comme les Moines, de pauvrété, deftabilité ;, & 


d’obéiffance, quoiqu’ils ne fffent pasencore de 
vœux exprés ; non feulementilsétoientemployez 
à défervir l’Eglife ou le Monaftere où ils étoient, 
mais on les tiroit quelquefois de leur:maifon 
pour leur donner des Cures , & les employer 
aux autres fonctions Ecclefaftiques. Yves, de- 
puis Evêque de Chartres , établit cette exacte 
réforme l’an 1078. dans le Monaftere de Saint 


F I 


NOUVELLE BIBLIOTHEQUE 4 
Des Cha- plus reguliere ; fe retiroient pour y vivre en| Quentin. Cette Maifon fournit à la France quañ© Dé ch 


tité d’autres Maifons de Chanoines Reguliers ; #01" 
&c dés le commencement du Siecle fuivant, les guliete 
Congregations de Saint Ruf , de Saint Nor- 
bert furent inftituées ; en forte que l'Ordre des 
Chanoines Reguliers devint en peu de temps 


fort nombreux & fort étendu. . 


ADDITIONS. 


Ajoñtez à la page 24. Gregoire VI. fe voyant 
attaqué par l'Empereur Henri, écrivit une Let- 
tre circulaire à tous les Fideles , par laquelle il 
s’engage de faire dire trois Mefles folemnelles +. 
par an pour tous ceux qui feroient tous les ans » 
quelque offrande à l’Eglife de Rome: Cette  . 
Lettre eft rapportée dans le IV. Tome du Spi- : | 
cilege du P. Dom Luc Dachery. 

Ajoûtez à la page 19. touchant Guitmond * 
Il y a dans le II. Tome du Spicilege une Let- 
tre de cet Auteur à Erfafte, dans laquelle il ex: 
plique le Myftere de la Trinité par des compa- 
raifons tirées des créatures, 


N. 
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1007. | Srvestes II. Oro Ill. { Basics & CoNsTANTIN. 
- VI. | LP ANS: 
Rebellion des Romains 
contre Othon, qui fe retire 
| de Rome, 
oo 
1002, IV. Mort d'Othon au mois de XXVIL 
| Janvier. 
Hsnrt Ducde Baviere eft 
| élü ea fa place par les Princes 
de Germanie , & confacré à 
Mayence par l’Archevêque. 
1003. RS II, XX VII, 
Silveftre 11. meurt le 12. | . 
de May. ; ë 2 É ne. e 
Jean XVI. furnommé le 
Sec qui eft élû en fa place, 
n'eft que cinq mois fur le 
Saint Siege. JsaN XVII. lui 
| fuccede.  L : Les 
L004. | L | IE, f 'XXIX, 
é 
F3 | 
rente rt rpg te qeaneteenneterngebemempaeeqes 
100$. | 1 ES | | Vo | ._.:  XXX. 
Er PE me pet 
2006. EUX | HIT. | | V.: | XXXI, 
007. IV. | VI. | XXXII. 
| LES | 
no 
1008. | VA | VIL. | XXXII. 
1009, ] NE | VII. | XXXIV. 
Jean XVII. meurtau mois ; 
| de Juillet. k | ’ 
| Sercs IV.eft mis en fa | | À 
| place au mois d’Aoùûr. | 
EEE 
1010. I. | IX, | XXXV. 
] | . | 
t { " 4 } 
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. : 4 \ 
RS 


x Saint Fulbert enfcigne dans les 
Ecoles de l’Eplife de Chartres, 


| | | 
| 
| 


1902. Burchard Eyêque de Wormes: 


# 


/ 
/ 


1003. On abat prefque par tout € 


| 
| 
| | 
les anciennes Eplifes , pour en bä- | | | | 
I - . 
Lg ve 
| 
| 
l 


tir de nouvelles, 


1004. Leutheric Archevêque de | ; 
Sens eft ges le Roi Robert | | | 


de ce qu'il fe fervoit de l'Eucha- 
riftie pour épreuve. 


1006. 1% | Concile de Dormond en Weft- 
{ phalie, 


_ 1006. Elfegue Archevêque de | Concile de Francfort {ur le Meyn. | 


Cantorbie va à Rome querir le 
Pallium. 

Erection de l'Evêché de Bam- | 
ne dans le Concile de Franc- 
ort, 


—— 


1007. Saint Fulbert fuccede à 
Rodulphe dans l'Evêché de Char- 


îres. 


| 
| 
| 
| 
1008. Wigbert Evêque de Mers- RE | 
| 
| 
| 
| 


bourg étant mort , Dithmar elt 
F pour lui fucceder dans cet 
Evéché. 


Ico9. Les Eglifes d'Orient | 
_ d'Occident étoient encore dans 

Quelque  efpece de Commu- | 

nion. 

L'Eplife de Jerufalem eft détrui- 
te je le Prince de Babylone , & 
Snfuite rétablie, 

Adelbolde eft élû Evêque d'U. 
trecht. | 
mme 


1010. Procez de l’Archevêque | Concile d'Acnham en Angleter- 


Guillaume Abbé de S. Benigne 
de Hambourg à Rome, pour une re tenu Vers cette année. 


€ Dijon. 
Paroifle, , Godehard Evêque de Hildes- 
| ] : . | cim, 


«Affai- 
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vulgaire, | | Rois de France € d'Italie. | 


Frs 


1011, | | II. | _X. 


panne qqun ARR, PTS CS 


1012, IIS. XI. 
Serge IV. meurt le 13. de 
May. Aprés fa mort il ya 
Schifme entre Benoit VII. 
& Gregoire. Le premier fe 
retire vers le Roi Henry. 
L 


L = bte Dr 
1013. | Le Roi Henri vient àRome, XIL. XXXVIIE 


rétablit Benoît, & eft couron- 
né Empereur au mois de Fe- 
-| vrier de l'année fuivante.. 


la 
p4 
# 
Ê 


Re TS RE 2. ue" 1 
Ieig 0 ft II. | XII. . XXXIX. 
| ( Re 
1o1f | IV. { XIV. Î XL, 
RL RS SR 
1016. | Y. XV. LÉ RT 
1017. l VI. | XVI. Ï tu XLR 
1o18. VII. | XVIL. ! XLIII. 
mt, , — ee A RE Qi TRES RÉ MER  n S 
1019. | VIIL. XVIII. XLIV. 
Benoît va à Bamberg en 
Allemagne. 
NS 
1020. | IX. XIX. es XL A 
EL Te ETS 
to21 | X. | XX. ] XLVL 
dre rm 5, A 
1022, XI. XXI. ! XLVII. 
L'Empereur Henri vient | x 
en Italie. Î si jee 
102; XIE XXII. XLVIL. 
Henri retourne en Alle- 
| magne. - 
1024, * Mort de Benoît vers Ia | Mort de Henri. XLIX.: 
fin de Février, JsAN XVII, | CoNrap eft élû Roi de 
{on frere lui faccede. Germanie, 
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rene 8 


Dee | MATIERE NOIRE à CORRE Saone 


Gosbert Abbé de Tergernfée. 
Mepginfroy Moine de Fulde, 
Erchinfroy Abbé de Abbé de Melck. 


KOx 1. Syrus Moine de : de Cluny. 
Osbert, ou Osberne Chantre de 
Cantorbie. 
Adelbolde Evêque d'Utrecht. 
| ; Rupert Abbé du Mont Caf- 
n. 
| Dithmar Evêque de Mersbourg. 
- xo12 YAXZ Concile de Leon en Efpagne. 
Loix d'Ethelrede Roi d'Angle- 
… terre, 
: 
PTT NIUE d: l { -Lcon ic Grammarien, 
- | | 
Î 
+ : nn Le D ut lee le CT RE et capaineneaqe 
1014. | Concile de Pavie fenu aprés cet- Fe | 
| te année 
ZO15. ] 
| doré. À « I | 
… 1017. Herefie des Manichéens [| Concile d'Orleans contre des Guarlin ou Gauflin Archeyèque 
_  déconverte en France, & étoufée | Heretiques Manichéens. de Bourges, 
par le Roi Robert. 
Pluye de fang tombée en qe 
taine. D 
1018. | | Mort de Dithmar Evêque de 
| | Mersbourg. 


1019. Serge Patriarche de Conf-- 
tantinople , qui avoit fuccedé à 
Jean, meurt, & Euftache eft mis 


._ «fa place. 


… 1020. | 


| Tangmarus D Doyen de Hildes- 


| 
* | j heim. 
NS ES pr: À 
1021. x | 
— * 
. 1022, | | Guy Aretin Abbé de la Croix- 
| Saint-Leufroy. 
1023, | Concile de Selgenftad. Aribon Archevêque de Mayence, 
| 


mr erqemmereeeérerreraeee rer | 
1024. Ambaffade des Grecs à Ro- | Guillième Abbé de S. Benigne 
me, pour obtenir du Papequel’E- de Dijon. 

— life de Conftantinople portât le 

tom d'Eplife univerfelle. : 

. Tome VIII An. 
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[ DS ER 
_ IT, E. 
eh | ja Mort de Bafile. 
| Conftantin refte feul.. 
1026. | HF, | ° UE. |  * 
| (E 
a 
1027, IV. IV. IL 
Conrad eft couronné Em- 
pereur à Rome. 
D EE 2 A ET PTE 2 DR HE LEO PERS ASP PET 
1018. L Y. (s V. | en 
st 
0 
1029 ; VL VE Mort de Conftantin. Ro 
| | MAIN cft élû en fa place. 
‘ | EL. 
1030 | VIL | | VIT, | n°0 s 
Le dr ue een . 
1931, | VU. VIII. | HE. | 
RES - - ENTIER ( 
1032. | EX. | Le IV. 
EE 
1833 X, X Y. 


Le Pape Jean meurt le 7. | Conrad vient en Italie , 
de Novembre. On mer en fa | rétablit le Pape Jean que l'on 
1 place BENOIST IX. jeune En- | avoit chaflé. 
faut fils d’Alberic Comte de | Mort de Robert Roi de 


Erefcati. France le 20. de Juillet. 
Henri I, fon fils lui fuc- 
cede, 


Aa 


DE L'ONZIEME SIECLE DE L'EGLISE. 139 
c Affaires Ecclefiaftiques. Conciles, Î Auteurs Ecclefiaftiques. 
| l 


Les Prelats François s’y oppo- LÉ” 
fent , & Guillaume Abbé de Saint | 


Benigne de Dijon écrit une Lettre 
à Jean XVIIL. pour le détourner 
de ce deffein. 

1025. Alexius cft élevé au Pa- 


Concile d'Arras, . 
criarchat de Conftantinople. 


à 7 
1026. | Î Mort de Burchard Evêque de 
[ Wormes. 
1027. Ï | Mort d'Adelbolde Evéque d'U- 
Î : { trecht. | 
—_—_— ee ON NC SR 1 
1028. ] 1 Mort de Saint Fulbert Evêque de 
Î | Chartres. 


1029. Robert Roi de Francetient [ Concile de Limoges. 
ane Affemblée d'Evêques à Or- 
Jeans pour la Dedicace de l'Eplife de 
Saint Aignan , qu'il avoit bâtie, 
RE PE COR TE mm 


4010. | Bernon Abbé de Richenou. 


Ademar , ou Aimar de Ghaba- 
4031. Hupues Moine de Cluny { Concile de Bourges du premier | Odoran Moine de Saint Pierre 


nois Moine de S. Cibar. 
Hugues Archidiacre de Tours. 
Arnulphe Moine de S. Emme- 
ran. 


- eft fait Evêque de Langres. Novembre. le Vif. 
Canut Roi d'Angleterre va à | Concile de Limoges du 18. du |  Egelnote Archevëque de Can- 
Rome où il eft bien reçû du Pape | même mois, torbie. 


& del’Empereur, & obtient quel. Eberard Difciple de S. Harvic. 
ques exemprions pour fes fujets, | Moït d’Aribon Archevéque de 
Lectre du Pape , qui donne la Mayence. 
qualité d’Apôtre à S. Martial. 
Saint Martialelt mis au rang des 
Apôtres dans les Conciles de Bour- £ 
"pes & de Limoges. 
L'Abbaye de Beaulieu occupée 
par un Abbé feculier, eft remife en 
Regle par le Concile de Limoges. | 
rt 


1032. | Loix de Canut Roi d'Angleter- 


L 


| 


vêque de Lyon. 

Odilon Abbé de Cluny refufe cet 
Archevêché , & le Pape le blâme 
de ce refus par une Lettre. | | 


| | re. | 
1033. Mort de Burchard = | 
Brunon oncle paternel de l'Em- 


Pereur Conrad, cft fait Evêque de 
Wirtzbourg. 


Lè REA 
S 
»: 


è . $ 
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1034 208 XL Romaïn meurt le r1.d'A- 
| vril empoifonné , & enfwi- 
te étranglé par l’ordre dela 


femme Zoë qui éleve furle 
Trône Michel Paphlagonien. 
fon Favori. ‘ 


| 


1035: IL. XI | IL. 


| l 
Re M cie 
XII. Hi / 
1036: f Conrad va en Italie. Î È 
= 1. | 2 RE IV :. 
1038. | | 54 14 
je 


ht, TT TT TRE Te ET TE PET SR a RE + QE) Ps 
1 1 


Di tie | VI. ; Conrad meurt le 5. de VER 
| diese à 
| Henri IL. fon fils lui fuc- , 
cede. #0 
1040. | VII. L VIL. 430 
nn VIE IE, VIT. : 100 
5 Michel meurt au mois de. 52 
| Decembre,.Zoë fait mettre CR 
I faplaceMacHez CALEPHAS | 
1042: era XI. JIL, CL 7 
| Michel Calephas eft chaf 
É, & CoNsTANTIN MONO 
_MAQUS cft mis en {a place 
| | & époufe Zoë. 
1043. | X. IV. | à 
1044. Les Romains chaffent Be- Y. IL 


mes ,; & mettent Silveftre 

Hit. Evèque de Ste Sabine 

en fa place. Benoît fe re- 

connoiffant lui-même indi- 

gue du Pontificat s’en de- 

met en faveur de Grepoi- 
Îre VI. à condition qu'il | 
jouïra des revenus que le 

S. Siege avoit en Angleter- 


Ee, 
L ; 


| 
noir accufé de plufieurs cri- | 


i$4 
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| | 
1035. Mort des. Simeon de Syra- | . | € 
cufe Moine de Treves. Ï | 
1036. Drogon cft fait Evêque de | | | Mort de Godehard Evêque de 
Teroüane. Le | Hildesheim. 
Re A CS CORTE RS ER A PA 
+ 1037. | l 
D... 
1038. Pandulphe Duc de Capouë | | | -$ 
eft obligé de fe foùmettre à l'Em- psé 
pereur Conrad. | 
hi « 
1039. | . Eugefppe. 
: ® Brunon Evêque de Wirtzbourg. 
( 
1040. Divers Conciles tenus en Fran- |  Glaber Radulphe Moine de Clu- 
ce vers cette année. Dy. | 


y = 
Arnolde Chanoine = ‘cs 
Campanus de Lombardie, 


1041. Lanfranc prend l’habit de 
Religieux de la main de l'Abbé |. 
Herluin dans l'Abbaye du Bec. 
| | 
| ol 


3043. Alexius Patriarche de Conf- | | 
tantinople étant mort, Michel Cc- | | 
tularius eft mis en fa place. | 


EE 


| 
| 


- 


Rate 2 ne at 


1042. 


2044. 
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SE HI. 
ce Henri Roi de Germanie VII. 

chaffe Gregoire VI. & fait | Henri eft couronné Em- 

élire Pape la Veille de Noël 


pereur par Clement II, 


Suidger Evêque de Bamberg 
qui prend le nom de Ge | 
ment I. 
Gregoire VI. fe demet vo- 
lontairement dans un Syno- 
de , & eft envoïé en exil. 


Silveftre AIT. ‘eft =] 


à fon Evêché de Sainte Sa- 
|bine. 


VAL. 
L Clement n meurt le 7. 
Octobre & Benoît IX. re- 
monte pour la troifiéme fois 
| fur le S. Siege , qu'il occupe 


encore Due mois, É * 


LE RON See} SR er) nt 2 Mi 
12 L'Empereur envoye d’Al- 1X. VI. 
lemagne Poppon Evêque de : 
À Brefle, qui eft confacré Pa- 
pe fous le nom de DAMASE 
H. mais qui meurt 23. jours 
= aprés {a confecration. 
Le 
a —— "2 ——]————————— 
Brunon Evêque de Toul, X: VI. 
qui prit Je nom de LsoN pe 
eft élû cinq mois aprés la 
mort de Damafe le 13. de 


E 


1049. 


| 
Fee 
7 
| | 
sn 


de Saint Remy de Rheims dans 
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| | | 
ne ns > rh menapameanmnnne 
3045. | | 
1846, : Conciles de Rome , qui dépo- |. À 
fent les Papes Benoît IX, Silveftre 
II. & Gregoire VI. 
| : 


ee PEER & 
1047. Hildebrand accompagne | Concile de Rome contre les Si- 
Gregoire VI. dans fon exil , &{e | moniaques. 
retire à Cluny. 

Eufebe Brunon eft fait Evêque 
d'Angers. 

Lettre de Clement II. à Jean LL 


D 


poftulé Archevêque de Salerne , 
par laquelle i! approuve {a Tranf- 
lation de l'Evêché de Pefti à cet 
Ærchevêché ,. & lui accorde le 
Pallium. 


1048. Theoduin eft ordonné 
Evêque de Liege. 
Gcofroy Comte d'Anjou , & 
Agnés fa femme donnent à l'Ab- 
baye de Vendôme l'Eglife de tous 
les Saints au fauxbourg d’An- 


e 


fs. 
SHildebrand uitte l'Abbaye de 
Cluny , dont il étoit Prieur , & 
accompagne Brunon Evéque de 
oul A Rome... 


cs 
| 
| 


a + 


Concile de Rome conrre les Si- 
moniaques. : 

Concile de Pavie. 

Concile de Rheims du 3. d'Oc- 


- sd 
_ 1049. Le Pape Leon confirme par 
une Bulle les Privileges de l'Ab- 
baye de Cluny. 

Il fait la Tranflation du Corps 


fait auffi la Dedicace. 
…—_ ,_1l approuve par une Lettre la 
 Tranflation de Jean de l’Evêché de 
tefcati à celui de Porto. 
Arnould Abbé de Poitiers, accu- 
€ d'impudicité par l'Evêque de 
 “angres, eft dépolé dans le Con-. 
… Gile de Rheims. 
- Hugues Evéque de Langres, ac: 
… Sufé de plufieurs crimes , eft auf 
_f dépofé & excommunié-dans ce | | 


l'Eplife de cette Abbaye , dont il 
- fin de cette année ,| où au com- 


re. , 
Concile de Mayence tenu vers la. 
mencement de la fuivante, 

A à 


tt metre, ntm, 


| le ; mais aiant fuivi le Pa- 

… PeäRome, & s'étant mis en pe- 

b a > il fut rétabli quelque 2 
es aprés, 
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RE 


nr 


no me à pe ent vrererre men mode 


passe 
Cr: 
Rent 


À. 


XII. 


3052 IV. 


Leon IX. fait la guerre 
aux Normans de la Pouille, 
qui le prennent prifonnier, 

| & le conduifent à Benevent. 


24 © Ÿ 
3 à 
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pudicus ER ENRS AT — de Nantes, eft 
auffi dépofé pour avoir fuccedé à | | 
fon pere dans fon Evêché pour de 
l'argent. 
La conteftation qui étoit entre | | 
l’Archevêque de Rheims & l’Evé- 
que de Toul touchant l’Abbaye de 
Derve, eft reglée en faveur du pre- | | 
mier dans ce même Concile. 
10450. Berengercftacculé & con- Concile de Rome. Anfelme Do'en de Nimor. 
damné dans divers Conciles tenus | Concile de Brione. Herman Contraét Moine es _ 
cette année, Ses Scétateurs & lui | | Concile de Verceil du r. Septem- | chenou. 
font contraints de fe retraéter fous (Le Thcophane le Ceraméen. 
peine de mors dans le Concile de | De de Paris du 19. Noyem- | Nilus Doxopatrius. 
Paris. Gualdon Moine de Corbie. 
Lahfranc et obligé de rendre * Concile de Coyaco. = Drogon Evêque de Teroïüane, 
 raifon de {a doétrine dans le Con- |  Concilede Rouën. Helgaud Moine de Fleury. 
cile de Rome, & y faitune Profef- | Concile de Siponte. Wippon Chapelain de l'Empe: 
fion de Foi. 2 reur. 
Sa doctrine eft approuvée & con- * Ebervin Abbé de Saint Maurice. 
firmée dans le Concile de Verceil. Evershelm Abbé d’Aumont. 
Confirmation des Privileges de ! Guibert Archidiacre de Toul, 
l'Abbaye de CorbieparlePape. | |  Anfelme Moine Benedictin, 
EE om 
xo$r. Lettre duPapeLeon , qui f Concile de Rome. Lettre de Berenger à Lan- 
confirme à Jean Archevéque de Sa- franc. 


Ecrit de Berenger contre Lan- 
ranc. 
Lettre de Theoduin Evêque de 
Liege contre Berenger. 
Adelman Clerc de Liege, &en- 
fuite Evêque de Breffe, écrit à Be- 
| renger fur fon erteur. 


Îcrne fon droit de Metropolitain. 

Gregoire Evêque de Verceil eft 
dépof” dans le Concile de Rome 
pour adultere, 


Lettres reciproques d’Afcelin &c 
de Berenger, 
Jean Archevèque d’ Euchaïte. 


Jean Jeannelin Abbé d d'Erbre£. 
tein, 

Hepidannus Moine de S. Gal. 

Mort de Hugues Evêque de Lan- 
gres. 


to$2. Le Pape confirme les Pri- | Concile de Mantouë troublé par 
. vileges de l'Abbaye de Sainte So- | une fedition populaire, 
_  phieà Benevent. 
Jean Jeannelin eft nommé Abbé 
si Etbreftein par l'Empereur Henri | 

Marianus Scot fe fait Moine. 
1953. Lettre de Michel Cerularius | Concile de Rome, 
Patriarche de Conftantinople, écri- 
. en fonnom, &aunom deLeon 
- Archevêque d’Acride , contre l'E- | 
… £life Latine. 
_ Ce Patriarche fait fermer les Egli- 
fes desLatins qui étoient àConftan- 
… tinople , & ôter à rous les Abbez & 
Religieux Latins, quine vouloient 
renoncer aux Ceremonies de 


“Eglife Romaine ; les Monafteres 

.. Qu'ils ee danscette Ville. 

“4 remis en liberté par f. 
ls Normaus de la Pouille ; leur 

. corde routes les serres qu'ils |. 
Tome VIII. 
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| Econ IX. meurt le 15. 
d'Avril. 

Le Saint Siege vacque pen- 
dant un an. 

Hildebrand va trouver 
l'Empereur , pour deman- 
der Gebehard Evèque d’Ei- 
chftat, qui fut ordonné Pa- 

pc l’année fuivante fous le 
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nom de Vicror II. | 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
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Mort SES Conftantin Mo: 
nomaque. THsopons Por- 
sbproncnite fille de Conftan- 
tin SRE l'Empire, 
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1056 Victor paffe en Allema- | Henri Empereur meurtle | Theodore meurt VS 
gne ; où il eft appellé par | 3. d'Oétobre. fin de l’année. «fait 


île 


| l'Empereur Henri HI, | 


Hsnri IV. fon fils âgé 
de cinq ans lui fuccede , & eft 
mis. d'abord fous. la tutel- 


É 
| 


| 
ei 5 


Empereur eu de tem 
pate che feul. 


Michel qu 'elle -avoi au” 
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ane 
avoient conquifes , & celles qu’ils 
Pourroient conquerir fur lesGrecs 
& {ur les Sarrafins. 

Conteftation entre les Eglifes de 
:Grado & d’Aquilée, pour le Droit | 
de Metropole, replée dans le Con- 
cile de Rome en teur de celle de 

Grado. 

Lettre du Pape aux Evêques de 
Venife & d'Iftrie , qui confirme | 
ce Droit. [ 


ee tm een 


10$4. Lettres du Pape Leen, 
qui confirment le Droit de Me- 
tropole à l’Eplife de Carthage fur 
toutes celles d'Afrique. 

Legation du Pape envoyée à 
Conitantinople pour la réünion 
_de l’Eglife Grecque avec l'Eglife 
Latine. 

Lettres du Pape Leon fur ce fu- 
jet à l'Empereur Conftantin , & 
- à Michel Cerularius Patriarche de 
Couftantinople. 

Conteftation entre les Legats & 
ce Patriarche. 

Répenfe du Cardinal Humbert 
Legat du Pape , à la Lettre de 
Michel Cerularius & de Leon d’A- 
cride. 

Nicetas Peétoratus Moine de 
Stude , fait un Ecrit contre l'E- 
glife Latine. 

Réponfe du Cardinal Humbert 
à cet Ecrit. 

Retractation de Nicetas qui brü- 
le fon Ecrit. 

Decret d'excommunication por- 
té par les Legats contre Michel 
Cerularius. 

Ce Patriarche excommunie auf- 
fi ces Legats par un Ecrit public, 
& excite une fedirion , qui obli- 
ge l'Empereur de livrer les Tru- 
-chemens des Legats , quifont mal- 
Ærairez. 8, mis en prilon. 


"064. Berenger abjure fon erreur 
dans le Concile de Tours, en pre- 
fence de Hildébrand. 

Maupgier Archevêque de Rouën 
cft dépolé dans le Concile de Li- | 


nn ee rende mens 
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fieux , & Maurille Moine de Fé- 
famp mis en fa place. 
CREME FrêPrar CRE? 
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Concile de T 


/ Concile de Narbonne. 


Concile de Florence. 
Concile de Lyon. 
Concile de Tours contre Beren- 
er. 
< Concile de Lifieux., 
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Humbert Cardinal. 

Nicetas Peétoratus Moine de 
Stude, 

Dominique Patriarche de Grado. 

Pierre Patriarche d’Antioche. 
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le 28. de Juiller, ire ; & Îc laifle à IsaAG 
| Frideric Abbé du Mont- 


COMNENE. 
Es Caffin eft elû en fa place le | 
jour de S. Eftienne , d’où il 
| prend lenom d'EstiNNe IX. 
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2058. | Eftienne meurt à Floren- | IX, à IL. 

ce le 29. de Mars. I FER 

| Le Comte de Frefcati & | 

| Gregoire de Latran foncéli- | 

re Mincius Evêque de Veli- 

| tre D prend le nom de Be- | 

noît. | 

Le Cardinal Humbert & 

plufieurs autres ne veulent | 
pas le reconnoître. 

] On élit Gerard Evêque de: [ 

Florence , & cette Election 

füt approuvée par le Roi 
Henri, | 


1059: 

Ifaac fe es de O0 
re en faveur de Conftantift 
Ducas, & fe retire dans WA 
Diniies s, 


que de Rome au commence- 
ment de Janvier & prend le 
nom de NicoLas I], 

I. 


Gerard eft ordonné Evé- È JU. 


Maincivs renonce au Pon- f 
tificat , & eft interdit pour 
toûjours des fonétions Eccle- 
fiaftiques. 


1 I. 
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107. Lettre du Pape Viétor , 
qui confirme & augmente les Pri- La 
vileges accordez à l’'Eplife de Selve- 
Blanche. 

Frideric eft fait Abbé du Mont- Fr 
Eaflin ; peu de temps aprés Car- 
dinal , & enfuire Pape 

Alphonfe Abbé de Saint Benoît 
de Salerne , eft fait Archevéque 
de certe Ville. 

Lettre par laquelle le Pape Eftien- | 
ne IX. réünit l’Evèché de Marf, 
qui avoit été divifé en deux. 

Pierre Damien eft fait Cardinal | 
& Evéque d'Ofbie par ce Pape, 


1058. Eftienne envoye des Le- | 
gats à Couftantinople , qui re- 
viennent fans y arriver, ‘aiant (çù | 
fa mort. | 

Michel Cerularius eft chaffé du 
Siege Patriarchal de Conftantino- | 
ple, & Conftantin Lichudes mis 
cn {a place. 

Evershelm eft fait Abbé de S 
Pierre de Gand. | 
Marianus Scot Moine d’Angle- 
terre pafle en Allemagne , où il | 
demeure dix ans reclus dans le 

Monaftere de Fulde. 

Lambert d'Afchafembourg 
prend l'habit Monaftique à Hirs- | 
feld fous l'Abbé Meginher , eft | 
peu de temps aprés ordonné Pré. 
tre par Lupolde Archevêque de | 
Mayence , & entreprend le voya- | 
ge de la Terre Sainte à l'infçû de 

on Abbé , d'où il revint l’année 

fuivante, Î 
1059. Privilege accordé au Mo- 
naftere des Religieufes de Sainte 
Feliciré prés de Florence. 

Election des Papes déferée aux 
Cardinaux das le Concile de Ro- 
me. 

Berenger abjure fon erreur dans 
ce Concile , & y fait fa premiere | 


Profeffion de Foi. 
Pierre Damien eft envoyé Le- 
za à Milan pour y reformer le 
Clergé , qui exerçoit la fimonie | 
publiquement. 
L'Evêque de Trani eft dépofé 
s le Concile de Melphe. 
Sigefroy fuccede à Luitbolde 
dans l’Archevêché de Mayence, | 


Conciles, 


Concile de Rome, 


fo: À Concile de Rome à? 1 Det 
Concile de Melphe. 


Concile de Benevent tenu au 


commencement du mois d'Aouft, 
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Henri I. Roi de France 
fait couronner Philippe {on 
fils à Rheims le 22, de May, 

| & meurt fur la fin de œtte Ï 
année. 
1061. JT. 
x Mort de Nicolas II. le 3. 


du mois de Juillet. Anfel- 
me Evêque de Luques eft 
élû trois mois aprés ; &or- 
donné Pape fous le nom 
d'ALEXANDRE Al. 

Le Roi Henri irrité de ce 
qu'on l'avoit élû fans fa 
participation , fait procla- 
mer Pape Cadalous Evêque 

Fee ! de Parme ; ; celui-ci tente de 
| fe rendre maître de Rome : 
mais étant repouflé , il eft 
obligé de revenir à Parme 
l'année rare 
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(dt émet caen nt Sn ee pee SES 
asie RE nt page, om tone, Pre Dr pote Pt mé DD prçntenée, brut ancmmnt rares 


Ve 


IL. VI. I 

Cadalous excite quelques 
troubles. 

Alexandre eft reconnu 
pour Pape legitime dans le : 
Concile de Mantouë. Il 
pardonne à Cadalous FL 


.lmeurt. peu de temps aprés. 1, 


1064. 
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x060. Saint Anfelme embrafle la 
vie Monaftique dans l'Abbaye du 
Bec. 


nt teen | 
- Guitmond Archevêque d’Ayeri 
e. 
Durand Abbé de Troarn. 
| Francon Philofophe de Liege, - 


Warin Abbé de Saint Arnoul de 
Mets. 


nn rene 


1o6I. | Michel Pfellus. 


Alberic Moine du Mont-Caffin, 
| Metellus Abbé de Tergernfée. 
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1062. : p [ 
Concile de Rome. 


1063. Divifion entre Pierre Ar. 
Concile de Rouën. 


| 

chevêque de Florence, & {es Moi- | | 

nes. | Concile de Challon. | 

: Le Pape envoye le-Pallium à Pier- | dr | 
re Archevêquede Dalmatie, 

Lanfranc eft fait Abbé de l’Ab- | 
baye de S. Eftienne de Caën nou- | Î 
vellement fondée, & Saint Ahfel- 1 
me lui fuccede dans la Charge de | | 
Prieur de l'Abbaye du Bec. | | 

Maurille Archevêque de Rouën 
ticor un Synode pour la Dedicace | | 
de l'Eplife Cathedrale de cette Vil- | | 
le nouvellement bâtie, | 

Profeffion de Foi publiée dans 
ce Synode contre l’Erreur de Be- | 
renger. | : 

Privilege accordé à l'Abbaye de 
Vendôme par le Pape. | 

Pierre Damien Legat du Pa en | | 
France , regle dans le Concile de | 
Challon le différend qui étoit | 


if 
y 3 
4 < 
L 


. 


tntre l'Evêque de cette Ville & 

l'Abbaye de Cluny touchant les 

Privileges de cette Abbaye qui 

Ont confirmez dans ce Concile. 

1064. Guibertgrand Seigneur de | Concile de Mantouë. 
arme , & Chancelier de Henri .YEX | 

Roi de Germanie , eft fait Arche- | | 

Vêque de Ravenne, | 


Étrnsengesyenenne much t-tge 
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+] Moit de Cafe Du- 
cas qui laifle trois enfans &c 
fa femme Evpoxzie, la- 
quelle demeure maîtrefle de 
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none © 


Concile de Rome. 
Autre Concile de Rome. 
Concile d’Elne en Rouffillon. 


1065. L'Herefie des Nicolaïtes 
condamnée dans les deux Conci- 
les de Rome. 


Lanfranc. 


- 


1066. Jean Xiphilin eft élû Pa- | 
criarche de Conftantinople à la pla- 
ce de Conftantin Lichudes, | 
: Chartres d'Edoüard Roi d'Angle- 
terre , pour autorifer la confirma- 
tion des Privileges de l'Eglife de 
Weftminfter , qui avoit été ac- | 
cordée par les Papes Leon IX. & 
Nicolas II. 

Guillaume Duc de Normandie 
pafle en Angleterre, & fait la con- | 


/ 


uête de ce Royaume fur Haral- | 
€, qui s’en étoit emparé aprésla 
mort du Roi Edoüard. Ï 


SO EUR RUE 


nt) | 


1068. Pierre Damien cft envoyé 
Legat en Allemagne ; pour em- 
pêches l'Empereur Henri de fai- 
re divorce avec Berthe fa fem- 


| 


Marianus Scot qui étoit reclus 
dans le Monaftere de Fulde , va 
achever de même fa vie à Mayen- 
ce, 


1069, Mort de Maurille Arche- Concile de Mayence. Mort d’'Evershelm Abbé d’Au- 
vêque de Rouën. mont. 

Lanfrancretufe cet Archevêché, 
& fur fon refus Jean de Bayeux 
Evêque d'Avranches obtient. | 
Lanfranc va à Rome pour faire 
approuver cetre tranflation , & 
pour demander le Pallium pour cet 
Archevêque. 

Le Roi Henri propofe de fe fe- | 
parer de {a femme Berthe dans le | 

| 


Concile de Mayence ; mais Pierre 
Damien Legat du Pape s’oppofe à 
ce divorce. 

——— 


1070. Lanfranc eft obligé d'ac- | Concile de Windfor. | Bennon Cardinal, 
cepter l’Archevéché de Li ; 


nn ct nes GENS 


bie. 
Le Pape permet à Gebchard 
Archevêque de Salzbourg , d'é- 
"ci un Evêché dans fon Dioce- 
. 1€, 


Tome V1I1L. 
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… Romain pi gene eft pris 


prifonnier par les Turcs, & 
MicusL fils de Conftantin 
Ducas déclaré Empereur. 
Diogene étant délivré , a les 
yeux crevez par ordre de Mi- 
chel & meurt peu de temps 
| Î 


| aprés. 
L L. 
1072, | | K: | LE, 
| si 
1073. + + XVIL. | HE. 
Alexandre meurt le 22. | 
d'Avril. Le même jour Hil- 
debrand eft élà en fa place. | 
: ef ordonné Prêtre , & | 
confacré Pape fous le nom 
de Gracorrs VII. au mois | 
| de Juin. | | 
| | | 
| 
{ 
| | | 
er 
| F | 
| | ; 
| | 
| | | 
| j 
| | 
| 
| | | 
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DE DONS Le NA STECÇLE + L'EGLISE. 
Çoneiles, | 


dés Ecclefiaftiques. | 

to71, Charles nommé par le Concile de Mayence, 

Roi Henri à l'Evêché de Conftan- Concile de Winchefter tenu vers 
ce, n’aiant pû fe faire ordonner, | cette année. 

À caufe de fimonie , rend au Roi 

fon Anneau & fon Bâton p:ftoral ; 

dans le Concile de Mayence. 


1072. Pierre Damien eft envoyé | | Concile de Rouën. 


par le Pape à Ravenne , pour le- |. 
ver l'excommunication portée 
contre cette Ville , à caufe des 
démêlez que fon Evêque avoit eus 
avec le S. Siege. 


Concile d’Erford, 


| 


1073. Guillaume  Archevêque 
d’Auche , & Ponce Evêque de Bc- 
ziers, {ont dépofez par Geraud Car- 
dial d'Oftie, Lepat du Pape, pour 
avoir communiqué volontaire- 
ment avec des Excommuniez. 

Le Pape Alexandre confirme 
l'Etabliflement d’une Communau- 
té de Chanoines Rene fait par 
Ajtman Evêque de Palau. 

Dominique Patriarche de Venife 
va de la part du Pape Grepoire à 

Conftantinople , pour y negocier 
fa réünion des deux Eglifes, 

Decret du Pape Gregoire contre 
les Simoniaques & contre les Ciercs 
concubinaires ou mariez. . 

Lettres de ce Pape aux Evêques 
& aux Princes , pour l'execurion 
de ce Decret. 

Autres Lettres de Gregoire con- 
tre Godefroy Archevèque de Mi- 
lan & les Evêques de Lombardie 
fimoniaquesexcommuniez : Hen- 
ri Roi de Germanie les protege , 
ce qui eft l'origine de la divifion 
qui fut depuis entre ce Prince & 
le Pape. 

Anfelme qui avoit fuceedé au 
Pape Alexandre II. dans l'Evêché 
de Lucques , & qui s'étant repen- 
ti d'avoir reçû l'Inveftiture de cet 
Evêché du Roi Henri 1V. s'étoit 
retiré au Monaftere de Cluny , en 
eft rappellé par le ee > pour 
gouverner fon Evêché 

Landric Archidiacre d' gr 
cft élû Evêque de Mafcon , 
confacré l'année fuivante par le 
Pape, les Evêques de France n'aiant 
ofé l’ordonner, 

Plaintes & menaces du Papeicon- 
tre Philippe 1. Roi de France, 
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Hepidannus compofe ouëm. |  Hepidannus compofe deux Li- 
vtes de la Vie & des Miracles de 
Sainte Wiborade. 


Moit de Pierre Damien du 23. 
Fevrier. 

Robert de Tombalene Abbé de 
S. Vigor. | 

Guillaume Abbé de S. Arnoul 
de Mets. 

Hugues Evêque de Die. 


Anfelme Evêque de Lucques. 
Manafles  Archerëque de 
Rheims, 
eAn- 
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1073. 
Le Pape Gregoire forme & | 
prétentions fur l'Efpagne ; & en] 
confequence donne à Ebol Com- | 
te de Rocey tout le païs qu'il | 
Pourra retirer des mains des Sar- | 
tafins, à condition qu’il le tiendra 
du Saint Siege , & qu'il lui paye- 
ta un certain droit. hi 
Ilexige des Sermens de fidelité de 
Landulphe Duc de Bencvent >, & de 
Richard Duc de Capouë. 


Il promet le Pallium à Brunon V 


vienne le recevoir en perfonne à 
Rome. 

Il confirme tous les Privilepes 
accordez par Alexandre II. à Wra- 


* Evêque de Verone ; pourvû qu'il | 
diflas Duc de Boheme. | 


Jeromir Evêque de Praguceftin- | 


terdit & dépouïllé des biens de fon 
Eglife par les Legats du Pape, 
parce qu'il s'oppoloit à leur recep- | 
tion en Boheme. 

Conteftation entre cet Evêque 
de Prague , & celui de Moravie 
pour quelques terres. 

Remontrance du Pape à ceux de 
Carthage , dont quelques-uns 
avoient livré leur Evéque Cyria- | 
que aux Sarrafins. | 


mm 


1074. Garnier Evêque de Stras- | 
bourg excommuuié pour fimonie, 
cft abfous dans le Concile de Ro- 
me. 
Hugues eft ordonné Evêque de 
Die par le Pape dans ce Concile, 
Decret contre les Inveftirures 
fait par le Pape dans ce rmême | 
Concile ; au rapport de quelques | 
Auteurs. | 
Robert Guifcard Duc de [a Pou'l. 
c cft ercommunié dans ce même | 
Concile de Rome. 
Accommodement des Evêques 
de Prague & de Moravie , confirmé 
Par une Bulle du Pape du 2. Mars. 
Guillaume Archevêque d'Auche 
& Ponce Evêque de Beziers font ! 
rétablis. | 
Le Pape reprend ceux de Ragufe de | 


ce qu'ils ont misen prifon Vital leur 
Evêque, & en ont élü un autre en fa 
_ Place: Il mande ces deux Evêques à | 

Rome , fi leur affaire ne peut être 

Jupée [ur les lieux par fon Legat. 
Legats du Pape envoyez ay Roi 
cnri touchant l'affaire des Evé- 

Ques de Lombardie, 
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Concile de Rouën. : 
Concile de Rome. 
Concile de Poitiers. 


Concile d'Erford tenu au mois 
d'Oétobre. 
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074. 
Differend de ces Legats avec Si- 
gefroy Archevêque de Mayence , 
far le droit de Feb un Con- 

cile ; que cet Archevêque preten- 
doit comme Vicaire du Saint Sie- 
ge. Ils s'en retournent fans avoir 
Ag fait. 
remier projet d’une Croifade | 

par le Pape. 

Lettres du Pape à plufeurs | 
Princes & Evêques , pour l'exe- 


cution de fon Decret contre la | 


fimonie & l'incontinençe des 

Clercs. 

Lettres du même aux Evêques 
de France contre la conduite du 
Roi Philippe , qu’il menace de 
dépoüiller du Royaume. 

Reglement du Concile de Lon- 
dres çouchant l'ordre & le rang 
que doit avoir chaque Evêque dans 
les Conciles du Royaume d’An- 
gleterre. 

Le Pape approuve le Privilege du | 
Monaftere de S. Eftienne de Caën. 

Guillaume Duc d'Aquitaine eft 
obligé dans le Concile de Poitiers 
de quitter fa parente qu’il avoit 
époufée , & Ifembert Evêque de 
cette Ville , qui avoit troublé | 
ce Concile, eft interdit , & quel- | 
que temps aprés excommunié par 
le Pape. | 

Pretentions de Gregoire VII. | 
fur les Royaumes nouvellement 
convertis. | 

Il trouve fort mauvais que Sa- | 
lomon Roi de Hongrie eût reçû | 
ce Royaume de la main de Henri 
Roi de Germanie , parce qu'il 
D qu'Eftienne l’avoit autre- | 

ois offert & donné au Saint Sie- | 
ge aprés fa converfion ; c’eft pour- 
ao: il menace ce Prince des Cen- 
ures Apoftoliques , s’il ne reçoit 
le Sceptre de fa main. 

. Le Pape fait reftituer à l'Evé- | 
ue de Prague les biens de fon 
gliles & le mande à Rome avec 

l'Evêque de Moravie. Celui de 

Prague y étant venu, eft regvoyé 

{on païs, reconcilié & réta- 

bli, cependant le Pape adjuge à l'E- 

vêque de Moravie la provifon des 

terres conteftées: mais celui de Pra- 
ge s’en étant emparé à fon retour, 

Pape lui enjoint de les rendre. 

Redevance payée par la Boheme 
au 5, Siege. 


SIECLE DE L'EGLISE, _… 459 
Conciles, | cAuteurs Eccleftafliques, 
| | 


; ” 


1@ : TABLE CHRONOLOGIQUE . 
Années de l'Ere | Papes. Empereurs d'Occident , © | -* Empereurs d'Orienr: 
vulgaire, | Rois de France € d'Italie. | 


ee ee 


RS ER TE em nan une ee gene cures net 


107$. | HE, | XIX. l V. 
Le Pape fe brouïlle avec Henri fubjugue les Saxons |"? 122 
| Cincias fils d’Alberic, Pre- 

] fer de Rome , qu'ilexcom- 

munie. 
Cincius fufcité par Gui- 
bert Archevêque de Raven- 
| ne , fe faific de la perfonne 
du Pape comme il difoit la 
] Meffe le jour de Noël, mais 
il eft obligé par le peuple de | 


qui s'étoient foulevez. 


| le délivrer , & de fe retirer 
| vers l'Empereur. 
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1075. Liemar Archevêque de Brê- | Concile de Rome tenu vers la | 
me, Garnier Evêque de Strasbourg, | fin de Fevrier, 
Heuri de Spire, Herman de Bam- Concile de Poitiers contre Be- 
berg, Guillaume de Pavie, & Cu- | renger. 
nibert de Turin font declarez fuf. Concile de Londres, 
pens dans le Concile de Rome. : 
Quelques-uns de ces Evêques vont 
à Rome pour fe faire abfoudre. 
Denis Evêque de Plaifance eft | 


dépofé dans ce Concile fans efpe- 
rauce de rétabliflement. 

Herman de Bamberg eft excom- 
munié quelque temps aprés pour 
fes malverfarions. 

Lettre du Papeau Roï Henri, à 
l’Archevéque de Mayence , & au 
Peuple de Bamberg contre cet 
Evêque. 

Ambaflade fecrete de Henri vers 
le Pape , pour établir une bonne 
intelligence entre eux. 

Le fuccez des armes de ce Prin- 
ce contre Îles Saxons , fait qu'il 
n’a plus tant d’égards pour le Pa- 

e 


ones orme "NN 


F Seconde Ambaffade de Henri 
vers le Pape, qui la reçoit mal. 
Henri fait élire Tedalde Arche- 
vêque de Milan, au préjudice de 
celui que le Pape avoit nommé à 


cette Eplife. 
Lettres du Pape au Roï Henri, 


& aux Suffragans de Milan, pour 
Supiqhs l'Ordination de Tedal- 
e. 


È Lettre circulaire de Henri aux 
- Evêques & aux Princes del'Empire 
contre Gregoire. : 
Lettres de Thierri Evêque de 
Verdun , & d'Engelberc Ar- 
chevêque de Treves contre le Pape. 


1076. Le Cardinal Hugues ex-| Affemblée de Wormes tenuë 
communié par le Pape. vers la Septuagefime. 

L'Elc@ion du Pape condamnée | Concile de Rome tenu au com- 
dans le Concile de Wormes. mencement du Carême. 

Lettre de ce Concile au Pape en | Concile de Winchefter du 1. | 


confequence de cette condamna- | d'Avril. 
tion. Concile de Tribur ou Oppen- 


Roland Clerc de Parme porteur | heim du 26. Oétobre, 
de certe Lettre, la rend au Pape, & 
& lui fairlesdéclarations & protefta- | 
… Honsdontilétoit chargé. | | 
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_ Les Envoyez de Henri font les 
. Mêmes proteftations contre lePape. 
Le Pape excommunie Sigefro 
Archeyêque de Mayence , & fuf- 
Pend les autres Evêques du Con- 
… Cile de Wormes dans le Synode | 
. deRome. Il y déclare auffi le Roi | ri D { 
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1076. | 
Henri excommunié & déchù de 

fes Royaumes, & fes Sujets quit 

tes du Serment de fidelné. 

Cette Excommunmication {ert de 
prétexte aux envemis de Henri 
pour fe liguer contre lui. 

La plüpart des Prélats de l’Af 
fembiée de Wormes fereconcilient 
avec le Pape. 

Gregoire met dans fes interefts 
Mathilde Souveraine d’un Etat} 
confiderable en Italie , & veu- |’ 
we de Godefroy Duc de Lorrai- 
ne , qui étoit mort cette année 
dans fa Duché , feparé d’avec fa 
femme. | 

Lettres du Pape à tous les Fideles 
de l'Empire Romain contre Henri. 

Lettre de Herman Evêque de 
Mets au Pape touchant l’Excom- 
imunication de Henri & cette quef- 
tion , filon peut excommunier 


les Rois. | 


Réponfe du Pape , qui prétend 
que les Rois peuvent être excom- 
muniez ; ce qu'il prouve par des 
exemples. 

Autre Lettre du Pape aux Pre- 
lats & Seigneurs d'Allemagne , 
qui prefcrit des conditions pour 
l'abfolution de Henri ;, fans lef- 
quelles il veut qu'ils proctdent 
à l'Election d’un autre Prince 
pour le gouvernement de l'Em- 
pire. 
En confequence de cette Lettre 
les Ducs de Soüabe , de Bavicre | 
& de Carinthie , & les Evèques 
de Wirtsbourg & de Wormes 
conferent enfemble à Ulme , & 
indiquent une Affemblée à Op ! 
penheim. | 

Sigehard Patriarche d’Aquilée, 

& Altman Evêque de Paflau Le- 

ats du Pape , déclarhent contre 

a conduite de Henri dans FAf- | 

femblée d'Oppenheim , & deman- | | | 
| 
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dent qu'on élife un autre Roi en | 
fa place. 

Henri de fon côté fait promet- | 
tre par fes Députez aux Lepats du | 
Pape de fe corriger , & de repa- 
ref le mal qu’il avoit fait. 

Députation de l’Aflemblée vers 
Henri , qui fe rend à leurs re- | 
montrances, congedie fonarihée, 
les Prelats & les autres Excom- | 


muniez qui étoient auprés de lui, 
fe retireà Spire , & quitte toucés les 
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NICIPHORE BoTONIATE 
s'empare de l'Empire, aiant 
fait enfermer Michel. 
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fe faire relever de cette condam- 
nation. 

Geduin Archidiacre de Langres 
eft élù & ordonné Archevêque de 
Lyon à la place de celui que Hu- 
gues de Die avoit dépofé. 

Rainier Evêque d'Orleans eft 

dépolé par le Pape | & Sanzon 
él en fa place. 

Eftienne Evêque d'Annecy eftex-, 
communié ; pour s'être emparé 
de cette Eplife. 

Le Pape renouvelle les préten- 
tions du Saint Sieoe fur l'Efpagne, 
& exhorte les Rois & les Princes 
Efpagnols de lui payer le Tribut 
qu'il prétend qu'ils lui devoient. 

Il forme des prétentions fur l'If. 
le de Corfe , où il envoye un Le- 
gat pour la gouverner. 

Gerard Abbé de Saint Vincent 
de Laon eft fait Abbé de Saint Me- 
dard de Soiflons, d’où étant chaf- 
fé par la Reine Berthe quelque 
temps aprés, il alla fonder le Mo- 
paftere de Seauve-Majeur dans le 
Diocefe de Bordeaux. 
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1078. Le Pape renouvelle dans | Concile de Rome tenu vers le | Lambert d'Afchaffembourg ache- 


le Concile de Rome l'anathéme | Caréme. | ve fon Hiftoire. 

qu'il avoit prononcé contre Te- | Autre Concile de Rome du mois | Michel Pfellus fe retire dans um 
dalde Archevêque de Milan , & | de Decembre. Monaftere ; où il meurt peu de 
contre Guibert Archevêque de Ra- [ Concile de Poitiers. temps aprés. 


venne. 
Arnoul Evêque de Ctemone 
prefent à ce Concile , y efk dé- 
- pofé pour caufe de fimonie , fans 
efperance de rétabliflemenr. 
Roland Evêque de Trevifi y eft 
‘ ExCommunié pour avoir acquis 
fon Evêché en fe chargeant de la 
députation de l'Affemblée de Wor- 
mes. 
Le Cardinal Hugues du parti du | 

Roi Henri, y eft aufli excommeunié, 

L'Excommunication portéecon- | 
tre l'Archevêque de Narbonne par 

les prédecefleurs du Pape , eft re- l 

nouvelle dans ce Concile. Î 

Tous les Normans de la Poüil. | 
le font excommuniez dans ce mé- | 
me Concile. 

Enfuite de ce Concile le Pape | 
follicite les Allemans de tenir une 
Affemblée pour juger les dif. i 
Fetends de Henri & de Rodolphe, j 
& cxcommunie tous ceux qui | 


/ 


| 
| 
us 
| 
| 
| 


x68 TABLE CHRONOLOGIQUE 
Années de FE me, Papes | Empereurs d'Occident , € & Empereurs d'Orient, 
- vulgaire, * | Re de France & d Lalie. 


IL a 3 


1078, 


Fa 
mt) 


te | | 39 anses Ars HT 


| 
| 
4 
Fe 
| 
| 
| 
| 


x079. VIL. | Zu, 47, ae | 


f # | é 


DE: L'ONZIEME SIECLE DE L'EGLISE dy 


+ tAffaires Ecclefiaftiques. à Conciles, à He Auteurs Ecclefiaftiques. 
— = . nf : FR : 
1078. Fr mar EEE 
voudront empêcher qu’elle fe tien- | [ 


nc. 

Les deux Partis fe défirent du 
Jugement du Pape 

Henri {e rend ttes des païs 
de Bavierc & de Soïabe , que Ro- 
dolphe avoit abandonnez pour fe 
retirer en Saxe. 

Rodolphe aiant affemblé des 
troupes, vient mettre le fiege de- g 
vant Wirtzbourp, qu'il prendaprés 
avoir défait l’armée de Heuri , 


À 
qui étoit venu au fecours ; mais | 


celui. c1 la reprend peu de temps 
aprés. 

Nicephore Botoniate eft excom- 
munié dans le fecond Concile de }: 
Rome, pour s'être emparé de l'Em- 
pire d'Orient. . 

Les Envoyez de Henri & de 
Rodolphe jurent dans ce Conci- 
le au nom de leurs Maîtres , qu’ils 
n'empécheront point les Legats 
du Pape de tenir une Affemblée 
en Allemagne pour repler leurs 
differends. 

Decret de ce Concile contre les 
Inveftitures faites par les Laïques. 

L'Archevêque de Tours & l'E- 1F 
vêque de Rennes font interdits 
ES le Concile de Poitiers, pour |, 
avoir voulu le troubler. 

L'Archevêque de pas ct | 
auffi interdit dans ce Concile pour | | 
n'y avoir pas comparu, non plus | 
qu’à celui d'Autun. 

L'Abbé de Berpues cft dépolé 
dans ce même Concile pour fimo- 


Le divorce de Guillaume Duc 
d'Aquitaine & de fa femme elt 
ordonné dans ce Concile à cau- 
fe de la parenté qui étoit entreeux. 

Etabliflement des Chanoïines 
Reguliers de Saint Quentin de 
Beauvais fait par Guy Evêque de 
cette Ville , lequel en donne la 
conduite à Yves , qui fut depuis 
fon fuccefleur dans cer Evêché. 

* Cofme eft fait Patriarche de 
Shane à-la place de Jean 


Xiphilin. 

pu Anfelme fuccede à à Het- Los 
lui Abbé du Bec, mort cette an- Ù 1 jouit 
DCE, so + à. | sinfs 


1079. : DATI abjure foh here. | Concile dé Rome tenu au mois | 
fie , & fait une nouvelle Proferr | de Fevrier, 

pu de Foi. | 
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TI, j 

Henri eft excommunié | Michel Ducas envoye de” 

par le Pape dans le Concile | mander du fecours au Pape 

de Rome, & Rodolphe con- | & à Robert Duc de la Pouil- 
I 


firmé Empereur. e . 
Nicephore eft chaffé paf 


VIE. : 
Gregoire cft dépolé dans 
un Concile de Brefle ,| & 
Guibert declaré Pape, 


Celui-ci meurt vers la fin : 
de l'année, ALEx1s COMNENS , qui € 


| | déclaré Empereur. 
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met dans le Concile de Ro- 
me d'être fidele à l'avenir au Pa- 
pe Gregoire & à fes fuccefleurs, 
& de leur être foûmis en tout. 

Tedalde Archevêque de Milan, 
Pierre Archevêque de Narbonne, 
Sigefroy Evêque de Boulogne , Ro- 
land Evêque de Trevifi , & les 
Evêques de Fermo & de Camerin 
font excommuniez & dépofez dans 
ce Concile, fans efperance de ré- 
tabliflement. 

Le Pape aprés avoir fait prêter 
Serment dans ce Concile aux En- 
voyez de Henri & de Rodolphe, 
que leurs Maîtres fe foûmettroient 
au Jugement du Saint Siege, fait 
partir [es Legats pour aller te- 
nir une Aflemblée en Allema- 


L'Archevêque d’Aquilée pro- | 


males 


ne. 
Henri aiant défait Rodolphe | 
dans une bataille prés de Flades- 
heim, ne veut pas fouffrir qu'il fe 
tienne d'Affemblée où fon droit 
puifle être mis en compromis. 
Ereétion de la Primatie de l’E- 
glife de Lyon par Gregoire VII. 
Ce Pape menace d'excommuni- 
cation un Seigneur nommé We- 
zelin s’il moleftoit davantage le 
Roi que le S. Siege avoit donné 
à la Dalmatie. 
Il donne à Landulphe Evêque 
de Pile, & à fes fuccefleurs la Le- 
gation & la moitié des revenus de 
l'Ifle de Corfe , réfervant l’autre 
moitié pour le S. Siege avec tou- 
tes les Forterefles. 
Il approuve l'Ele@ion que les 
Moines de Marfeille avoient faite 
du Cardinal Richard pour leur Ab- j : 
5 | 
| | 


Guillaume Abbé de S. Eftienne 
de Caën , eft ordonné Archevêque 
de Rouën à la place de Jean, 74 
s’étoit démis de cet Archevêché à 
caufe de fes infirmitez. 


joto Le Pape défend aux Sd | Concile de Bordeaux, Theophiladie Arehevéque d'A. 
vons de celebrer l'Office divin en | Concile - Lyon. | PRET P chevêque d'A 
Langue yulgaire. Concile de Rome tenu au com- Folcard Moine de Saint Ber- 
a fes Archeréque de Ris mencement du Carême contre | curé aint Ber 
eft dépofé dans le Concile de |} Henri. Génid ABS ES: y 
dep | Aflemblée de Mayence tenuë | Laon. de S. Vincent de 


Lyon. À 
Le Decret contre les Inveftitures | vers la Pentecore, Willeram Abbé de S, Pierre de 


eft renouvellé dans le Concile de ; Concile de Brefle dy mois de : Mersboury: 


Rome. | 
La Sentenc@du Concile deLyon | Concile d'Ayiguon. ra |  Amatus Evêque en Jtalie. 
à Are 


uin contre le Pape. | Urfion Abbé d'Aumont. 
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1080. Concile de Lillebonne. Adam Chanoine de Brême. -- 
contre Manaffeseft confirmée dans | Concile de Meaux. | ; Conrad Evêque d'Utrechr. 
celui de Rome. Lettre du Clergé de Noyon à Weneric Evêque de Verceil. 


Les Excommunications portées | celun de Cambray touchant la Pro- Waleran Evêque de Naum- 
contre Tedaïde de Milan, Guibert | motion des enfans des Prêtres à | bourg. & 
de Rayenne ; Pierre de Narbon- | la Clericature. | Mort de Guitmond Archevêque 


ne, & les autres Eyêques font réi- d'Averfe vers cette année. 
terées dans ce Concile, e Hepidannus Moine de S. Gal 


Henri cft excommunié par le meurt aufli vers cette année. 


Pape dans ce même Concile, qui le 
déclare déchü de toute dignité 
Royale ; & donne fon Royaume 

d'Allemagne à Rodolphe. / 


Les Partifans de Henri s’affem- 
blent à Mayence , &indiquent le 
Concile de Breffe contre le Pape. 
Hildebrand eft dépofé dans ce 
Concile , & Guibert Archevêque 
de Ravenne mis en fa place, 


qui prend le nom de Clement 
III 


{ 
| 
| 

Lettre de Henri à Hildebrand dé- | 
pofé dela Papauté , pour l’obliger 
de quitter le S. Siege. 

Lertre du même au Clerpgé & au 
Peuple de Rome , qui leur ordonne 
de chafler Hildebrand dépofé. 

Henri envoye des Ambañladeurs 
aux Rois & aux Princes Chrétiens, 
pour les obliger de reconnoître 
Clement , & fe fouftraire de l'o- 
béïffance de Gregoire. 

Grepoires’accommode avec Ro- [ 
bert Guifcard Duc de la Pouille, 

u’il inveftit des païs qu'il poffe- 
doit, 8 lui permet de jouïr parto. | 
S de ceux qu'il avoit enva- 

s. 

Il nomme un autré Archevêque | 
de Ravenne à la place de Guibert, | 
qu’il tâche de faire chafler de cet:|- L 
Archevêché, 

Sanglante bataille donnée le 5. 
Octobre entre Henri & Rodolphe, 
celui-ci étant bleffé au bras rm 
donne le champ de bataille, & fe 
fait porter à Mersbourg , où il 
meurt peu de temps aprés. 

Henri entre dans la Saxe & y 
fait de grands dégats , & au re- 
tour il reprend entierement - Ja 1 
Soüabe., { 

Gregoire demande du fecours à 
Robert Guifcard , & écrit en Al- { 
lemagne pour y faire élire à la | 
place de Rodolphe un Roi entie- 
tement dévoüé aux interêts du | P 
Saint Siege, & yenvoye une For- |} | 
mule du Serment qu'il veut qu'on 12 & | | 
lui fafle prêter. | | | vs | Au: 


me 
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1081. | IX, | XXV. sed L 
| Henri pi en Italie avec 
| une armée & afliege pornos | 
: | | Gregoire fe défend’, & | « 
| Henri eft obligé de fe reti- | | | 
| | rer en Lombardie. me 
l j-2 1,9 2 | 
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1082, 


x 


4 XXVI. 5664 II, 
= Henri revient mettre Je! 
| fiege devant Rome , dont la 
éfiftance !’ oblige FA lecon- 
AE en blocus. 
| Les Allemans rebelles éli- 
fent Herman à la place :de: 
| Rodolphe. | 


(eee oneeannt Méta done ed Pie 


XXVII. 
Henrife CE thtite d’une 


partie de Rome, & fairor- | 
donner Pape Guibert qui 
(1 le nom de ses 


AP 
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1080. | 
Achard cft chaffé de l'Eplife = 


d'Arles dont il s’étoit emparé, & | 
Gibelin mis en fa place par Hu- | 
gues de Dic dans le Concile d’A- 
Vignon, s 

Un autre Hugues eft élû Evé- 
que de Grenoble dans ce Concile. 

Urfion Evêque de Soiflons eft 
dépofé dans le Concile de Meaux, 

& Arnoul Moine de Saint Medard 
mis en fa place. Fe 

Gautier cft élû Evêque de l 
Challon. 

Le Pape tente vainement de ti- 
rer un Tribut du Royaume de 
France, commeil failoit de l’An- 
gleterre & des autres Etats de [a 
_ Chrétienté, 

Il congratule Alphane Evêqte de 
Salerne , de ce qu'il a trouvé les 
Reliques de S. Matthieu. 

Il menace Orzocque Souverain Lana: 
de l'Ifle de sise » de le dé- | 


——_—_—_—_—_—— nn 


pouïller de cette Ifle { qu’il pre- 
tend appartenir au Saint Siege ) 
S'ilne fc foûmet à l'Eplife de Ro- 
me. 

Il approuve que fon Legat 
dans cette Ifle , ait obligé un 
ÉFCHe TENTE Grec de fe couper la 


| 

arbe. 

Il reprend dans une Lettre qu'il 

écrit à Synnade Patriarche des Ar- 

meniens , quelques erreurs qui 

leur font attribuées. | J 


————— mn nm a Î TN DR bn RE 
1081. Fe ns +: | | Jean Thracefius Scylitzes Curo- 
vence , prête Serment de fidelit opte. 
au A: ; | | Engelbert Archevêque de Tre- 
ves. 
| | Ulric Moine de Cluny. 
Bernard Moine de Corbie en 
| | Saxe. 


| 


1082. Robert Abbé de Rebais , | Concile de Meaux. 
cftordonné Evêque de Meaux dans 

le Concile de cette Ville par Hugues | 

de Die ; mais cette Ordination | 

étant faite fans le confenterhent 

de l'Archevêque de Sens & de fes | | 
Suffragans, cet Archevêque en or- | | 

Onna un autre aprés avoir excom- 
munié Robert. | | 


2083. Gregoire tient un Synode|  Coneile de Rome. du mois de  Matianus Scot acheve fa Chro- 
dans Rome du confentement de | Novembre. nique, 

Henri , qui laifle pafler en liber- 

té cous les Prelats qui s’y doivent 

trouver ; maisil fait arrêter en che- 


Mn Les Députez des Allemans | e/An- 
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| Ville de Rome , & fe fait | ce DE 
| couronner Empereur par LE | hrs | 
Clement HI. Gregoire VII, | | ” Dane 
| fait venir à fon fecours Ro- | | h 
| bert Duc des Normans » | a ge | 
| qui oblige Henri de fe re- | Es L rméeese - 
tirer. LA Ë ob sretiét ratés soda 
108$ xXuL À | 25.8. ordis 


| 

| Gregoire VII. meurt le 
24. de May. Le Saint Siege 

| eit vacant pendant prés dur | 

an. 


“1 
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, 
49 
+s 


x 
fa 

x 
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|  Gurssrr fe rend maître À Ets 
] d'une partie des Eglifes de | Las : 
Rome ; & veut fe faire Da #1 | SEL. } 
connoître pour Pape legiti- |: ALL 
| me. | | 
| | Ré 
À 4 | F | Fe 11 ne 
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rebelles ; & Othon Caïdinal | 
ÆEvêque d'Oftie qui  venoit! - 
avec eux. Ce Synode ne conclut { 
rien. | 
Hugues de Die eft transferé 
de l'Evêché de Die à l’Archevé- 
ché de Lyon, 


1084. Nicolas le Grammaitien 
eft élû Patriarche de Conftantino. 


| 
| 


1085. Cette queftion, fçavoir fi} Affemblée à Goflar où à Ber. Deufdedit Cardinal, 
le Pape avoit pü excommunier | chach , tenuë au commencement 

 juftement le Roi Henri & Je pri- | de l'année contre Henri® | 

ver de fes Etats ; eft agitéc dans |  Affemblée à Quintilinebourg | | 

l'Affembiée_ de Berchach entre | tenuë aprés Pâques contre Hen- À 

Gcbchard Archevêque de Salz- ! ri. XX Ed 10" 

bourg du parti de Herman &| Aflemblée de Mayence ‘pour + 
Wicclin Archevêque de Mayen- | Henri > tenuË au mois de May. 
ce du parti de Henri , fans rien 


ET cn RAR 
\ 


conclure. 

Les fentimens de Wicelin con- 
damnez, & fon Ordination decla- 
rée nulle dans l’Affemblée de 
Quintilinebourg. 

…Ordinations & confecra- 
tions deSigefroy Evêque d’Augs- 
bourg , de Nortbert Evêque de 
Coire , & toutes celles faites par 
des excommuniez {ont auf de- 
clarées nulles dans cette Affem- 
blée , qui prononça Sentence d’a- 
nathême les chandelles allumées | 
contre Guibert , le Cardinal Hu- 
gues ; Jean Evêque de Porto, 

Pierre Chancelier ; Liemar Ar- { 

chevêque de Brême, Uton Evêque I 

de-Hildersheim , Othon de Conf. ERA ASE PE, 

tance , Burchard de Bâle , Her- À 2.2 
[ 


ne uns, Rnnammenmnnans 
| + 


man de Spire , & contre Wicelin 
de Mayence , Sigefroy d'Aups- [. 
bourg , Nortbert de Coire , & | 
leurs complices. 

Hildebrand , fes adherans , & 
les Evêques de l'Aflemblée de 
Quintilinebourg font condamnez | 
& dépofez dans: celle de Mayence, VXXX 


& d'autres Evêques mis à leurpla- } l'éomof Elioivor s5di09 
ce, | -uA-sni84 | bus 

Herman & Eckbert de Saxe font si sb 91 nb % » 
aufliercommunicz dans cette Af- ii 
femblée. | 
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1086, Didier Abbé du Mont- RMS HR <anr-VT 
Caflin eft él Pape fous le 
/ nom de Vicror!lil. miles. fn sûl à 
| | °. | Ma & JA 


1087. IL. ? 

à Viétor eff confacré à Ca- 
pouë le 9. May ;, & meurt 
le 16..Septembrei au sq) Idmot A fes 

! 


Caflin aprés avoir: defignéi} 0» 
Othon Evêque d'Oftie pour 
Ï fon fuccefleur. : mrrodsnils 


alt à 
G973 93 
PTT 4 
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Othon Evêque d'Oftie eft 
ordonné Pape le 12::de:May« 
fous le nom d'Ursain Il. 


| Guibert eft chaflé par les | | 
| 
| 


1088. | 


Romains & obligé de renon- 
| cer au Pontificat. | 
| 
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+ mnsonnne vont font pstnn nnRREE Mines man maps 
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| 
109. IV: : | es XL 
Guibert revient à Rome, : 
prend le Châreau-Saint-An- | 
| ge & demeure maître de la 
+” | 


DEOL'ONZIPME Sir 
| Ru | 


“Affaires Ecclefiaftiques. Bu | # 


Mort de Rôbert Guifcard Duc 
des Normans de la Potüille. | 


1086. Hugues Archevêque de 
Lion, l’Archevêque d'Aix & l'E. 
vêque de Marfeille briguent la Pa- 
pauté. | 


fe inutilement à l'Election de 
Victor. | 
S. Bruno établit l'Ordre des 
Chartreux. 
Divorce de Philippe Roi de Fran- 
ce & de Berthe {a femme qui eft 
releguée à Monitreüil. | 


1087. L'Arathême porté contre | Concile de Capouë. : 
Concile de Benevent contre Gui- 


l'Antipape Guiberc eft renouvellé 
dans le Concile de Benevent. 

L’Archevêque de Lion & l'Evé- 
que de Marfeille font aufli excom- 
muniez dans ce Concile, 


1088. Mort de Berenger le 6. 
de Janvier. 

Mort de Guillaume le Conque- 
rant Roï d'Angleterre le 9. de Sep- 
tæmbre. 

Le Pape confirme la Primatie 
de l'Eglife de Tolede , & envoïe 
le Pallium à Bernard Archevêque | 
de cette Epglife. | 


L'Archevêque de Lion s'oppo- | 
1, 


CLEÆIDE L'EGLPE 79 


fn Auteurs Ecclefrafligties, 
| | > 


en des ane M Dm one : 


Mort d'Aufelme Evêque de Luc- 
ues. 
| Mort d'Alphane Archevèque de 
Salerne. : 
| Marianus Scot Moine reclus , 
t 


.| meurt à Mayence. 


Hildebert Archidiacre du Mans. 
Mort de Durand Abbé de 
Troarn, | 


Mort de Lanfranc Archevêque 
de Cantorbie au mois de May. 


Concile de Rome. 


1089. Le Pape confirme dans le 
Concile de Melphe, 


| 
Concile de Rome tout ce que | 
Gregoire VIL avoit fait contre 
Guibert , l'Empereur Henri s 


leurs adherans. M 
” Il renouvelle dans celui de Mel- LVXKX 
phe les Decrers contre les cie | TD di han 


: 
| 


. ” 
“2y 


piaques, & abolit l'ufage des Clercs 
Acephales qui étoient au fervice. 
des grands Seigneurs, ou qui dé- | 
pendoient d'eux. Ï 


: 
: 


1090. Conceffion de la Ville de | Concile-de Touloufe. : | Æambere Evêque d'Arras, 
Tarragone au S. Siege par Beten- | Raynolde Archevêque de 
ger Comte de Barcelone, | | Rheims. | 


Thierry Abbé de Saint Tro- 
don. 


Pierre Garde- Chartres de l'E- 
glife de Conftantinople. 


CE! 


re raies, 
Ingulphe Abbë de Croyland, 


1091. Mort de Saint Wolphelin 
Abbé de Bruvilliers dans le Dio- 
cefe de Cologne. 1. 

Le ne à accorde à Berenger | + 


Concile de Bencyent du 1.Avril 
contre Guibert, + 


| 


Evêque de Vich l’Archeyêché "&e 


Tarragone, | E 
es L£ 2 An. 
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1093< | VL XXXVII. XIII 
Conrad fils de Henri fe 
Î revolte contre fon pere , & 
| eft couronné à Milan par An- 
felme Archevêque de cetre 
Ville. 
rh 
3094, | VH, ë XXXVIH,- XIV, 
| | st" 
g L il Ne 
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7092. Saint Anfelme eft élû Ar- 
chevêque de Cantorbie , le 6. 
Mars, & confacré le 4. Decembre | 
üivant, 

Rofcelin Clerc de l’Eplife de 
Compiegne eft obligé de faireab- ! 
juration de {on erreur dans {e Con- 
cile de Soiflons ; mais l'aiant en. 
core foutenuë depuis , il fut | 
chaflé de France & et | 
rc. 
Lambert élü Eyêque d’Arras eft 
ordonné à Romg par le Pape, 

Yves cit facré Evêque de Char- 
tres par le fase à CapouË vers 
la fin de l'année , à la place de 
Gcofroy qui avoit été dépolé. 

Difcours du Pape à Yves de 
Chartres aprés fa confecration. 

Richer Archevêque de Sens ci: 
te Yves de Chartres à une Aflem- 
bléc à Eftampes pour y rendre 


te Afflemblée aiant voulu rétablir 
Gcofroy ; Yves de Chartres en 
appelle au Pape , qui interdit à 
Richer l’ufage du Pallium jufqu'à 
ce qu'il fe ie defifté de fes pour- 
uites. 

Philippe Roi de France époufe 
Bertrade femme de Foulques le 


Rechin Comte d'Anjou. 


monie du Mariage, moyennant le 
revenu de quelques Eplifes qui lui 
font données. 

Yves de Chartres s’oppofe for- 
tement à çe Mariage. 


L'ONZIEME SIECLE DE L'EGLISE, 


Concile de Soiflons contre Rof- 
celin. 


railon de {on Ordination, & cet. | 


L'Evêque de Senlis fait la cete- | 


noue MUR 
c Auteurs Ecclefiaftiques, 


Conciles, 


EUR 


| Saint Anfelme. 
Simeon le Jeune. 
George Cedrenus. 
Rofcelin Clerc de l'Eglife de 
} Compiegne. 

| Paul Preyôt de Benricden. 


Concile de Rheims, 


| 
L) 


| | 
| 
| 


Fr 
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1093. Yves de Chartres eft mis 
en prilon , parce qu’il declamoit 
contre le Mariage du Roi Philip- 
pe. 


1094. Bulle du Pape pour le té- 
tabliflement de l’Evêché d'Arras. 


Praxede femme de l'Empereur | bre. 


Heuri fe prefente au Concile de 
Conftance & y découvre quanti- | 
té d'infamies aufquelles elle dit 
qu'elle avoit été contrainte par fon | 
Mari. 

Hugues Archevêque de Lion Le- 
ge du Pape excommunie Je Roi 

hilippe dans le Concile d'Autun à 
Cafe c fon Mariage avec Bertrade; |. 
Qais Le Pape fufpend l'effet de cette 
Sentence, | jy 


: 


; | 


Concile de Troyes dans la Pouil- 


Concile de-Conftance. 
Concile d'Autun du 16, Oécto- 


23 
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ee 
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. Dentemmmnees ones es de à 
109$. Urbain II. donne audien- | Concile de Plaifance: tenu | Mort de Gerard Abbé de 8, Vin- 


ce dans le Concile de Plaifance | dant le Carême. cent de Laon. 
aux Ambafladeurs de l’Empereur{ Concile tenu en Angleterre le 

de Conftantinople qui demandoit | 21. Avril. 

du fecours contre les Infide- Concile de Clermoge du mois 

es. me. *> de Novembre. 

Le Roi Philippe envoye des | Concile de Limoges du mois de | : 
Ambafladeurs à ce Concile qui | Decembre. 
obtiennent du Pape quelque delay 
touchant l'effet de la Sentence 
d'excommunication portée contre 
ce Prince. 

Le Pape fait dans ce Concile | | 
le projet de la Croifade qui fur 
entierement refoluë dans le Con- 

- @le de Clermont. | 

La condamuation de l'Herefe | 
de Berenger eft renouvellée dans 
le Concile de Plaifance. 

Hugues Archevèque de Lion y | 
eft interdit pour n'y être pas vé. 
nu ,; & n'y avoir euvoyé petfon- | 
ne pour faire fes excufes. 

L'Imperatrice Praxede fait dans 
ce Concile la même déclara- 
tion qu’elle avoit faite contre 
fon mari dans celui de Conftance. 

Le Concile d'Angleterre décla- Ï 
re qu'Urbain ne feroit point re- | 
conuu pour Pape , ni Saint An- 
felme pour Primat d'Angleterre, 
tant qu'il preudroit Là défenfe 
d'Urbain. 

Le Pape fulmine une Sentence | 
d'Excommunication contre le Roi | 
Philippe & contre Bertrade fa 
concubine dans le Concile de Cler- 

mont. | 
Il renouvelle aufli dans ce Con- 
cile les Excommunications contre 
l'Empereur Henri, & contre l'An- 
tipape Guibert. | 
Sur les remontrances de Pierre | 
l'Hermite Gentilhomme Picard | 
d'auprés d'Amiens, & fur les Ler- 
tres d'Alexius Empereur de Conf. 
tantinople & de Simeon Patriarche 
de Jerufalem , la Craifade pour 
l'Orient eft refoluë & publiée 
dans ce Concile ; la marque des 
Enrôlez étoit une Croix rouge cou- 
fuë fur l'épaule gauche , & le cri de | | 
D 


———— 


— tant game pete mage mme 


RG Gone pme mem ang 


guerre , Dieu le veut. 
Confirmation de la Primatie de [ 
Y'Archevêché de Lyon dans ce mé- ! 
me Concile, | 
Bulle de certe confirmation du x, 
1 
| 


Le, 


Le interdit dans-ce Con- 
dile l'age du Pallium à Richer 
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1099. XLIHI. XIX, 
| Urbain il ie lego. | 
de Juillet. 
PascHaL IL eft élù eh fa 
place le 12. d’Août. | | r, 
I. [ sus 
{7 NES IL | XLIV, | kr 
Mort de l’Antipape Gui- 4 
| bert felon quelques Auteurs. | Î APE 
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ns nana Pme mms one Ca AT 
Archevéque de Sens , pour ne vou- : 
loir pas reconnoître cette Primatie 
c Lyon. 

Humbaud Evêque de Limoges 
cft dépofé par le Pape dans le Con- | 
cile de cette Ville. 


es 
Conrad Moine de Bruvilliers. 
Gaufroy de Maleterre, 
Bertoul ou Bernoul , Prêtre de 
Conftance. 


1096. Difpute de S. Anfelme | Concile de Rouën. 
avec le Roi d'Angleterre. Concile de Tours. 
Le Pape confirme les Privileges | Concile de Nifmes. 
des Chanoines de S. Martin de 


Tours. [Guillaume de la Pou'ïlle. 
Le Roi Philippe promet dequit-. - Nalgode Moine de Cluny. 
£er Bertrade, & le Pape lui donne 
l'abfolution dans le Concile de 
ifmes. 
STE to mm one manne EN 
1097. Concile de Bari, Othlon Moine de Saint Bonifa= 
ce. 


Gregoire Cardinal. 
Pierre de Honeftis Clerc de Ra- 
venne. 
Thibaud Clerc de l'Eplife d'Ef- 
tampes. 
1098. Saint Anfelme Archevêque | Concile de Bari. |  Eadmer Moine de Cantorbie 
de Cantorbie quitte l'Anglecerre | Concile de Rome pour le Parti  Giflebert Moine de Weftminfter 
& paile en Italie. oppolé à Gregoire VII. Bernard Moine de Cluny. 

Il difpute contre les Grecs fur Bernard Clerc de l'Eplife d'U- 
la Proceffion du Saint Efprit dans | trecht. 
le Concile de Bari, & prie le Pa- | Adam Abbé de Perfeme. 
pe de ne pas excommunier le Roi * Albert Moine Beneditin de 
d'Angleterre. 

Le Pape accorde à Roger Com- 
æ de Sicile & de Calabre qu'il n’en- 
yoyera point de Legats dans {es 
Etats , que de fon confentement; 


Mets. 
Erard Moine Benedi&in. 
Berthorius Abbé du Mont.Caf- 
n, 
Gonthier Moine deS. Amand. 
Anaflafe Moine de S, Serge d'An- 


que les Princes fes fuccefleurs {e- | 
gers. 
Baudry Evêque de Dol. 
| 
{ 


ront Legats nez du Saint Siege 
dans leurs Etats, & qu'ils pour- 
xont envoyer ceux qu'ils vou- 


| | Gaunilon Moine Anglois. 
dront de leurs Evêques on de 


Nicetas  Serron  Archevêque 
d'Heraclée. 


leurs Abbez , quand le Pape en 
Samuel Maroc Juif converti. 


mandera. 

Le Pape differe encore l'Excom- 
ræunication du Roi d'Angleterre 
dans le Concile de Rome. 

Robert de Molefme fe retire 
avec vingt-un Religieux à Citeaux, 
& jette les fondemens de cet Or- 


dre, | ; 
La ville de Jerufalem eft | Concile de Rome du dernier | 


1099. 
afepte par l'Armée Chrétienne | Mars contte les Inveftitures, 


fous Godefroy de Boïüillon le 9. 
de Juin , & prife le 15. de Juil- | 


ct. 
- nn 
1100. Infticuion de l'Ordre de |: 
Fontevrault. Ÿ | 
dl Aa TA: 


Tome VIIL, 


sosnssnemenaniminins panaerianennnsans 
ET tadidd lol did Ti bid d 
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CHR O N OL 0:G IQU'E 


DES AUTEURS 
É C6 BIS ES FT Q U E S 


DEL ONZIEME SIECLE. 


Temps de Ju Noms des «Auteurs, leur ‘patrie | Temps dans lequel ils ont fleuri, Temps de leur 
nail[ance. ©" leurs emplois. | mort, 
SILVESTRE 
IL. Pape » pag. 22. Elû Pape l’an 999. Mort en 1003. 
Né vers l'an Evêque de Chartres, p. 1, C@'füiv.  Fleurit dans les EcolesdeChar- Mort le 10. 
970, tres à la fin du dixiéme Siecle & Avril de l'an 
: au commencement de l'onziéme. 1028, 
Fuc fait Evêque de Chartres l'an 
1007. | 
| GUILLAUME, 
Abbé de S. Benigne de Dijon, p.  Fleurit vers le commencement 
23. du Siecle. 
GODEHARD, Érage 
Evêque de Hildesheim , p. 104. Elùû Evêque en 993. Mort en 1036: 
€" 108. 
GOSBERT, | | 1 
Abbé de Tergernfée, p. 104. ; nos au commencement du, ; ! 
ecle. 
BURCHARD, | | 
Evêque de Wormes, p. 104. Fait Evêque de Woïmes l'an Mort l'an 1026: 
996: 
MEGENFROY 
a 
__ MEGINFROY, | r 
Moine de Fulde, p, 107. Fleurit au commencement du 
fiecle, 


CLR : Temps 


Né l'an 976. 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 


Temps. de leur] Noms des: «Auteurs | leur pa- 
naïflance. trie ©° leurs emplois. 
ER  ] = — ——_———mmt, 
ERCHENFROY, 
ou 
ERCHINFROY, 
Abbé de Melk , p. 107. 
SYRUS, 


Moine de Cluny, p. 107. 


. OSBERNE, 
Moine & Chantre de Cantorbie , 
+ 107. 


RUPERT, 
Abbé du Mont-Cafin, p. 107, 


DITHMAR, 
Evêque de Mersbourg , p, 107. 


BENOIST 
VIIL Pape, p. 23. 


LEON LE SRAMMAT- 
RIEN, 
ps 111.38 


GUARLIN, 


ou 
GAUSLIN, 
Archevèque de Bourges, p. 4.07 
6. : 


TANGMARUS, 
Doyen de Hildesheim , p.107. 


_ GUY ARETIN, 
Abbé de la Croix-Saint Leufroy., 


p: 104. 
ARIBON, 


Archevêque de Mayence, p. 104. 
© 123. 


BERNON, 
Abbé de:Richenou ; p::204) 


ADEMAR, 


ou 
AIMAR DE CHABANOIS, 


HUGUES, 
Archidiacre de Tours , p. 108, 


ARNULPHE, 
Moine de Saint (Emmeran ; p. 
107. 


te 
| Temps dans lequel ils ont fleurs. 
‘cuil 


A écrit vers l'an 1012. 


Fleurit au commencement du 


fiecle. 


Fleurit au commencement du 
iecle. 


Fleurit au commencement du 
ecle. 


Fait Evêque en 1008. 


Elû Pape l'an 1012. 


A écrit l'an 1013; 


Fleurit vers le commencement 
u fiecle. < 


À fleuri vers l'an 1020. 


Fleurit vers l’an 1020. 


Fait Archevêque de Maÿence.en 
1023. 


Fleurit depuis l'an 1014. 


Fleurit vers 1030. 


| Fhurit.vers fan 1030. 1 : 


Heurit: asian 1030 “5:22! 
Aa 2 


187 

né ——— 
Temps de : leur 
mort, 


Morten 1018, 


Mort l'an 1024, 


Mort vers l'an 
1030. 


Mort en 1031: 


Mort l'an 1042; 


Temps 
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> nm ‘mé 


Temps . de leur\ Noms des < Auteurs ; leur patrie | Temps dans lequel ils ont fleuri, Temps de leuy 
naiflance. C7 leurs emplois. | PRE MOT 
ODORAN; F | 
Moine de Saint Pierre le Vif, p. Fleurit vers l’an 1030, 
108. 
EGELNOTE, 
Archeyêque de Cantorbie , p.  Fleurit vers l’an 1030: 
"106. ” 
| 
EBERARD, 1 


Difciple de S. Harvic, p. 107. 


JEAN XVII. 
Pape; p. 23. 


EUGESIPPE, 
p.111, 


BRUNON, 
Evèque de Wirtzbourg , p. 105. 


GLABER RADULPHE, 
Moine de Cluny , p. 109. 


£ ARNOLDE, 
Chanoïine de Herfeld , p. 107. 


ALEXIUS, | 
Patriarche de Conftantinople , p. 
111. 


CAMPANUS, 
‘Philofophe de Lombardie ; p. 
106. 


BERENGER ;, 
NéàToursfur Archidiacre d'Angers ; 


f: 6, 
ke fin du dixiéme © fuiv. 


fiecle, 
EUSEBE BRUNON ;, 
Evêque d'Angers , p. 6. © 
30, : 
THEODUIN, 
ou 
*e- DIETWIN, 
Evêque de Liege , p. 7. © 
LL. 


ADELMAN, 


- eu 
ALMAN, 

Glerc de l'Eglife de Liege, &én- 

fuite Evêque de Brefle, p, 8. 


__ ASCELIN, 
Moigc de Saint Evrou , Ps 8 


À écrig vers l'an r030. 
jé Pape l’an 1024. Mort J’an 103% 
À écrit vers l'an ;, 1049. 
Fait Evêque l'an 1033. Mort l'an 1045. 
A écrit vers l’an 1045. 
Fleurie vers l'an 1040, 


Li 
Eleyé au Patriarchat l'an 1025. Mort l'an 1043: 


Fleurit vers l'an 1040. 


Fleurit à Tours vers l’an 1030.  Mortleë, Jan: 
Fut fait Archidiacre d'Angers l'an vier 1088. 
1047. Commenca à publier fon c 
-CIICUr CN 1048. 


Ordonné Evêque en 1047. 
Ordonné Evêque en 1048. 


Fleurit vèrs lan fbso: 


- Æleurie vers l'an 1050 4 
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eee . nr | CR EL À 
Temps de leur| Noms des < Auteurs ». leur patrie |. Temps dans lequel ils ont fleuri. Temps de leur 
naiffance. C7 leurs emplois. | : FA 
ne HUGUES, se ———— 

Né vers la fin Evêque de Langres, p 17. 18, Fait Evêque en 1631. . Mort en 1052. 


du dixiéme fiecle. 
GREGOIRE VI. 


Pape, p.24: Gr 132.1 Fat frit Pape cn 1044. Dépo- 


[E & envoyé en exil vers la fin de 
l'an 1046. 

‘ CLEMENT HI. 2 
Elû Pape au commencement de Mort au mois 


Pape, p, 14 / 

< « : l'année 1047. d'Oétobre de la 
| même année 
1047. 
LEON IX. ALY 
Pape, p. 9. 24. € fuiv. Ordonné Pape l'an 1049. Mort en 1064, 
VICTOR II. à 

EÏù Pape l'a 1055. Mort l'an 10ÿ7. 


Pape, p. 9. © 26. 27. 


ESTIENNE IX. 


Pape, p.27: Fait Abbé du Mont Caflin , & Mortl’ante 58 


enfuite Pape l'an 1057. 


* 


. NICOËAS IT, Re. 
Pape; p. 9.27. O° Juiv. Elû Pape en 1058. Mort en 1661. 
HUMBERT ;, ; : 
Cardinal , p. 9. 10. 13, 77.78. Fleurit vers l'an 1050. Futen- Mort vers l'an 
voïé Legat en Orient l'an 1054. 1060. 


€ Juiv. 


MICAEL CERULARIUS 
Patriarche de Conftantinople, 76. 
77. © 82. 


NICETAS PECTORA- 


| ; | 
Moine de Stude , p. 78. €7 fuiv.  Fleurit vers l'an 1050. 


Fait Patriarche deConftantino- Mort en 1059 
ple vers l'an 1050. Exiléen1058. 


£7" 111. 
DOMINIQUE, | 
Patriarche de Grado, p. 81, Fleurit vers l’an 1050: 
PIERRE ; ; 
Patriarche d'Antioche, p, 83. €  Eleurit au milieu du ficcle. 
fuiv. 
ru ANSELME; ; 
Doyen de Namur; p. 109. Fleurit vers Pan 1060, 

HERMAN CONTRACF; ; 
Moine de Richenou, p. 109- Fleurit vers l’an 1040. Mort l'an 1054. 
THEOPHANE LE CERA- 

MEEN, 6 Le. 
Archevêque de Tauromine », p. , Pleurit vers le milfeu du fiecle, 
311. | PONS 


NILUS DOXOPATRIUS nn” 
Archimandrige, p. 1114 | Fleurit vers le milieu du ficile, 
CRT CR gb 


“190 


TE de “leur 


ee 


as AE 


IL leurs emplois. 


GUALDON, 
Moine de Corbie, p. 109. 


. DROGON, 
Moine de S. Winoch, p. 109. 


HELGAUD,, 
Moine de Fleury, p. 109. 


WIPPON, 
Chapelain de l'Empereur Henri 
HI. p. 109. 


EBERVIN, 


ou 
EVERVIN, 
Abbé de Saint Maurice de Tolen, 


P- 109. 


EVERSHELM, 
Abbé d'Aumont , p. 109... 


GERVAIS, 
Archevëque de Rheims, p. 28. 


GUIBERT, 
Archidiacre de Toul, p. 109. 


ANSELMF ;, 
Moine Benediétin de RE : 
g- 1lte 


JEAN, 
Archevèque d'Euchaïte , p. 14. 
‘JEAN, 
ou 
JEANNELIN, 
Abbé d'Erbreftein, p. 105... 
HEPIDANNUS, 
Moine de S. Gal, p. 110. 
LANFRANC, 


Né à Pavie vers re de Ggntorbie ; p, 7e 


le commence- 


ment du fiecle. 


8. 12, © fuiv. | 


: .: GITMOND, 
‘Archevêque d'Averle , p. 11, 18. 
© 132. 


::. DURAND, … : 
Abbé de Troarn ,.p. 7. & 18, 


Noms des Auteurs Ÿ leur patrie | 


GS RT CE N © LOGIQUE 


Terps dans lequelils ont fleuri. : 


dès mes si 


“Fleurit vers l'an io$b. 
Fait Evêque en 1036. 
À écrit vers l'an 1050. 


. 


Fleurit fous cet Empereur. 


Fleuri vers l'an roçe. 


Fleurit vers l'an 1050. 
Fleurit vers l'an 1050. 
Fleurir vers l'an 1050. 


Fleurit vers l’an 1040, 


Fleurit vers le milieu du fie- 
cle. 


Fait ‘Abbé d'Erbreftcin l'an 
1052. 
‘Fleurit vers le filles du fiecle. 


Prit l’habit -Monaftique dans 


l'Abbaye du Bec l'an 1041. Peu 


de temps aprés en fut élé Prieur 
&'fait Abbé de S. Eftienne de 
Caën en 1063. & enfin Archevé- 


que de Cantorbie l'an 1070. 


| Fleurit vers l'an 1060: 


Fleurit‘vers l'an 1060, 


Témps: de leuv 
mort. 


Mort vers l'an 
1070. 


Morten 1063; 


Mort vers l'a 
1070. 


Mort l'an 1078: 


Mort vers l'an 
1080. 


Mort en 1089: 


Mort vers l'an 
1080. 


rt en 1089 
M Temps 


# 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES 


=— 
Temps de leur! Noms des < Auteurs , leur 
naiffance. [7 leurs emplois. 


PIERRE DAMIEN, 


NÉ au com- Cardinal Evêque d'Oftie , 
mencement -du © fuiv, 
fiecle. | 
ALEXANDRE ::- 
IL. Pape, p. 10. 29. © fuiv. 
ALPHANE,: 
Atchevêque de Salerne , p. 110. 
GREGOIRE, 


VIL. Pape, p. ro. 31, 7° fuiv. 


BENNON, 
Cardinal, p: 106. 


- HUGUES, : à 
Evêque de Die, & enfuite Arche: 


vêque de Lion + 11, 49. 49. 
Or. » Ÿ 52 
MANASSES, 
Archevêque de Kheims , p, 58. 
60, © fuiv. 2 {25 u98 À 
nf | LE 
THIERRI, 

Evêque de Verdun, p.372: 
| FRANCON, 
Philofophe de Liege, p: 107. 
WARIN, 
Abbé de Saint Arnoul de Mets , 
P. 105. 1 219Y MSuolt 


MICHEL PSELLUS, 
Senateur de Conftantinople ; p. 
111. Fr 4195 À 


CONSTANTIN LI- 

CHUDES, THIRURE! 

Patriarche de Conftantinople , p. 
114. 


ERP L. 
* 110 » 


p. 84. 


191 
patrie | Temps dans lequel,ils ont fleuri. Temps de. leur 
| mort, . 


Mort en 1072, 


“Fait Cardinal & Evêque d'O£- 
tic l'an 1057. ti 


Elû Pape l'an 1061. Mort en 1073: 
tUTIATIM 


‘€ À « inter sb Le 
Elü Archevêque en 1057. Mort en 1086. 


Commença à-fleurir aprés l'an 
1030. fous le. Pontificat de, Be: 
noît IX. & de Gregoire VI. Paf- 
fa les Monts avec ce dernier l'an 
1047. Se .reQra aprés fa mort à 
Cleny » & y. demeura jufqu'au 
Pontificat de Leon 1X, qui le re- 
mena à Rome l'an 1049. Il eut 
enfuite la principale part dans les 
affaires de l'Eglife.de Rome , &. 
fut enfin élevé au Pontificat l'an. 
107 


Mort en 1085: 


. 
+ L 


Fleurit. fous le Pontifica de. 
Gregoire VII. depuis l'an 1073. 
jufqu’à l'an 1086. 
Fait Evêque de Die vers l'an Mort l'an 1r06. 
1074. & Arçhevéquede Lion l'an 
1083. VE | 


Fait Archevèque: de Rheims 
vers ,l'an 41070. …Depolé, dans 


» 1080, 


AS: £ 2 OX 
leurit vers l'an 1080, .: 
* 


Fleurit. vers l’an 1060, sb 


Fleurit vers: l'an: 1060 


Mort aprés l’an 


Fleurit vers l'an 1o6e. 
4 ja 1078. 


le 6% + 2 


«CUTEMA 
O1T «4, Sal no -1p8vT 
Succeda à Michel Cerularius Mortl'an 1066. 
dans Le Patrigrehat de Conftanti- 
nople Van HO$8e 5, 1 a 
Temps 


D TABTE 


Temps de leur | 


nées € leurs emplois 


JEAN XIPHILIN, 
114. 


ALBERIC, ’ 
Moine du Mont-Caflin ; p. 12, 


METELLUS, 
Abbé de Tergernfée ; p. 109« 


DIDIER, 
Abbé du Mont-Caflin , & depuis 
Pape fous le nom de VICTOR 
IL p. 69, ©" 109. 


GUILLAUME; 
Abbé de S. Arnoul de Mets ; p. 
105. 


ROBERT DE TOMBALENE 
Abbé de 5, Vigor de Bayeux, p-. 
105. 


LAMBERT , d'ASCHAFFEM- 
BOURG, 

Moine de Hirsfeld , p. 110. € 

124 


MARIANUS SCOT , 


NE l'an 1028. F7 110. 


ANSELME,; : 
Evêque de Lucques, p. 106. 


THEOPHYLACTE, 
Atchevêque d’Acr:de; p. 113e 


FOLCARD, 
Moine de S. Berthin; p. 109. 


GERARD; 
Abbé de S. Vincent de Laon , p. 
107. 


WILLERAN , 
Abbé de Saint Pierre de Metf- 
bourg; p. 109. 


URSION ;, 
Abbé d'Aumont ; p. 109. 


AMATUS, 
Evèque en lraie » pe ue 


j ADAM, , 
Chanoine de Brême; p. 111 


CÉHER RICE IG QUE 
1 Nom des <Auteuts*, leur Fe 14 
| 


eee conne, épée meet voretettetennent. peter ere: 


Patriarche de ir et p. 


Temps de leur 


Temps Tous lequel ils ont fleuri, 


AT 


Elevé au Patriarchat l'an 1o66. Mort eh 1078. 


Fleurit vers l'an xa60. 


Fleurit vers l'an 1060. 


4 
4 
1 


A fleuri dans l'Abbaïe du Ment- Mort en 1087. 


Caflin , fous le Pontificat de Gre- 
goire YIL. auquel il a fuccedé l'an 
1086 


Fleurit vers l'an 1070. 


Eleurit vers l'an 107: 


A étrit aprés l'an 1077. 


A écrit aprés l'an 1083. Mort en 1086. 


Elû Evêque de Lucques en 1071,  Morten 1086. 


Ordonné en 1073. 


A fleuri depuis l'an 1070. juf- 
ques vers la fin du ficcie. 


Fleurit vers l'an 1080, 


Fleurit vers l’an 1080. Mort en 1095: 


Fleurit vers lan 1080. 
A écrit vers l’an 108e. 
Éleurit vers l'an 1080, 


1 ù 0. 
Fleuric vers l'an 1080: ronf 


"DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. RS à : 


Temps de leur] Noms des. e Auteurs ; leur pa- | Temps dans lequel ils ont fleuri, Temps de leur 
taiffance. - trie C° leurs emplois. | - Lis . 
qu espenmeS RE Ce _ nue 

& | JEAN TRACESIUS sCy- sèsé 
LITZES CUROLOPATE, 
pe 114, Fleurit fous l’Empire d’Alexis 
Comnene , c'efl-à-dire aprés l'an 
1080, 
ENGELBERT, 
Archevêque de Treves , p. 38, Fleurit vers l'an ro80. 
CONRAD, 
Evêque d'Utrecht , p. 106, Fleutit vers l'an xo8o, 
WENERIC, | 
Evêque de Verceil , p. 106, Fleurit vers l'an 1080, 
ULRIC, 
Moine de Cluny, p. 106. Fleurit vers l'an 1080! 
BERNARD, 
Moine de Corbie en Saxe, p.106.  Fleurit vers l'an ro8o. 
WALERAN, 
Evêque de Naumbourg , p.102:  Fleurit fur la fin du fiecle. ; 
URBAIN I. : 
Pape, p. 70, 7° fiv. ElG Pape l'an 1087, Mort l'an 1099; 
DEUS-DEDIT , 
Cardinal, p. 106. Fleurit vers l'an 1085; 
LAMBERT ;, 
Evêque d'Arras , p. 72. Feurit vers l'an 1090, 
RAYNOLDE, x 4 
Archevêque de Rheims ; p. 72,  Fleurit vers l’an 1090. 
© 1139. | 
NICOLAS LE GRAMMAI- 
RIEN, 
Patriarcke de Conftantinople ; p.  Elû Patriarche l'an 1084; 
114, 
SIMEON 
le Jeune , Abbé de Xerocerce, p.  Fleurit fur la fin du fiecle, 
112, 


S. ANSELME, 


Né l'an 1033. Archevêque de Cantorbie, p, 22,  Elû Abbé duBecl'an1078.& Ar- Mortl'an 1109; 


99. © fuiv. chevêque de Cantorbie l’an 1093. 
THIERRI, 
Abbé de S. Trudon, p. 110. Fleurit vers l'an 1090. Mort l'an 07; 


PIERRE; 
Garde-Chartres de l'Eglife de A écrit vers l'an 1090. 
Conftantinople, 114 
INGULPHE, 
Abbé de Croyland , p. 110, Fait Abbé en 1076, Mort vers l'an 
ai ñ 1109, 
Tome VIIL, 86 Temps 
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DES ANS ass 
Temps de leur] Noms des < Auteurs... leur patrie | Temps dansilequel ils ont fleuri. + Temps .de.. leur 


naiffence. C9 leurs emplois. +7 eh € mort. 


ee a eee an ae ne rene ps 
; GEORGE CEDR E- + 
N U , «* ! k 
Moine Grec » p. 114, | Fleurit vers la fin du fiecle. 
| ROSCELIN, | 
Clerc de l’Eglife de rue, Fleurit vers la fin du fiecle. 
p.101. "1 19. "ASE 
PAUL, 
Prevôt de Benrieden , p. 109: A fleuri. vers la fin du fiecle. 
CONRAD, | 
Moine de Bruvilliers ; p. 110. Fleurit à la fin du ficcle. 
GAUFROY DE MALE- . 
Moine dé Normandie; p.110. Fleurie fur la fin du fiecte. 
BERTOUEL, 
:2 ou. : 
BERNOUL, 
Prêtre de Conftance , p. 11. € Fleurit.à la fin du ficcle. 
110. #.e , guodmvs/ 
GUILLAUME, : k&ÆU 4 
de la Poüille, p.xro: A écrit à. la fin. ducfiecle.. ÿ 
NALGODE, 
Moine de Cluny, Fleurit vers la fin du fiecle, 
p- 110. 
OTHLON, ; | 
Moine de Saint Boniface ; p.  Fleurit vers la fin du fiecle. 
110. , . 
GREGOIRE, e11 
Cardinal , p. 106. Fleurit vers la fin du fiecle. 
PIERRE DE HONESTIS, 
Clerc de Ravenine, p. 98 Fleurit vers la fin du ficcle. | 
THEOBALDE, | à 
ou 
-. THIBAUD, #4 3 
€lerc de l'Eglife SAaRes » pe  Fleurit vers la fin du fiecle.. 
119, 
EADMER, | 
Moine de Cantorbie Difciple de  Fleurit à la fin du fecle. - Mort en 1121e 
S. Anfelme, p. 104. € 125. 
GISLEBERT, 1 
Moine de Weftminfter , p. 105. Fleurit à la fin du fiecle. 
‘ . BERNARD, | 
F Moine de Cluny, p. 106, Fleurit vers la fin du fiecle, 
BERNARD ;, 


Clerc de l'Eglife d'Utrecht,p.106,  Fleurit fur la fin du ficcle. 
Temps 


he de: leur 


näffance. 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 


nmenenenelocmemss 


L Noms des é Auteurs leur patrie | 
| 


C7" leurs emplois. 


AM; 
Abbé de ue. p. 107. 


ALBERT , 
Moine Beneditin de Mets , p. 
Il. 


ERARD,;, 
Moine Benedictin , p. 107. 


BERTHORIUS, 
Abbé du Mont:Caffin, p. 107. 


GONTHIER, | 
Moïne de Saint Amand , p. 111. 
ANASTASE, 


Moine de Saint Serge d'Angers , 
p.11. 


BAUDRY, 
Evêque de Dol » D: Ile 


GAUNILON, 
Moine Anglois, p. 102. 


NICETAS SERRON, 
Archevêque d'Heraclée, p. 114. 


SAMUEL , 


- de Maroc Juif converti, p. 114. 


ALGER ; 
Diacre de Liege & enfuite Moine 
de Cluny, p. 19. € Juiv. 


NICOLAS, 
Evêque de Metone, p. 113. 


SAMONAS, 
Archevêque de Gale , p. 113. 


Temps œu ils ont Le 


Fleurit far la fin du fiecle, 


Fleurit vers la fin du fiecle, 


Fleurit fur la fin du fiecle. 
Fleurit fur la fin du fiecle, 
Fleurit vers la fintdu fecle. 


+. 
A vêcu vers la fin du fiecle, 


Fleurit vers la fin du fiecle, 
A fleuri vers la fin du fiecle, 
Fleurit vers la fin du fiecle. 

} 


A écrit vers la fin du fiecle. 


Fleurit vers l'an 1130. 


Fleurit vers la fin de l'onziéme, 


ou plûtôt dans le douziéme fic- 
cle. 


A fleuri fur la fin du fiecle , ou 


plûtôt dans le douziéme. 
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Ecclefiaftiques de l'onziéme Siecle, 


BURCHARD , Evêque de Wormes , p. 104: 


Ouvrages veritables, dc. 


SILVESTRE II. Pipe, pag. 22. 


Ouvrages veritables que nous avons. 


Decrets divifez en vingt Livres. 


MEGENFROY ou MEGINFROY, Moine 
de Fulde ; p. 107. 


Ouvrage veritable ; dc. 
Vie de S. Emmeran: 
Ouvrages perdus. 
Vingt-quatre Livres d’'Hiftoire: 


ERCHENFROY ; ou ERCHINFROY ; 
Abbé de Melck ; p. 107. 


Ouvrage veritable , grec. 


Hiftoire de la Vie & des Miracles de Saint 
Colman. 
SYRUS;, Moine de Cluny, p. ro7. 


Ouvrage veritable que nous avons. 


Vie de Saint Maïol. 


Trois Lettres. | 

Difcours contre les Simoniaques , fans par- 
ler des Ouvrages qu’il a compoifez avant qu’il 
füt Pape. 
S. FULBERT ; Evêque de Chartres ; p. 


1. ©" fuiv. 
Ouvrages veritables , Ge. 


Cent trente-quatre Lettres. 

Neuf Sermons. 

Recueil de Paflages de PEcriture fur la Tri- 
aité & fur l’Incarnation. 

Penitentiel. 

Recueil de Paflages de PEcriture fur l'Eucha- 
riftie. 

Quelques Pieces Poëtiques. 

Lettre fur l’ufage des biens Ecclefaftiques , 
donnée par le P. Dachery, 


Vie de S. Aufpert. OSBERT , ou OSBERNE, Moine & Chan: 
GUILLAUME , Abbé de S. Benigue de Di- tre de Cantorbie , p. 107. 
JOR 3 D 22e Ouvrages veritables | dc. 


Vies de S. Dunftan , de S. Odon & de Saint 
Elphegue. 


RUPERT , Abbé du Mont-Caffin ; p. 103: 
d* 107. 


Ouvrage veritable que nous avons, 
Lettre au Pape Jean XVIII. 


GODEHARD , Evêque de Hildesheim , 
D. 104 G* 107. 


Our dus. 
Ouvrages veritables ; re. HUrAgES PETaus 


Sermons & autres Opufcules dont Fritheme 


Cinq Lettres. fait mention. 

GOSBERT , Abbé de Tergernfée ; p, 104 | DITHMAR ; Evêque de Mersbôurg, p. 107: 
Ouvrages veritables, Ge, Ouvrage veritable, rc. 

Quatre Lettres. Dior POSE AS | 
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BENOIST VIII. Pape, p. 23. Ouvrages véritables , de, 
Ouvrages veritables ; dc. Chronique de PHiftoire de France: 
Difcours au Concile de Pavie touchant l’In-| . Catalogue des Abbez de Saint Martial de Li: 
continence des Clercs. N 
Bulle en faveur de l'Abbaye de Cluny. ets Acroftiches. 
LEON LE GRAMMAIRIEN , prur. | Ouvrages manuftrits: 
Ouvrage veritable que nous avons. | sr adreflée à Jourdain Evêque de Limo= 
Chronique depuis l'an 813. jufqu’à 1013. RASE Sermons fur l’ Apoftolat de Saint 
GUARLIN , ou GAUSLIN , Archeyêque | ”2rtal Tes | 
de Bourges, p.4. & 6. HUGUES » Archidiacre de Tours , p. 103: 
Ouvrage veritable, Ge. Ouvrage veritable | cc. 


Dialogue fur une Vifion.de Hervé 
de S. Martin de Tours. Eric Tréfürier 


ARNULPHE, Moine de Saint Emmeran ; 
D. 107. 
Ouvrage veritable que ous avons, 


ae de S. Emmeran en forme de Dialo: 


ODORAN ; Moine de Saint Pierre le Vif >" 


Une Lettre au Roi Robert. 
Ouvrages perdus. 

Deux Lettres à S. Fulbert. 
TANGMARUS, Doyen de Hildesheim, 
p. 107. 

Ouvrage veritable , cc. 

Vie de S. Bernard Evêque de Hildesheim. 
GUY ARETIN, Abbé de la Croix-Saint- 
| Leufroy ; p. 104. 

Ouvrages perdus. 


Methode pour apprendre la Mufque intitu- 
lée , Micrologue. S 
Livre du Corps & du Sang de JEsus- 
CHRIST. 
ARIBON ; Archevêque de Mayence , 
2: 104. G* 123. 
Ouvrages perdus. 


?. 108. 
Owvrage veritable , cÿc. 
Chronique finiffant à l'an 1032. 
EGELNOTE, Archevêque de Cantorbie : 
?- 106. 


Ouvrages perdus. 
Ecrit à la loüange de Ja Vierge. 
Quelques Lettres , & d’autres Ouvrages: 
EBERARD , Difciple de S. Harvic > P 107. 
© Ouvrage veritable ; re. 
Vie de S. Harvic. 
JEAN XVII. Pape, ». 23: 
Ouvrage veritable, ge. 
Trois Lettres. 
EUGESIPPE , p. 111: 
Ouvrage veritable | cc. 
Traité Géographique üe la Terre Sainte: 
BRUNON , Evêque de Wirtzbourg , p. 105. 
Ouvrages veritables | cc. 


Commentaire fur les Pfeaumes. 
Notes fur les Cantiques , fur l'Oraifon Do: 
minicale , & fur les Symboles. 


GLABER RADULPHE ; Moine de Cluny; 
P. 109. 
Ouvrages veritables que nous avons. 
Hiftoire Ecclefaftique adreffée à Odilog Ab: 
bé de Cluny, Fa | 


Commentaire fur les quinze Pfeaumes Gra- 
duels. 
Lettre à Bernon Abbé de Richenou. 


BERNON, Abbé de Richenou , p. 104. 


Ouvrages veritables que nous avons. 


Traité de FOfce de la Mefñe. 
Vies de S. Ulric & de S. Meginrad. 


Ouvrages perdus. 


Traité de l’Avenement du Seigneur. 
Traité {ur les Jeûnes. 
Traité adreflé à Pilgrin Archevêque de Co- 
ogne. . 
raité des Inftrumens de Mufique. 
Traité du Monocorde. 
Diverfes Lettres. 


ADEMAR, ou AIMAR DE CHABANOIS, 


Moine de S, Cibar , p. 108, * 
Bb 3 Vie 
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_ Vie de S. Guillaume Abbé de S. Benigne de 

Dijon. | 

BRNOLDE , Chanoine de Herfeld , p. 107. 
Osvrage veritable , oc. 


Vie de S. Godehard Evêque de Hildesheim, 
donnée par Brouverus. 


ALEXIUS, Patriarche de Conftantinople ; 
P: 111. 
Ouvrages veritables , ge. 
Quelques Conftitutions Ecclefaftiques: 
CAMPANUS , Philofophe de Lombardie , 
D. 106. 
Ouvrages perdus. 


Traité des Nombres Ecclefaftiques. 
Traité de la compofition des Cadrans. 
Traité du Calendrier , & autres Ouvrages. 


BERENGER , Archidiacre d’Angers , p. 6. 
Juiv. | 
Ouvrages veritables, çc. 


Trois Profeffions de Foi. 

Une Lettre à Afcelin. 

Autre Lettre à Richard. 

Partie de fon Traité contre fa feconde Pro- 
feffion de Foi. 


Oxvrages perdus. 


Traité manufcrit contre fa troifiéme Profef- 
fion de Foi. 
Traité contre Adelman , & autres. 


EUSEBE BRUNON, Evêque d'Angers , p. 
6. & 10. 


Ouvrage veritable que nous avons, 
Lettre à Berenger. 
THEODUIN ;, ou DIETWIN , Evêque de 
Liege » p. 7. &@ 11. 
Ouvrage veritable, rc. 


Lettre contre Berenger , adreflée à Henri 
Roi de France. 


ADELMAN, ou ALMAN, Clerc del’ E- 
glife de Liege , & enfuite Evêque de 
Breffe > D 8. 


Ouvrage veritable ; rc. 
Lettre à Berenger. 
Sas Ouvrage perdu. 
Lettre à Paulin Evêque de Mets. 


ASCELIN ; Moine de Saint Evrou; p. 8: 
Ouvrage veritable , rc. 

Lettre à Berenger fur l’Euchariftie. ; 
HUGUES , Evêque de Langres, p. 17. 
Ouvrage veritable que nous avons. 

Lettre contre Berenger. | 
GREGOIRE VI. Pape, p. 24. @ 132: 
Ouvrage veritable | crc. 
Lettre Circulaire à tous les Fideles. 
CLEMENT II. Pape , pag. 24: 
| Ouvrage veritable, grec. 
Lettre à Jean Archevéque de Salerne. 
LEON IX. Pape, p. 9. 24. de fuiv. 
Ouvrages veritables , dre, 


Douze Lettres. 
Diverfes Bulles. 


VICTOR IL. Pape , p. 9.26. de 27. 
Ouvrage veritable, gr. 
Une feule Lettre. | 
ESTIENNE IX. Pape, p. 27. 
Ouvrages veritables | cc. 


Lettre à l’Archevêque de Rheims. 
Autre Lettre à l’Evêque de Marñ. 


NICOLAS IL. Pape, p. 9.27. @ fuiv: 
Ouvrages wveritables , crc. 


Neuf Lettres. 
HUMBERT, Cardinal, p. 9.10. 13. 97. 78. 
G° fuiv. | 


Ouvrages sveritables que nous avons. 


Réponfe à la Lettre de Michel Cerularius. 

Refutation de l’Ecrit de Nicetas Pectoratus 
contre l'Eglife Latine. 

Excommunication de Michel Cerularius. 


MICHEL CERULARIUS Patriarche 
de Conftantinople, pag. 76. 82. @* fuiv. 
Ouvrages veritables , ge, 


Lettre écrite en fon nom , & au nom de 
Leon d’Acride , à Jean Evêque de Trani, con- 
tre l’Eglife de Rome. 

Deux Lettres à Pierre Patriarche d’Antio- 


che. 


Excommunication des Legats du Pape. 


NICETAS PECTORATUS, Moïne de Stu 
de ; p.78. @ fiv. @ 111. ea 
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Ouvrages veritables ; ve, 


Ecrit contre l’Eglife Latine. 
Fragment du Traité de l’Ame. 
Deux Hymnes. 


Ouvrage perdu. 
| Traité de l’ame. 
DOMINIQUE, rire a de Grado , 
+ OI. 
Ouvrage Sr > ce 
Lettre à Pierre Patriarche d’Antioche. 
PIERRE ; Patriarche d’Antioche , p. 81. 
G Juiv. 
1 «+ Owvrages veritables que nous avons. 


Réponfes à Dominique Patriarche dé Grado, 
& à Michel Cerularius fur les differends de ’'E- 
glife Latine & de l’Eglife Grecque. 

ANSELME, Doyen de Namur 3 P* 109. 

Ouvrage veritable, dc, 


Hiftoire des Evêques de Liege, depuis Saint 
Theodard jufqu’à Wafon.  : | 


HERMAN CONTRACT,;, Moine de Riche- 


nou 2 L. 109. 
Ouvrage veritable, çéc. 
Chronique depuis le commencement du 
monde jufqu’à l’an 1052. continuée par Ber- 
toul, 


EE 


… Ouvrages douteux. 


Les Antiennes de la Vierpe. 

Quelques autres Profes. 
Ouvrages perdus. 
_ Traité de Mufique. 

Traité du Monocorde. 
* Trois Livres de la Compofition de l’Aftrola- 
be & de fon utilité. 

Un Livre des Eclipfes. 

Un Livre du Calendrier. 

Traité de la QUEUE du Cercle. 

Traité du Confiét des fons. 

Traité de Phyfionomie. 

Les Vies de plufeurs Saints. 
THEOPHANE LE CERAMEEN, Arche- 

vêque de Tauromine, p. 111. 


Ouvrages veritables que nous avons. 
Soixante-douze Homelies. 


NILUS DOXOPATRIUS Archimandrite, 
P. 111. 


Ouvrage veritable , de. 
Traité des Sieges Patriarchaux. 


: GUAEDON, Moine de Corbie ; p. 109. 
Ouvrage veritable | cc. 


Vie d’Anfcharius Evêque de Hambourg. 
DROGON, Evêque de Teroüane, p. 109: 
Ouvrages veritables » Ot. 

Vies de Sainte Godolene & de S. Ofwalde: 
Ouvrage manufcrit. 
Vie de S. Winoch. 
HELGAUD, Moine de Fleury , p. 109: 
Ouvrage veritable > ®c. 
Vie du Roi Robert. | 
WIPPON , Chapelain de PEmpereur Henri 
III. p. 100. 
Ouvrages veritables | ec. 


Vie de l'Empereur Conrad. 
Panegyrique de Empereur Henri IIL. 


EBERVIN , ou EVERVIN , Abbé de Saint 
Maurice de Tolen, L: 109. 


Ouvrage veritable que NOUS avons. 
Vie de S. Simeon de Syracufe. 
EVERSHELM, Abbé d’Aumont, p. 09: 
Ouvrage veritable , Éc. 

Vie de Poppon Abbé de Stavelo. 
GERVAIS, Archevêque de Rheims > 2.28. 
Ouvrage veritable, cc. 

Une Lettre au Pape Nicolas IF. 
GUIBERT Archidiacre de Toul > P. 109. 
Ouvrage veritable | ce. 
Vie du Pape Leon IX. 


ANSELME , Moine Benedi@in de Rheims, 
P. LIr. 
Ouvrage perdu. 


Itineraire du Pape Leon 1X. 
JEAN ;, Archevêque d’Euchaïte ; p. 114. 
Ouvrages veritables | ge. 


Pieces Poëtiques fur les Fêtes de l’année. 
Vies de Sainte Eufebie & deS. Dorothée. 


JEAN ;, ou JEANNELIN , Abbé d'Erbref- 
tein ; ?. 105. de: 
#= 


L 
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Ouvrages veritables que nous avons. Ouvrages véritables ; dei 
Préface & Extraics des Prieres compoféespar| Lettres divifées en huit Livres. 


çct Auteur. Soixante Opufcules. 
Trois Lettres. Plufieurs Sermons. | 
0 ; Vie de S. Odilon , de S. Maur Evêque 
| uvrages manufcrits. de Cefena, de S. Romualde, & de S. Rodul: 
Prieres adreflées à l’Imperatrice Agnés. phe. 
Hiftoire de la Pafion de Sainte Flore & de 
Qevranes oops Sainte Lucille. | 
Traité de l’Inftitution d’une Veuve. Prieres , Hymnes & Profes. 
Po de la Vie & des Mœurs des Vier- | Ouvrages fuppofez: 
Traité de l'Aumône. Quelques Sermons , qui font du nombre de 
Traité de la Jerufalem Celefte, ou de lal ceux qui fe trouvent dans le Recueil de fes 
Contemplation. Oeuvres. : er 
HEPIDANNUS , Moine de $. Gal. rio. panel 07 C0nnez Par le Pere Dom Luc 
og rallier. ALEXANDRE IL Pape ; D. 10. 29: 
Chronique. G* friv. 
ne ne EE Ouvrages veritables que nous avons: 
LANFRANC , Archevêque de Cantorbie , à St 
2.7: 8. 12. @ fui. Quarante-cinq Lettres entieres, & plufeurs 


Fragmens d’autres Lettres. 
ALPHANE ;, Archevêque de Salerne, p. 110: 


Ouvrages veritables ; cc. 
Commentaire fur les Epîtres de S. Paul. 


Traité du Corps & du Sang de JEesus- ar stress Ps PRE 
CHRIST. Hymnes ; & autres Pieces Poëtiques. 
_ Lettres. 


GREGOIRE VIL. Pape, p. 10. 3r. cr fuiv: 
Ouvrages weritables | &c. 


Trois cent cinquante-neuf Lettres , dont 
on a compolé un Regiftre divifé en neuf Li- 
vres. Neuf ou dix autres Lettres. 


Ouvrages douteux. 


Conftitutions de l'Ordre de S. Benoît. 
Traité de la Confeffion. 


Difcours fur les principaux devoirs de la Vie 


Religieufe, Lettre Decretale à Othon Evêque de Conf- 
Ouvrages perdus. tance , contre le Mariage & le concubina- 
Hiftoire Ecclefafti ge des Clercs , avec l’Apologie du premier 
toire ÉCCiehaitique. Concile de Rome fur ce fujet, faite par fon 
Vie de Guillaume le Conquerant. ordre ; 
Commentaire fur les Pfeaumes. ; z- 302 
ze : Ouvrage douteux. 
ce EM OBER £ AE mn PAYNE TE Commentaire fur les fepr Pfeaumes Peniten: 
- 13. 19. G 132. “he 


Ouvrages veritables que nous avons. 


sas si Ouvrage manufcrit. 
Trois Livres fur l’Euchariftie contre Beren- 


Commentaire fur l'Evangile de S. Mathieu: 


ger. 
Expofñtion de Foi fur les Myfteres de la Tri- Ouvrage fuppo(s. 
nité _ l’Incarnation & _ Pr Piece intitulée, Diéfarus Pape. 
Difcours à Guillaume L Roi d'Angleterre : . 
fur le refus d’un Evêché que ce Prince lui avoit BEC s Cardinal » 2. 106. 
offert. | Ouvrages veritables que nous avons. 
DURAND, Abbé de Troarn ; p. 7. & 18. Deux Livres cogne Grp VII. et 
Ouvrage veritable | dv. HUGUES , Evêque de Die , & enfuite Af= 


chevêque de Lion , p. x1. 49. 59. &* 70: 
Ouvrages veritables | Ge. 


Quelques Lettres au Pape Gregoire VII. fu 
les affaiges de France parmi celles de ce Ptpn.. 


Traité fur l’Euchariftie contre Berenger: 


PIERRE DAMIEN , Cardinal Evêque d’'Of. 
tie ; p. 84. G° ri, Re 
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Deux Lettres à la Princeffe Mathilde contre} ALBERIC, Moine d - ‘AT. 
PElection du Pape Victor. j dE: | ka RRPRUE 
Deux Lettres far l'Ordination de Lambert 5 à FRERE LATINE: 
pour l’Eglife d'Arras. Ecr Rte Berenger. 
| “ ; ité de Mufique. 
MANASSES, Archevêque de Rheims , mice À « 
2. 5859. Go. & far. HR rs Farine de la maniere de fa- 
Ouvrages veritables, ec. n Traité contre l'Empereur Henri tou: 
Lettre au Pape Gregoire VII. SE à SE mn Re es 
Apologie ou Manifefte pour {a défenfe. Deere Eee de Marie. 
THIERRI, Evêque de Verdun , L: 37- Quelques Difcours. 
Ouvrage veritable cr. el METELLUS, Abbé de Tergernfée, p. 1op: 
. Lettre Circulaire contre le Pape Gregoire 
IL. Ouvrages veritables, cc. 
suifinales > ou Eglogues en l'honneur de S: 
in. à 
DIDIER, Abbé du Mont-Caffin, & depuis 
Pape fous le aan ACTOR II. 
2. 69. 70. & 100. 
Ouvrage veritable, cc. 

Dialogue des Miracles de S. Benoît. 
GUILLAUME > Abbé de S. Arnoul de Mets: 
L: 105. 

Ouvrages Veritables que HOUS aVOnS. 


Sept Lettres. * 
ne Priere. 


R OBERT DE TOMBA LENE Abbé 
de Saint Vigor de Bayeux, p. 1o$. 106. 
Ouvrages Veritables, cc. 


Commentaire fur le Cantique des Cantiques, 


imprimé fous le énom de Radulphe Abbé de 
Fontenelle. 


Un Prologue fur ce Commentaire. 
MARIANUS SCOT, p. 110. 


Ouvrage veritable, de. 


. FRANCON, Philofophe de Liege, p. 107. 
Ouvrages perdus. 
Traité de la Quadrature du Cercle: 
Quelques Traitez fur l’Ecriture. 
Un Ecrit du Calendrier. 
WARIN ;, Abbé de Saint Arnoul de Mets, 
D. 105. 
Ouvrage veritable que nous avons. 
Lettre à Jean*Jeannelin. 
MICHEL PSELLUS , Senateur de 
Conftantinople , p. 117. 
Ouvrages veritables | rc. 


Paraphrafe en vers, & Commentaire fur le 
Cantique des Cantiques. 

Queftions fur la Trinité & l’Incarnation. 

Dialogue fur Operation des Demons. 

Aucres Oeuvres Poëtiques & Philofophi- 
ques. 


Ouvrages manujirits ; ou'perdus. 


Traité contre Eunomius. | 
Abregé des Livres de Moïfe, 
Queftions Theologiques. 


Opufcules. Chronique depuis le commencement du 
Hôümelies, monde jufqu’à l'an 1083. 
Lettres. G LAMBERT D'ASCHA FFEMBOURG; 
CONSTANTIN LICHUDES > Patriarche Moine de Hirsfeld, 101. G 124. 
de Pape le; p.114. Ouvrage veritable, cc. è 
Owvrasesoerisables dre. Chronologie Hiftorique depuis le commen: 
Conftitutions. cement du monde jufqu’à l’an 1077. 


Décifions Synodeales. ANSEL 
JEAN XIPHILIN , Patriarche de Conftanti. 


nople ; p. 114. ST] PAS 2e 
; : eux Livres contre l’Antipape Guibert: 
Ouvrages veritables que nous avons, Recueil de Sentences , pour montrer que 
Homelie fur la Croix. | les Rois ne font pas maîtres des biens d’Egli- 
Quelques Decrets fur le Mariage: fe, ; 
Tome VIII: Ce Qu: 


_ 


ME , Evêque de Lucques, ». 106. 
Ouvrages veritables, çt. 


202 TABLE DES OUVRAGES 


Ouvrage fuppofé: JEAN THRACESIUS SCYLITZES: 
Colleétion de Canons. | | Curolopate , p. 113. 
THEOPHYLACTE ;, Archevëque d'A- Ouvrage veritable; dc. 
crides Pi 113 Continuation de la Chronique de Theophæ- 
Ouvrages vveritables que mous avons: ne depuis l’an 813. jufqu’à l'an 1081. | 
Commentaires fur les quatre Evangiles » fur ENGELBERT , Archevêque de Treves». 
les Actes , fur les Epîtres de S. Paul ; & fur p: 38. 


quatre des petits Prophetes. 
Soixante & quinze Lettres. 
Difcours fur Je, Ga RS Lettre à Gregoire VIL 
Inftruction à Conftantin Porphyrogennete. 
Lee CONRAD, Evêque d’Utrecht, p. 106, 


Ouvrages manufcrits. 


Ouvrage veritable ; Érc. 


Commentaires fur les autres petits Prophe-| Le TP En vere 
tes. Apologie contre Gregoire VII. 
Traité fur.les differends des Grecs & des | 
ie AD TETE 1 D WENERIC, Evêque de Verceil, p. 106: 


Difcours à l'Empereur Alexis Comnene. 


Ouvrage veritable , cc. 
FOLCARD, Moine de S. Berthin, p. 109. 


Lettre écrite au nom de Thierri Evêque de 


Ouvrages veritables ; &c. Verdun, au Pape Gregoire VII. 
Vies de S. Berthin & de S. Omer. ULRIC, Moine de Cluny, p. 106. 
GERARD , Be Fa Vincent de Laon, Ébrrager dei: Ms 2% 
Ouvrage veritable, Ge: Conftitutions de l’Abbaye de Cluny. 
Vie de S. Adelard. BERNARD, Moine de Corbieen Saxes 
WILLERAM , Abbé de S. Pierre de Mers- tes 
bourg , pag. 109. Ouvrage perdu: 
| Ouvrage veritable que nous avons. Ecrit contre l'Empereur Hénri IV: 
Epithalame des Nôces dé Jesus-Carisr. | WALERAN, Evêque de Naumbourg, p. 102: 
URSION , Abbé d’Aumont ;, p. 109. QPULAEE UPPER LE 
Ouvrage veritable ; Gr. Lettre à S. Anfelme Archevêque de Can- 


torbie. 
URBAIN II. Pape, p. 70. @ fuiv: 
Ouvrages veritables | oc. 


Un Recueil de vingt & une Lettres. 
Hiftoire des Normans. Un autre Recueil de trente-cing Lettres. 
Poëmes fur Saint Pierre & Saint Paul , à| Autre Recueil de plufeurs Lettres fur l’affai- 

la loüange de Gregoire VII: fur les pierres |re de Lambert Evêque d’Arras. 


TEE du Rational » & fur la Jerufalem|  DEUS-DEDIT, Cardinal, p. 106. 
elefte. 


à 7 Ouvrage manufcrit. 
ADAM ; Chanoine de Brême ; p. 1xr. Collection de Canon. 


Hiftoire de S Marcel Pape. 
AMATUS, Evêque en Italie, p. 110: 
Ouvrages perdus. 


Ouvrages veritables, Grec. 


ses | LAMBERT , Evêque d'Arras ; p. 72: 73° 
Hiftoire de l’Eglife de Brême. R 
Traité de la Situation des Royaumes du Ouvrages veritables que nous avons: 
Nord, 7 À Quelques Lettres. RAY: 


v 


. $. ANSELME » Archevêque de Cantorbie, 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 
RAYNOLDE,, Archevêque de Rheims , 
2. 72.73: Gr 119. 

Ouvrages wveritables , c. 


Quelques Lettres dans le 2. & dans les. To- 
‘mes du Spicilege du Pere Dom Luc Dachery. 


NICOLAS LE GRAMMAIRIEN à Patriar- 
| che de Conftantinople > P. 114. | 
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Exhortation au mépris des chofes temporel- 
es. 
Avertiflement à un mourant. 
Vingt & une Meditations. S 
Soixante & quatorze Oraifons ou Prieres. 
uatre Livres de Lettres à la fin defquelles 
il ÿ en a deux fur l’Euchariftie. JHi-£ + 


Ouvrages fuppofez. 

Poëfie fur le Mépris du monde. 

Pfeautier de la Vierge. | 

Dialogue fur la Theologie. ; 

Dialogue fur la Pafion de Nôtre-Seigneur, 

raité de la mefure de la Croix. 

Traité de la Conception de la Vierge. 

Autre Traité fur la Fête de la Conception de 
la Vierge. 

Autre Traité fur la Fête de la Conception de 
la Vierge. 

Hiftoire de la Paffion de S. Guigner. 

Ecrit fur la ftabilité Monaftique. 

Deux cens vingt-huit Maximes. Deux Dialogues fur la Religion. 

Deux petits Traitez ; l’un fur les Impreffions Relaiog de Miracles. 
des Elemens fur le-corps& l'ame des hommes, ufeurs Ouvrages imprimez entre les Oeu- 
ë& l'autre fur la maniere dont Dieu eft par | vres d’autres Auteurs. 


tout. THIERRI , Abbé de S. Trudon, p. 110. 
Ouvrages veritables que TOUS aVONs. 


Vies de S. Bavon » de S. Trudon, de S. Ru- 
molde , & de Sainte Landrade, 


Ouvrages veritables, cc. 


: Lettré à l'Empereur Alexis Comnene. 
Decrets fur le Mariage. | 


SIMEON le Jeune , Abbé de Xerocerce ; 
PAT 
Ouvrages veritables cc. 


Trente-trois Oraifons. 


Traité affectif intitulé , Hymnes de l'amour 


Ouvrages manufcrits ; on perdus, 


Plufieurs Homelies. 
Quelques Hymnes. 


P: 22. 99. @* fuiv. @ 101. 


Ouvrages veritables que nous avons, 


Ouvrages perdus. 
Vie de S. Benoît. 


Relation de la Tranflation de fon Corps. 
Le Monologe. ie de Sainte Amalberge. 
Le Profloge. Hiftoires de l’Ancien & du N ouveau Tefta- 
Réponfe à Gaunilon. 


Traité de la Foi , de la Trinité & de l’In- | 7 en vers. 


Carnation. 

Traité de la Proceffion du S. Efprit. 
. Traité de la Chûte du Diable. 

Traité pourquoi Dieu s’eft fait Homme. 

Traité du Péché originel. 

Traité de la Verité , de la Volonté » & de 

la Liberté. 

Traité de l'Accord de la Liberté avec la Pré. 
deftination. 

Lettre à Waleran Evêque de Naumbourg fur 
l’ufage du Pain Azyme. 

Traité fur le Rétabliffement des Clercs qui 
font tombez dans le peché de la chair. 

Traité fur les Mariages entre parens. 

Traité de la Volonté de Dieu. 

Traité de la Paix & de la Concorde. 

Traité du Grammairien. 

Seze Homclies, 


PIERRE, Garde-chartres de l’Eglife de Conf. 
tantinople , p. 114. 


Ouvrages veritables que nous avons. 
Réponfes à des Cas de Difcipline. 
INGULPHE, Abbé de Croyland , p. rro. 
Ouvrage veritable, cc. 
Hiftoire de l’Abbaye de Croyland. 


GEORGE CEDRENUS > Moine 
Grec, p. 144. 
Ouvrage veritable | ge: 
Annales; ou Abregé d'Hiftoire depuis le 


commencement du monde jufqu’à l’an 1057. 
Cr 2, __ ROS- 
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ROSCELIN ; Clerc de l'Eglife de Compie- Ouvrage veritable que nous avons: 
gne; p. 1OI. @* 119. - 


Regle pour des Chanoines. 
THEOBALDE , ou THIBAUD , Clerc de 
PEglife d’Etampes , p. 119. 
Ouvrage veritable, cc. 


Une Lettre à Rofcelin dans le troifiéme 
Tome du Spicilege du P. Dom Luc Dache- 
ry. 


EADMER , Moine de Cantorbie Difciple. de 
S. Anfelme , p. 104. @* 125. 


Ouvrage perdu. 
Traité fur la Trinité. 
PAUL, Prevôt de Benrieden;, p. 109. 
Ouvrages veritables > GC 


Hiftoire des A&ions de Gregoire VII. 
Vie de Sainte Herluce. 


CONRAD , Moine de Bruvilliers, p. x10. 
Ouvrage veritable, rc. 
Vie de S. Wolphelin Abbé de Bruvilliers. 


GAUFROY DE MALETERRE ; Moine 
de Normandie, p. 110. 


D) 


Ouvrages veritables | &c. 


Vie de S. Anfelme. 

Hiftoire des Nouveautez divifée en fix Li< 
vres 

Traité de Excellence de la Vierge: 

Traité des Vertus Cardinales de la Vierge: 

Difcours fur la Beatitude. 

Recueil de Similitudes tirées des Oeuvres de 
S. Anfelme. 


Ouvrages manufcrits: 


Ozvrage veritable que nous avons. 
Hiftoire des Conquêtes des Normans. 


BERTOUL, ou BERNOUL, Prêtre de 
Conftance , p. 11: d: 110, © | Traité de la Liberté Ecclefaftique: 
Vies de S. Wilfride & de S. Dunftan: 


Plufeurs Lettres. 
GISLEBERT , Moine de Weftminfter 3 
P. 103. 
Ouvrage veritable , dc. 


Ouvrages veritables , cc. 


Continuation de la Chronique de Herman 
Contract. 


Quelques autres petits Traitez. 
GUILLAUME , de la Poüille , p. 110. 


Dialogue fur la Religion entre un Chrétien 
Ouvrage veritable, rc: 


& un Juif. 
BERNARD ; Moine de Cluny; p. 106. 
Ouvrage manufcrit. 


Coûtumes de l'Ordre de Cluny. 
BERNARD , Clerc de l’Eglife d'Utrecht, 
p. 106. 


Poëme fur les Conquêtes des Normans. 
NALGODE , Moine de Cluny, pag. 110: 
Ouvrages veritables ; rc. 

Vies de S. Qdon & de S. Mayol. 


OTHLON ; Moine de Saint Boniface , 


Ouvrage perdu. 
LP: LI0. 


Commentaire fur les Eglogues de Theo- 
dule. 


ADAM ;, Abbé de Perfeme, p. 107. 


Ouvrage veritable, cc: 
Vie de S. Boniface. 
GREGOIRE , Cardinal , p. 106. 


Ouvrage manufcrit. 


Owvrages veritables que nous avons: 


Lettres données par M. Baluze. 
Colleétion de Canons intitulée ; Polycar-| gré cérec 
pe. Sermons & Commentaires fur l’Ecriture: 
PIERRE DE HONESTIS , Clerc de| ALBERT ; Moine Benedictin de Mets ; 
ù Ravenne , 2. 98. 2: 114, Ov 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 205 


Ouvrages veritables, ge. 


Commentaire fur les Oraifons de S. Gregoi- 
re de Nazianze, 
°Mmmentaire fur les Poëfies du même Saint: 
Ouvrage fuppole. 
Chaîne fur Job. 
SAMUEL de Maroc > Juif converti, p. 114: 
Ouvrage veritable, cor. 


Ecrit pour montrer que le Meffie eft arti- 
ve: + 


Ouvrage perdu. 
. Hiftoire de fon temps. 
ERARD, Moine Benedictin; p. 107: 


Ouvrages perdus, 
Commentaire fur le Pentateuque: 
Plufieurs Homelies. « 
BERTHORIUS, Abbé du Mont-Caffin, 
LT P: 107. 
Ouvrages perdus. 


Traitez de Philofophie & de Medecine. 
Difcours à fes Religieux. 


GONTHIER ;, Moine de Saint Amand, 


2. TI1X. 


ALGER , Diacre de Liege & enfuite Moine 
de Cluny, p. 19. @: fiv. 


Ouvrages veritables que nous avons: 


Trois Livres du Sacrement du Corps & du 
Sang de Jesus-CHr1sT. | 
Préface fur fon Traité de la Mifericorde & 


O du. 
uVrage perdu de la Juftice. 


Ouvrage manufcrir. 
Traité de la Mifericorde & de Ja Juftice: 
Ouvrages perdus. f 


Hiftoire de Liege. 
Quelques Lettres. 


NICOLAS , Evêque de Metone 3 D 113) 
Ouvrage veritable , wc, ‘ 


Traité de PEuchariftie. 


Ouvrages manuftrits: 


Traitez de la Proceffion du S. Efprit contre 
les Latins. 


SAMONAS, Archevêque de Gafe > + 117. 


Martyre de S. Cyrice en vers. 
ANASTASE, Moine de Saint Serge d’An- 


gers , pag. 11. 
Ouvrage veritable que nous avons. 
Profeffion de Foi. 
BAUDRY , Evêque de Del, p. xr: 
Ouvrage veritable , cc. 
Epitaphe de Berenger. 
GAUNILON , Moine Anglois ; p. ror: 
Ouvrage veritable, cc. 


Ecrit fur la Démonftration de l’Exiftence de 


Dieu. Ouvrage veritable, ce. 
NICETAS SERRON , Archevéque d'Hera- Dialogue entre un Chrétien & un Sarrafin 
clée , p. 114. fur l'Euchariftie. 


Fix de la Table des Ouvrages des Anteurs Ecclefaffiquess 


Cc 3 TA- 


DES CANONS DES CONCILES, 


Tenus dans Pr pair Siecle de FEglife. 


Conciles. Années. 
Concile dé Com-1000 
piegne ; pag. 
22. 


Concile de Dor- 1co5 
mond ; pag. 
122. : 
Concile de 1006 
Francfort, pag. 


23: 

Concile d’Aen- 1010 
ham en An- 
gleterre vers - 
lan 1010. pag. 


124. 
Concile de Leon, 1012 


pag. 126. 
‘Affemblée en 1012 
Angleterre ; 


pag. 125: 

Concile de Pavie 1014 
tenu entre les & 
années p.23. 1024 


Aëtes, Lettres, Formules | Conciles. 


gr Canons. 


Mention de ce Conci-| Concile  d’Or- ro17 
le dans la premiere! leans »; pag. 
Lettre du Pape Sil-| 114. 


veftre II. Concile de Sel- 1023 
Mention de ce Conci-| genftad ; pag. 
le dans Dithmar. 123: 


Ales. Concile d'Arras, 1025 


P: 127. 


Actes contenant divers 
Reglemens. Concile de Bour- 1031 


ges » PAg. 115. 


Sept Canons & quaran- Concile de Li- 1031 


te Loix. mOoges » Pas. 
Loix du Roi Ethelre:| 116. 
de. Affemblée en1o32 
Angleterre» p. 
Difcours contre l’In-| 125. 
continence des| Conciles tenus 1040 
Clercs. en  diverfes 
Huit Decrets contre! Provinces de 
les Clercs concubi-| France vers 


naires. l’an 1040. pag. 

Edit de l'Empereur] 117. 
pour la confirmation | Conciles de Ro- 1046 
de ces Decrets. IE » Page 24 


Années. 


Ailes, Lettres , Formules 
@* Canons. 
Hiftoire de ce Conci- 
le. 


Vingt Canons & un 
Formulaire pour la 
tenuë des Syno- 
des. 

Actes & Lettre de Ge- 
rard Evêque de Cam- 
bray & d'Arras. 


Vingt Canons. 
Declaration que S:. 
Martial porteroit le 
nom d’Apôtre. 
Actes. 


Loix du Roi Canut. 


Mention de ces Con- 
ciles dans les Au- 
teurs contempo® 
rains. 


Mention dans les Au- 
teurs contemporains: 


+ Con: 


DES AUTEURS ECCLESIASTIQUES. 
Années. Ales, Lettres, Formules 


Conciles. Années. 

Concile de Ro- 1047 
me, contreles 
Simoniaques ; 


4£, 24, 
cie de Ro- 1049 
me, contreles 
Simoniaques , 
Pag. 26. 
Concile de Pa- 1049 
vie, ibid. 


Concile de 1049 
Rheims , pag. 
17. 26. € 117. 
Concile de 1049 
Mayence, pag. 
26. 


Concile de Ro- 1050. 


me, contre Be- 
rengerp.7.@26. 
Concile de Brio- 1050 
ne; pag. 7. 


Concile de Ver- 1050 
ceil ; Pag. 7. 


Concile de Pa- 1050 
ris contre Be- 
renger; pag. 8. 

Concile de Coya- 1050 
CO ; PAZ. 126. 

Concile de 1050 
Rouën ; pag. 

I19. 

Concile de Si- 1050 

ponte ; pag. 
6 


26. 
Concile de Ro- 1051 
me ; p. 26. 


Concile de Man- 1052 
tOuE , ibid. 


Concile de Ro- 1053 
me; p.25. @ 
26. 


Concile de Nar- 1054 
bonne, p. 122. 

Concile de Flo- 1055 
IEnCe, P. 9.27: 


AGes, Lettres , Formules 
+ Canons. 


Conciles 
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Canons. 


Mention de ce Concile | Concile de Lion, 1055 . Aëtes de ce Concile. 


dans Pierre Damien. 


Mention de ce Concile 
dans Pierre Damien, 
&c dans Herman 
Contrat. 

Mention de ce Concile 
Dans Herman Con- 
tract. 

Ades & Canons. 


Mention de ce Concile 
dans Herman Con- 
tract , & dans Adam 
de Brême. 

Hiftoire de ce Concile 
rapportée par Lan- 
franc. 

Hiftoire de ce Concile 
rapportée par Durand 
Abbé de Troarn. 

Hiftoire de ce Concile 
rapportée par Lan- 
franc. 

Lettres d’Afcelin & de 

érenger concernant 
ce Concile. 

Hiftoire de ce Concile 
dans Durand Abbé 
de Troarn. 

Treize Canons. 


Lettre contenant dix. 
neufReglemens. 


Mention de ce Concile 


dans la Vie de Leon 
EX. par Guibert. 

Mention de ce Concile 
dans Pierre Damien 
& dans Herman 
Contract. 

Mention de ce Concile 
dans la Vie du Pape 
Leon IX.parGuibert. 

Mention de ce Concile 
dans Herman Con. 
tract & dans uneLet- 
tre du Pape Leon IX. 

Ordonnance Ecclefaf: 
tique. 

Hiftoire de ce Concile 
dans Leon d’Oftie. 


TCYA 
Concile de 1055 
Tours, p.9.c@- 


27. 
Concile de Li- 1055 
ZiEUX, p. 119. 
Concile de 1056 
TFhouloufe, p. 
122. 
Concile de Ro- 1057 
me; ?. 27: 


Concile de Ro- 1059 
mé L: 9.27. 
28. 


Concile de Mel. 1059 

 phe p. 28. 

Concile de Bene- 1059 
vent » ibid, 

Concile de 1060 

Tours, p.118. 

Concile de Ro- 1063 
me; L: 29. 

Concile de 1063 
Rouën, p. 10. 
H19.@ 120: 

Concile de Chäl- 1063 
lon, p.84. 

Concile de Man- 1064 
tOUË , p.29. 


Concile de Ro- 1065 
me ; ?: 29. 

Autre Concile de 106% 
Rome de la 
même année 
1bid. 


Concile d’Elne , 1065 
P: 127. 

Concile de 1069 
Mayence , p. 
123. 

Concile de 1070 
Windfor ; p. 
12; 

Concile de 1071 
Mayence, p. 
124. ue 

Concile de 1071 
Winchefter,ps 
15: 


Hiftoire rapportée par 
Guitmond & par 
Lanfranc. 

Hiftoire de ce Concile. 


Treize Canons. 


Mention de ce Concile 
dans une Lettre du 
Pape Eftienne IX. 

Retrattation de Beren- 
ger. 

Treize Canons. 

Un Decret contre les 
Simoniaques. 

Un autre Decret fur 
l’Elettion des Papes. 

Mention de ce Concile 
dans Pierre Damien. 

Actes. 


Dix Canons. 


Douze Capitules con- 
tre les Simoniaques. 

Profeffion de Foi fur 
l'Euchariftie. 


Actes tirez de la Biblio- 
theque de Cluny. 

Extrait d’Aétes dans 
les Hiftoriens du 
temps. 

Decret rapporté dans 
Gratien. 

Mention de ceConcile 
dans Pierre Damien. 


Divers Reglemens. 


Mention de ce Concile 
dans Pierre Damien. 


Extraits d’Adtes dans 
les Hiftoriens d’An- 
leterre. 
Ales de ce Concile, 
Actes dans Lanfranc: 


Ces 


28 TABLE DES ACTES; DES LETTRES; 
Conciles. Années, Ales, Lettres, Formules 


Concile 
Rouën » À: 
120. 
Concile -d’Er- 1073 


ford, p. 124. 


Concile de 1074 
Rouën ; pag. 


I21. Li 


Concile de Ro- 1074 
me ; P. 34: 


Concile de Poi- 1074 
tiers; p. 62. 


Concile d’'Er- 1074 
ford, p. 36. 


Concile de Ro- 1075 
me» p. 36. 


Concile de Poi- 1975 
tiers; p. 10. 


Concile de Lon- 1705 
dres;, p. 125. 

Affemblée de 1076 
Wormes, p.38. 


Concile de Ro- 1076 
me; p. 38.39. 


Concile de 1076 
Winchefter;p. 


.NOMATES 72 

Aflemblée de 1076 
Tribur ou 
d’Oppenheim, 

. P: 40. 

Affemblée : de 1077 
Forcheim , p. 


42. 
Concile de 1077 
Clermont ;, p. 
57: 58 


SG Canons, 


Hiftoire de ce Concile, 


8. 
écrite par Lambert| Concile 


d’Afchaffembourg , 
& deux Lettres de 
Sigefroy  Archevé- 
que de Mayence. 
Quatorze Canons. 


Relation de ce Concile 
dans la Lettre 77. du 
premier LivredeGre- 
goire VII. Voyez auf 
files Lettres 42.& 43. 
du même Livre. 

Mention de ce Concile 

dans les Lettres de 
Gregoire VIL. 

Relation de ce qui s’y 
cft paflé , rapportée 
par Lambert d’Af- 
chaffembourg. 

Relation de ce qui s’y 
eft pañlé danslestrois 
premieres Lettres du 

troifiéme Livre de 


Concites. Années. Actes, Lettres, Formules 


de1972 Vingt-quatreCanons. | Concile de Di- 1077 


jon contre les 
Simoniaques , 
d’Au- 1077 
tun ; P. 49. 


Concile de Ro: 1078 
me tenu vers 
le Carême, p. 


42. ; 
Concile de Ro- 1078 
me du mois 
de  Decem- 
bre, À: 10. & 


#3: 

Concile de Poi-1078 
tiers) p. 58.8 
65. 


Concile de Ro- 1079 
me p. 10. & 


44. 
Concile de Bor- 1080 


Gregoire VII. 

Mention de ceConcile| deaux contre 
dansla Chroniquede| Bérenger ; p. 

S. Maixent. If. 

Actes contenantdivers| Concile de Lion, 1080 
Reglemens. b.59.61.& 62. 

Lettre au Pape Gregoi- | 
re, & Decret contre Concile de Ro- 1080 
lui. ME» P. 45. 

Decret de ce Concile Affemblé dé 1080 
contre. l’Empereur| Maïence , p. 
Henri &lesEvêques| 45: 
de Lombardie &]|Aflemblée de 1080 
d'Allemagne. Brefle , p. x1. 


Divers Reglemens. 


& 45. 


Relation de ce qui s’y| Concile d’Avi- 1080 


eft pañlé dans les Hif- 
toriens du temps. 


Relation de ce qui s’y 


eft pañfé dans les Hif- | 


toriens du temps. 


Mention de ce Concile 
dans les Lettres de 


Gregoire VII. , . 


gnon; ?: 59. 


Concile de Lil- 1080 
lebonne ; p. 
122. 

Concile de 1080 
Meaux, p. 59: 


+ Canons. 
Mention de ce Concile 
dans les Lettres de 

Gregoire VII. 


Relation de ce qui s’y 
eft paflé dans la Let- 
tre 22. du quatrié- 
me Livre des Let 
tres de Gregoire 
VII. Voyez auffi les 
Lettres 15. & 16. 
du quatriéme Li- 
vre. 2 Î 

Actes de ce Concile, 


Douze Canons ou Re: 
glemens. 


Lettre de Hugues de 
Die au Pape Gre- 
goire VII. & dix 
Canons. 


Actes de ce Concile: 


Mention de ce Concile 
dans la Chronique de 
S. Maixent. 


Actes de ce Concile 
dans les Hiftoriens 
du temps. 

Decrets de ceConcile: 


Hiftoire de cette Af- 
femblée par Hugues 
de Flavigny. 

Decret contre Gregoi- 
re VII. & Lertres 
de l'Empereur Hen- 
ri écrites en confc- 
quence. } 

Mention de ce Conci- 
le dans les Hiftoriens 
du temps. 

Plufñeurs Canons. 


Mention de ce Conci- 
le dans les Hiftoriens 
du temps: 


Con 
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Conciles. Années. 
Aprés lan 1030. 
p. 62. 


Concile de 1082 
Meaux, p. 52. 


Concile de Ro- re83 
me; P. 46. 
Affemblée de 1085 
Bsrchach ou 
de Goflar , p. 


AT: 
Alrblée de 1085 

Quintiline- 

bourg ; p. 47. 
Affemblée de 1085 

Maïence ; p. 

47: 


Concile de Ca- 1087 
pouë ; p. 70. 


Concile de Bene- 1087 
vent, P. 70. 

Concile de Ro- 1089 
me ; P. 73: 


Concile de Mel- 1089 
phe; ibid. 
Concile de 1090 
 Touloufe ;, p. 


Concile de Bene- 1091 
vent; P. 73. 
Concile de 1092 
Soiflons , p. 
101. & 119. 
Concile de 1092 
Rheims, p. 72. 


Fin de la 


Tome VIII. 


Ailes, Lettres , Formules 
Ce Canons. 
Lettre du Clergé de|Concile de 1093 
Noyon à Celuy de Troyes dansla 
ambray touchant) Poüiile, ». 73: 
la promotion des 
Enfans des Pré- ConciledeConf. 1094 
tres à la Ciericatu- tance, ;bid. 
re. Concile  d’Au- 1094 
Mention de ce Conci-| tun,p.74 
le dans les Hiftoriens 
du temps. | Concile de Plai- 1095 
Ces. fance, p. 11. & 
73: 


Conciles. 


Relation de ce qui s’y 


eft pañlé par les Hif- Concile tenu en 1095 
toriens du temps. Angleterre, p. 
100. 
Ades. 


Concile de Cler- 1095 
mont , p. 60. 
Mention de cette Af- 74 & fuir. 
femblée dans les Au- Concile de Li 1095 


teurs contempo-| MOges; p. 76. 
rains. 

Mention de ce Conci-| Concile de 1095 
ledansles Hiftoriens|  Rouën, p. 76. | 
du temps. 

Actes de ce Concile! Concile de 1096 
dans Leon d'Oftie. | Tours, p. 76: 

Extrait d’Aétes dans 
l’'Hiftorien  Ber-|Concile de Nif. 1096 
toul. - Mes p. 76. 


Huit Canons. ue de Bari, 1098 
Mention de ce Concile 
dans les Auteurs du|Concile de Ro- 1098 
temps. Me, ibid, 
Quatre Canons. 
Concile de Ro- 1009 
Mention de ceConcilel me, ibid. 
dans les Auteurs/Concile de 1102 
contemporains. Londres , p. 
Mention de ce Concile, 125. 
dansune des Lettres Concile de 1108 
d'Urbain II. Londres , p. 
126. 
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“Années. Ales, Leitres à Formules 


. © Canons. 

Decrets fur les Maria- 
ges entre parens & 
touchant la Treve de 
Dieu. 

Extrait d'Adtes de ce 
Concile. 

Extrait d’Adtes dans 
les Auteurs contem 
porains. 
iftoire de ce Concile, 
rapportée par Ber- 
toul & quinze Ca- 
nons. 

Mention de ce Concile 
dans la Vie de Saint 
Anfelme par Ead- 
mer. 

AËtes , Lettres d'Ur- 
bain & Canons de 
ce Concile. 

Mention de ce Concile 
dans les Hiftoriens 
du temps. 

Huit Canons. 


Mention de ce Concile 
dans les Hiftoriens 
du temps. 

Seize Canons. 


Mention de ce Concile 
dans la Vie de Saint 
Anfelme. Se 

Mention de ce Concile 
dans la Vie deS. An- 
felme. 

Dix-huit Canons. 


Dix huit Canons. 


Dix Canons. 


Table des Aëftes , des Lettres e des Canons des Conciles. 
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tre Gregoire VIE p. 106. 

Lettre de Thierry Evêque de Verdun au Pa: 
pe Gregoire VII. ibid. | 
_ Lettre de Waleran à S. Anfelme, P. 102. 
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rülarius ; p. 77. @ fuiv. Gr: 82. @ fuir, 
Écrit de Nicetas Pectoratus, p. 78. 
Refutation de’cet Ecrir par Humbert, p 78.70. 
Excommunication de Michel Cerularius par 

lemême ; p. 80: 87. 
Eycommunication des Legats du Pape par 


fus 
£ Traité de Nicolas Evêque de Metone, p. 


1H. 
raité de Samonas Archevêque de Gafe, p. 
113. 
Ouvrages de Difcipline. 


Lettres du Pape Silveftre IL. p.22. 
Difcours du même contre les Simoniaques ; 


, 22. 
d Lettres de S. Fulbert , p. 2. @* fuiv. 
Penitentiel du même , p. 6. ARS 
Lettres fur l’ufage des biens d’Eglife , ibid. 
Lettre de Guillaume Abbé de S. Benigne de 
Dijon, p: 23. 
Lettres de Godehard Evêque de Hildesheïm, 


+ 104. 
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gie du Concilé de Rome far le Celibar des Prê- | Dominique ; & Lettre du même à Michel Ce- 
tres, p. 36. Juiv. | | rülarius , p: 81. c* 82. 
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Concile d'Avignon, 1080 59|Concile de Coyaco, 1050 126 
49 : 
Concile d’Autun; 1077 de Le 
61! Concile de Dijon; 077 53 
Concile d’Autun; 1094  74| Concile de Dortmond en Weft- 
phalie, 1005 122 
B 
E 
Concile de Bari, 1098 76 
Concile de Benevent; 1059 28 Concile d'Elne, 1065 127 
Qncie Gr re 1067 70 | Concile d'Erford, 1073 124 
oncile de Benevent 1091 73 ; 6 
Affemblée de Berchach ou Gof- ÉaclediErords 197 ES 
lar, 1085 47 F 
Concile de Bordeaux, 1080 11 
Concile de Bourges, 1031 115 
Conciles tenus dans la Province | 9 
de Bourgogne vers Pan 1040 1 # Concile de Florence, 10554 & 
F mi cf 
Affemblée de Brefle, 10802 & | Affemblée de Forcheim, 1077 42 
45 | Concile de Francfort, 1006 23 
Concile de Brionne, 1050 7 
c G 
ES k | Affemblée de Goflar ou de Ber- 
Coricile de Capoué ; 1037 


79! chach, 1085 #7 


| 
| 
| 


Rs : 


DES AUTEURS ECCLESIA 


L 


Concile de Leon, 

Concile de Lillebonne; 

Concile de Limoges, 

Concilede Limoges; 

Conciles tenus dans la Province 
de Lyon vers l’an 

Concile de Lyon, : 


Concile de Lyon; 


Concile de Lizieux, 

Concile de Londres, 
Concile de Londres, 
Concile de Londres, 


M 


Concile de Mantouë, 
Concile de Mantouë, 
Concile de Mayence, 
Concile de Mayence, 
Concile de Mayence, 
Aflemblée de Mayence; 
Affemblée de Mayence; 
Concile de Meaux, 
Concile de Meaux; 
Concile de Melphe, 
Concile de Melphe; 


N 


Concile de Narbonne, 
Concile de Nifmes, 


O 


Affemblée d’Oppenheim ; ou de 
Tribur, 
Concile d’Orleans, 


P 
Concile de Paris, 
Concile de Pavie tenu fous Be: 
noît VIII. entre les années 
Concile de Pavie, 
Concile de Plaifance, 


Concile de Poitiers, 
Concile de Poitiers; 


Concile de Poitiers, 


Tome VTIT: 


os 


… Années. P EE Affemblée de Quintilinebourg 


1012 
1080 122 
1031 116 
1095 76 


1040 
1055 27 


Q 


R 


ses Condile de Rheims 3 


Concile de Rome, 
Concile de Rome, 


)] ? | Concile de Rheims; 
1080 


2 | Concile de Rome, 


6 

G 
105$ 119 
1075 
1102 
1108 


1052 26 
1064 29 
1049 26 
1069 123 
1071 124 
1080 45 
1085. . 47 
1080 59 
1082 ibid. 
1059 28 
1089 73 


1050 8 
1014 

&. 23 
1024 

1049 . 26 

11 

10954 & 

73 

1074 63 

107$ 10 

10784 © 


L 65 | Concile de Rouën, 


125 | Concile de Rome; 
125 


126 | Concile de Rome; 


Concile de Rome; 


Concile de Rome, 


Concile de Rome; 


Concile de Rome; 


Concile de Rome; 

Autre de Rome de la même an- 
née, 

Concile de Rome; 

Concile de Rome, 

Concile de Rome, 

Concile de Rome, 


Autre Concile de Rome de la mé- 
me année, 


Concile de Rome; 


Concile de Rome; 
Concile de Rome, 
Concile de Rome, 
Concile de Rome, 
Concile de Rome, 
Concile de Rouën; 


Concile de Roüën; 


Concile de Rouën; 
Concile de Rouën, 


STIQUES 3 


Années. Pages. 
> 


1085 47 
17 
«o] 2 
117 
1092 92 
1046 24 
1047 24 
1049 . 26 
1050) ge 
26 
IOÿT 26 
10534 @° 
26 
1057 27 
9 
27 
4059 28 
(0 
ET 
2 
1063 Fe 
33 
1065 29 
106$ ibid, 
1074 34 
1075 3 
1076 38 
1078 42 
1a 
10789 
à 
19 
10794 
44 
1080 43 
1083 46 
1089 - 73 
1098 76 
1099 
1050 119 
19 
10634 219 
G* 
120 
1072 120 
1074 12H 
1096 ie 
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«lunées, Pages. 


S 
Concile de Selgenftad , 1023 123 
Concile de Siponte, 1050 26 
_ 101. 
Concile de Soiflons; 1092 à 
119 
T 
Concile de Touloufe; 1056 122 
Concile de Touloufe ; 1099 73 
9 
Concile de Tours; 1055 { & 
” 27 


Années. Pages: 
Concile de Tours, 1060 118. 
Concile de Tours, 1096 76: 
Affemblée de Fribur , ou Op- 
penheim ;, 1076 49 
Concile de Troyes dans la 
Pouille, 1093 73 
V 
Concile de Verceil, 1050 7 
Concile de Winchefter vers 
Pan 1071 15 
Concile de Winchefter , 1076 125 
Concile de Windfor, 1070 12 


Affemblée de Wormes, 1076. 38 


Fin de la Table Alphabetique des Conciles. 


DES MATIERES 


Contenuës dans ce Volume. 


À, 


_ Bbaèes. Si une même perfonne en peut avoir 
deux , page 105. Abbaïe pofledée par un Laï- 
que, mife en Regle, . 116 
eAbbez, obligez de demeurer & de vivre avec leurs 
Moines , 126. Ceremonies avec lefquelles ils peu- 
vent dire la Mefle, 116. Défendu aux Abbez d’exi- 
ger de l'argent de ceux qui prennent l'Habit Monaf- 
tique , | 73 
<Abfolution. Abus des Abfolutions données à Ro- 
ie , 116. Modification apportée à ces Abfolutions, 
123. Cas où il eft défendu de l'accorder, 75. Let- 
tres d'Abfolution accordées en confequence d’une 
Confeffion par écrit, 24 
eAbfinence.. Celle des Vendredis & des Samedis-or- 
donnée dans plufieurs Conciles , & pourquoi , 117. 
130. De celles avant les Feftes de Saint Jean & de 
Noël & des Vigiles, F 123 
<Adiltere crime, nerompt pasle Mariage, 16. 115. 
Evêque dépolé pour adultere, 


127 
vAgnés Pmperarice. Regence qu'elle à de l'Empire 


RROPENTETIE A" L'E"S, 


pendant quelque temps ; 33. Protection qu'elle ac- 
corde à Nicolas II. contre Benoît IX. 27. Obligée 
de fe retirer & de laifler le Gouvernement de l’Em- 
pire à quelques Princes d'Allemagne, 29.833.Em- 
ployée pour moyenner l’accommodement de Gregoire 
VII. avec le Roi [on fils, 34. Decifion du Pape con- 
tre les droits decette Princefle, 40. Loïüanges que lui 
donne Pierre Damien , 97 
 <Agorifans. Priere pour les Agonifans , 92 

<Alexandre II. Elû Pape fans le confentement de 
l'Empereur qui en fait élire un autre , 29. ©"93-. 
Son Eleétion confirmée dans un Concile & celle de 
{on Competiteur condamnée, fauf le droit de l'Em- 


pereur pour l'avenir , 29, 92. Son Eloge par Pierre 
8 , 


Damien » 
<Alexius Empereur d'Orient. Ses inftances au Pape 
pour recevoir du fecours contre les Infideles ; 73: 74 
cAlleluias Reproche des Grecs contre les Latins fur 
ce qu'ils ne chantent pas LAlleluiæen Carême ; 77: 
Réponfe à ce reproche , 78 
cAlphonfe Roi de csthgr » Loix de ce Prince pour 


le bien de l'Eglife & de l'État , 126, Avertiflemes 


. 


DE SCOMSATN LR RS ES 229 
du Pape Gregoire VIL. à ce Prince, . 5° [touchant les Autels poficdez par des Moines , 76 
. Ame. De l'état de l'ame au Jugement de Dieu, 89| « 4xile. Du droit d'azile dans les Eglifes & auprés 
.<Anaftafe Moine, d'. Angers. Obligé de retraéter les | des Croix, 1087 $ LE7 
erreurs de Berenger , 11}  <Axolin Evèque de Laon. Infidelité qui lui attire des 
< Anges. Raïfon de la perfevcrance des uns & de la | reproches du Pape & le fait citer à Rome, 22 
chûte des autres , 101| </Axyme, Ufage du Pain Azyme dans l'Euchariftie 
Angleterre. Etat de ce Royaume dans l'onziéme | condamné par les Grecs , 77: 78. 81. 82. Autorilé 
fiecle, é 99 | par les Latins, 77. 79. 81, 


< Animaux, Reproches des Grecs fur ce que les La- 
tins mangent du fang des animaux & des viandes 
fuffoquées , 77.8 82. Réponfe à ces reproches; 77. B, 

78. 82. 

Annon Archevèque de Cologne. Miniftere qui lui eft E Glife de Bamberg. Erection de cette Eplife en 
deferé ; 29. ©" 33. Se déclare pour le Pape Alexan- Evéché, page 23 
dre I. contre Cadalous, 19. 87. Obrient un privile-|  Æonaflere de Bantino. Privilege d'Urbain IX. en fa- 
ge de ce Pape, .. 30 |veur de ce Monaftere, 71 

<Annonciation de la Vierge. Du jour qu'on doit cele- | Baptême. Explication de ce Sacrement , 1, Ne laif- 
brer cette Felte , . 131 | fe pas de remerre les pechez , quoi-que adminiftré parc 

<Anfelme Evêque de Luques. Défenfe que lui fait le | un méchant Prêtre, 2. Temps du Baptême (olennel, 
Pape de recevoir l'Inveititure de fon Evêché de la 120. Efficacité du Baptême nice par des Hercriques, 
main du Roi Henri, 33: Son Ordination par le Pape; | 114. Que l'on ne doit mettre que du faint Chrême 


35. Chaflé par les Luquois, 35 | dans l'Eau Baptifmale, 90, Défendu aux Moines de te- 
eAntechriff, De fon regne , 98 | nir des Enfans {ur les Fonts Baptifmaux, 126. Com- 
Eglife d'eAntioche, De fa diguité , 81. Pierre fon | ment le Prêtre doit être habillé pour l'adminiftrer, 1210. 

Parriarche reconnoifioit le Pape, 26 | Baptème des Enfans defaprouvé par Berenger fejon 
Saint Antoine. Infticution de l'Ordre de S. Antoi- | Theoduin & Guitmond , 7. 11. Nouveaux baptifez 

RC; 131 | obligez de porter des Aubes & des Cierges pendant huit 
<Apollats. Reglement contre eux, 28.29 | jours, 119 
Eglife d'eAquilée. Serment de fidelité prêté au Pape | Barbe: Archevêque Grec obligé de fe couper labar- 

par l'Archevèque de certe Eglife, 44| be, 67 
eArchidiaconez; De leur Collation, 75| Eglife de Bari ou Canofe. Sa dignité de Metropole 


<Archidiacres. Que nul ne fera Archidiacre qu’ilne | confirmée, 71 
foit Diacre, 115. Des devoirs d'un Archidiacre, 4! - Baftards. Quand ils peuvent être élevez aux Or 
ÆArgyre Officier de l'Empereur d'Orient. Pourquoi | dres facrez, 58. 75. Exclus de l’Epifcopat, 66.& des 
envoyé en ltalie , 77. Suppofitions du Patriarche de | autres dignitez Ecclefiaftiques, - 58 
Conftantinople contre cet Officier, 82! Benediéfions d'Eglifes. Défendu aux Evêques de rien 
Eglifes d'e Arles: Ses Archevêques premiers Vicaires | exiger pour ces Benediétions, 58 
du Pape dans les Gaules, 9. Benefices Ecclefiafliques. Ne peuvent être concedezà 
< Armes. Port d'armes défendu aux Clercs, 58. 7sd'autres avant que ceux qui les polledent ne foient 
118. 127. Et aux Abhez , 126. Défendu de porter | morts, 3. Ne peuvent être donnez à des Laïques, 122. 
des épées dans l'Eglife , 123 | Erreur condamnée dans la Collarion des Benefices , 85. 
eArnauld Evèque de Cirenxa. Pouvoir qu'il reçoit | 90: Pluralité de Benefices condamnée , 58. 75-118 
du Pape d'abfoudre les Normans de Sicile excommu- | 130. Défendu d'en avoir comme par droit de fuccef- 
niez ; 53. Avis que le Pape lui donne touchant les | fion, 58. Démiflion volontaire des Bencfices loüée par 
Normans de la Poüille, ibid. | Pierre Damien , 96, Bencfices qui obligent ceux qui 
<Arnoul Evèque de Cremone. Dépolé par le Pape | en font pourvûs de prendre les Ordres, ‘8. Peines por. 
Gregoire VII. 42 | vées contre ceux qui vendent des Benefices, 44 
eArnoul Moine de S. Medard. Quand fait Evêque| Saint Benoit. Que ce Saint a été Hermite , 914 Appa- 
de Soiflous, | s9 | rition de ce Saint au Pape Urbain IL. 70. Conteftation 
Eglfe d'Arras. Ses Privileges confirmez , 73. Son | touchant le Corps deS. Benoît, 137 
Siege Epifcopal rétabli, 72| Benoît VIII. Rétabli (ur le S.Siege par Henri Roi 
<Avifgaudus Evèque du Mans. Réponfe aux plaintes | de Germanie à qui il donne la Couronne Imperiale , 2 $. 
de cer Évêque touchant le fecrec de fa Confeflion, 3: aririon de ce Pape aprés fa mort, ibid, 
Tente de rentrer dans fon Evêché aprés s'en êtredé- | Benoît 1X, El Pape à l'âge dedix-huitans, 24. Chaf- 
mis volontairement, ibid. | Lé du S. Siege au bout de dix ans à caufede fes déregle. 
« Aumônes. De celles qui font faites pour lesmorts, | mens, ibid. Chaffe à fon rour fon Competiteur & re- 
96. De leur utilité, 96 | monte fur le S. Siege, ibid, Traite du Pontificat avec 
<Autels.. Doivent être confacrez par l’Evêque , 126. | Jean Gracien pour de l'argent ; ibid. Eft enfin dépofé 
127: Doiventétre de pierre, 125. 126: Deleurs Or: | dans des Synodes aufh-bien que fe: Competiteurs, :b1d, 
Pemens pour celebration de la Mefle, 126. Qu'on ne | S'empare pour une troifiéme fois du S. Siege , ibid. Et 
doic point mettre fur l'Autel des dra squiont ferwi à | obligé deferendre &de reconnoîtrele Pape Leon IX.24 
couvrir lesmorts, 114. Reglement fur les Donations| ! Berenger. Sa doétrine touchant l'Euchariitie , pages 
d'Autels faites à des Congrégations , 75, Reglement | € fuiv. 13. Juiv. 17. Q° fuiv. 10. Condamnée dans 


Ee2 plu- 
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plufñeurs Conciles , 7. 8. 9. 10. 17.74. 119. Etpar| Carême, Reglement fur le Carème , 75. Carême de 
plufieurs Auteurs , 7. 8. 9. 10.-12. © fuiv. Au- |Thcodore , ce pe C'efyens 22 79 
tres erreurs attribuées à B-renger , 7. 11. 12. 17.|  Æplife de Carthage. Son Atchevêque le premier &c 


€ fuiv. 19. © Juiv. Contraint avec fes Sectateurs |le Metropolitain de route l'Afrique, 25.26 
de Îe retraëter à peine de mort, 8. Abandonne fes] Æfonaflere de Cave. Privilege accordé à ce Monaf- 
fentimens dans des Conciles , 9. Retomb= dans fes |tere par Urbain II. 71 


erreurs , 10. Obiigé encore de les abandonner, 10.|  Celibat , ordonné pour les Prêtres , les Diacres & 
11. 44. Protection que lui accorde le Pape Gregoi- | les Soudiacres, 16. 27.28. 29.30. 31.34.36.36.47: 
re VII. 11. De (a penitence , 11. Temps de fa|73. 95.115. 118.120. 122. 125.126. Le Celibat des 
mort, 11 | Prêtres combattu par les Grecs, 78. 83.& autorifé 
Berengariens. Differens dans leurs opinions furl'Eu- | par les Latins, 79 
chariftie, 18] Charles nommé à l'Evêché de Conflance. Conteftations 
Berenger Comte de Barcelone ; Reftaurateur de la touchant fon Ordination , 124. Obligé de renoncer 
Ville de Tarragone, 71 là cer Evéché, ibid. 
Bertrade. Son Mariage avec Philippe Roi de Fran-| four des Cendres. Obligation aux fideles de prendre 
ce, 74. © fuv. Excommuniée dans un Concile , |des Cendres en ce jour ; 73. Défendu de manger de 
la viande aprés ce jour, ibid, © 75 
Chanoines. Leur prétention d’avoir de l'argent en 
propre combattuë par Pierre Damien, 96. Ordonné 
d’avoir leur bien en Commun , 28. Qu'ils doivent 
vivre en commun, 96. Peine:portée contre les Cha- 
noines rebelles à leur Evëque, 67 
Chanoines Reguliers, Rétabliffement de l'Ordre des 
Chanoines Reguliers, 31. 131. 132. Diverfes fortes 
de Chanoines Reguliers ; 131. 132. Permiflion du 
Pape de leur dunner des Cures, 72 
Chapelains. Ceux des Laïques foùmis à l'Evêque, 
75. Interdits de leurs fonctions s'ils ne [ont approu- 
vez de l’Evêque, 73 
Chapelle. Qu'on ne peut faire de Chapelle fans le 


74 

Bertrand Comte de Provence. Serment de fidelité 
prêté par ce Comte au Pape, s4 
Biens d'Eglife. De leur origine , 89. Leuralienation 
défenduë , bd. De leur employ , 6. 89. Reglemens 
contre les Laïques qui s’en emparent, 29. Leur ufur- 
- pation fujette à l’excommunication ; 3. 30. 44: 75. 
76. Ufage pour leur confervation condamné par Pier- 
re Damien , 88. Ne peuvent être retirez par ceux 
qui lesont donnez, 76. Reglement touchant leur pof- 
{effion par des Abbez, | 44 
Bigames. Exclus des Ordres Sacrez, 72 
Boheme. VPrivileges de ce Duché par quels Papes ac- 
cordez & confirmez, 52. Redevance de ce Duché au 


S. Siege, ç2 | confentement de l'Evêque, . 116 
 Abbaïe de Bonneval. Conteftation pour cette Ab- | Chartreux. Inftitution de l'Ordre des Chartreux, 131 
baïe, Challeté. Moyende conferver cette vertu, 97 


4 
Bretagne, Peine portée contre les Evêques de cette 
Province qui ne vouloient pas reconnoître l'Archevé- 
que de Tours pour leur Metropolitain ; 26 

Brunon. Par quel Pape il eft délegué pour être l'A- 
pôtre des Polonois, 23 


Cheveux. Reglement contre les longscheveux, 76 
Saint Chrême. De fa confecration , 120. De fa dif- 
tribution, ibid, 
Cincius fils du Prefet de Rome. Ses violences contre 
e Pape Gregoire VII. 37 
Ciffeaux. Inftitution & progrez de l'Ordre de Cif- 


C. teaux , 131 
om Cleres. Ce qu'ils doivent fçavoir pour recevoir l'Or- 
eAbaret, interdit aux Ecclefiaftiques, 126 |dination, 127. Ne peuvent pofeder une Eplife fans la 


Caladous Evèque de Plaifance, ©” depuis « Anti- 
pape. Motifs defon Eleétion à la Papauté, 29. 93. Cette 
Election condamnée dans un Concile , 29. & par Pierre 
Damien, 86. 87.93. Ses efforts pour s'emparer dus. 
Siege, 29. Reproches que lui fait là-deffus Pierre Da- 
mien , 86. Chaflé de Rome, 29. Lettres de Pierre Da-| 72. Des enfans des Clercs declarez efclaves de l’Egli- 
mien contre cet Antipape ; 87.88. 91.92. fe à perpetuité, 23. Clercsefclaves de l'Eglife ne peu- 

Mal caduc ; prive un Prêtre de la celebration de | vent acquerir ni rien pofleder en propre, ibid, Ceux qui 
la Mefle, | ‘ 31 | quittent la Clericature doivent être feparez des autres, 
 Calices. Ne doivent être de cire ou de bois, 125.| 116.118. Comment fe doit faire la dépafition des 
ni de terre, 126 | Clercs, 120. Si ceux qui fontrombez dans le peché de 

Camaldules. Jnftitution de l'Ordre des Camaldules | la chair peuvent être rétablis dans leurs fonétions, 102. 
par S. Romuälde, 131 Reglemens contre les Clercs Simoniaques , 26.28. 

Eglife de Cantorbie. Son droit de Primauté confir- | 29: 30. 31« 33: 34. 35: 44. 48. 66.70.71. 71.73: 
mé, 15|74.75.76.85. 93. €" fuiv.96. Reglemens contre les 

Canut Roi d'Angleterre. Loix de ce Prince , 125. |Clercs mariez ou incontinens, 23.27. 28. 29.30.31: 
Voïage qu'il fait à Rome , 24. Exemptions qu'il y|34. 35. 47. 58. 66.72. 73. 74: 75.76.93. 94: 126. 
obtient pour fes Sujets, ibid. | Tombez dans des crimes peuvent être rérablis ; 130: 

Cardinaux. Temps 0 ont commencé à avoir la| Voïez Ecclefiaftiques , 
principale part à l’Éleétion des Papes, 129, Agrandif-|  <Abbaye de Cluny. Bulles en faveur de cette Abbaye» 
fement de leur autorité, 329 |23,26, Privilege fingulisr açcordé âçette Abbaye 2 L. 


4 Cd 


permiffion de l'Evêque, 115. Ne peuvent pafler d’une 
Eglife à une autre, 116. L'ufage des Clercs Acephales 
aboli , 73. Défendu de recevoir desClercs étrangers 
fans Lettres formées de leur Evêque , 73. Si leurs 
enfans peuvent être admis aux Ordres Sacrez; 58.62. 
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> Communion. Exhortation à comœunier frequem- |. Saint Denis. Où repofe le Corps de ee Saint, 26 
ment, 66. Ufage de Communier d’une même Hof- |: © 4bbayede Saint Denis. Privileges de cette Abbaye 
tie confacrée pendant quarante jours, 2. Explication | confirmez par le Pape, : 30 
de cet ufage , ibid. Sous les deux efpeces en ufage ,|: Didier . Abbé du Mont Caffin 5. depuis Pape fous le 
130. Quelquefois fous l'efpece du pain trempée dans | nom de Wiétor III. Avis falutaires que Jui donne Pierre 
celle du vin , ibid. Ordonné de la recevoir fous les Damien fur fa conduite. 87. Negociations aufquel- 
deux efpeces , 75. Obligation de Communier à Pà: | les il eft employé fous le Pontificat de Gregoire VII. 


DR :E7S 


ques » 


Conception de la Vierge. Sentiment d'un Auteur plus. 
recentque S. Anfelme fur la Fête de la Conceprion de | mort, 


la Vierge, sta 103 
Concubinage. Sujet à l’excommunication, 64.73. Dé- 
fendu d'entendre la Meffe d’un Prêtre concubinaire, 58 


Confeffion. Du fecret de la Confeflion ; 17. Quecelle 


des pechez publics doit faireaux Prêtres , & celle des 
pechez occultes à tous les Eccleffaftiques,8& même à des 


130 46: $4. Elû Pape malgré fa refiftance, 69, 70. Son 


Election , par qui traverfée , 69. 70. Temps de fa 


o 

Dieu, De fon Exiftence & de fes Atcributs par ve 
Damien, 97. & par Saint Anfelme, 101 
» Dimanche. Défene de faire des Affemblées civiles 
ce jour-là, 115 
Difcipline Ecclefraflique. Décifions fur divers points 


| de Difcipline, 3. fiv. 15.€7 fuiv. 29.30. ET fuir. 65, 


Laïques, felon Lanfranc, ibid. Coûtume de feconfefler | € fuiv. 91. €7 fuiv. 84, © fuiv. 119. ©° fuiv. 


les unsaux autres aflez commune entre les fideles dans 


: Difciplines. De leur origine & de leur ufage , 89.130, 


l'onziéme fiecle ; ibid. Que ceux qui confeflenrne doi- | Cette pratique combattuë par un Moine & défenduë 
vent punir ni corriger publiquement ceux. qu'ils ont | par Pierre Damien , 91. Durant combien de temps 
confefléz, ibid, Quand il fufht de fe confefler à Dieu : Pierre Damien veut qu'on fe !a donne, 9E 


felon Lanfranc, ibid. Confeffion par écrit fuivie d'une 
Abfolution par Lettres, 


© Confirmation. Avec quelle ceremonie elle doit être ad | avec Befthe fa femme, 


miniftrée, 1120. Pere Parrain de fon fils à la Confir- 
mation ; obligé de fe feparer de fa femme, 


: Conrad Empereur. Quand élà Roi de Germanie, & | 


couronné Empereur ;, 13 
= Conrad fils de l'Empereur Henri 1V. Revolte de ce 


Prince contre fon pere, 


+ Eglife de Conflantmople. Députation des Grecs pour | difpofition refervée à l'Evéque, 


obtenir du Pape que cette Eglife portait le nom d'Fplife 
Univerfelle, 23.Prélats qui s’oppofent à ce deflein, sbid, 


< Abbaye de Corbie. L'un de fes Privileges confirmé } ceux qui étoienten pofleffion de cette Eglife, 


par le Pape, 31. Evêque d'Amiens obligé de faire fàa- 
tisfaétion à l’un de fes Abbez, ibid, 

Corporaux. Ne doivent être jettez dans le feu pour 
arrêter les incendies, | 123 


Divorce. Propolé entre Berthe & l'Empereur Hen- 


23,24) ri IV. 123.124. Divorce de Philippe I. Roi de France 


74. © Ju. 
Dixmes, Ne doivent être données qu'aux Eglifes, 


41126. Défendu aux Laïques d'en pofleder , 44. 47. 


Celles que les Abbez ne doivent point avoir, 44, Pof- 
feflion de certaines Dixmes confervée aux Moines , 
moyennant un droit annuel, 76. Conteftarions entre 


70 | les Moines & les Evêques pour les dixmes, 130. Leur 


28 
Doïennez. De leur Collation, 75 
Eglife de Dot. La qualité d’Archevêque conteftée à 
118 
Dominique Patriarche de Grado. Employé par le Pape 


| Gregoire VII. pour travailler à la réunion de l'Eglife 


Grecque avec l'Eglife Latine, s$ 
Dominus vobifeum. Si ceux qui recitent feulsen par- 


Ifle de Corfe. Prétentions du S. Siege fur cette Ifle, 54 ticulier leur Office doivent dire Dominus vobifcum, ou 
Croifade. Projet d'une Croifade dans le Concile de | Dominus tecum 


Plaifance, 73. Publiée dans le Concile de Clermont, 
71. 74:75. Execution de cette Croifade, 71.74.75. 
Marque des enrôlez ; 75. Indulgences qui leur font 
accordées, 75 

Chunegonde Imperatrice. Couronnée à Rome avec 
l'Empereur fon mari, 23 

Curex. Chargez de répondre de leur miniftere à 
FEvêque, 58 

Cyriaque  Archevèque de Carthage. Livré aux Sarra- 
Zins par quelques-uns de fes Diocefains, 55. Remon- 


trance du Pape fur cette trahifon , ibid, 
D. 

R Oyeume de Dalmatie, Ce Royaume. donné par le 
Pape Gregoire VII. SI. 52 
Dannemarc. Avertiflemens du Pape Gregoire VII. 
aux Rois de Dannemarc, s1 
Decretales. Abus frequent dans les Decretales des 
Papes de l'onziéme fiecle , 8$ 


Demetrius Roi de Ruffie. Son fis invefti du Royau 
me de Rule par Gregoire VII, 


43 


Donations. Reglement touchant les Donations Ain 
fes faites à des Monafteres, 26 
Eglife. de Dublim. Son Evêque obligé de recevoir 
l'Ordination de l'Archevèque de Cantorbie, 16 


E. 


: Bol Comte de Rocey. Donation du Pape Grepoi- 
re VII. en faveur de ce Comte, page so 
Elections. Que celles des Evêques appartencieut au 
Clergé & au Peuple, 118.130 
Ecclefiafiques. De leurs devoirs, 89. © Juiv. 126. 
Obligez de, porter des habits d’une feule couleur & des 
Couronnes, 116. Que leur ignorance & leur negligen- 
ce. {ont la fource des principaux defordres de l'Eglile, 
96. Aufü-bien que leur avarice & leur cupidité , 96. Ne 
peuvent être Procureurs dans des affaires civiles , ni Ju- 
ges dans des caules criminelles, 116. Que ceux qui fe 
mettent au fervice des Grands pour en obtenir de Bene- 
fices font plus coupables de fimonie que ceux qui don- 
nent de l'argent pour les avoir,96. Qu'il n'eft point per- 
anis de Jes citer par devant des Juges feculiers, 76. ue 
dohbi dent: + leurs 
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leurs eaufes ne doivent jamais être décidées par la 96. Railans qui les excluent de l'Ordination, 4. De 
force, 88. Peine portée contre ceux qui quittencune leurs Habits ; 125: Ne peuvent être élûs fans être 
petite Eglife pour en pofleder une plus grande , 76, dans les Ordres facrez ; 73.75. Rang des Evêques 


Soùmis au Jugement de leur Evêque ; 3. Ceux qui dans des Conciles fuivant leur antiquité , 125. De 
les maltraitenr excommuniez , 3. 4. Excommunica- | leur autorité fur les Clercs & les Eglifes, 126. Du 


tion portée contre ceux qui les arrêtent prifonniers, 76. 
Voyez Clercs. 

Éplifes. De leur confecration, 125. Si l'Evêque doit 
être revêtu d'une Chafuble ou d'une Chappe dans la 
confecration d'une Eglife , 14. Défendu aux Evé- 
ques de rien exiger pour la benediction des Eglifes, 
58: Confecration d’Eglifes par un Evêque Simouia- 
que déclarée nulle, 72. De leur entretien, 126. Re- 
glemene touchant l'entretien des Eglifes accordées 
aux Moines , 126. Défendu d'obtenir des Eglifes pit 
la nomination des Laïques , 28. & d'avoir deux 
Eglifes à la fois , 28. De la fondarion dés nouvel: 
les Eplifes, 116. Défendu de quitter une petite Egli- 
fe pour en polieder une plus grande, 76 
+ Églife Latine. Ses ufages défendus contre ceux de 
l'Eglife Grecque, 77. 78. Reproches des Latins con- 
tre les Grecs, 78. © Juiv. 

Eglife Grecque. Reproches des Grecs contre les La- 
tins, 76. 77. 78. 82. Réponfe des Latins à ces re- 
proches , 77. 78. 83. Accufations des Larins contre 
les Grecs, 78. € furv. 

Enfans. Du refpeét des enfans envers leurs Peres 
& Meres, 92. Que la mort des enfans eft une gra- 
ce de Dieu , ibid. | DES 

Epifeopat. De l'Eleétion des Laïques pour lEpifco- 

at, 4 

Euchariflie. Explication de ce Sacrement , 1. € 2. 
De l'Euchariftie, 7. € Juiv. 13. € fuiv. 17. © Juiv. 
20. € fuiv. Sentiment de Jean Scot fur l'Eucharif- 
tie foûcenu par Berenger , 7. 8. 7° 9. &t condamné 
dans plufieurs Conciles, 7.8. 9. Differentes opinions 
des Berengariens fur ce Sacrement, 18.27 fuiv. Leurs 
objcétions refutées, 14. 18. C7 fuiv. Raifons de Lan- 
franc pour prouver ce Myftere , 14. Prefence réelle 
combattuë par des Hereriques découverts à Orleans 
& en Flandres dés le commencement du Siecle, 114. 
115. 127. @ fuiv. Ce Sacrement autrefois conferé 
aux Enfans, 16: Qu'il ne faut referver l'Euchariftie 
plus long-remps que d'un Dimanche à l’autre, 115. 
Ce Reglement changé & reduit à tous les mois , 
116. Remis à tous les’huit jours , 120. Si elle peut 
fouffrir quelque alteration , & fi elle eft fujette à la 


condition des autres nourritures dont une partie fe | 


change en excremens, 20. €7 fuiv. Si les Heretiques 
& les Schifmatiques confactent le Corps de J. C.hors 
de l'Eglife , 21. Deux fortes de manducations felon 
Guitmond , une corporelle &‘une fpirituelle ; 19. 
Employée pour fervir d'épreuve , 119. Reglemens 
fur l’adminiftration de ce Sacrement , 74. Ordonné 
de la recevoir fous les deux efpeces , 75. Penitence 
impolée aux Prêtres qui laiflent tomber l'Hoftie ; 130. 
Hoftie donnée aux Prêtres le jour de leur Ordina- 
tion pour en communier les jours füivans, ibid, 

Evêché. Que c'eft une fimonie d'acheter un Evé- 
ché d'un Roi ou de quelque autre Prince , quandon 
ne donneroit rien pour laConfecration ; 85. 86. 90 


 refpeét qui leur eft dû ; 4. 67. S'il eft permis aux 
 Laïques de reprendre les vices de leurs Evêques, 85. 
Ne peuvent exercer les fonétions des Magiftrats Ci- 
vils,-126: Ne peuvent êcré jugez définitivement fans 
l'Autorité du S. Siege , 25. Défendu de piller leurs 
‘biens aprés leur mort, 26. 27. 18. 76. 89. De l'ad= 
miniftration de ces biens , 76. Ceux qui leur font 
violence excommuniez ; 31 

Efclaves. Ne peuvent entrer dans les Ordres Sacrez 
fans avoir obtenu leur liberté, s8 

Efpagne. Prétentions du S, Siege [ur l'Efpagne, se 
ec Abbaye de S, Eflienne de Caën. En quel temps &e par 
qui fondée, 12 

Excommunication, Queltions [ur l'excommunication 
d’un Roi, 39: 47: Cas où elle eft encouruë ;, 4. 8e 
où il n’efl pas permis de la fulminer , 4. Les Ex- 
communiez ne doivent point être enterrez en Terte- 
Sainte , 116, Excommunications communes & mé 
prifables, 130. Erenduës à ceux qui communiquoient 
avec des Excommuniez jufqu'au troifiéme degré , sbid. 
Raifons qui empêchent quelquefois de, la Li nireé 


3. Portée pour rapt de bien d'Eglife , & pour mau-. 


vais craicement fait à des Clercs , 3. Exceptions 
dans les excommunications fulminées par le Pape 
Gregoire VII. 43. Reglement touchant les excom= 
mupications portées par les Evêques , 76. Défendu 
d’avoir commerce avec les Excommuniez; 11% 


FE, 


» Elicité, Qu'iln' a point de parfaite felicité en ce 


monde, page 57.98 
Femmes. Le commerce des femmes interdit aux Ec- 
clefiaftiques , | 


127 
Fefles. Celles des Juifs adaptées au Chriftianifme, 
89. Celles qui étoient fêtées en Angleterre ; 124. 
Sentiment fur la folemnité de l'Oétave de la fefte de 


Saint Jean Baptifte, 89 
Fellins. Ceux des Nôces interdits aux Prêtres , 127. 
À quoi obligent les feftins des morts, ibid. 
Fideles. De leurs devoirs les Dimanches, 127 


Guillaume Fierabras. Ses Exploits en Italie, 3 
Filioque. Cette particule retranchée du Symbole des 


Grecs , 82. 83 
Filles. Défendu de les marier avant l’âge de douze 
an 76 


S; 
Fontevrault. Inftitution de l'Ordre de Fontevrault, 


EST 
Eglife de Foro ulio. Sa Jarifdiétion replée dans un 
Concile, 24 
Royaume de France. Tribut que le Pape en veut 
exiger, 49. Autorité prérenduë que le Pape rapporte 
pour établir ce tribut, ibid, 


Evbques. De leur Eleétion, 66. 75. De leurs fonc- | ” 


tions , 126. De leurs devoirs, ibid, 88, 7 fu. 95.) 


+ 


& . 
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G. 


<Arnier Evêque de Strasbourg ; cité à Rome, 35. 
& interdit , 36. Abfous de l’excommunication 
qu'il avoit encouruë pour caufe de Simonie ; 34 

Gebebard « Archevèque de Salzbourg. Permiffion qu'il 
obtient du Pape Alexandre II. d'ériger un Evêché 
dans fon Diocele, 31. Remontrance du Pape Gre- 
goire VII. à cet Archevêque touchant la perception 
des dixmes de ce nouvel Evêché , 66. Difpute = 


G 


cet Archevéque & Wicelin Archevéque de Mayence 
pour & contre le Roi Henri, 47 
Gebchard Evèque de Conflance. Décifions du Pa- 
pe Urbain IT. fur les difficulrez que cet Evéque lui 
avoit propofées touchant les excommunications fal- 
minées par Gregoire VII. 72. Fait Vicaire du Pape 
en Allemagne, 
Gebuin eArchidiacre de Langres ;. fait Archeyëque | 
de Lion, s8 | 
Geralde ou Geraud Eyêque d'eAngoulème. Legat du | 
S. Siege dans quelques Provinces de France, 10 
Gerard Evêque de Cambray &° d'Arras. Nouvelles | 
erreurs qu'il refute dans un Concile , 127. 7! 
firv. Ceux qui en éroient convaincns obligez de les 
abjurer dans c même Concik, 128 
Gibelin ; fait Archeyêque d'Arles à la place d’A- 
chard, 59 
Godefroy « Archevêque de Milan ; excommunié pour 
Simonie , 33. Et Herlembaud élû en fa place , 34. | 
Confpire avec les Evêques de Lombardie contre le! 
S. Siege, 33. Elt protegé de l'Empereur qui demeu- | 
re uni de Communion avec lui 
Jui fuccede dan: cer Archevêché malgré le Pape , 37. 
Godefroy Marquis de Tofcane. Remontrances de Pier | 
re Damien à ce Prince, 92. 97. Erreurs de deux de ! 
fes Chapcllains combatuës par Pierre Damien s' SR |! 
90. Gratification que Pierre Damien demande à ce! 
Prince ; 90. Temps de fa mort, 39 | 
Gourmandife ; fupprimée du nombre des fept pe- | 
chez mortels , par Pierre Damien, 63 9 | 
Gregoire PI. Parvenu au fouverain Pontificat par | 
fimonie, 24. Dépolé & envoyé en exil, 


72 


“sbid! | 
Gregoire VIT. Fait Pape par le Peuple de Rome 
fans là participation des Cardinaux , ni du ser ; 
ni de l'Empereur, 32. Plaifaute repartie que Jui fair 
Didier Abbé du Mont-Caffin fur {on Election pré- 
cipitée , 32. Ses vaftes projets étant Pape ; 32. Ses 
differens avec l'Empereur’ Henri 1Y. 33. © Juiv. 
Contradiétions que trouvoit fon Decret contre les 
Clercs fimoniaques & incontinens , 35, & exemple 
fanefte pour empêcher l'execution de ce Decret, 36. 
Sa conftance pour le faire executer , ibid, Premier 
projer qu'il fait d'une Creifade , 35. 55. Ligues con- 
tre lui, 37. Sa dépolition dans un Concile , 38. 
Caufes de cette dépofñtion , 38. Dépofe & excommu- 
nie le Roi Henri ; aufh-bien que ceux qui avoient af 
fifté à ce Concile | 39: Propofe l'Ele&tion d'un au- 
tre Roi d'Allemagne , 40. Conditions aufquelles à] 
accorde l’Abfolurion à Henri, 41, Contribuë :à fai- 
te élire Rodolphe Duc de Soüabe Roi de Germanie, 


qu'il fair à ce Prince 
tribut du Royaume de 
tres Evats de l'Europe , 


Paul. APE :s, 223 
42. Sa conduite pour tâcher de refoudre le dife_ 
rent des deux Contendans, 42. © Juiv. Excommu.. 
Die derechef le Roi Henri & fes adherans > 45. Eft 
encore dépolé lui-même dans on Concile , & Gui- 
bert Archevêque de Ravenne élà en fa place , 45. 
Nomme un autre Archevêque de Ravenne , 46. Se 
faccommode avec le Duc de la Poüille, 46, 53. Se- 
Cours qu'il tire de ce Duc, 47. 54. Ses differens avec 
Philippe Roi de France , 48. Reproches & menaces 
, 48. 49. Tente de tirer un 
France , 49. & de divers au- 

50. $1. Protection qu’il ac- 
corde à Berenger Archidiacre d'Angers , 11. Accufé 
d'être fauteur de cet Heretique , ibid. Temps de fa 
mort , 48, Voïez Hildebrand. 

Gregoire. Antipape ; chaflé du S. Siege par l'Empe- 
reur , à MZ 

Eglife de Grado. De la dignité de cette E life, ss. 
Cette dignité conteftée par Pierre d’Antioche » ibid, 
Son Droit de Metropole établi dans un Concile, 25 

Grecs 3 challez d’une partie de l'Italie par les Nor- 
mans, 23. Perte de leurs Etats en Italie, 53 

Guexilon « 4rchevêque de Mayence. Pourquoi dépo- 
fé & excommunié, 7t 

Guibert « Antipape. Quand fait Archevëque de Ra- 
venne ; 29. Affaires qu'il fufcite au Pape Gregoire 
VIT: 37. 38. Eft excommunié par ce Pape , 38. 42. 
45. Elù Pape fous le nom de Clement Ill. aprés la 
dépofition de Gregoire VII. dans un Concile » 45. 
Quand ordonné Pape, 46. 47. Couronne Empereur 
le Roi Henri, 47. Excommunications fulminées & 
plufieurs fois réiterées contre lui & fes adherans, 47. 
70. 72+ 73. Tantôt mare de Rome , & tantôt 
chaflé, : : 70 
Guillaume I. Roi d'e Angleterre ; fucité par Hilde- 
brand de s'emparer du Royaunie d'Angleterre , 29. 
Conquête qu'il fait de ce Royaume , 99. Loix qu'il 
y établit ; 99. Confeillé de füivre les avis de Lan- 
franc , 30. Soumiffions que le Pape Gregoire VII. 
exige de ce Prince fuivies de menaces, 49. 50. Re- 
fufe de prêrer ferment de fidelité au Pape, 16 

Guillaume IL, Rai d'e Angleterre. Sa conduite à l'é- 
gard des Eplifes de fon Royaume , 99. Traverfes 


qu'il fait fouffrir à S. Anfclme , 99. €7 Juiv. Temps 


110. 
Pourquoi excom-- 


de fa mort, 

Guillaume <Archevèque d'{Anche. 
munié & dépolé, 57. Ablous & rétabli par le Pape 
Gregoire VII. ibid. 

Guillaume <Archevèque de Roïüen ; interdit de fes 
fonétions Epifcopales jufqu'à ce qu’il eût obtenu le 
Pallium, 2 67 

Guillaume Moine d'Evrou. Propoñtion qu'il avan- 
ce contre Berenger, & 

Robert Guifcard Duc de la Puüille. Ses conquétes en. 
lralie , 53. Excommunié par le Pape Gregoire VIL 
dans un Concile, 35. 53. Raifons qui abligent Gre- 
goire VIS. de fe reconcilier avec lui, 46. Conditions 
de cet accommodement, ibid. $3. Avantages que ce 
Dac en tire, ibid. Secours qu'il donne à ce Pape , 47. 
53:54. Ses exploits en Grece, 55 

Guy <Archevèque de Vienne. Sa Legatien en Angle- 
terre confiderée comme une nouveauté imonÿe , $6. 

Guy Archeyhque de Milan: Reglemens fair par ces 


Àc- 
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Archevêque de concert avec Pierre Damien pour la | 
reforme du Clergé de Milan, 24 


H: 


Ceux des Prêtres & des Dia- 
lebration du Sacrifice de la! 


H" facerdotaux. 


cres pendant la ce 


Mefle, À 126 | 
Harolde Roi de Noriwege.. Avertiflement que” lui | 
donne le Pape Alexandre, : 30! 


Henri 11. Roi de Germanie ; couronné Empereur à | 
Rome avec la Reine fa femme, 23. Temps de fa, 
mort ; ibid. 

Henri III. Roi de Germanie. Quand il a fuccedé 
à l'Empereur Courad fon Pere ; 24. Trois Papes qu'il 
fait dépofer dans des Synodes , ibid. Elt couronné | 
Empereur par Clement IL. sbid, Temps de fa mort, 

27 

Henri IV: Roi de Germanie ; élû Roi à l’âge decinq 
ans , & mis {ous la protection du Saint Siège, 27. 
33. Sa conduire pendant fa minorité ; 33. Er celle 
qu'il tint étant en âge de majorité, 33. Divorce pro- 
pofé entre fa femme & lui, 123. Caufe & effets de! 
la revolte des Saxons contre ce Prince , 33. Ses 
differends avec Gregoire VII. 33: € fiv. Origine 
de ces différends ; 33. 7° 34. Ses entreprifes contre 
le Pape, 37: 38. Dépolé & excommunié par le Pa-! 
pe ; 39. Soümiffions qu'il fait à l'Aflembiée d'Op- 
penheim , 40. Ses démarches pour obtenir du Pape 
fon Abfolution, 40. 41. A quelles conditions il l'ob- 
rient , 41. Se repent d’avoir fait ces démarches , &c 
rompt avec le Pape, 41. 42. Fait la guerre à Ro- 
dolphe fon competiteur, 42. Le rifque qu'il courtde 
{à vie, 43. Avantages qu'il remporte en Allemagne, 
43. 44: 46. Eft derechef excommunié & dépolé par 
Gregoire VI. 45. Fait dépofer ce Pape dans un Con: 
cile, & élire à fa place Guibert Archevêque de Ra- 
venne, 45. Lettre de ce Prince touchant cette dépo- 
fition, ibid. Défait Rodolphe dans une baraille, qui 
meurt bien tôt aprés, 46. Afliege plufieurs fois Ro: 
me , donc il fe rendenfin maître , & s’y fait cou.) 
ronner Empereur , 46: 47. 54. EE obligé d'aban- 
donner Rome & d'aller en Allemagne ; pour s'op- 
pofer à un nouveau Competiteur , 47. Prend Augs- 
bourg & châtie les rebelles-, 47: Fait propoler un 
accommodement à Robert Guifcard Duc de la Pouil-, 
le, 54 Révolte de fon fils Conrad contre lui ; 70. 
L'Excommunication portée contre cet Empereur ; re- 
nouvellée dans plufieurs Conciles, 07 8574 

Henri L. Roi d'Angleterre. Sa conteftation avec les 
Papes & Saint Anfelme , couchant le droit des In- 
veftitures, 100 

Henri Evêque de Spire ; cité à Rome pour caufe de 
fimonie, 35. Et interdit, 36 

Herbert Evêque de Norwice. Pourquoi repris par) 
Lanfranc, t 16 

. Heretiques. Nouveaux Heretiques découverts à Or- 
Jeans au commencement de l'onziéme, fiecie , leurs 
erreurs & leur condamnation, 114. €" fHiv. 129: 
Autres Heretiques découverts en Flandres, 127. Leurs 
erreurs refutées dans un Concile; 127. ©" fuiv. Leur 
resonçiliation & leur profcilion de Foy; 128 


la validité de fon Mariage. 47. Excommunié dans 


B L .E 
Herlembaud ; fait Archevêque de Milan à la pla- 


| ce de Godefroy ; 34. Conduite que lui preferit le 


Pape à l'égard des Evêques de Lombardie excom- 
muniez, ibid, 

Herman ; élà Roi de Germanie à la place de Ro- 
dolphe; 47. Difficulté propofée,dans un Concile fur 


un autre Concile, 48 
Herman Evèque.de Bamberg ; cité à Rome pour cau- 
fe de fimonie ,,3$. &interdit, 36: Enfin dépofé& 
excommunié ; ibid. € 37.. of 
Herman Evêque de Mets. Queftion qu’il propofeau. 
Pape ; fi. ceux qui communiquent avec un Roi ex- 
communié, font excommuniez , & fi l'on peut ex- 
communier un Rei, & Réponfe du Pape à ces quef- 
tions ; 39 
Herman Evque de Wimchelter ; quitte l'Epifcopat 
pourembrafler la Vie Monaftique, 15, Eft depuis fait 
Evêque de Salisbury;,.. 1; : | ibid. 
Hermites. Leur genre de vie preferé à celui des Ce- 
nobites, 91.-Regle des Hermites de Pierre Damien, 
95. Hermites de l’onziéme fiecle différens des an- 
ciens ; 13X 
S. Hilaire Evêque de Poitiers. Paflage de ce Pere 
touchant les fouffrances de J. C. foûrenu par Lan- 
franc contre Berenger,. : 16 
Hildebrand Clerc. de l'Eglife de Rome : Compagnon 
de la fortune de Gregoire VI: 24. 32. EfE fait Prieur 
de Cluny où il s'écoit retiré aprés la mort de ce Pa- 
pe ; sbid. EP Re à Rome Brunon Evêque de 
Toul qu'il fait élire Pape fous le nom de Leon IX. 


i 
ibid. Accufé d’avoir porté ce Pape à faire la guerre 
contre les Normans de la Poüille qui le firent prifon- 
uier ; ibid. €° 25. Sa puiflance dans Rome , & fes 
intrigues pour l'Eleétion des Papes fuccefleurs de Leon, 
26. C7 fuiv. E° 32. Fait élire Alexandre I. fans le 
confentement de l'Empereur ; 29. Ses actions pour 
l'agrandiflement du S. Siege fous le Pontificat de ce 
Pape, 29. 30. 9° 32. Proclamé Pape fans la parti- 
cipation des Cardinaux, 32. Voïez Gregoire V1 L: 
Homicide. Peines impolées à un Prêtre homicide 
d'un autre, & à un Laïque homicide d’un Prêtre ; 
31. à un Pere homicide de {on fils, . ibid. 
Homicide.crime ; fujet à. l'excommunication ; 5, 
Exclut pour toûjours un, Prêtre de fes Fonctions Sa- 
cerdotales , 66 
Hommes. Trafic des Hommes défendu, 116 
Royaume de Hongrie. Prétentions du S. Siege tou- 
chant l'inveftiture de ce Royaume, 51. Conteftation 
pour ce Royaume, 2 
Hoffie confacrée, Coûtume des Prêtres de {e com-* 
munier d'une même Hoftie confacrée pendant qua- 
rante jours aprés leur Ordination ; 2. Explication de 
cette Coûtume, , ibid 
Hugues\Cardinal, Ses euvaniles contre le Pape Gre- 
goire VI. 37:-38. Dépolé & excommunié par ce 
Pape, 38.43. Et par le Concile de Quintilinebourg, 


47 
Son Election à l’Evêché de 


le Pape Gregoire VII. 
49= 57° 
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Archevèque de Lion, 59, Ses brigues pour la Pa- Zofflin Evèque de Soifous. Défenfes du Pape de le 
pauté , 70. Ercommunié par Je Pape Viétor III. | confacrer , 30 
59-770. Ablous par Urbain H. 59. Pourquoi in- |  Jfembert Evèque de Poitiers. Pourquoi dépolé & ex- 
terdit dans le Concile de Plaifance , 73. Temps de |communié par Gregoire VII. 63 
{a mort, 59] Zfimbard «Abbé de S. Laumer ; rétabli par le Pape 
Hugues Evèque de Langres, Crimes dont il eft accufé Gregoire VII. dans fon Abbaye, 67 
dans un Concile, pour lefquels il cit dépofé &excom-|  fves Evêque de Chartres. Son Ele&tion approuvée 
munié, 12. 118. Quelque temps aprés rétabli par le | par Urbain II. & fa Confécration par ce Pape , 7r. 
Pape Leon1X. aprés avoir été mis en penitence , 26. | S'oppofe fortement au mariage du Roi Philippe avec 
Hugues Abbé de Cluny. Mediateur de l'accommode. Bertrade , 74. Entremile du Pape pour procurer Ie 
ment du Roi Henri avec le Pape Gregoire , 41. Et|liberté de cet Evêque mis en prifon pour s'être op. 
caution de la parole de ce Prince, 41, Fait Legat du | polé à ce mariage, 72 
Pape en France, 57| Lves « Abbé de S. Melaine ; fait Evêque de Dol, & 
confacré par le Pape Gregoire VII. 62. Droir qui 

lui eft accordé de porter le Pallium ibid, 9 63: 
Interceflion du Roi d'Angleterre , pour em pêcher la 
dépofition de cet Evêque, 62. 63 
Tugement dernier ; décrit par Pierre Damien, 88. 98 
vor. Défendu aux Chrétiens d'en avoir pour 
efclaves , 121. Leur commerce interdit aux Chré. 
tiens, 127. Qu'on ne doit pas les faire mourir pour 
la Religion, 31 


Li 


I. 


ST Ean Baptifle. Sentiment de Pierre Damien fur le 
temps que ce Saint avoir été conçû , 90. Et fur 

la folemnité de l'Oétave de fa Fête, 89 
ean « Archevèque de Rouën. Démêlé de cet Arche- 
vêque avec les Moines de S, Ouën, 16. 120. 121. 
Sa maladie , & fa dépofñtion, 121 
ean Evèque de Moravie. Sujet de fon differend 
avec l'Evêque de Prague , 52. Ce differend réglé 


Es 5 ne peuvent avoir aucune autorité fur 
par le Pape Gregoire VII. 


2 les Ecclefiaftiques ni fur les Eplifes , 71. 126. 
fean <Archevèque de Salerne. Sa Tranflation de l'E-| Défendu de les élever aux Dignitez Ecclefialtiques, 
glife de Pefti à celle de Salerne , approuvée par le| 28. Ne peuvent être choifis pour Evêques, 75. Ne 
Pape, 24. Les Evêques que le Pape lui donne pou- | peuvent avoir de Juftice Ecclefiaitique , 76. ni 
voir de confacrer , tbid. | poffeder des dixmes | 44. 47. Confentement du 
Feromir Evêque de Prague. Pourquoi interdit & dé. | Pape ou,de l'Evêque requis dans les Donations 
pouillé des biens de fon Eglife , 52. 57. Remis en | qu'ils fort aux Eglifes , 73. Exclus de la nomina- 
pofleflion de fes biens , 52. Conteftation entre cet tion à des Eglifes vacantes , 28. & du jugement 
Ævêque & celui de Moravie pour quelques terres , | des Clercs , 28. S'ils peuvent reprendre les vices 
ibid: Reconcilié & rétabli par le Pape, 52. Repro- | de Jeurs Evêques, 84.85 
ches que lui fait Gregoire VII. pour s'être encore! Lambert Evêque d'Arras. Son Ordination par 
emparé des terres conteftées , 52. Cette contefta- |le Pape au refus de l’Archevêque de Rheims , 72. 
tion seplée par le Pape à Rome, ibid, | Arrêté prifonnier & enfuite mis en liberté à la prie= 
feène. De celui du Carême , 47. 120. De ceux re du Pape, 73 
des Quatre- Temps , 47. 73. 75. 120. 123. 130. Landric Evèque de Mafton. Conteftation touchant 
Jcûnes obfervez en Angleterre, 125 10n Ordination , 48. Ordonné par le Pape, 48 
Images. Les Latins accufez de ne point honorer les| Landulphe Evèque de Pife. Droits que le Pape lui 
Images, 82, Témoignages du contraire, 83 | donne & à {es fuccefleurs fur l’Ifle de Corfe * 
Incarnation, Pourquoi la feconde Perfonne de la! Landulphe Duc de Benevent. Serment de fidelité exi- 
Trinité s'eft incarnée, 101. 102. Expoñtion de Foi  gé de ce Duc par le Pape Gregoire VII. s 
fur ce Myftere, 19, ZLanfïanc « Archevtque de . Cantorbie ; obligé de 
Incontinence. Celle des Clercs condamnée par plu-| rendre raifon de fa doétrinc dans un Concile de 
fieurs Reglemens , 23. 27. 28. 29. 30. 31. 34.) Rome ;, 7. 12, Qui fut trouvée orthodoxe dans 
35e 36. 47. 58. 66. 71. 73. 74. 75. 76. 93, 94. | un Concile de Verccil , 8. Son procedé à Rome 
126. pour aflürer deux Evêques d'Angleterre dans leurs 
Inferieurs. S'il leur eft permis de reprendre les vi- | Sicges ; 99. Caufes qui lui font commifes par le 
ces de leurs Superieurs, 85 | Pape, J: 5 
Invefhtures des Benefices. Les Rois & les Empereurs} Legats du S. Siege pendant l'onxiéme fiecle. En 


- jouïflent de ce Droit , 130. Conteftation couchant | France > 9+ 10. 11. 49. 56. 657. 84. En Allema- 


Ja prétention de ce Droit par les Rois d'Angleterre, | gne > 40 42. 72. 73. 84. 93. 123. En Lombar- 
100. Decrers contre les invefticures par les Laïques, | die , 42. 49: 93. En Aoglererre , 12. 72. 100. En 
35. 44. 45: 58. 70, 71. 75. 76. Erreur touchant Elpagne , 50. 72, Dans l'Ile de Corte , $4. En 
les Inveftitures condamnée, 19. Prétentions des Pa- Orient, 77. 82 
pes pour le droit d'Inveititure des Benefices , 57. Legats à latere, De leur établiffement & de leurs 
s8/ pouvoirs, 56. ©7° fuiv. 129. Leur Jurifdiétion cou 

Tordanes Duc de Gapouë ; excommunié pour undé- | teftéc , ibid. De leurs devoirs , 56. Du refpect qui 
pôt dont il s'étoit cmpaté ; 44) lcur et dû, s7 
La Tome VIII, Ff Leon 
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Leon IX. Pape ; élevé fur le S. Siege par les in | 
trigues de Hildebrand, 24. Guerre qu'il eutavec les 
Normans de la Poüille, qui le firent prifonnier, ibid, 
Remis en liberté fans rançon , ibid. Repris par Pier- | 
re Damien touchant cette guerre, ibid, 
Leon « Archevêque d’.Acride ; repris de fon procedé | 
contre les Latins, 25 | 
Leuteric « Archevèque de Sens ; acculé à tort d'avoir | 
nié la prefence réelle du Corps de Jefus-Chrift dans | 
l'Euchariftie, , 129. 
Liberté. Accord de la liberté avec la Prédeftination | 
& la Grace, 102. 
Liemar <Archevôque de Brème. Ce qu'il fuggere à 
l'Empereur pour empêcher les Legats du Pape d'affem- | 
bler un Concile en Allemagne, 35. Eft cité à Rome 
& interdit , 35. 36. Excommunié dans un Concile, 
47 
Eglife de Lion. Primatie accordée à cette Eglife , 
$9. Et confirmée dans des Conciles , 74.75. 
Lifiard « Archidracre de Paris. Accufations & repro- 
ches contre cet Archidiacre, 4 


M. 


E Glife de Magdebourg. Confirmation des Privileges 
& prérogatives de cette Eglife, 2 
Maladie. Guerifon d'une maladie procurée par l’au- 
mône, 
Manafles « Archevèque de Rheims. Sujets de plaintes 
contre cer Archevêque, 60. 61. 105. @aufes qui lui 
font commifes pat le Pape Gregoire VIT. 60. Juge- 
mens rendus contre cet Archevêque ee Legats 
du S, Siege , 58. 60. 61. 62. Refus qu'il fait de re- 
connoître Hugues Evêque de Die pour Legat , 61. 
Raïfons de cet Archevêque pour ne pas comparoître 
à un Concile où il eft cicé par ce Legat , 61. Dépo- 
fé dans ce Concile , & cette dépofition confirmée à 
Rome, x 62 
Manipule. Pourquoi il ne doit point être donné en 
conferant l'Ordre de Soudiacre, 16 
Mariage. Ceremonies de la celebration du Maria- 
ge , 120. Des degrez de la confanguinité ;, 31. 94. 
€7 fuiv. Loix fur les degrez de parenté prohibez, 115. 
118. 123. Degrez de confanguinité dans lefquels il 
eft défendu , de contraéter mariage, 18. 29. Ma. 
riages défendus , 120. 121.126. Age prefcrit pour 
le mariage des filles , 76. Cas où il eft nul ;, 31. 
Ne peut être diflous pour caufe d’adultere, 16,175. 
Temps dans lefquels il eft défendu de le celebrer , 
73. © 123. Contraété dans les temps défendus de- 
claré nul , 97. Décifions de deux Queftions fur le 
mariage, $. La diffolution permife pour caufe d’im- 
puiffauce , 5. Nullité des promefles de mariage ; 126. 
Evèché de Mark. Réünion de cet Evêché, 27 
S. Martial ; mis au rang des Apôtres , 23. De- 
claré Apôtre dans le Concile de Bourges , 115: & 
dans le premier Concile de Limoges ; 116. Difpute 
touchant fon Apoftolar , 108 
<Abbaïe de S. Martin de Tours. Different entre les 
Moines de cette Abbaïe & l’Archevêque de Tours 
zeglé par le Pape Urbain II, . 
_Eglife de S. Martin de Tours. Confirmation 
wileges des Chanoïnes de cette Eolile, 


9 
4 


É 
des pri- 
71 


D A TR 


Li E & 
S. Matthieu: In 
Evêque, 67 
Mathilde Princeffe Sonveraine en Italie. Ce qu'elle 
étroit, & fes Etats en Italie, 39. Ses grandes liaifons 
avec le Pape Gregoire VII. 38. 39. 46. Mediatrice 
de !l’accommodement du Roi Henri avec ce Pape, 
41. Secours donnez au Pape par cette Princefle, 39. 
46. 70. Son fecond mariage , 70. Confonduë par 
quelques Auteurs avec une fœur de même nom, de 
Guillaume Evêque de Pavie, 63 
Maugier <Archevèque de Roïen ; dépofé dans un 
Concile, 119: 
Maurice élà Evèque de Londres. Avis que lui donne 
Lanfranc, à 16 
eAbbaïe de S. Medard de Soiffons. Regnaud excom- 
munié pour s'être emparé de cette Abbaïe, 32 
Megenard Moine de le Abbaïe de S. Pierre de Char- 
me Ses entreprifes pour s'emparer de cette Ab- 
aïe , 
S. Menne. Reftitution des Reliques de ce Saint be 
donnée par le Pape Alexandre, 31 
Metropole. Conteftation entre l'Eglife de Tours & 
de Dol pour le droit de Metropole, 62 
Metropolitains. De leurs droits, 


. 


Meffe. Origine des prieres qui compo 


véntion de. fes Reliques par un 


2$ 
{ent la Mel- 


3 fe, 105. De la celebration de la Mefle, 125. De la 


celebration de la Mefle des Préfanctifiez chez les 
Grecs, 78. 79. Défauts dans cette celebration re- 
pris par les Latins , 79. Défenfe de Ja celebrer fans 
communier ; 120. Quelle peine merite un Prêtre 
ns l'a celebrée fans communier ; $. De l'ablution 
ans la celebration de la Mefle , 90. Défenfe d’en 
dire plus d’une par jour fans neceflité, 130. ou plus 
detrois ; 123. & de dire des Mefles autres que cel- 
les du jour , 123. Ne doit être celebrée par un Pré- 
tre qui a bû aprés le chant du Cocq en Efté , 123. 
S'il vaut mieux ne point celebrer la Melle que de la 
celebrer fans qu’il y ait deux ou trois perfonnes, 5. 
Neceflité d’y avoir des Affiftans, 130. Infirmitéqui 
doit empêcher un Prêtre de celebrer la Mefle, 31. 
Défendu d'entendre la Mefle d’un Prêtre concubinai- 
re, 58. 66 
Meffie. Que Jssus-CHrisr eft le Meflie Fils de 
Dieu, | 92 
Michel Cerularius Patriarche de Conffantinople. Ses 
reproches & fes violences contre les Latins, 76. 77. 
Plaintes & reproches du Pape Leon IX. contre ce Pa- 
triatche , 26. 77. Excommunié par les Legats du 
Pape, 80. Ses pratiques contre cesLepats, 80. 81.82. 
Sa trop grande autorité dans Conftantinople , ibid. 
Caufe de fon exil, 83 
Michel Ducas Empereur de Conflantmople. Secours 
qu’il demande au Pape pour fe rétablir {ur fon Trô- 
ne dont il avoit été chaffé , 54. Guerre fous pré- 
texre de fon rétabliffement, 55 
Eglife de Milan. De la dignité de cette Eglife » 
93:94. Ses premiers Apôtres, ibid. Reforme du Cler- 
é de cette Eglife par Pierre Damien, ibid, Soumi- 
É à celle de Rome, 27 
Mincius Evèque de Pélitre ; mis par force fur leS- 


s | Siege , 27. Renonce au Pontificat ; 27. Deman 


pardon au Pape & eft interdit pour tobjours des Fa 
tions Ecclcfaltiques; Mi: 
rl 
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Moines, De leurs devoirs & des vertus qu'ils doi- | réciter, 94. Des differences qu'il y a entre celui des 
vent pratiquer , 95. 97. Decrets en leur faveur con- | Ecclefiaftiques & celui des Moines , ibid. Défendu 
firmez contre les Clercs Seculiers » 15. Ne peuvent | de le celebrer cn Langue vulpaire , 67. Si ceux qui 
squier leur Monaftere pour entrer dans un autre | recitent feuls en particulier leur Office, doivent dire 
ans la permiffion de leur Abbé , 126. Que ceux | Dominss vobifèum , fube Domne, €'c. 9 
qui ont pris l'Habit Monaftique fans avoir été éprou-|  Offce Remain. Quand reçû dans les Eglifes d’Ef- 
vez pendant un Noviciat ne Peuvent retourner au | pagne, so 
monde , 95. Peines contre ceux qui quittent leur Office de la Wierge. Son Inftitution pour tous les 
Habit , 116. 118. 119. 120. Obligez d'enfeigner la | Samedis de l’année , 131, De fon utilité, 94 
Jeunefle, 125. Leurs déreglemens du temps de Pier- Offrandes. Exhortation d'en Porter à la Mefle, 14. 
re Damien , 95. De l’Obeiflance qu'ils doivent aux | Doivenr appartenir aux Prêtres, 11 $- 122, Leur dif- 
Evêques, 96. Permis à quelques-uns d’admi.- pofition refervée à l'Evêque, 28. Démélé. our une 
niftrer le Baptême à Pâques & à la Pentecôte, 116. piece d’or prefentée à l'Offrande d'une Melle, 90 
Qu'ils peuvent adminiftrer les Sacremens , 96. Ne| Ouais Ror de Norvege. Avertiflemens que lui 
euvent adminiftrer le Sacrement de Penitence fans | donne le Pape Gregoire VII. st 
€ confentement de leur Abbé, 126. Ne peuventétre|  Ordinations, Tem PS Marquez pour les Ordinations, 
Parrains, 126. ni Fermiers, ibid. Tombez dans des | 119. 120. Qualitez de ceux qui doivent être ordon- 
crimes publics ne doivent être admis aux Charges, | nez, 119.121. 122. Si les Enfans des Prêtres peu- 
121. Ceux qui fe font Moines Pour avoir des digni-| vent être ordonnez » IIS. Les enfans des Frêtres ; 
tez ne pourront les avoir , 122, Doivent être (oû-| les bâtards | & les efclaves incapables d'être admis 
mis à la Jurifdition de leur Evêque, $. 126. Inter- | à l'Ordination s'ils ne fe font its Moines ou Cha- 


dits des fonctions civiles, 74. Qu'ils peuvent admi- 
niftrer les Sacremens &avoir foin des ames, 76. Ne 
peuvent s'emparer d'une Eplife fans le confentement 
de l'Evêque , 126. Elevez au Pontificat » 130. Mis | été 
à la place des Clercs feculiers dans les Eglifes Cathe- 
drales, 3r. Quand on peut pardonner à ceux qui 
ont apoftafié , 16. Droits qui leur font accordez dans 
un Concile moïennant retribution, 76 
Monafleres. La liberté de quelques Monafteres ven- x 
gée par Gregoire VII. 67: 68 | 43. 47. 71. 72. 74. Si celles qui font faites par des 
Abbaye Monflier-Randier. Conteftation entre l'Ar-| Simoniaques , par des Adulteres ; ou par d'autres 
chevêque de Rheims & l'Evêque de Toul touchant | Clercs M criminels , {ont valides » 71. Si 
cette Abbaye, 118 | Ceux qui ont été ordonnez par des Simoniaques doi- 
Morts. Ce qui leur peut procurer du foulagement, | vent être réordonnez , 94, Celles Par fimonie dé- 
96. Défendu d'honorer leur memoire fans l'autorité | fenduës_& condamnées, 18. 44. 114. 117. Manie- 
de l'Evêque, 126. Anftitution de la Fefte des Morts, | re de reconcilier ceux qui ont été ordonnez dans le 
130 | Schifme, 71 


P, 


N. 


P 4)me. Ufage du Pain azyme dans l’Eucha- 


N Icephore Botoniate Empereur d'Orient. Pourquoi 
riftie condamné par les Grecs, 77-78. 81. Au- | 


excommunié par le Pape Gregoire VII. 


Nicolaïtes, Leur herefie condamnée dans des Con-| torilé par les Latins ; 78. 79. 81. 102. 
ciles, 29]  Pale © Voile du Calice, Raïfons Pourquoi l'ons’en 
Nôces. Défendu aux Prêtres de s’y trouver , que| {ert, 102 


Pallium, Les Metropolitains obligez de le deman- 
der au S, Siege , 67. 129. Les Evêques on Arche- 
vêques à qui il a été accordé dans l'onziéme fiecle , 
12+ 15. 23. 24. 30. 62. 71, 99. 100. Ne s’accor- 
doit qu'à ceux qui l'alloient demander à Rome, 15. 
66. 92, Refufé à un Archevêque de Tours, 

Papes. De leur autorité fpirituelle & temporelle , 
25« 26. Quel Pape autorifa par une Loi le change. 
ment de leur nom à leur Ordination, 23. Opinions 
differentes fur le temps que leurs noms ont été ôtez 
des Dypriques de l'Eplife Grecque, 82. 83. Préten. 
tions Halles des Papes, 129. Enrreprifes de la Cour 
de Rome fur l'autorité des Ordinaires » & les liber- 
tez des Eplifes , ibid. Qu'ils font fajets à être fur- 
Pris, 116. Qu'on ne doit pas leur obéir quand ils 
défendent de bien faire, 108. Maniere donr ils [ 
doivent conduire dans SRE qu'ils dounenr 

Ff 2 


pour donner la benediétion, 12% 

Normans. Leurs guerres & leurs conquêtes en Ira- 
lie, 53. Prennent le Pape Leon IX. prifonnier, 26. 
Leur generofité envers ce Pape, ibid. Avantage qu’ils 
tirent de la liberté qu'ils lui donnent » 53: Sonter- 
communiez par le Pape Gregoire VII, 43: 53. Leur 
accommodement ayec ce Pape, 46. 53. $4. Secours 
qu'ils Jui donnent , 47. Leurs exploits en Grece, 54 

Nortwege. Avertiflemens du Pape Gregoire Vii. 
ä un Roi de Nortwege, st 


O. 


Diton « Abbé de Cluny ; blâmé du refus qu’ilavoir 
O fait de l'Archévêché de Lyon, 23 
Qffice divin. Qu'on ne devroit point s'afleoir pen- 
dant l'Office divin , 97, Combien il tft utile de le 


aux 
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aux pecheurs excommuniez par leurs Evêques, 116.| la Mefle fans communier, $. 6. Ne peuvent être ad 
Leur Election déferée aux Cardinaux, 27. 129. Re-| mis ni chaflez d'une Eglife fans le confentement de- 
glement touchant cette Election, 28. Du Droit des |l'Evêque, 76. Ne peuvent être Vaflaux des Laïques, 
Émpereurs fur l’Elcétion des Papes ; 93. Pourquoi | ibid. Difputes entre les Grecs & les Latins fur le Ma- 
leur vie eft fi courte , 96. Défendu de piller leurs | riage des Prêtres, 78. 79. Voyez Ceres & Ecclefiafli- 
biens aprés leur mort, 27. 28. Etabliflement de leur | ques. | 
Souveraineté temporelle dans Rome, . 129|  Proceffion du Saint Efprit. De la Proceffion du $; Ef- 
Parrein. Peine impofée à un Pere Parrein de fon! pric , du Pere & du Fils ; 92. Soûtenuëpar Pierre 
enfant à la Confirmation, - 4|Damien , 97. Etpar Saint Anfelme dans un Conci- 
Parvis des Eghfes. Défendu d'y faire des Aflem-|le, 100. Traité du même fur la Proceffion duS. Ef- 
blées civiles , 123. Et d'y bâtir des maifons autres | prit, \Or 
ue celles des Prêtres, 12 Pudicus Evèque de Nuntes ; dépofé dans un Corici- 
Pafchafe Ratbert. Ses fentimens fur l’Euchariftie |le, pour avoir fuccedé à fon Pere dans fon Evêché, 
approuvez , 7. 9. Ceux de Jean Scot fon adverfaire | 118 
condamtez ; 8.9! Puiflance, Diftinétion de la Puiflance Royale & Sa- 
Pafques. Les Fêtes de Pâques réduites à trois, 73 | cerdotale, 28 
Pax vobis. Que les Evêques difoient Pax vobis du |. 
temps de Pierce Damien, 95. Q. 
Peché, Ce que Lanfranc entend par Pechez publics |- 
& Pechez occultes , 17. Diverfes Queftions fur la | Uietifme. Etrcurs du. Quietifme dans Simeon Îe 
pature du Peché originel ; 102 Q Jeune, 112 
Pelerinages. Leur ufage approuvé par Pierre Da- | 
mien ; 92 
Penitence. Reglemens pour la Penitence , 44. 58. | 
73. 74. Les Penitences déclarées faufles , fi elles ne | Re Evêque d'Orleans. Conteftation entre cet 
font proportionnées à la qualité des crimes, 44. 45. Evêque & fon Chapitre, 65. Menaces du Pape 
Défendu aux Abbez & aux Moines de J'adminiftrer | contre cet Evêque , 65. Sanzon élù en faplacc, 65, 
fans le confentement de leur Evêque, 58. Et aux Moi-|  Rainier Prêtre. Vifion de ce Prêtre , 88 
nes fans la permiflion de leur Abbé, 126. De celles |: Raviffeurs. Peines portées contie EUX: 76 
dont on fe charge pour expier les fautesrdes autres ,|  Religues. Les Latins accufez de ne les point hono- 
or. Caufes du relâchement de la Penitence, . 130 rer, 82. Témoignages du contraire , 83. Celles de 
Pentecôte, Les Fêtes de la Pentecôte reduites à trois, S. Matthieu trouvées par un Evêque, 67 
| ® 260! Sant Remy. Dedicace de fon Eglife à Rheims, &c 
Philippe I. Roi de France. Ses différends avec le Pa- Tranflation de fon Corps, 117 
pe Gregoire VII. 48. Reproches & menaces du Pape Reflitution, Celle du bien.d'autrui ordonnée dans un 
contre ce Prince , 48. 49. Son divorce avec Berthe, Concile, 75 
& fon mariage avec Bertrade, 74. C7 Juiv. Reproches | Richard Duc de Capouë, Serment de fidelité exigé 
du Pape Urbain II. aux Evêques de France touchant de ce Prince par le Fans Gregoire VII. $4 
ce mariage, 72. Excommunié pour cela dans les Con-| Richer <Archevèque de Sens. Comment il s’oppofe 
ciles d’Autun & de Clermont , 74. Son Abfolution | à une entreprife d'un Legat du Pape, 59. Peine por- 
refervée au Pape ; 72. Abfous dans le Concile de | tée contre cet Archevêque , pour ne vouloir pas re- 
Nifmes, 76 |\connoître la Primatie de l'Archevêque deLyon, 59. 
— Sais Pierre @° 8. Paul. Pourquoi Saint Paul eft | | 60 
mis à la droite, & Saint Pierre à la gauche dansles! Robert. 4bbé de Rebais. Conteftation fur fon Elec- 
Hinages, 97 tion & fon Ordination, 59. Excommunié , & un au- 
«Abbaye de Saint Pierre de Chartres, Conteftation | tre mis en fa place, ibid. 
fur une confeffion irreguliere faire de cette Abbaye ,| Robert Comte de Flandres. Keftitution des biensd'E- 
: 3 |glife faite par ce Prince, 72 
Pierre « Archevbque de Narbonne ; Excommunié par Rodolphe Duc de Soïabe ; employé par le Pape Gre- 
le Pape Gregoire VII. 43.44 | goire , pour moyenner fon accommodement avec le 
_ Pierre l'Hermite. Effet de fes remontrances pour | Roi Henri, 34. Elû & facré Roi de Germanie, 41. 
une Croifade, 74\42. Affiege Wirtsbourg qu'il prend & perd bien-10t 
Plage de fang. Nature de celle qui tomba en Fran- | aprés, 43. Mauvais fuccez de fes. armes dans la guer- 
ce du temps du Roi Robert, 6. Pronoftic fur cette | re qu'il à avec le Roi Henri ; 44. Le Pape lui don- 
pluye ; ibid. | ne le Royaume d'Allemagne , 45. Bataille où il eft 
- Pologne. Avettiffemens du Pape Gregoire VII. aux défait, & meurt bien-tôt aprés des bleflures qu'il y 
Ducs de Pologne , sr | avoit reçüës ; 46. Succefleur que lui donnent ceux 
- Ponce Evêque-de Bexiers. Pourquoi dépolé, s7| de fon parti, 47 
Praxede Imperatrice. Déclaration de cette Princefle| Roger Comte de Sicile 9 de Calabre, Ses conquêtes 


B. 


nr 


contre l'Empereur Henri fon mari. 73 en lralie , 53. Excommunié par le Pape Gregoire 
.Prefens. Qu'il ne faur pas recevoir des prefens in- | VII. ibid. Abfous de certe excommunication , 53° 
differemment de tout le monde, 88 | Ses liaifons avec les Papes Succefleurs de Gregoire , 


Prêtres, Quelle peine meritent ceux qui celebrent| 70, Privileges d'Uxbain LL. à la pricre ou en fe 
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œeur de ce Prince ; 71 
ois. Si l’on peut excommunier un Roi & le pri- 
ver de fon Royaume ;, 39. 47. 67. Si l'on peut dif- 
penfer fes Sujets du ferment de fidelité ; ibid, 
Roland Clerc de l'Eglife de Parme. Porteur des or- 
dres du Concile qui dépofe Gregoire VII. 38, Pout- 
quoi fair Evêque de Trevifi , 42. 43. Dépolé & ex- 
commupvié par le Pape, ibid. 44. 45 
Eglife de Rome. De la dignité & de la preéminen- 
ce de cette Eglife fur l’Eglife Grecque, N :2 
Rule. Prétentions de Gregoire VII. fur ce Royau- 
ME » : ; si 


se 


Ne De la Dignité& des Obligations du Sa- 
cerdoce, 96 

Sacremens. Trois Sacremens principaux dans l'E- 
glife , 94. Que ces Sacremens ne font pas rendus 
meilleurs par de bons Miniftres, ni plus mauvais 


par de méchans , ibid. Peuvent être adminiftrez par | 


les Moines, 76. 97. Queftions qui concernent leurs 
Miniftres , 21. Si les Sacremens feroient valables , fi 
l'on ajoûtoit ou changeoit quelque chofe , foit par 
#alice ou par negligence aux paroles felemnelles , 
ibid. Si les Sacremens adminiftrez par des Simonia- 
ques ; par des Adulteres, ou par d'autres Clercs no- 
toirement criminels , font valides, 71. Défendu de 
rien exiger pour l’adminiftration des Sacremens ,115 
Eglife de Salerne. Confirmation de fon Droit de 
Merropole , 26. Les Privileges de fon Archevêque 
confirmez, 71 
Salomon Roi de Hongrie, Repris par le Pape Gre- 
goire VIL, couchant l’Enveftiture de fon Royaume , 
L 

. Samedi. Abftinence prefcrite pour ce jour, Re 
proches des Grecs contre les Latins fur le Jeüne du 
Samedi , 77. 78. Réponfes à ce reproche ; 77. 79 
Sardaigne. Soûmiflion que le Pape Gregoire exige 
du Souverain de certe Ifle, 54 
Sarraxins. Chaflez de la Sicile par les Normans, 13 
Schifme, Dans l'Eglife de Rome entre Benoît VIII. 
& Grepoire,VI. 23. Entre Benoît IX. Silveftre III. & 
Gregoire VI. 24 
Science. Souvent caufe de plufeurs vices, 97 
Eglife de Selve-blanche. Ses Privileges confirmez & 
augmentez, 27 
Semaine Sainte. Office de cette Semaine, 120 
rie Qu'elle ne fe doit point faire dans les 


s |de 


R ES, 3 229 
Prêtres de le prêter à des Laïques ; 75 
 Servand Evêque d'Hippone. Ordonné par le Pape , 


Saint Siege. Retributions exigées de divers Ro 
mes par le Saint Siege, 30 

Sigefroy <Archevêque de Mayence ; fuccede à Luit= 

Ide dans cet Archevêché » 123. Confulte le Pa- 
pe fur le Divorce du Roi Henri avec Berthe fa fem 
me, tbid. 124. Oblige Charles nommé à l'Evêché 
& Conftance de renoncer à cet Evéché , 124. Son 
differend pour des dixmes avec le Clergé de Turin- 
ge & les Abbez de Fulde & de Herfeld , 124. Ses 
vains cfforts pour obliger les Clercs Allemans ma- 
riez à embrafler le Cehbat , 35: 36. Prétexte que 
fournit fa qualité de Vicaire du Saint Siege , pour 
empêcher les Legats du Pape:d'affembler un Conci- 
le en Allemagne, 35. 56. Cité à Rome pour rendre 
raifon de fes mœurs , 35. Excommunic par 
e Pape Grepoire VII. 39. Ablous de cette excom- 
municarion & reconcilié avec le Pape , 39. La part 
qu’il a dans l'Eleétion de Rodolphe , qu’il facre en- 
| fuite Roi de Germanie , 42. Repris par le Pape fur 
la connoiflance qu'il veut prendre du differend des 
Evêques de Prague & de Moravie , 52. Temps de fa 
mort ; s 124 
- Signe de Croix, Raïfons myftiques des Signes de 
Croix qu'on fait fur l'Hoftie & fur le Calice, 102 

Silvefre IL. Jugement d'une feverité inouïe , qui 
eft attribué à ce Pape, 22, 23 

Simoniaques. Peines portées contre les Simoniaques, 
4. Ne doivent être réordonnez ; mais feulement ré- 
habilitez dans leurs Ordres , ibid, Formule de cette 
Réhabilitation , ibid. 

Simonie. Differentes fortes de fimonie , 66. 129. 
Divers Replemens pour empêcher la fimonie , 26. 
28. 29, 30, 31. 33. 34. 35. 44. 58. 66. 70. 71. 72, 
73: 742 75e 76, 85.93. © Juiv. 115. 117. 118.119. 
121. 122, 125. Que c'eft une fimonie d'acheter un 
Benefice d'un Roi ou de quelque autre Prince, quand 
on ne donneroit rien pour la Confecration , 85 
Sodomie, DéfenduË fous des peines tres-rigoureu- 


fes, 116 
«Abbaye de Sainte Sophie. Confirmation de fes Pri- 
vileges, 


2 

Soudiacres, Ne peuvent être promûs à l’Epifcopat 
fans la permiflion du Saint Siege, 73 
Souffrances. Marque de Prédeftination , 92. De 
leur utilité, 97 
Stigand « Archevêque de Cantorbie. Dépolé , & Lan- 


Epliles , 125. Défendu d’enterrer les Morts hors de | franc mis en fa place, 


leur Paroifle , fans payer le droit au Curé, 126. Ne 
doit être refufée à ceux qui meurent fubitement , 
s'ils ne font aétuellement dans le crime ; 121. In- 
terdite aux Raviffeurs &aux Ercommuniez, 76. Or- 
donné de rien exiger pour la fepulture, 7 
Serment. Juftification par ferment pratiquée dans 
le Concile de Rheims, 117 
Serment de fidelité. Sujets difpenfez de ce Serment, 
39. 43. 45. Si le Pape en peut difpenfer les fujets 
d'un Souverain , 67. Exigé des Rois par le Saint 
Siege, 15. Refus de le prêter de la part du Roi d'An- 
Bleterre ; ibid. Exigé de pluñeurs Princes par le Pa- 
pc Gregoire VII, 54. Défendu aux Evêques & aux 


12 

Symbole des . Apôtres. Addition de la Particule F- 
Loque au Symbole, defaprouvée, k 82. 83 
Synnade < Archevèque d'Armenie. Sentimens du Pape 
Gregoire VII. envoyez à cet Archevêque touchant 


s | quelques erreurs attribuées aux Armeniens , 


Droit de Synode. Prêtres interdits pour n'avoir pas 
payé ce Droit, 5 


s 


rer: Cette Ville par qui rétablie & peuplée: 
de Chrétiens, 71, De la Primatie de fon Egli- 
7x 


fe 
; Far 


Ef ; 
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me, DS Trait rois. Re 
Tedalde, Elû Archevêque de Milan malgré le Pa-{  Eglife du Vatican, Donation du Pape Leon IX. en 


pe ; 37. Cité à Rome, ibid. Ligué avec les enne- 
mis de Gregoire VIL. 37. Excommunié par ce Pa. 


pe . je 0 ° “ 42 44 
Témoins, Qu'on ne doit recevoir en témoignage 
que ceux qui ont vû ou entendu ; 127 


Terres. Que dans les conteftations pour des ter- 
res , les fruits appartiennent à ceux qui les ont en- 
femencées, 127 

Teflemens. Jugement de leur validité déferé aux 
Ecclefiaftiques en Efpagne, 126 

Theologie, Origine de la Theologie Scholaftique ; 


129 

Thomas « Aréhevêque d'York. Suffragans de l'Arche- 
vêché de Cantorbie qu'il demande pour confacrer 
avec lui un Evêque, 16 
Eglife de Tolede. De fa Primatie, 72 
Tonfure Ecckefiaftique. Loix qui y obligent les 
Clercs, 115: 126. 127 
Tranflations. Celle du Corps de Saint Remy; 117. 
Celles des Evêques défenduës, 119 
Treve de Dieu. Ce que c'elt, 76. Reglemens fur 
cette Treve, 75. 76. 122 
Trinité, Du Myftere de la Trinité, 1. Expoftion 
de Foi fur ce Myftere , 19. Erreur de Rofcelin fur 
ce Myftere combattuë par S. Anfelme, 101. Sçavoir 
fi les trois perfonnes de la Trinité peuvoat être dites 
trois chofes , ibid, 129 
Trifagion. Addition de quelques paroles au Trifa- 
gion, condamnées, ss 


#4 
VE Inftitution de la Congregation de Va- 


lombre, 131 
Vafes facrex. Défendus aux Laïques de les toucher, 
47. Ne doivent être vendus que pour le foulagement 
des pauvres , 6. ni être emploiez à des ufages pro- 
fanes, 


faveur de cetre Eglife, Ye 


<Abbaïe de Vendôme. Privilege accordé à cette Ab- 
baïe, 31. Accommodement entre les Moines de cet- 
te Abbaïe & ceux de S. Aubin d'Angers , 72 
Vendredi. Abftinence de ce jour , 130. Obligation 
de jeûner ce jour-là, 127 
Vengeance. Condamnée dans les Ecclefiaftiques par 
8 


\Pierre Damien, 


8 
<Abbaïe de Vexelay. Confirmation des Privileges de 
cette Abbaïe, . 22 
Victor IL. Pape. Miracle arrivé en fa faveur, 27 
Vie folitaire. Eloge de la vie folitaire , par Pierre 
Damien , 95 
Sainte Vierge. De la Devotion à la Sainte Vierge , 
96. Infticution de [on Office pour trous les Samedis 
de l'année, 131. De l'urilité de cet Office, . 94 
Vital Evèque de Ragufe. Mis en prifon par fes Dio- 
céfains qui lui donnent un Succefleur, 66. Mandé à 
Rome avec fon Competiteur pour y être jugez ; en 
cas que l'affaire ne le puifle être fur les lieux par le 
Lepat du Pape, ibid. 
Vœux. De l'obligation de les acquitter, 97 
Vradiflas Duc de Bohème. Reconnoiffances de Gre- 
goire VII. en faveur de ce Duc, 52. Avis du Papeà 
ce Prince, Ts 
Urbain II, Pape. Miracle arrivé pour fa gucrifon; 


(o 
Urfion Evêque de Soiffons. Quand & par qui he 


» 

Ufure. Défenduë aux Clercs & aux Moines, e 
Condamnée dans les Clercs, 58 

Eglife de Wefiminfter. Ses Privileges confirmez, 28 

Wicelin <Archevèque de Mayence. Difpute entre 
cet Archevêque & Gebehard Archevêque de Salz- 
bourg pour & contre le Roi Henri, 47. Son Ordi- 
nation declarée nulle , 47. Ses fentimens condam- 
nez , ibid. Excommunié dans un Concile, 47 

Wiquier  Archevêque de Ravenne ; dépouillé de fon 


él Archevêché, 91 


Fin de la Table des Maticres. 
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Ælberic ; Cardinal à écrit la Vie de Saint Do. 


ADDITIONS DE QUELQUES 
Auteurs, omis dans l'onziéme Siecle. 


. Jotfalde , où otfaud | Moine de Cluny , a 
écrit la Vie de S. Odilon fon Abbé. Le P. 
Mabillon la donnera plus entiere qu’elle n’a 
été jufqu’à prefent dans le VI. Siecle Benedic- 
tin. é 


Warman , Comte de Dilingen, enfuite Moi- 
ne de Richenou, & enfin Evêque de Conftan- 
ce, a écrit la Vie de Saint Pyrmin. Il eft mort 
Pan 1034. ébae. 

Britwol , Moine de Glaftogne , & enfuite 
Evêque de Winchefter a écrit la Vie de Saint 
Eguvin Evêque de Winchefter. Il eft mort 
Pan 1045. : & 

Ingelran, Moine , & enfuite Abbé de Saint 
Riquier , a compofé un Poëme divifé en quatre 
Livres ; le premier eft de la Vie de Saint Ri- 
quier : le fecond &x le troifiéme ;, de fes Mira- 
cles : Le quatriéme , de la Tranflation de fon 
Corpsen fon Abbaye. Il y a une partie de ce 
Poëme dans le IL. Siecle des Adtes de Saint Be- 
noît. Il a auffi compofé quelques vers en l’hon- 
neur de S. Wifran Archevéque de Sens. Ileft 
mort en 1045. 7: | 

Berthe | ou Bertrade , Religieufe de Willok | 
prés de Bonne ; fœur de S. Wolpheme Abbé, 
a écrit la Vie de Sainte Adelaide premiere Ab- 
befle de fon Monaftere. | 

Giflebert, Moine de Saint Germain d’Auxer- 
re (Ode l'Abbé Winneman 2 écrit vers le. mi- 
lieu du Siecle deux Livres de la Vie de Saint 
Romain Abbé prés d'Auxerre ; que l’on croit 
être celui qui a nourri Saint Benoît dans la 
Grote de Subiago ; dont parle Saint Gregoire 


dans fes Dialogues. Cet Ouvrage fe trouve À 
dans le premier Siecle Benedictin du P. Mabil. |  Heymon, Moine de Richenou, a écrit la Vie 
on. s de S. Guillaume de Richenou : Tritheme le 


Dioderic, où Thierri , Moine de Hirsfeld, à | place en l’année 1091. 
écrit au commencement de ce Siecle un Livre | Gerard de Venna ; Moine de la Chaife. Dieu; 
de la Tranflation de Saint Benoît , qui eft dans |a écrit la Vie de Saint Robert Abbé, & Fonda- 
la feconde Partie du IV. Siecle Benediétin. Tri- | teur de la même Abbaye. Marbodus Evêque de 
theme lui attribuë mal-à-propos le Livre de la | Rennes a retouché cette Vie , qui n’étoit pas 


Tranflation deSaint Benoît, qui eft d’Adalbert | bien écrite. a 
oine , mort en 853. Egirward, Moine de S. Burchard de Wirtz- 


André, Moine de Fleury ou de Saint Benoît | bourg , a fait des Additions à la Vie du même 
fur Loire , a auffi écrit vers le même temps un Saint. 
Livre des Miracles de S. Benoît. Gautier , a écrit la Vie deS. Anaftafe Her- 

Odon, Moine de S. Maur des Foffez, a ache- | mite , qui vivoit fur la fin de ce Siecle dans le 
vé en 1058. la Vie du Comte Burchard. | Diocefe de Rieux. 

Bovon , Abbé de Saint Berthin a écrit l’'Hi(. | Grimalde , à écrit l’Hiftoire de la Tranflation 
toire de l’Elevation de ce Saint , qu’il a dediée | de S. Felix Difciple de S. Emilian Patron d’Ef- 
à Guy Archevêque de Rheims. Il eft mort en |Pagne , qui fut faite en ce Siecle. Es 
1069. quatre ans aprés s’être démis de fon Ab-| Rudolpbe, Moine de la Chaife-Dieu » à écrit 
baye. la Vie de S. Adelelme » troifiéme Abbé de ce 

Giflebert , Moine de S. Amand, 2 écrit qua- | Monaftere , & enfuite Prieur de S. Jean de 
tre Livres de la Vie de ce Saint & de la Ruine | Burgos en Efpagne , mort fur la fin de ce Sie- 


de fon Monaftere. Il eft mort en 1095. cle. LE 

Saint Guillaume , Abbé de Richenou , a écrit Notcherus , Abbé de Hautvilliers dans le Dio- 
deux Livres des Coûtumes de cette Abbaye & | cefe de Rheims ; a écrit fur la fin de ce ne 
= = 1 #4 


Wolferus , Moine d’Altaich, ou plütôt Cha- 
noine de Hiidesheim , a écrit la Vie de S. 
Gonthier Hermite , & celle de Saint Gode- 
hard Evêque de Hildesheim. Quelques-uns 
Ont attribué cet Ouvrage à Albuin , qui n'a fait 
que le retoucher. 

Gotzelin, Moine de Saint Berthin, & enfui- 
te de Cantorbie , a écrit la Vie & les Miracles 
de Saint Auguftin Apôtre d'Angleterre , & 
l’Hiftoire de la Tranflation du même Saint , 
faite de fon temps. Guillaume de Malmesbu- 
ry le louë comme le plus grand Homme d’An- 
gleterre aprés Bede pour l'Hiftoire des Saints 
ge ce Royaume , dont il a compolfé plufeurs 

ies. 

Pierre de Maillezais, qui a écrit l’'Hiftoire de 
fon Monaftere de Maillezais , a dedié fon Ou- 
vrage à Goderan Abbé du même lieu , qui vi- 
voit en 1070. 

Guillaume ; Moine de Chiuf en Tofcane, a 
écrit la Vie de S. Benoît Abbé du même Mo- 
naftere dans l’onziéme Siecle. 

Raimond , Moine de S. André d'Avignon, a 
écrit la Vie de S. Pons Abbé du même Monaf- 
tere fur la fin de ce Siecle. 


quel ues autres Ouvrages. Il eft mort en +4 | 


3 P'Hiftoire ds la Tr 


+ : ds Es 
ert Evêque 5 
feconde Par- 


L it Cuthb 
faite en fon Monaftere. "7 é 10 rham dans la 

W: Moine de Valfor , a écrit vers le milieu | 
de ce Siecle la Vie de Sainte Hiltrude Vierge , 
qui eft dans la feconde Partie du troifiéme Sie- 
cle Benedictin. 

Il faut ajoûrer à ces Auteurs les Arorymes du 

même Siecle , qui ont écrit les Ouvrages fui- 
vans. 
La Vie de Saint Gildas , furnommé le Sage, 
Abbé de Ruis en Bretagne, écrite par un 4#o- 
Ayme, qui parie aufli de quelques Saints du mé- 
me Monaftere de fon temps. Elle fétrouve dans 
la Bibliotheque de Fleury , & dans le premier 
Siecle Benedictin. : 

L’Hiftoire des Miracles de Saint Martin de 
Vertou dans le même Siecle Benediétin. 

La Vie de S. Bertulfe Abbé de Renty écrite 
par un Moine de Blandin à Gand, dans la pre- 
miere Partie du troifiéme Siecle Benedictin. 

La Vie de Saint Chafre , qui eft dans le mê- 
me Volume. 

L’Auteur de la Chronique de S. Vincent de 
Vulturne en Italie , dans le troifiéme Tome de 
Du Chefne. s 
La Vie de Sainte Odilie Abbeffe d'Hombourg 
en ÂAlface, qui fe trouve dans la deuxiéme Par- 
tie du troifiéme Siecle Benedictin. 

Les Miracles de S. Hubert Evêque de Liege, 
par un Moine de l’Abbaye de S. Hubert en Âr- 
denne , qui eft dans la premiere Partie du qua- 


‘olume. 
La Vie & l'Elevation du Corps de S. Hu- 
gues Moine de S. Martin d’Autun , par un 
Moine Anonyme, dans le cinquiémeSiecle Be- 
nedictin. 

La Tranflition du Corps de S. Valery de 
Flandres en fon Abbaye, par un Moine du mé 
me lieu, dans le même Volume. y 

La Vie de S. Simon Comte de Crépis 
mort en 1082. par un Æzoryme du même 
temps. . | 

La Vie de S. Simeon Hermite Armenien, à 
Padolyrone proche de Mantouë. 

La Vie du B. Thierry Abbé de S. Hubert en 
Ardenne, mort en 1087. 

La Vie du B. Richard Abbé de S. Van- 
nes , Mort en 1046. par un Moine du mé- 
me lieu un peu aprés fa mort ; mais qui ne l’a- 
voit pas vû. 

La Vie de S. Yfarne Abbé de S. Victor de 
Marfeille , mort en 1048. 

La Vie de Saint Bononius Abbé de Lucédia 
en Piémont , mort en 1026. écrite par un de 
fes Difciples. 

La Vie & les Miracles de Saint Gautier 
premier Abbé dé Saint Martin de Pontoi. 
fe , mort en 1094. écrite par un de fes Difci- 
les. 

k La Vie de S. Guy Abbé de Pompofe en Ita: 
lie mort en 1046. 


triéme Siecle Benedictin. £ 
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